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TABLEAU 

HISTORIQUE 
DE LA BIBLIOTHEQUE , 

DUROIi 

ET DES DIFFÉRENS DÉPÔTS QUI 
LA COMPOSENT. 

On y a joint une Liste histo- 
rique DES B I B L I 0 T H E QU ES 

publiques et particulieres 
de Paris , l'Indication du 
jour et des heures ou elles 

SSSr OUVERTES j &C. 



ESSAI 

HISTORIQUE 

SUR 

LA BIBLIOTHEQUE 

DU ROI, ; 

Et fur chacun dés dépôts qui la compofent, avec 
la Defcripùon dej Bâtimens , & des objets Us 
plus curieux à voir dans ces différens dépôts. 



, leur Ttélbr coule dans les vl 

c'eit dans ce Jyftême de bienfaifance , que la Bibliothèque 
du Roi cft devenue celle de la Nation ,& commune aux 
Étrangers. 

Etort de l'Abbé Saliier , tom. XXXI d* 
K. ■*■ f'Hijt. de ÏAud.dis BiUti-Lcttres. 

Prix î liv. Sf. br. & j liv. relié. 



• A PARIS, 

Zhez BeliSj Libraire , rue Saint - Jacques. 

it f« trouve à la Bibliothèque du Roi , chez !c SuiiTe do 
la Porre-Royale , rue de Richelieu. 



M. DCC. LXXXlfj 
Avec Approbation & Privilège 
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AVERTISSEMENT. 

JrARMiles Curieux, foh François , foïc 
Etrangers , qui viennent en foule admirer 
la Bibliothèque du Roi , il n'en eft aucun 
qui ne paroiffe défirer delà connostre en 
dérail, & d'avoir une idée des richeffes 
qu'elle renferme , i'œil étonné ne fai- 
fiffant que Tenfemble , & ne pouvant 
diltinguer les différentes parties qui la 
compofent. 

C'elt pour fatisfaîre à ce defir , que j'ai 
entrepris cet EiTai Hiftorique fur la Bi- 
bliothèque du Roi en général, & fur les 
dépôts particuliers qui conftituent Ten- 
femble de ce riche tréfor. 

Je comptois , en commençant ce petit 
ouvrage, oie donner qu'une fimple 5c 
courte defcription de chacun de ces dé- 
pôts ; ' mais la richeffe & l'intérêt de la 
matière m'ont fait pafièr bien au-delà des. 
premières bornes que je m'étois prefcrires 
moi-même : toujours animé par te drik 
d'être utile , encouragé au travail , ÔC 
foutenu par ce motif, que jamais je n'ai 
perdu de vue, j'ai-peut-ctre oublié que 
j'entreprenois au-dela de mes forces \ mais 
qui pourra jamais m'en' faire le re- 
proche , quand j'avoue moi-même ma foi- 
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vj AVERTISSE ME NT. 

blefle , en donnant àconnoitrecequim'a 
porté à l'entreprendre. 

Get Eûai doit être regardé comme un. 
iïmple guide que l'on prend en entrant- ' 
dans la Bibliothèque du Roi, pour annon- 
cer les détails , les richefles & les beautés 
'qui échapperaient à l'œil le plus attentif, 
Se que perfonne n'a encore cherché à 
faire connoître* 

A la defeription locale de chaque dé- 
pôt , j'ai toujours joint l'hiitorique de 
fini origine &: de fes divers accroiflemens. 

J'ai extrait d'un grand nombre d'ou- 
vrages tout ce qu'on a écrit d'intéreflant 
fur cette immenfe Bibliothèque, foit en, 
général, foit fur quelques-unes de fes. 
parties: je l'ai réuni, fous un fcul point - 
de vue , pour que l'Etranger, !e Curieux ' 
ou l'Homme de lettres pût fe former 
fur le champ une idée claire & précife de 
routes les richefles , foit en manuferits , . 
foit en Uvresimprimés , E;îampes , Plan- 
ches gtavéc's , Titres, Généalogies , Mé- 
dailles ôc Antiques rafiemblés dans ce 
fùperbe Mufée. 

Si parmi les faits que je rapporte il ar- 
rivoit que quelque erreur fe fut gliflëe , je 
prie le Public de ne pas m'en imputer la 
faute, il n'a pas toujours été en mon 
pouvoït de vérifier tout ce que je citois > 
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AFERTISS E ME Nf< Vtj 

mais je puis affiirer que jamais je n'ai cité 
que d'après des Auteurs connus ; & pout 
ma jufîification, j'ai fait imprimera la p. xi 
de cet Avertiffement la liiîe des Ouvra- 
ges dans lefquels j'ai puifé , afin de met- 
tre le Lecteur en état d'apprécier lui- 
' même d'où peut partir l'erreur , qu'il eût 
été en droit de me reprocher fans cette 
précaution ; car , je le répète encore , cet 
Effai n'eft qu'un rapprochement de divers 
-morceaux, épars çà & là , & qui raflenv 
blés ne peuvent qu'offrir un eniembïé in- 
téreflant, trèt- propre à juftifier l'idée 
que les Étrangers & les Nationaux fc 
forment de la Bibliothèque du Roi. 

Le mémoire hiftorique qui fe trouvé à là 
tête du premier volume du Catalogue 
des Livres imprimés de cette fuperbe 
Bibliothèque , m'a été du plus grand fe- 
cours : je l'ai toujours eu fous les yeux 
comme un guide certain, & comme un 
excellent modèle. J'ai également profité 
des Mémoires donnés à Meilleurs Blon- 
del & Mariette par Monfieur l'Abbé Bar- 
thélémy, Garde du Cabinet des Médailles, 
& de celui que Monfieur Joly , Garde 
des Elîampes , a communiqué à Mon- 
fieur l'Abbé de Luberfac : car les Savans 
à qui la Garde des,différens dépôts efteon- 
iice , loin de repoufier de leurs cabinets 



Digitiaed by Google 



mij AVERTISSEMENT, 

les Étrangers & les Curieux qui viennent 
y chercher des lumières , le font toujours 
un plaifir & un devoir de les aider dans 
leurs recherches , & de leur ouvrir leurs 
tréfors , fécondant en cela les vues éclai- 
rées de Monfieur Bigimn, qui fait que tant 
de rkhefles ferpient perdues & inutiles, 
fi elles n'étoienr publiques. 

J'ai divifé cet ouvrage en deux parties ; 
dans la première j'offre au Public un Hfiai 
Hifioriqne fur l'origine , i'établiiTemcnt 
,& l'ace roi flement des différent dépôts 
qui forment la Bibiiothfque du Roi : 
cette première partie efï fuivie d'une 
notice des Arrêts du Confeil , Décora- 
tions du Roi, Ordonnances & Régie* 
mens de Librairie relatifs aux Livres qui 
doivent être fournis à la Bibliothèque du 
Roi, par les Auteurs, Imprimeurs Se Li- 
braires. 

La féconde partie contient la deferip- 
tion de chaque dépôt,en particulier dans 
l'ordre fuivant. 
Dépôt des Livres imprimés 3 p. ni. 

La defeription des Bâtimens , l'ordre 
qu'on a fuivi dans l'arrangement des Li- 
vres , le plan bibliographique , la deferip- 
tiondu Salon qu'on prépare pour les deux 
fuperbes globes de Coronelli 3 &cc. 
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A VE R TIS SEMENT, ix 
Depot des Manufcrits y p. iji. 

Dcfcription des Bârimens , arrange- 
ment des Manufcrits , Effai hiftoriqiie 
furies différens fonds qui compoient ce 
dépôt , une notice de quelques Manui- 
criïs rares £k précieux. 

Cabinet des Ejlampes , p. 225. 

L'hiftorique de ce Cabinet & de fé$ 
différens accroiflemens depuis fon cri- ■ 
gine jufqu'à nos jours. 

L'ordre obfervé dans l'arrangement des 
Eftampes & des planches gravées. 

Une Notice des objets les plus curieux 
à voir dans ce dépôt. 

Cabinet des Titres & Généalogies ^ 
p. 257. 

L'Hiftoire de ce Cabinet , l'ordre ob- 
fervé dans l'arrangement des Titres & 
Généalogies , la Notice des Pièces les plus 
curieufes. 

Cabinet des Médailles & Antiques , 
page 16 5 . 

Defcription de ce Cabinet , THiftoire 
de fes accroifTemens , arrangement des 
Médailles & Antiques. 
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k AVERTISSEMENT. 

Dcfcription de plufieurs morceaux 
curieux, comme Voies, Boucliers , Mé-r 
dailles, Médaillons, Jettons , &c. 

L'Ouvrage eft terminé par un Supplé- 
ment à la Notice des Chartes des -diffé- 
rentes Eglifes de France , & par la liffe 
des Bibliothèques de Paris : j'ai cru devoir 
le faire précéder d'une courte deferiptiort 
des reliures employées fous différens 
Règnes depuis François I er jufqu'à nos 
jours, & d'un avis fur les m arques v aux- 
quelles o» peut connoûre les Livres de 
la Bibliothèque du Roi. 

J'ai cherché à mettre dans ces deferip- 
tions le plus de clarté qu'il m'a étépof- 
iiblc ; perfuadé que l'exactitude & Iapré- 
cifion font tour ce qu'on peut exigerdans 
un Ouvrage de ce genre. 

Mon feul deflein , en le compofant , 
a été de mettre le Public en état de con- 
noïrre & d'apprécier les différentes ri-' 
cheiTes de cet immenfe 8c fuperbe dépôt , 
que nous devons à la magnificence de 
nos Rois , à leur goût pour les Sciences 
Se les Arts , & qui perpétuera à jamais 
leurs bienfaits & leur gloire. 
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AVERTISSEMENT, x) 

Lifte des Ouvrages qui ont fervi à la compo- 
fition de l'Ejfaï Hifiorique fur la Biblio% 
theque du Roi. 

Mémoire hiftorique fur la. Bibliothèque du Roi, 

?ui fe trouve à ia tête du premier vol. du 
Catalogue des Livres imprimés , in-fol. 

L'Architecture Françoife , par Blondel , in-foL . 
4 vol- le fécond vol. contient la deferiptiont 
des Bâtimens de la Bibliothèque , un abrège, 
hifiorique fur le dépôt des Livres imprimés , 
le Cabinet des Efiampes , & fur le f Cabinet. v 
des Médailles ce dernier article a été donné 
a M. Blondel par M- l'Abbé Barthélémy , _ 
Garde. 

Defcriptior: de Paris , parPiganioI, in-ii, io yoÏ, 
pour tous les dépôts. ■, 

Dcfcription de Paris , par Felibicn , in-fol. ibid. 

Dictionnaires , recherches & autres Ouvrages 
■fur Paris , tant in-fol. in-4°. m-8°. quVn-it „ 

nid. . . ' ; ■;: . ■ .' 

Mémoires de l'Académie des Infcripti'ons fifi, 
■ Belles - Lettres , ia-f°* 4* vol. aux éloges 
de Mejfîeurs les Bibliothécaires & Gardes de 
la Bi'jlijtheiue ; d'tjfertatioas qui y font rela- 
tives , foit pour tous les dèfvts en général, 
ou. pour chaque dé ïôt en pa:.i:u'ier; deferip-' 
tions des Médailles , Médaill. &j. Voyez les 
Tables , aux mots Bibl, Médailles & Antt~ 
ques , (ic, , . . 
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xij AVER TI S S E MEMT. 



Nécrologc des hommes célèbres, , Eloges 
de Mejfieurs les Bibliothécaires & Gardes. 

Difcours fur les Monumenspublics, par M. l'Abbé 
de Luberfac , in-fol. fur' le dépôt de5~ im- 
primés , fur celui des Eftampes ( article 
donné h l' Auteur par M. Joly , Garde)' & 
fur celui des Médailles , article pris dans 
V Architecture Franfoife. 

Dictionnaire Encyclopédique, in-fol. 35 vof. 
^auxmots Bibl. Médailles , Ejïampes , &c- 

Dictionnaire de Moreri , in-fol. 10 vol. aux • 
mots Bibl. Parnajfe français ; & aux noms 
de Mejfieurs les Bibliothécaires & Gardes. 

Diélionnaire de l'Homme d'État, par M, Ro- 
binet, Cenfeur - Royal , 7/1-4''. au mot bi- 
bliothèque ( cet article a été copié dans l'En- 
cyclopédie )■ — - 

Journal des Savans , /'i ; 4°. Vqyeï la Table 

« aux mots Bibl. Médailles , Globes , EJiam- 
pes , Livres & Manufcrïts , Catalogues . & 
noms propres , &c. 

Le Mercure de France , in-iwy 

Le Journal de Trévoux , m-tt. \ à différentes 

le Journal de Verdun, in-n.f époques. 

La Gazectte de France , in-4 0 . J 

Traité des Bibliothèques par Louis Jacob, in-u, 
x vol. 

Remarques fur le premier vol. de la Bibliothè- 
que du Roi , par M. Saas , i.n-\i. 

Difcours fur les Bibliothèques , fèrvant de pré- 
face au Catalogue des Livres de M. de Thon. 



DigriizeU by Google 



J VEKTISSEMENT. xiïj 

Traité des plus belles' Bibliothèques de l'Euro- 
pe, par M. Gallois, in-u. 
Traité fingulier des plus belles Bibliothèques 
'• in-it. 

Hiftoire des plus fameufes Bibliothèques, par- 
3. D. Morhof dans fon Polyhillor. 

Hiftoire des plus fameufes Bibliothèques , pat 
Gnevius. 

Recherches fur Paris , par Jaillot , z/i-iJ°. Quar. 

tier du Palais -Royal. 
Çuriofîtés de Fontainebleau , «1-4°. 1 vol. 

Un Manufc. intitulé État des principales Bibl. 

de Paris , Extrait de divers Auteurs ,in-foL 
Voyages de Paul Lucas , in-Ii. 
Voyages de Dalmatie, in-li. 

Code de la Librairie in- 11. 

Collection des Procès verbaux des AflcmblécS 

générales du Clergé de France , tome 7 , 

page 111. 



Dcfcriptiondu Pamailc François, parduTillet," 
in.fil. 

Defcriptîon des Globes de Coronellï , par La- 
h ire 1704. in-"&°. IL n'a -été tiré que quelques 
exemplaires de cet Ouvrage compofé par ordre 
■ de Louis XIV & pour ce Monarque. 

: 

Traité de Diplomatique, parles Bénédictins * 
..iVi-4°. 6 voL 
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xiv A PÊR TI S S E MENT. 

Catalogue des Maâufc. de Baluzc , în-\xi 
Catalogue des Livres de Goutard , in-H°. ' 
Biblfotiiequc de la France , édit. donnée par M; 

de Fon cette , in-fol. y vol. 
*Bibliorbeca Bibliorhecarum , in-fol. i vol. 
Extrait d'un Journal de Hollande , z'n-ii.ivol. 
Notice des Manufcrits de Cangé , itp-lU 
Bibliographie inftruâive.parM.deBurc, itiAK 
7 vol. 

Mémoire fur le Manufcrit des Statuts de l'Or- 
dre du St- Eipi'it au droit defir ou du nœud, 
inftitué à Naples en ijj*. in-S°. 

Traité des Pierres gravées , par M. Mariette i. 

in-fol. i vol. pour le Cabinet des 'Médailles, 
Hiltoire du Cabinet des Médailles du Roi , par 

JeP. Dumoulinec. Voy. Mercure de France , .- 

Mai 1 71 y , p. 4*. 
Sciences des Médailles, in-fol. 
ïii/toire abrégée des Empereurs , par M. Bcati- 
. vais , in ■ i z , j vol. 

Les Monumens de la Monarchie Françoifc , pat 
le P- Montfaucon j in-foU s vol. 

Telle eft à-peu-près la Lifte des Ouvra- 
ges d'après lefquels j'ai compofé celui que 
j'offre aujourd'hui au Public: }e l'ai placée 
ici avec d'autant plus de confiance, qu'il 
fera par-là en état de juger fi j'ai réuni dans 
cepetit vol. tout ce qu'on a ptt écrire d'in- 
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AVERTISSEMENT, xv 
téreflanc fur la Bibliothèque du Roi , & 
qui fe trouvoit comme noyé dans un û 
grand nombre d'Ouvrages , d'après lef- 
quels j'ai extrait tout ce qui m'a paru le 
plus propre à remplir mon objet : j'ai en 
confequenceraflemblédu mieux qu'il m'a 
été poflible ces différens matériaux , pour 
en former un cnfemble capable d'offrir 
aux Curieux un tableau varié , & de 
donner une jufte idée des- richefles qui 
compofent toutes les parties de cette ira- 
menfe Bibliothèque. 

Célèbre depuis plus d'un fiécle , & citée 
comme la plus riche & la plus belle Bi- 
bliothèque du monde , j'ai toujours va 
avec peine, ( je le répète ) qu'il ne reftoit ** 
aux Amateurs , foir Étrangers ou Natio- 
naux qui viennenr vifuer cet augufte Mo- 
nument qu'une connoiffance imparfaite 
des richefles en tout genre qu'il renferme» 
je les ai toujours vu regrerter , & même 
marquer quelque furprifc , de ce qu'il 
n'exiftoir aucun Ouvrage qui pût leur en 
indiquer les riche/Tes , leur en expliquer 
les beautés de détail , & leur en appren- 
dre l'hiitoriquc. 

En effet , de tous les Auteurs ..qui' onc 
éctir fur la Bibliothèque du Roi , aucun 
n'a cherché à la faire connoître dans fon 
entier j il n'en a été fait mention qu'en paf- 
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xvj A FER TIS SEMENT. 
iant , Se dans divers grands recueils: il n'y» 
donc » à proprement parler , d'Ouvrages 
compofés exprès fur cette Bibliothèque, 
que le Mémoire qui fe trouve à la tête 
du premier vol. du Catalogue des Livres 
imprimés , 8c quelques diflcrtarions hifto- 
riques fur fou origine, compoiées par M. 
Boivin, qui fe lifent dans les premiers 
vol. des Mémoires de l'Académie des 
Infcriptioiis ck Belles Lettres. ' 

Mais , ourre que de pareils Ouvrages 
ne peuvent pas toujours être entre les 
mains du Public, puiqu'ils ne fe trouvent 
que dans les vol. que je viens de citer, c'eft; i 
qu'ils ne peuvent convenir à tout le 
monde , fur-rout aux perfonnes que lacu- 
liofité attire les jours publics dans cette I 
magnifique Bibl.&qui défirent de trouver 
dans un Livre, non une diflerration hifto- 
rique fur le dépôt qu'elles viennent voir, 
mais ladefcription Se l'explication pure & 
fïmple des objets propres a piquer fe*r cu- 
riofité. 

Il eft aife de voit , par ce que j'ai déjà dit 
Se par ce que je viens de dire , quels font les 
motifs qui m'ont engagé à entreprendre ce 
périt Ouvrage , & combien je me trouve- 
rois récompensé de mon travail , file fuc- 
cèspouv oit répondre au defir que j'ai eu de 
le rendre utile & agréable au Public 
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ÉT AT 

ou 

TABLEAU 

De la Bibliothèque du Ror. 

Année 17811 

. < W B . .= t**3jgfe^ j =» 

Bibliothécaire & Grand-Maure'' de la 
Librairie de la chambre du Cabinet, 
du Roi. 

M. Eïgnon , Confeiller d'État, Conciliée 
d'honneurdii Parlement, Académicien Hono- 
raire de l'Académie des Inscriptions & 
Belles-Lettres , à l'Hôtel de la Bibliothèque, 

Carde du Cabinet des Médailles & 
AntiqueS. 

M. l'Abbé Barthélémy, de l'Académie Royale 
des Infcri prions & Belles-Lettres , des Aca- 
démies de Londres , de Madrid , Ccnfcur- 
Rnyal , rue Colbert. 

M. l'Abbé Barthélémy.^ de Courcay , Adjoint t 
même demeure. 
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Garde du dépôt des Manufcrlts, 

M- Bejot, Je l'Académie deslnfcriptions &Bet- 
I es-Lettres , ProfefTeur-iioyal en Éloquence 
latine, Cenîcur- Royal, à h Bibliothèque. 

Garde du dépôt des Livres imprimés. 

IW. l'Abbé Défaillirais , Cenfeur - Royal , rue 
neuve des Petits-Champs , vh-à vis celle de 
Chabanois , ou à la Bibliothèque. 

Garde du Cabinet des Tares & Généal. 

JW. l'Abbé de Gevigncy, de l'Académie des 
Sciences oc Relies Lc:tres de Befançon , a 
la ÈiL'Ijuiiieque , ou Quai de la MégiiTcrie. 



Garde du Cabinet des Planches gravées 
& des EJlampes. 
■ M. Joly , rue Colbert. 



Garde de la Bibliothèque du Roi à Ver' 
failles , £■ du Cabinet des Livres à la 
fuite de la Cour. 

fH. de Sancy, Secrétaire - général de la Li- 
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braine , Cenfeur-Royal , à Verfailles , ou 1 - 
Paris , rue neuve Sr. Rocb. 

Garde des Livres du Cabinet du Roi à 

Cholfy. - 

M. de la Minière, Secrétaire - général dej 
Dragons, rue St.* Nicaife. 

Secrétaire de la Bibliothèque^ 

M. l'Abbé Martin , à la Bibliothèque. 
M. Dufour , Adjoint, rue Colbert. 

Concierge & Trcforicr. 
fH. de Villeneuve', à la Bibliothèque. 



Jnfpecleur chargé de veiller au recouvre* 
ment des Exemplaires dûs à la Bibl. 

M. le Prince nîhé , infpefteur de !a Librairie 
près la Chambre Syndicale de Paris -, rue deis 
Moulins B. St. Rocb , ou à la Bibliothèque. 

Interprètes pour les Ldngues Orientales, 
M. Cardonne , Profeiïeur-Royal en Arabe, 
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Cenfeur-Royal, Infpe&eur de la Librairie ' 

près la Chambre Syndicale de i'aris , au 

Collège Royal , Place de Cambrai.. 
M. Ancjueù! , de l'Académie des Infcnptions 

& Pelles-Lettres, Chauffée d'Antin, vis-i- 

vis la rue de Provence. 
M- le Roux Deshauterayes , Profefféar - Royal 

en Arabe , au Collège Royal. 
JW. de ., Guignes, Profeffeur Vétéran au Col- 
' lege Royal -de l'Académie des Infcriptions 

& Pelles Lettres, Cenfeur Royal, rue des 

Moulins Butte St. Rocb. 
M "Uifin , à la Bibliothèque du Roi , ou à 

VerfaiHes. 
M. Venture., rue du Petit Pont. 



Pour les Langues Allemande , Danoi- 
fe , Suedoife > Flamande & Angloife. 

M. Tobiefeu Duby, à la Bibliothèque, ou 
rue des Moulins Butte St. Roch. 



Pour les Langues Italienne , Efpagnole 

& Angloife. 
M. l'Abbé Blanchet , Cenfeur Royal, rue Dau- 

phine , i l'Hôtel de Flandres , ou a St. 

G e rmai a - e n- Lay e. 
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Graveur en Taille- douce attaché à la. 
Bibliothèque, 

M. Se. Aubin, 



Imprimeur en Taille-douce du Cabinet 
des EJlampes. 

M. LercuIHer , Imprimeur en Taille - douce 
de la Ville , à la Bibliothèque. 



Relieur des Livres de la Bibliothèque: 

M. Durand , Relieur Ja-. Clergé* de France, 
rue du Mont-Saint-Hilaire vis-à-vis le Puy- 
cercain. 
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APPROBATION. 



Jai lu par Ordre Je Monfcigneur le Garde des Sceaux* 
uu Ojvragc intitulé , Tableau Hijlorique des plus 
belles Bibliothèques de Paris , &c. dans lequel je n'ai 
rien trouvé qui ptriffè en empêcher l'impreffion. 
A Pari* le } Mai 1780. 

B £ j 0 t. . 



PRIVILÈGE DU ROI. 

LOUIS , par la grâce de Dieu , Roi de France 
& de Navarre : A nos aînés & féaui Confeitlers> 
1rs Gens tenans nos Cours de Parlement , Maîtres des 
Requêtes ordinaires de notre Hôtel , Grand-Confeil , 
frevôt de Taris ,Baillifs , Sénéchaux , leurs Lieutenans 
Civils , & autres nos Jufticiets qu'il appartiendra. , 
Salut. Notre bien-ame le fitur U P . . . Nous a fait 
expofer qu'il defireroit faire imprimer & donner au 
public Le Tableau Hljîorique & critique des plus belles 
Bibliothèques de Paris , tant publiques que particulières , 
ou Voyage Bibliographique de Paris & de la fronce en 
général , de fa compojition , s'il Nous plaifoit lui ac- 
corder nos Lettres de Privilège à ce néceflaires. A ces 
Causes > voulant favorablement traiter PExpofaat * 
tidus lui avons permise; permettons de faire imprimer 
ledit Ouvrage autant de fois que bon lui femblera, 
& de le vendre, faire vendre par-tout notre Royau- 
me, Voulons qu'il jouitîe de l'effet du préfent Privilège, 
pour lui 8c fes hoirs à perpétuité, pourvu qu'il ne le 
létroeede a peifonne ; 6c û cependant il jugeait à pto- 
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fos d'en faire uns ceflion , l'Atle qui la contiendra fera 
enregiftré en la Chambre Syndicale de Paris , £ peine de 
nullité., tant du Privilège que delà celfiôn j & alors 
par le fait feul de la ccflïon enregiurée , la durée du 
prÉfent Privilège fera réduire à cel!e de la vie de l'£x- 
pofant , ou à celle de dix années à compter de ce jour , 
fi l'Expofant décède avant l'expiration defdites dix an- 
nées. Le roui conformément aux articles IV & V de 
l'Arrêt du Confeil du t renie Aoûi 1777, portant Règle- 
ment fur la duiée des Privilèges en Librairie. Fai- 
sons défenfes à tous Imprimeurs, Libraires, fie autres 

Srfoiïnes, de quelque cjuafiré 6c condition qti'ellcj 
ient , d'en introduire d'imprefllon étrangère dant 
aucun lieu de notre obéilTance ; comme auflï d'impri» 
mer on faire imprimer, vendre, faire vendre, débi- 
ter ni contrefaire lefdits ouvrages fous quelque prérexte 
que ce puifle être , fans la permiflîon cxprelfe & pat 
écrir dudit Expofaat , ou de celui qui le rer>r éf entera , 
à peine de faiiïe & de confifeation des exemplaires con- 
trefaits , de lïx mille livres d'amende , qui ne pourra 
être modérée , pour ta première fois , de pareille 
amende 8c de déchéance d'état en cas de récidive , 6c de 
tous dépens, dommages & intérêts, conformément à 
l'Arrêt du Confeil du 50 Août i?77> concernant lei 
contre- façons. A la charge que ces Prélentes feront en- 
legiitrces tout au long furie Regiftre de la Communauté 
«les Imprimeurs 8c Libraires de Paris , dans trois mois 
de la date d'icelles , que l'imprclCon dudit Ouvrage 
fera faîte dans notre Royaume, & non ailleurs , en beau 
papier fie beau caraftere . conformément aux Régle- 
mens de la Librairie,, à peine de déchéance du 
Çréfenr Privilège ; qu'avant de l'expofer en vente , 
le Manufcrit qui aura fervi de copie à l'imprefCnn dudif 
Ouvrage , fera ternis dans le même état où l'Ap-' 
probation y aura été donnée , ês mains de norre très- 
cher 8c féal Chevalier Garde des Sceaux de France , 
Je Sieur Hue se Mjb.oménii. ; qu'il en fera enfuies, 
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remis deux Exemplaires dans notre Bibliothèque pu- 
blique, un dans celle de noire Château du Ltuvte, 
un dans celle de noue très-cher Si féal Chevalier Chan- 
celier de France , le Sieur de Maupeou , Si un dans 
celle dudh Sieur Hue de Mikomîm:. Le tout à 
peine de nullité des Prérentes. Du contenu def- 

Siellet vous m an dont &, enjoignons de faire jouir 
dit Expofant & fes hoirs . pleinement 6c paifîble- 
mc-nt , fans fuurFrir qu'il leur foit fair aucun trou- 
ble ou empêchement. Voulons que la copie des Pré- 
fentes , qui fera imprimée tout au long au commen- 
cement ou. à la fin dudit Ouvrage, foit tenue pour 
duement fignifiée , & qu'aux copies collationnées par 
l'un de nos amés & féaux Conseillers Secrétaires , foi 
foit ajoutée comme à l'original. Commandons au pre- 
rnier.notre Huiiïîer nu Sergefit fur ce requis, de faire 
pour l'exécution d'icclles tous Ailes requis Se néceilaires, 
fans demander autre permillîon, & noii*»bftanr cla- 
meur de Haro', Cbartre Normandefc Lettres à ce con- 
traires.: Car tel eft notre plaifîr. Donné à Pans 3e 
trentième jour d'Août l'an de grâce mil fept cent qua- 
tre-vingt, & de notre règne le fepiieme. Pat le B,oi , 
en fon ConfetLj 

LE BEGUE. 

Regijlré fur le Rcgijtre XXI. de laChamlre RoyaU 
& Syndicale des Libraires & Imprimeurs de Paris , 
Numéro aoi? , fol. 114, conformément aux difpofi- 
tions énoncées dans le préfent Trivilégc ; & à la charge 
de remettre à ladite Chambre les huit Exemplaires prtf- 
crus par V Article Cf '/U du Règlement de i7»j. A Paris 
ce ij OSobrc 1780. 

. . FOURNIER, Adjoint, 
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ESSAI* 

HISTORIQUE 

SUR 

LA BIBLIOTHEQUE 
DU ROI. 

L A Bibliothèque du Roi t foîble dans fes 
commencemens, aujourd'hui parvenue à ce de- 
gré de magnificence , & à cette îmmenfité de 
volumes , qui la rendent la plus belle &" la 
plus riche Bibliothèque du Monde , reffemble 
à ces grands établiflemens dont l'origine eft 
Couvent obfcure & incertaine. Formée d'abord 
d'un nombre peu confidéiable de volumes , H 
n'eft pas aifé de déterminer auquel de nos 
Rois elle eft redevable de fa fondation. Ce n'eft 
donc qu'après de médiocres accroifTemens Se 
une longue fuite d'années , de même qu'après 
dïverfes révolutions, quelle eft devenue ce 
qu'on la voit aujourd'hui. 
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2 Eff ai hifloriqut 

Plufîenrs de nos Rois , avant ie quatorzième 
ficelé { i ), ont eu des Bibliothèques ■ mais il 
paroîr qu'elles ne fubfiftoienc que pendant la 
vie de ces Princes, qui en difpofoient à leur 



( i ) Les Sciences & les Arts que l'Empereur 
Cti a rie magne avoii appellés en France , n'y firent 
pas des progris suffi rapides qu'on avoit lieu de 
ï'clpérer ; ils fombler^nt renaître & s'éctipfer tour-à- 
tour dans les ficelés fuivans , auec les Savans qui les 
profèliuicnr. Les guerres imeftines & étrangères , le 
goût des Croifades , l'avidité des Seigneurs, unique- 
ment occupés du foin d'.'.ggrandir leurs domaines 
Se de conferter ceux qu'ils nvyient ufurpés ; le génie 
mÉine des François j vif, léger & naturellement plus 
porté à là galanterie & à l'exercice des armes , qu'à 
l'étude 6t à la méditation , furent fans doute la caufe 
de la décadence des Lettres & de la léthargie dans 
laquelle les Sciences parurent plongées pendant trois 
fiècles. On fe tromperait cependanr , H l'on s'imaginoit 
qu'elles furent absolument négligées ; chaque Cathé- 
drale avoit fes Ecoles, les Monafter£3 av oient aulli 
les leurs ; mais à quoi fe réduiraient les leçons que 
Von rlonnoit alors aux'Ctercs , ksfeulsqui s'adonnaf- 
fent à l'étude? Quelques principes de Grammaire , de 
Dialectique , de Théologie & de Muïique , faifoïent 
toute la feiertee des Profellètirs. On ne lîfoii point 
fans pernîlibn les Ouvrage? des Grecs, ni cens des 
Romains, ou les rcgsrdcii comme auûl profanes que 
leurs Auteurs ; des copies de la Bible, quelques trai- 
tés des reres de l'Eglile , des Canons , des Mif- 
feis & des Livres Liturgiques & de Plein-chant , for- 
maient dans ces tems-li toutes les Bibliothèques ■ on 
peut juger qu'elles n'étoient pas c on fidé racles. Voy. 
Re:h. fur Paris, par JaiUot , quart. Montmartre, p. 5 j ; 
Dubreul , toai, 1. p. 157» 
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fur la. Bibliothèque du Roi. ç 
jÇtc, & en faveur de qui ils jugeoient à pro- 
pos Prefque toujours dillîpées après leur morc,il 
n'eu paiïbir guère à leurs fuccefleurs que les livres 
gui aeoienc créa l'ufage de leur Chapelle (i). 
Celt ce qu'on vie arriver fous S. Louis. Ce 



(r) L'Hiiloire nous apprend que Charlemagne , à 
qui les Sciences ne doivent pas moins que !a Reli- 
gion , avoir amafTé uns Bibliothèque , & ordonna 
par fbn teftamem qu'elle feroit vendue & l'argent 
diftribué aux pauvres, Voy. la Vie de ce Prince par 
Egiahard f citée- pat LambcciuS , Bïb. Ccef. Vmdob. 
tpm. s, p. 164, lequel nous donne la notice d'un 
des plus beaux livres .le la Bibliothèque de ce Prince ; 
il ajoute qu'il ne fjit comment il SfcpafïiS dans celle 
de l'Empereuri ce vol, elt un recueil de lettres que Ici 
Papes Grégoire III , Etienne III , Zacharie I , Paull, 
Etienne V , Adtien I , & l'Ami Pape Conftaniin * 
écrivirent à Charles Martel , à Pépin & à Chat- 
lemagne. Ce qu'il y a de remirouable , c'eft qu'on lit 
dans le titre . qu'il a été écrit par les ordres & pat 
les foins de Charleimgne. Louis le Débonnaire, 
Charles-le-chauvc & l'es fucceficurs ont eu aufli dei 
Bibliothèques, On 'voit parmi les fubfcriptions d*un 
Concile tenu l'an 876 , que Hildtn'n , Abbé de Saint 
Denis, étoit Bibliothécaire de Char!es-le-chauve ; 
Ebon , Archevêque de Reims , l'avoit été atiflï de cet 
Empereur , csmroe on le voie par une de fes lettres 
au P;tpe Nicolas, où il dit qu'Ebon avoit reçu cet 
emploi de ion perc Louis le Débonnaire. Voy. Morhof. 
Pc] T hift. xora. 1 , liv, 1 , cap. 6 , S. 

On voit par-la combien la place de Bibliothécaire 
de^ nos Rois étoit dès - lors honorable , puifqu'on ne 
la donnoit qu'à des Archevêques ou à autres pet fon- 
nages de ce rang. 

Aij 
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4 &Jf al hijiorique 

Prince protégea les Lettres , & chercha tous îes 
moyens de fc rendre utile au petit nombre de 
fes Sujets & autres , qui les cultivoient fous 
fon règne. Etant en Orient, il entendit par- 
fer d'un Seigneur Sarrafin d'Egypte , qui fai— 
foie tranferire les meilleurs livres de Pliilo- 
{bphie qui fe pouvoient trouver, pour l'ufage 
des jeunes gens du Pays. Cet exemple le porta, 
à fou retour en France , à faire la même chofeà 
l'égard des S 1 " Ecritures , & des Ouvrages des 

Pères , dont il fit copier un grand nombre | 
fur les manulcrirs qu'il avoit trouvés en di- . | 
verfes Abbayes: il fit conduire exprès à Paris 
au Tréfor de laSainte Chappelle, un lieu corn- I 
mode Se sur , ou il renferma fa nouvelle Biblio- I 
theque , & Iaiflà aux Gens de Lettres la li- 1 
berté d'aller confulter ces fources de la Sainte 
Doctrine; lui-même s'y enfernioit fouvent 
pour y étudier dans fes heures de Ioifîr, & 
l'on a remarqué qu'il lifoit bien plus volon- 
tiers les Ouvrages des Pères , que tous 
ïes Ecrits des meilleurs Ecrivains de fon tems. 
Cette Bibliothèque étoitaiifli nombreufe qu'elle 
pouvoit l'être, dans un tems où l'ignorance des 
iiecles précédens commençoit à peine à fè 
diffiper. Ce Prince ne la laifla pas à fes en- 
fans : il en fit quatre portions égales , non com- 
pris les livres de fa Chappelle , & la légua 
par fon Teftament aux quatre Maifons Reli - 
gïeufes qu'il afFedionnoit le plus , favoir , 
aux Jacobins , aux Cordeiiers de Paris , à l'Afe- 



fur la Bibliothèque du Roi.' j 
baye de Royaumont , &: aux Jacobins de Com- 
piegne. Philippe-le-Bcl donna les livres qui 
lui avoient appartenu , à divers Particuliers» 
& fes trois fi I s en firent autant. Philippe de 
Valois n'eut que de l'indifférence pour les 
Lettres & pour les Savans. 

Ce n'eft donc que feus les règnes fui vans 
que l'on doit chercher l'époque du premier 
établi iï*e ment d'une Bibliothèque Royale, fixe 
&■ permanente, deftinée a l'ufage du Public, 
regardée comme inaliénable , & comme une 
des plus précieufes portions des meubles de 
la Couronne, à l'enrichiflement de laquelle 
nos Rois ont contribué , fuivant le plus ou 
moins d'inclination qu'ils ont eu pour les Lettres. 

Le goût pour l'étude , qui s'étoit renouvelle' 
quelque tems avant S. Louis, fe fortifia in- 
fenlîblement , & prit une nouvelle vigueur 
par la protection dont le Roi Jean honora les 
Lettres ; il les cultiva lui-même , & aima par 
conlequent les livres. Ce Prince n'en avoit ce- 
pendant qu'un petit nombre , le tout fe ré— 
duilant à-peu-près à huit ou dix vol. parmi 
lefqnels on comptoit: r.° la traduction du livre 
Je lu Moralité des Echecs ,qui lui fut pré£èntée 
par Jean de Vigaay , Religieux Hofpitalier de 
S Jacques du Haut-Pas; i.° unDiaiogue'La.tm, 
touchant les fubicauces ( i ) ; 3. 0 la Traduction 



( 1 ) Il esifte dans la Bibliothèque de S. M , un ïxem- 
plaire de cet Ouvrage qu'on croit unique. Ce Litre 

- A iij 
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6 Ëjfai h'.jloriquc 

Françoife des trois Décades de Tète - Lève, 
que Pierre Berceiire, Bénédictin , Prieur de 
S. Eloi , avoit entreprife par ordre du Roi ; 
4. 0 des Fragmens d'une Verfion Françoifc de 
la Bible , commencée par Maître Jean de Sy a 
te qui vraifemblablement n'a pas été achevée ; 
i f.' un volume des Guerres de la Terre Sainte ; 
6 0 trois ou quatre Livres de Dévotion. C'é- 
loienr- là , ou peu s'en faut , toutes les rlchefïès 
littéraires de ce Koi , lefquel'es ayant paffé 
à fon Succciïeur , furent le premier fonds de 
la Bibliothèque que Charles V fonda dans la ' 
fuite, S- que l'on peut regarder comme I'orï- . 
gine delà 'Bibliothèque du Roi telle qu'elle efl 
aujourd'hui. 

Charles V profita , pour la culture des Let- 
tres , de la paix qu'il rendit à (es Etats- Il étoït 
Savant pour fou tems , & aimoit pafTîonné- 
ment la ledUire & les livres : Ton principal loin 
iftoit d'en faire copier continuellement ,&il les 
faifoit orner de belles miniatures. Jean de 
BiUge auquel il accorda le titre de fon Peintre , 
paroît être c^lui que ce Prince avoit choifi pour 
cela. Pour lui plaire, les Princes , les Grands 
de fa Cour & les Officiers de fa Mai fon s'èm- 1 
prefloient à lui en offrir. Les Savans animés 
par les récompenf s dont i! payoit leurs tra- 
vaux , enrichirent & augmentèrent confîdéra- 

fait honneur an Roi Jean ; ce Prince y cil tn ter locu- 
teur avec l'Auteur t homme de grands fens,verfé 
dans la lecture des bons livres. 
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fur là Bibliothèque du Roi. 7 

bleraent & en peu de tems ta Bibliothèque 
de ce Prince , de leurs productions & d'un grand 
nombre de Traductions Françoiles ; genre de 
travail qui étoit devenu à la mode fous le 
règne de ce fage Monarque ( 1 ). 

La protection qu'il Te fit gloire d'accorder aux 
Savans , & Ion amour pour les Lettres , le por- 
tèrent à mettre fes Sujets en état de profiter 
d'un iî riche tréfor, qu'il n'avoit amaffé que pour 
là propre initruftion. Il le logea à Paris , dans 
une_des tours du Louvre , que l'on appella 
Tour de la Librairie : les livres y occupoïent 
crois étages , &c y étoient rangés avec autant 
de foin que de propreté (1). La garde en 
fut donnée à Gilles Malle: , pour lors Valet 
de Chambre , & enfuitc Maure d'Hôtel du 
Roi. 



( 1 ) Ton» ces Ouvrages ajoutés à l'ancien fonds Se 
à ceux 411e ce Prince avoiBUcquis d'ailleurs , augmen- 
tèrent beaucoup & en peu de tems , & formèrent 
une collection d'environ pco vol. nombre remarquable 
<k:is un tems où. les Leitres n'avoienr fait que de 
médificres progrès en France. 

fî) four les cor.farver précieu Cernent , Charles V , 
£ rapportent Sauvai Se r'élihien ] , voulut qu'un fermât 
de barreaux de fer , de fil de laiton & de vitres 
peintes , routes les fenêtres dû fa Bibliothèque: les 
lambris des murs étoient de bois d'Iriande , la voûte 
^roit latnbririVe de bois de cyprès, Se tous ces lam- 
bris étoient embellis de feulptutes en bas relief. On 
y mit par fon ordre trente petits chandeliers Se une 
■ampe d'argent qui étoient allumés toutes les nuits, 
ifin o,ue Ton pût y travailler à toute heure. 

A iv 
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8 Ejfai kiftorique 

Mallet en drefla lui-même l'invenrairc f i ) 
en 1374. lequel fait connoître les livres donc 
cette Bibliothèque étoit compofée. Ce Cata- 
logue eft divifé en trois chapitres , le premier 
nous apprend que la première Chambre de la 
Librairie contenoit 169 vol. la féconde 160 1 
êc la troifierae 381 , ce qui fait en tout 310 vol. 

Quelque mal rédigé que fok ce Cata- 
logue, & quoique les livres y foietir énoncés 
jfans'ordre, on ne peut nier qu'il ne foie im 
morceau précieux pour l'Hiftoire Littéraire : 
il y eft fait mention d'Auteurs & d'Ouvrages. 
François , inconnus à nos Bibliographes. Gilles 
Mallet a encore eu foin d'y obferver à quelle 
occafîon ces livres avoienc été compofés , 
par qui ils avoienc été donnés au Roi j & à 
qui ils avoîent été prêtés ou remis par ordre 
de ce Prince. Cet inventaire , comme nous 

S . 

eft intitule" l Inventaire des Livres du Roy, 
noflre Sire , eftans en fin Ckafid du Louvre. ] 
Cti inventaire esift; à la Bibliothèque du Roi , fonds 
deColben ( o-idt Balufe ; ; on a tâché d'en effacer la 
lignât lire i!e François 1, a qui il avoit appartenu. 

Le premier feuillet eft en blanc; on lit fur le fé- 
cond , cy-ap'is e-i ce papier font écrits Us livres de 
très -fiuverain 6- tria- excellent Prince Owlcs-lc-Quint 
de ce nom, par la grâce de Dieu , Roi de France , 
eftans en fin Chajlel du Louvre , en trois Chambres 
l'une fur l'autre , l'an de Grâce 137; , cnre^'ijl'ès de 
Jbn commandement par moi Gilles Mollet ,fin f-'arlef de 
Chambre. 



Èigitized by Google 



fur la Bibliothèque du yoi. 9 
l'avons déjà dît .contient 910 vol.Oti y trouve 
des Bibles Lat. des VcrfionsFranç. faites par dit 
férens Traduit, des Mîflels , des Pfeautiers ou 
Bréviaires, des Heures, des Offices particuliers, 
& autres livres d'Eglifë, prefijue tous enlu- 
minés avec foin , couverts de riches étoffes , 
& garnis de fermoirs d'or & d'argent. La plu- 
part de ces livres venoient des prédécelïêurs 
de Charles V, & plufieurs avoient appartenu à 
S . Louis. On y voyoir aufli des livres de Dévo- 
tion d'un autre genre, tels que laLégende dorée-, 
l'Hiftoire particulière des Miracles & les Vies 
particulières de Saints & de Saintes : les Ouvra- 
ges des Saints Pères y étoiem en petit nombre , 
mais iî y avoir beaucoup de Traités d'AftroIogîe, 
de Géomancie & de Chiromancie , feiences vai- 
nes & méprifables, le fcandalede la Philofopkie t 
& que l'on regardoir alors comme les plus fu- 
blimes des connoifiances humaines, Charles V 
partageoit l'erreur de Ibn ficelé ; le crédule 
Monarque fît traduire tous les livres qui avoienc 
rapport à ces fortes de Sciences. Les Ouvra- 
ges de Jiirifprudence fe reduifoient aux Dé- 
crétâtes, au Code & auDigefte , avec quelques 
livres de Politique, & les Coutumes de quel- 
ques Provinces deFrance : ceux de Médecine, à 
ouelcjnes Ouvragcs'd'Hippocrate , und'Avicen- 
ne, divers ouvrages d'Auteurs Arabes, rraduits en 
Latin on en François , & quelques Ecrits 
compofés par des Auteurs du tems. La Phyfîque 
Si la Philofophic paroiffent avoir été les plus 
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io Ejfai hijlorique 

négligées: l'Hiftoire y croit très-abondante; il 
y en avoit pluh'eurs tant générales que par- 
ticulières , fur-tout de la Vie de S. Louis & des 
guerres d'outre - mer. Cette partie de l'Hiftoire, 
& les Romans , foit en rime , foit en profe , 
étoient les deux parties dominantes, 5c peut-être 
les plus curieufes , de la Bibliothèque duLouvre. 

Ilparoît parle catalogue de Gilles Maltet , 
& par un autre inventaire général , que Char- 
les V. avoit encore des livres ailleurs que' dans 
le Louvre , "& qu'il en faifoit mettre de tems en 
tems dans fes différentes IVIaifpns Royales. Il 
fembleroit , ( dit l'Auteur du Mém, Hifi. fur la 
Bihl. du R. p. f . ) que ce Prince, en divifant 
ainfi fa Bibliothèque , prévît quelle en feroit la 
deftinée après fa mort, & qu'il voulut 3 par une 
précaution iî fage, préparer quelques reîfources 
pour fon rétabliïîement. 

Tel étoit à-peu-prés l'état de cette Bibliothèque, 
qu'on ne connoîtrok plus fans le catalogue qui 
nous en a été confervé , lequel nous apprend de 
quelles fortes de livres la Biblioth. du Louvre 
étoit compofée , & nous met à portée de 
juger quel étoit le goût de ce fiecle pour les 
Sciences & pour la Littérature; 

Après la mort de Charles V, un des premiers- 
foins de Charles VI , lorfqu'i! fut monté fur le 
Trône , (en ijSo ), fut de faire faire dans les 
formes , par un de les Secrétaires, le recolle- 
ment des livres du Louvre , fur l'inventaire qui 
en avoit écéfait par Gilles Mallet : il ne s'y trouva 
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Jur la Bibliothèque du Roi, 1 1 
Je manque que ceux qui avoient été donnés 
,ou prêtés à divers Particuliers par le feu Roi. 

Ce Prince ne conferva pas ces livres avec le 
même foin; it en tira même de fa Bibliothè- 
que ploficurs , qui n'y, rentrèrent plus. Le Duc 
d'Anjou, Récent du Royaume, & quelques au- 
tres Princes s'approprièrent ceux qu'on leur 
a?oit prêtés ; les Officiers delà Cour en empor- 
tèrent beaucoup qui ne furent pas rendus ; mais 
le Roi réparoit en quelque forte ces pertes par 
de nouvelles acquisitions qu'il faifoit detems en 
rems. « 11 femble , ( dit M. Boivin ) que la 
» Bibliothèque du Roi étoit alors" comme un 
» Magafin public, ouvert a tout le monde, & 
» une eipece de Tréfor Royal , d'où il fortoit 
» autant de richcfTes qu'il y en entroic. » Le 
Duc de Guyenne fon fils aîné augmenta , en 
1409 , le nombre des livres du Louvre d'une 
vingtaine de volumes. G. Malice les reçût & en 
fit l'état , on plutôt il les inféra à la fuite de 
Ton catalogue (1). 

. A Gilles Mallet , mort en 1410 fuccéda 
pour la garde de la Librairie Antoine des 
Eilârts, Garde des deniers de l'Epargne, On 



[1] M dm. de i'Acad. des înfcrlp. 10m. r. 

[a} Il eut foin de mettre à la tête de cette lifte , ce 
petit avertiflement : Ce font les livresque noble & 
puiflant Prince * Monfeigneur le Doc de Guyenne , 
aîné fils du Roy Charles VI de ce nom , Roy d« 
France , a envoyez en la Librairie àa Roy nofti* 
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voit par l'inventaire (t) que firent alors_ deux 
Officiers & le Greffier de la Chambre des 
Comptes, mais avec beaucoup plus de forma- 
lités qu'auparavant , que ces livres, tant ceux 
qui étoient dans le premier inventaire , & 
donr on trouve de manque environ ioo volu- 
mes, que ceux qui h'avôient point encore été 
infcrits,n J alloient point, en 1411 , au-delà de 
onze cens , dont il faut retrancher ceux qui 
ne fc trouvoient plus. Jean Maulin , Clerc 
du Roi en fa Chambre des Comptes, Se Gar- 
nier de Saint-Yon , ( z ) Êchevin de Paris , pa- 
xoilTent avoir fuccédé l'an après l'autre à An- 
toine des Eflarts, dans l'Office ds Garde de la 
Bibliothèque du Roi. 

L'an 1413 „ peu de teins après la mort de 
Charles VI , les livres de ]a Tour du Louvre 
turent de nouveau inventoriés par trois Com- 
miflaires de la Chambre des Comptes, qui va- 
quèrent pendant cinq jours à dreifer un nouvel 
inventaire, & on en fit faire en même tems , 



Seigneur, au Louvre , par Maiftre Jean d'Arfonval , 
ConfelTeur & Maiftre d'Ecole Je mondii Seigneur 
de Guyenne , & lefquels ont été reçus & mis en ladite 
Librairie par mdï Gilles Mallet , Maiftre d'Hoftel du 
Hoy notredit Seigneur , Se Garde de ladite Librairie , 
le 7 de Janvier 1409, 

{i)Cet inventaire feconferve à la Bibliothèque du 
Roi. 

fa) La Garde de la Bibliothèque lui fut donnée le 
■ 1 du mois de Mai 14U1 
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par trois Libraires , la prifée, qui fc montoit 
à deuï mille crois cent vingt- crois livres quatre 
fols, fomme confïdérablc pour ce rems-là. Le 
nombre des livres ne fut pas augmenté depuis 
le décès de Gilles Mallet ; au contraire , 
il ne s'en trouva alors qu'environ huit cens 
cinquante. 

Les Anglois , appelles à Paris par Ifabeao 
de Bavière, s'étoiem rendus les maîtres -de 
cette Capitale: le Duc de Betforc, qui prenoit 
alors le titre de Régent du Royaume de France , 
fe fie repréfemer , le ivjuin 141^ , parGar- 
nier de Saint-Yon , le; livres donc celui-ci avoir 
la garde , S: qui écoienc contenus dans l'inven- 
taire de 1413 J il en rendit bon compte, 
& continua de les avoir jufqu'en 1419, qu'il 
en fuc pleinement déchargé par le même Duc 
de Betforc, qui lui en fit donner quitcance. Ces 
livres furenc achetés izooliv. par ce Duc, Se 
cette fbmme fut comptée à Pierre Thyefy, 
Entrepreneur du maufolée de Charles VI & de 
la Reine Ifabeau fon Epotife. Il y a toute appa- 
rence qu'il ne les acquit que pour les faire paf- 
r er en Angleterre. 

C'eftainfique les malheurs dont le Royaume 
le France fuc accablé au commencement du 
egne de Charles VII, furent caufe que la 
îiblïothequeduRoi fut entièrement diflîpée. Ce 
'rince ne fongea point à" en réparer la ruine , 
es foins plus imporcans l'en empêchèrent ;ilfe 
intenta feulement du petit nombre de livre» 
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Îiii lui furent dédiés par des Auteurs & des 
radutteurs de fon tems. 
Louis XI , Prince ftudieux & habile , dont le 
Règne fut allez tranquille, fc fit un devoir de ra- 
mafler les débris de la Librairie du Louvre ; 
épars dans les Maifons Royales , où Charles V 
avoit fait remettre un nombre de volumes : il 
y joignit les livres de fon pere & les (ïens , Se 
s'en forma { vers l'an 1475 ) , une Bibliothèque, 
gui , à la faveur de l'Imprimerie inventée peu au- 
paravant, s'accrut de beaucoup, ïl l'augmenta en- 
ïuite des livres de Charles de France fon frère, 
(1) &, félon toutes les apparences , de ceux des 
Ducs de Bourgogne, dont il réunie le Duché à 
la Couronne. La Bibliothèque de Louis XI eut 
un Garde particulier, nommé Laurent Pal- 
mier; il y avoir auiÏÏ un Enlumineur en titre , 
nommé Jean Voaquet % de Tours, dont l'habileté 
Jetait remarquer dans îemanufciit des Antiqui- 
tés judaïques de Jofeph , qui exifre dans la Bi- 
bliothèque du Roi. Pour Robert Gaguin fa) il 
n'eftpascertainqu'il ait étéEibliothécaircdiiRoi. 



(1) On reconnoît encore nirovirri'bui les livres de 
Charles de France , parce qu'ils fonr marqués de fa 
propre main: pour ceux de Louis XI , excepté quel- 
ques-uns, ce n*eft que par conjecture qu'on peut les 
xeconnoître. 

(1) Selon Dubreml , la grande feience que Robert 
Gaguin avoit dans les bons livres , lui fit mériter la 
dignité de Bibliothécaire de Louis XI. Foy. Ant. de 
Tari* » page 10 & 43 » liv * i- 
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Charles Vlfl ajouta , aux livres que Louis XI 
voit rafleinblés , ceux qui huent compotes en 
nn honneur & à fon ufage, En 1^95, il y joignit 
ncoreceux qu'il fit apporter de Naples, après 
i conquête de ce Royaume : ces livres- étoienï 
'autant plus précieux , qu'ils venoiem d'une Ei- 
Uotheque formée dans les X'V& XVhecles , 
ar des Princes que leur favoir & leur amour 
our les Lettres avoient rendus également re- 
0 m inaudibles. Robert , de la Maifon d'Anjou , 
avoit commencée; Alphonfe & Ferdinand d'Ar- 
agon, Roi s de Naples, après Robert , s'étoient 
j>pliqués à l'enrichir : .Ferdinand fur-tout l'a* 
oit beaucoup augmentée par l'acquifition des 
vres contifqués fur les Grands du Royaume , 
ni , ayant confpiré contre lui , furent cond.im- 
ésaufopplice. II eft encore facile de diftingeer, 
ans la Bibliothèque du Roi , ceux des Rois de 
ïaples & des Seigneurs Napolitains, parles 
rmories, les fouteriptions , les fignatures & 
litres marques. 

Pendant que Louis XI & Charles VIII s'em- 
relTbienr ainfï de raffembler le plus délivres 
u'ils pouvoient , les deux i rinces de la Maifoa 
'Orléans , Charles & Jean Comte d'Angou- 
:me fon frère, revènus d'Angleterte après 
•lus de if ans de prifon , jettoienc , le premier 
Blois, & le fécond à Angoulême, les fon- 
emens de deux Bibliothèques qui devinrent 
ientôt Royales : ces deux Princes rapportèrent 
.'Angleterre plulïeurs livres qu'ils y achetèrent 
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parmi Iefqueisil s'en trouva plufieurs Je ceux qus 
le ©uc de Betfortavoitenlevésde laTour de la 
Librairie. Cet achat confiftoit en foîxanre vol. 
qui , an retour de ces Princes (i), furent appor- 
tés d'abord à Saint- Orner , Se delà envoyés k 
Blois (i). Le premierfonds de cette Bibliothè- 
que venoît également des livres de la Tour de 
la Librairie du Louvre, qui eu avoienc été ti- 
rés par Louis d'Orléans , fils de Charles le 
Sage , aflaiïiné à Blois , en 1407 : ces livres 
con/Iftoient en cinq vol. favoir , les Voyages 
de Marc Paul, Vénitien ; leGoïvemement des 
Rois y une Bible très belle & très-richement 
ornée ; une autre Bible & an Mijfel : ce petit 
nombre de vol. fut, comme on le voit, le pre- 
mier fonds de la Bibliothèque de Blois , de mê- 
me que ceux du Roi Jean l'avoient été de celle 
de Charles V. 

Louis XII , fils de Charles Duc d'Orléans, ' 
étant parvenu a la Couronne, réunît la 15i- 



(i) Charles d'Angouleme aimoit beaucoup l'étude: 
on remarque fur la plupart des livres qui lui ont ap- 
partenu , fa fîgnature écrite d'une main exercée & 
plus favante que ne l'éroir ordinairement celle des 
Grands Seigneurs. Il eft encore facile de reconnaître 
une partie des [ivres de Blois , parce qu'ils portent l'écu 
d'Angouleme. 

(a) Le Catalogue original exifte encore aujourd'hui 
dans le iréfor de la Chambre des Comptes de Liais ; 
il y en a une copie à la Bibliothèque du Rot, 
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theque de Blois a celle du Louvre , ouplu- 
il fie tianfporter à Blois les [ivres de fes deux 
lécefièurs , LouisXi & Charles VIII : il eut 
bin particulier pendant fon règne d'aùgmen- 
:e rréfor , qui devint encore bien plus conlî- 
ible , lorfque ce Prince y eue fait entrer la 
iotheque que les Vifcomri S: les Sforce, 
:s de Milan , avoient établie à Pavie \ elle 
oit guère d'un moindre prix que celle des 
s de Naples , dont Charles Vlil s'écoit era- 
- quelque tems auparavanr. Louis Xll y 
ita encore les livres qui avoient appartenu 
célèbre Pétrarque, & ceux du c.ibinet de 
■ is de la Gruthufe , Seigneur Flam an A , qui 
it fait une grande figure à la Cour desder- 
■s Ducs de Bourgogne (i). La Bibliothe- 

des Ducs de Milan, félon quelques Au- 
s de ce tems- là . étoit l'admiration non-feu- 
><;m de la France , mais encore de l'.ta- 
i elle éroit compofée de ce que nous avons 

i) La plupart des manuferits qui ont appartenu 
' Seigneur , & qui ont palTé dans la Bibliothèque 
[aie ; étoient pteique tous décorés de (es armes; mais 
les a graiées pour y uibftituer celles du Roi . ce qui 
emarque aifément , pour le peu qu'on y fane ac- 
tion ; il eft aifé par-là de reconnaître encore la 
s grande partie des livres qui ont appartenu au 
ï'icur de !a Gruthufe , dont les arnjesfont à la croix 
'ikle , écartclée d'argent ,ati fautoir. La dévifeeft 
s en vous , que l'on Ht encore fur ces difFérens ma- 
«its, &qui.aété effacée fur plulleurs. On trouve 
dans différentes Bibliothèques [ dans celle de M. le 
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de meilleurs Auteurs La- ins.facrés Se profanes, 

outre quelques anciens Auteurs Grecs (1). 

François premier rît , à l'égard des livres de 
Blois, dont il avoit lui-même augmenté le nom- 
bre de tems en tems , ce que Louis XI avoit 
fait à l'égard de ceux des Rois Louis XI Se 
Chades VIII : il fe détermina , en 1544, à les 
incorporer à la Bibliothèque qu'il avoit com- 
mencé d'établir au Château de Fontainebleau. 
Mellin de Saint-Gelais porta à Elois les ordres 
du Roi, & en conféquence deux Maîtres des 



Duc de la Valliete , ] plufieurs manufcriis qui ont auffi 
appanetui au Seigneur de la Gruthule. C es manufcdts 
font de la plus paifaiteconfervation , tous en velin , 
écrits (upérieutemem , & ornés de belles miniatures 
& vigneties en or. Parmi ceux que le Roi poiTede 
dans fa Bibliothèque , & dont quelques-uns portent 
encore les amesde la Gruthufe , ou en diftingue d'une 
grande beauté, favoir , la Somme Rurale, in-fol. 
a volumes avec de belles miniatures & de riches orne- 
mens , n.° 6^7 ; la Consolation de L'oice , d'une exé- 
cution parfaite , Se d'une magnificence fans exemple , 
n.° 68 10 ; un autre exemplaire du même Ouvrage auffi 
de la plus grande beauié. M. le Duc de la Valliere pof- 
fede auffi un de ces manufcriis , lequel cil parfaitement 
beau ; il a pour titre la Forierijft: de la Foi , in fol. 
3 vol. décores de belles & grandes miniatures ; ce 
fiiperbe exemplaire cil le même que celui dont parle 
Duverdier. 

f (i)Il eft encore facile de reconnoître parmi les 
livres manufcriis de la Bibliothèque du Roi, l'origine 
delà plupart de ces anciennes acquittions, par des 
marques particulières qui les cliitingucnt. 
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i^p:es, commis pat la Chambre de cette 
Le , drcflcrenr l'inventaire des livres, fpberes, 
Ses , &c. Saint-Gelais donna Ton récépiflé, 
accompagné d'un des deux Maîtres des 
nptes , il ii: conduire les ballots àFon- 
îebleau-, où ils furent remis entre les mains 
Mathieu la Biffe , c-ui en donna Ton reçu 
il Juin 1544, comme Garde delà Lîbrai- 
de ce Château. Cet inventaire fut fait en 
fence de Mellîa de Saint-Gelais,& de Jean 
la Barre , commis à la Garde de la Librairie 
Château de Elois ; on le conferve à la Bi- 
otheque du Roi , il eft de cent & vin^t-huît 
lillcts , & commence par une efpece depro- 
i-verbal. Il refaite de cet inventaire , que la 
jliotheque de Blois n'étoït que d'environ 
90 volumes , paçmi lefquels on ne compte 
s plus Ae 109 vol. imprimas, & 38 on jp 
muferits grecs, qui avoient été apportés de 
iplcs , cV remis à Blois par le célèbre Lafca- 
. Cette augmentation donna un grand luftre à 
Bibliothèque de Fontainebleau , qui par el!e- 
ème étoît déjà aflez riche , & qui devoit ce 
i elle étoicà François premier (1;. 
Ce Prince , ami des Lettres & des Savans , fît 



(i) Outie l'inventaire que l'on poiTédc des livres de 
dis transférés i Fontainebleau . il eit encore tres- 
idlc de les reconnaître , puifqu'on lit fur la plus 
rande patrie de ces livres , cette înfciiption , de 
amera Comptorum Blefens, 
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chercher par-tour des manuferits grecs^ & en 
obtint un grand nombre, dont il enrichit fa 
Bibliothèque. Jérôme Fonduie fut chargé le pre- 
mier de faire dans les pays étrangers la re- 
cherche des manuferits grecs ; il en rapporta 
environ foixante, qui lui a . 'oient Conté douze 
cens écus , & le Roi lui donna pour fes voya- 
ges quatre mille écus d'or j c'étoit vers l'an i jiy. 
Dans !a fuite, Jean de Pins , Evêque de La- 
vaur, George à'A/-tn<ig'iac & Guillaume Pelli- 
ciers , Evêque de Montpellier, qui furent fuc- 
ceffivement AmbafTaleurs de France à Rome ou 
à Venife, eurent ordre d'acheter tous les livres 
grecs qu'ils pourroient trouver-, & de faire co- 
pier ceux qu'ils ne pourroient obtenir par ar- 
gent. Pendant que ces Miniftres exécutoient les 
ordres du Roi , divers particuliers envoyoien: 
auflî d'Italie de quoi enrichir la Bibliothèque 
de Fontainebleau. On compte parmi eux An- 
toine Eparqitc , favant grec de l'Ifle de Corfou , 
Jean Cidde , François AÇulan, habile Impri- 
meur de Venife , & beau-frere d'Aide Manuce. 
Les livres, tant manuferits qu'imprimés, en- 
voyés \ la Bibliothèque de Fontainebleau par 
ces dirFérens particuliers , fout la plupart figues, 
& par Conféquent aifés à reconnoure. 

Le Catalogue de ces manuferits qui, en i 544, 
n'alloir pas au delà de deux cens foixante, fut 
drefTépar Ange Vegece ou Vergece, ce copifte 
grec, dont l'écriture eft fi belle (1}, & que 

(1) Il eft très- aife de fe convaincre de la beauté de 
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içois ï fie venir en France. On trouve dans 



iormé on procuré ces difîérens manuferics. 
lîcurs Auteurs affûtent que Pierre -Gilles, 
Uaume Poftei & Jitjie TerMU voyagèrent 
i au Levant aux dépens du Roi , avec ordre 
acheter des livres pour fa Bibliothèque; Se 
i croit que c'efl: de-là que viennent les ins- 
crits grecs qui font entrés dans Ja Bibîioihé- 
: de Fontainebleau les trois dernières années 
!a vie de François I. Le nombre des manuf- 
:s apportés par Pierre Gilles , Guillaume 
[tel & Julie Tenelle, n'alloit pas au-delà de 
Mie cens volumes, avec une quarantaine de 
inufcrits orientaux. La paflion de ce Prince 
ur ce genre de manuferits , lui fit un peu 
gliger les latins, & même les ouvrages en 
igues vulgaires étrangères : àT égard des livres 
nçois , il n'en mit guère dans fa Biblîothé- 



criture de Vergeté , par un Oppkn qui exifte i la Bî- 
oihcque du Roi , écrit par ordre de Henri II , pour, 
iane de Poitiers fa MatrrefTe ; il eft de toute beauté , 
orné défigures ftipéricunvnent peintes. L'écriture 
ce manuferit eft fi belle , que c'eft fur ce modèle 
if lesbeauM caractères Grecs dont s'eft fervi Robert 
tienne pour fes magnifiques édition* 1 , ont été gra- 
fs. La relicurede ce manuferit eft très-curieufe ; 
un coté font les armes de Henri II , de l'autre or» 
-,it Diane de Poitiers repréfemée avec les attributs 
e U divinité dont elle portoit le nom, &c» 
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que que foixante-dïx volumes , dont unie par- 
tie avoient été écrits avant Ton rcgns ; l'autre 
éroit compofée des ouvrages qui lui avoicn; été 
dédiés ou qui avoient été faits pour Coa ufage , 3c 
de ceux qui lui avoient été donnés par Louife de 
Savoye , fa mere , & p^c Marguerite de Valois , 
fa feeur. 

En ifi7, la Bibliothèque de Fontainebleau 
fut enrichie des livres des Princes de la maitbn 
de Bourbon, en confécjuence de !a contifeation 
des biens, meubles & immeubles du Connec- 
table de Bourbon (i). Cette collection ne con- 



(il De quelque manière que les livres qui compo- 
foiem la Bibliothèque île ce Connétable foienc parve- 
nus iljns celle de Funtiîinebleau , ii eft certain qu'elle 
reçut Ion plus riche accroiflemem de cette conSfcation. 
Ces livres ne fe font reconnoître que par 1 Véga de 
Bourbon. On y remarque aulîi ceux qui avoient appar- 
tenu à Jean Duc de ÎJerry, lequel avoir en pour les livre» 
le même goût que le Roi Chailes V, ("on frère. Ce Prince 
s'éroit for né une Bibliothèque beaucoup moins nom- 
b renie que celle de la Tour du Louvre , maïs peut-être 
tniem choîlîe. Le Laboureur en a publié l'inventaire; 
le Roi et. pofsède ij vol. qu'il eft aifé de reconnoître 
à la fignature de ce Ouc , ou a celle de Flamel fon Sé- 
cretaire. Il y a encore de ces livres dans quelques 
Bibliothèques pinicuiiercî, putfque le L:\boareur, dans 
l'inventaire qu'il noiis en a donné p."ec la vie de ce 
Prince , en fiir.monter le nombre à Si vol II en exi&S 
liiflï plusieurs vol. à la Bibliothèque du Roi . (ïont le 
Laboureur ne fait aucune mention dans ledit inven- 
taire; ce qui fait croire que cer Auteur, non-feule- 
ment n'eft point e':a3 , mais que cette Bibliothèque 
étoit beaucoup plus confldérablc qu'il ne l'annonce. 
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riboa pas peu à relever encore le luftrede cette 
iibliothcque j mais tandis que François l. rem- 
iliflbît ainfi ce tréfor de manufcnts grecs & 
atins , ce Prince ne rut pas également curieux 
.c l'enrichir des livres qui turent imprimés de 
on terni en France ou ailleurs. Ce qu'il y a 
e certain, c'eft que la Bibliothèque de Fon- 
sinebleau ne contenoif pas plus de deux cens 
alumes imprimés , en y comprenant même ceux 
i u j venoienc de la librairie de Blois. 

Jufqu'à François t, il n'y avoit eupourpren- 
re foin de la Bibliothèque Royale , qu'un lïm- 
ile Garde en titre, quelques Ecrivains, & un 
"n lu mineur. François I, pour donner plus de 
eiief à fa Bibliothèque , Sf, fans doute pour 
voir dans fa rnaifon une charge distinguée qui 
3t particulièrement la récompenfc du favoir, 
n créa une de Bibliothécaire en chef, qu'on 
ppclla long-CemSj & qui dans les provifions 
appelle encore , Maître ce la Librairie du Roi, 
iuillaume Budé fut pourvu le premier de cette 
harge vers rti*V âc ce choix lit également 
onneur au Prince Se à l'homme de Lettres. 

Pierre Duchalrel ou Chalîelam , Evoque 
e Tulle qui s'acquit une grande réputation par 
:>n habileté dans les langues Grecque & La- 
ne . fuccéda à Guillaume Budé, mort en 1540, 
ont on a l'éloge écrit par Piètre Galland, & 
tiblié par le (avant Baluzc, Duchafteleut pour 
: féconder dans fon emploi le célèbre poète 
flellin de Saint-Gelais. Ce Prélat fe fervit uti- 
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mplet & différentes félon les divers pays oiî 
;s Livres avoient été reliés. 

De plufieurs Catalogues Qu'on peut fup- 
ofer que Pierre du Gnaftel fit faire des Li- 
ces de Fontainebleau , il n'en eft refté z 
1 Bibliothèque que deux des roanufcrïts Grecs, 
un , par ordre alphabétique , & l'autre , par 
rdre des matières. Le premier paroît être ce- 
li qui avoir éré écrit de la main de Vergece , 
on pas avec foin, mais à la hâte, & d'une 
criture fort négligée; il contient les titres 
; les principales indications d'environ J40 
olumes. Le fécond Catalogue eft de la main 
e Palœocappa, autre Grec, qui fut alTocié à 
^ergece pour ce travail; celui-ci eft mieux 
crit, & fut relié du tems de Henri fécond, 
; chiffre 15^1, ajouté d'une main étrangère 
u commencement du Catalogue de Palœocap- 
a , femble délîgner l'année où il fut achevé. 

Pierre du Chaftel étant mort cette même an- 
ée , la place de Maître de la Librairie futrem- 
lie par Pierre de Montdorré, Confeiller au 
îrand Confeil , homme très-favant , fur-tout 
ans les mathématiques: on a de lui une tra- 
u£tion du dixième Livre d'EuClide , dédiée 
u Cardinal du Bellay : & il y a toute apparence 
ne cet ouvrage vafut à Montdorré la charge 
e Bibliothécaire du Roi s car à peine eut-il 
lontré , par cet eflai , de quoi il étoit capa- 
le , qu'elle lui fur donnée par Henri fécond , 
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auprès de- qui le Cardinal du Bellay étoit tri 
grand crédit, i. 

En it$6 , Henri fécond rendit une Or- 
donnance , dont l'exécution ne pouvoit tour- 
ner qua l'avantage des Lettres ; il y étoit eu- 
joint aux Libraires . de fournir aux Bibliothè- 
ques Royales un exemplaire en velin & relié , 
de tous les Livres qu'ils imprimeraient par Pri- 
vilège. Ce nouveau tribut apporta de nouvelles 
richenes dans la Bibliothèque du Roi , & en au- 
gmenta de beaucoup le nombre des Livres im- 
primés, dont on avoit jufqu'alors trop négligé 
l'acquifition ; mais malheureufement cette Or- 
donnance fi fage & fi jufte , qu'on a été aiïèz 
fouvent obligé de renouveller dans la fuite t 
avec quelques modifications , n'a pas toujours 
été obfervée avec amant d'exa&itude qu'elle 
méritoir de l'être. Cette utile précaution avoit 
été imaginée par Raoul Spifame ; qui en donna 
l'idée dans un ouvrage qu'il publia cette même 
année , fous le titre de Dicœarchia, lienrici Ré- 
gis Ckriftianifimi Progymnafmata ( i ). 

Si on en juge feulement par les Livres que 
l'on peut recennoître , foitpar l'empreinte des 
reliures, ou par quelqu'autres marques, laBi- . 
bliotheque de Fontainebleau ne reçut que de 
médiocres accroHTemens fous les règnes des 



(0 Hifl. de l'Acad, des B. Let, & Infcrip. tom, 
tî,p. *7«. 
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fur la Bibliothèque du Roi. 17 
s fils "de Henri fécond ; les troubles & les 
lions que le prétexte de la Religion excita 
s dans le Royaume , furent caufe qu'elle 
ilt augmentée que des livres imprimés par 
'ilége. 

)n ne voit guère plus de quinze vol. manuf 
i du tems de François fécond ; fous Charles 

le nombre en fut porté jufqu';i_cent qua- 
c , fans les imprimés. Comme on ne diftïn- 
prefque tous ces volumes que par l'em- 

nte des reliures, il n'eft pas certain qu'ils 
.h tous été mis dans la Bibliothèque de Fon- 
cbleau, du tems de Charles IX, fi ce n'eft 
Itoire de France de du Tillet , exemplaire 
;inal offert à Charles par l'Auteur. Cepen- 
E , comme dans, plulieurs de ces volumes, 
-emarque la fignature ou l'écriture d'Aimar 
Ranconnet , Préfident du Parlement de 

s , qui mourut prifonnier à la Baftille en 

9. Il y a toute apparence qu'une partie de 
ibliotheque de ce Magiftrat eft entrée dans 
s du Roi , & que cette acquifition eft la plus 
ortante qui ait été faite pendant que Pierr» 
Vlontdorré en étoit Bibliothécaire. 
le Savant foupçonné& aceuféde donner dan* 
opinions nouvelles en matière de religion, 
tait de Paris en 1 567, Se fe retira à Sen- 

e en Berry : il y mourut de chagrin trois ans 
h , éloigné de fa famille qui étoit reftée i 
cans , d'où il étoit originaire. 

acques AnÙQt, qui avoic élé Précepteur de" 
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Charles IX , & des Princes Ces frères, fut poUP- 
viî , après l'évafion de Montdoré, de la charge 
de Maître de la Librairie: le terns pendant le- 
quel il la pofféda , ne fut rien moins que favora- 
ble aux arts & aux feiences ; & l'on ne croit pas 
que durant fa maïtrife la Bib. R. aitété augmentée 
d autres Livres que de ceux de Privilège , ex- 
cepté quelques vol. quifurent donnés à Henri M. 
Tout ce que put faire Amiot , ce fut d'y don- 
nerentréeauxSavans, & de leur communiquer, 
avec facilité , l'ufage des manuferits dont i.Is 
avoient befo-n. llmourut en ,& la Librai- 
rie de Fontainebleau , qui refta dans ce Châ- 
teau â peine deux ans après lui ,pafla de fes mains 
en celles du célèbre Jacques-Augufte deThcm. 

Henri IV ne pouvoït faire un choix plus ho- 
norableaux Lettres ;maisles commenceroens de 
fon règne ne furent pas allez paifibles pour lui 
permettre de leur rendre, comme il Tauroic 
fbuhaité, le luftre qu'elles avoient perdu pendant 
les guerres civilesiAuflî-tôtquecePrince , touc 
oectipédufoin de réparer les malheurs de l'Etat 
<Se d'en aflurer la tranquillité fur des fondemens 
durables, eut un peu rétabli le calme, il penfà 
férieufement aux moyens de procurer l'avance- 
ment desLettres , & la Bibliothèque fut le pre- 
mier objet fur lequel il jetta les yeux j elle s'etoic 
reflèntie des troubles de la Ligue , pendant lef- 
quels une partie des Livres avoit étédillîpée (i). 



- (1) Parmi les Livres diftraïrs de la Bibliothèque du 
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fur la Bibliothèque du Roi. 
Jean Goflelin, qui avoir fuccedé à Mathieu 
Biffe j étoït alors Garde de la Librairie de 
■nraitiebleau : comme il le dit lui- même dans 
e note qui fe lie fur îe côté intérieur de là 



i pendant les troubles de la Ligue , étoit le beau 
tnuferit intitule Statuis & Livre Armo'lal des Ef- 
>tê & Blafons des Urines des Chevu -n/t , Com~ 
ndeurs de l'Ordre & Milice du St. Efprit , influai 
- Henri III, en i (7 |. 

Ce manuferit fut fait par ordre du Roi Henri 
, lorfqu'il eut formé le defîèin d'inftituer un nou- 
Ordre du Saint-Efprii, On rapporte à ce fujet , 
e ee Prince revenant de Pologne, Si pallant par 
tnïfe pour alier prendre poflèftion du Trône qui lui 
lit échu par la mort de Charles IX , la Républi- 
; lui remit , comme le plus beau préfent qu'elle lut 
t faire , le manuferit original des Statuts de l'Ordre 
St. Efprit, au droit defir Ou du nœud infthuè par louis 
Anjou premier du nom , Roi de Naples S" de SiciU » 
a de grâce Ce manuferit précieux à tous 

irds , & que les curieux regardent comme un des 
is beaux monumens littéraires de la Nation Fran- 
ifc , exifte a Paris , dans le magnifique cabinet de 
. ie Duc de la Valliere, qui l'a eu de M. Caîgnat. 
Il y a dans la Bibliothèque du Roi plulîeurs copies de 
manuferit , une parmi les manuferits du fonds d© 
jpuy , un autre entre ceux du fonds de Gaignicres , 
:tte dernière eft très-précieufe , elle eit fur velin , 
relire en maroquin rouge , .-aux armes de France. 
. VAbbi Lefebvre , Prêtre de ta Ubflrine Chrétienne, 
li a fait imprimer , en 1764 , un Mémoire fur le 
anuferit des Statuts de l'Ordre du St. Efprit, au 
oitdefir ou du nœud infatué à Naples , en ijfi » 
eft avancé trop légèrement , quand il a dit, à 1* 
jge 5 de fon Mémoire , que la fameufe copie de ces 



Digitized by Google 



$0 Effai hiflorique 

couverture d'an manufcrit intitulé : Les Mar- 
guerites Hîftoria/es , par Jean Maffuë , duquel 
manufcrjt on avoit océ le premier cahier : dans 
cette même note il rapporte que le Prélîdcne 



Statuts peinte fur veliti & conforme à l'original , d'a- 
près lequel M. de Gaignitris l'avoit fait faire pour 
l'on cabinet, riche fur-tout en monumens de l'Hit* 
toirt Je France , étoit déjà petdue lorfque l'Abbé 
Sallier fuccéd.i a M. Boivin en qualité de Garde des 
livres de la Bibliothèque du Roi. 

Un peu plus d'attention auroit inftruit ce critique 
&; lui auroit appris que fitôt que la Bibliothèque du Roi 
put jouir du legs que M, de Gaignieres venoit de faire 
«Je fon cabinet au Roi, M. l'Abbé Bignon , Biblio- 
thécaire du Roi , jugea qu'il falloir, clafler les matières 
de ce vafte cabinet , & placer chacune à fon rang : 
51 fit donc réunir les imprimésaux imprimés , ks ma- 
nuferits au dépôt des inanufcrirs , les titres &: les ar- 
moiries au cabinet de généalogie ; le coftume & Jas 
monumens, par figures,, au cabinet des ettainfcs. 

M. l'Abbé Lefebvre n'auroït pas du, avant d'être 
bien inftruit du fait , annoncer gratuitement , dans un 
ouvrage imprimé , la perte d'un morceau auilï inrëref- 
fant pour l'Hiftoire que pour les arts : M. de Gaignie- 
res avoit pris tout le foin poflible pour que la beauté 
de cette copie pût égaler celle de l'otiginal , qui , com- 
me on le fait , fut fauve" des flammes par le Chancelier 
de Henri III , ( Philippe Hnrault de Chiyerni ) , à qui 
ce Prince confia le deflein qu'il airoitde créer unnon- 
tcI Ordre du St. Efprit , fur 4e modèle de celui qui 
avoit été inftitué en 1351 pat un de fes ancêtres 
. ( Louis" d'Anjou j , & dont le manufcrit , ( comme 
nous venons de ie dire ) , iut avoit été donné en pré- 
fent par la République de Venîfe. 

Henri III fit extraire de ces anciens Statuts, ce qui 



Digitized by Google 



fur la Bibliothèque du Roi. j I 
de Nutty , durant la Ligue , s'étoit faifi rie la 
Librairie du Roi, en ayant fait rompre les 
murailles, Se qu'il la garda jufqu-'i la fin de 
Mars i , eovironl'elpace de fix mois , « du- 



îroit le plus conforme aux ufages de fon teins , & à 
es vues particulières; enfuite après avoir expliqué Tes 
mentions au Chancelier de Chiverni , il lui com- 
manda de brûler le manuferit original qu'il lui remet- 
oit , de manierequ'il n'en reliât pas Je moindre vef- 
ige. Ce Miniftre exécuta en partie les ordres de Ton 
îouverain ,en faifant faire lefnouvcau manuferit dont 
1 eft ici queftion ; mais il ne put fe réfoudre à 
::t-curer celui qui lui enjoignoit de priver le Public 
l'un des plus beaux monumens littéraires de la Un- 
ion , que des circonftauces heureufes & Inefpéféw 
.voient conferïé pendant pius de deux cents ans pour 
:re remis entre fes mains ; il fe conrema de dire fim- 
'.ement a Henri III, (en lui remettant le nouveau 
nanuferit ) , que fes ordres étoient exécutés; & ce 
'rince n'ayant pas demandé d'autre éclaircifiement , 
e manuferit fut coniervé. Cs Miniftre aima mieux le 
andamner à ne lui laiffer jamais voir le jour ; & 
'imdil donna fa Bibliothèque à fon fils l'Evêque de 
dartres, celui-ci étoit déjà inftruit du fecret qu'il 
voit à garder. L'ailiance de la Mailbn de Chiverni 
vec celle de Nkolaï fit paner ce manuferit dans cette 
erviiere , qui le perdit , on ne lait ni quand ni coui- 
nent : mais un heureux hafard l'avait placé dans le 
iche cabinet de M. Gaignat , &c. 

M, Lerebvre , à la page 7 du mÊme Mémoire , dit 
I'jc c'eft un malhïiir que le P. de Mont-Faucon n'ait 
u fe procurer l'original pour fon ouvrage des Monw 
uns de là Monarchie Françaife , réduit néceflaî renient 
ajoute ce critique ) ■< a fe fervir de cette copie , puif- 
que l'original lui a été caché , il nous l'a donné* 
avec toutes les fautes dont elle fourmille. 

e i? 



Digitized by Google 



3 1 ËJfai hifiorique 

» rant lequel teins on a coupé Se emporte fe 
» premier cahier du préfeiu Livre, auquel 
» cahier étoienr contenues chofes remarqu^- 
» bles; il direnfuîce <{aeGull/aume Rofe t Evè- 



C'eft fans doute pour rendre la prétendue perte de 
cette copie moins fenfible, que M. Lefebvrc la fup- 
pofe inexa£te& pleine de fautes, comment ce Savant 
a-t-il puaufli légèrement conjedturer qu'il fallait qu'elle 
fut plutôt fautive que l'ouvrage du P. Mont- Faucon, 
il ne devoir pas ignorer que les copies perdent toujours 
quelque attention qu'on apporte à les faite. M . Lefeb- 
vre dans ion Mémoire compte 114 fautes d'aptes les 
monumens de la Monarchie Françoife , & fuppofe 
qu'elles doivent toutes exifter dans le manufcril du 
Roi dont s'eft fervi le P. Mont-Faucon. 

Après avoir examiné cette précieufe copie . nous 
n'en avons ttogvé q'ie 17 , ce qui eft bien éloigné 
de 114. Voici les numéros des Variâmes du Mémoire 
de M. Lefebvrc , où fe trouvent ces fruits, n."* 1 , 

IO , JO, M , 17 , ÎO , 31 , 16 , 45 , 47, 48 , 

ï4 . 56 • 64, 6j , 9Î & ioï , c'eft à quoi elles 
fe rétiuifent , fi toutefois M. Lefebvre ne s'eft pas 
trompé lui-même. Nous avons encore remarqué que 
cette copie diffère en quelques endroits du texte ori- 
ginal rapporté par ce Savant. Ce qui prouve qce le 
P. de Mont-Faucon n'a pas touiours été eiaft à fe 
conforme!' , foit auï originaux , fuit aux copies qu'il 
avoit devant les yeux , ces famés au nombre de 10 
à 11, ne font pas plus elTcniielles que les 17 autres, 
& font ronféquemmenc de plus dans l'ouvrage du 
Savant Béné.lidtin. 

Le manuferit que nous indiquons doit être tegatdé 
comme un autre original , très - ptécieus dans fou 
genre , puifqu'il a été fait 1 Poccafîon de la nouvelle 
înftitmion, lia été remis premiéiement dans h Bi- 
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fur là Bibliothèque iu. Roi. 3 j 
: de Senlïs, & Pegenat r Do&eur de Soi- 
ine , fameui Ligueurs, firent dans un au- 
teurs, pour envahir la Bibliothèque Royale, 
ifienrs tentatives, 6c qu'ils en furent empê- 



nheque de Henri III , mais on .rapporte qu'il en 
diitrait en i(8p, durant les troubles delà Li- 
, Se qu'il fui vendu à l'encan devant l'Hôtel de 
le , avec d'autres meubles & effets de ce Prince , 
mis , il eft relié dans l'oubli pendant un afTez long- 
îs , & il eft enfin tombé entre les mains de feu 
Guyon de Sardicre , qui te c on fer va jufqu'à fa 
irt dans fa Bibliothèque. M, le Due de la Val- 
-e ayant acheté depuis cette Bibliothèque , eft de- 
lu le propriétaire de ce manuferit , après en avoir 
îi quelque tems, il le céda au Roi avec pluiïeurs) 
très manuferîts irès-ptécicuï , fans parler d'une 
'.-jet ion de plus de deux cents volumes d'Hiftoire 
turelle très-bien enluminés. Cette acçuifiiion fa fil 
rs l'année 1771. 

Voici la defeription abrégée qui a été faîte de ce 
écicux manuferit , dans le Catalogue de feu M. 
tyon de Sardiere. 

» Ce beau & précieux manuferit ; qu'on peut dire 
unique , & comme la matrice de l'Ordre du St. Ef- 
prit , fin fait par ordre de Henri 111, par Martin 
Coimigier , fleur de la Fontaine , Héraut du r.itre 
de Provence. On voir au commencement une grande 
miniature qui repréfente la difpolltion delaChapellc 
oit ce Prince fit la cérémonie de la première pro- 
motion de l'Ordre du Sr. Efprtt. Le Roi eft ailist 
dans un fauteuil, & tous les Chevaliers font en 
cercle ; Courtigier eft derrière le Rot ; le portrait 
d'Henri III en pied , eft fur le fécond feuillet ; 8t 
fui Ici fuivant , on voit les biglons, les. noms & 
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cliés par le Préfident BrifTon , & à la follictia*. 

tion de lui Oojfelin. 

Afin de prévenir d'autres diilîpatîons qu'on 
pouvoit encore craindre, Henri IV, en 
fie rranfporter à Paris la Bibliothèque de Fon- 
tainebleau , Se mit par là les Gens de Lettres 
à portée de profiter d'un tréfor , dont L'éloigné- 
nient ne leur permettait pas de jouir. 

Louis XIII avoit conçu le deflein de rétablit 
une Bibliothèque Royale à Fontainebleau ; 
mais ayant changé de fentiment, il fit feule- 
ment revivre le titre de Garde de cette Biblio- 
thèque , en faveur èïAbel de Sainte Marthe y 
qui en fut pourvu dès l'an 162.7; Abel fonfîls 
l'eut après lui , & fit ce qu'il put pour engager 
Louis XIV à exécuter le delTein qu'avoit eu 
Louis XIII, ce fut inutilement : il mourut en 
1706, & la charge de Garde delà Bibliothè- 
que de Fontainebleau demeura vacante pendant 
14 ans, au bout defquels elle fut réunie par 



» qualités des Chevaliers des trois premières promo- 
»> lions ; récriture en eft belle, 'es portraits, les 
» vignettes Scies armes en miniature font bien def- 
» fuites & bien peintes. Courtigier reçut, pour le paye- 
>• meni de ce manuferit , cent écus d'or de M. Ni- 
» colas de Neufville , Mar<juis~de Villeroy , Tréfo- 
» rier de l'Ordre du St. Eiprit , fuivant l'Ordonnance 
» de Philippe Hurault , Comte de Chiverni , Chan- 
" ceKer & Sur intendant des deniers dudit Ordre >j. 
» Ce manukrir étoit de la Bib. d'Henri III , il en fut 
» dtilïait cn'ijKs , lorfqueH Ligue , qui faifoît l'in- 
» vent, des meubles du cabinet de S, M, & de les Lin 
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fur la Bibliothèque du Roi. 
idit du mois de mars 1710 a celle de Biblio- 
h ce aire du Roi. 

Les Livres de Fontainebleau ne furent pas 
plutôt arrivés. à Paris, & placés dans le Col- 
ege de Clermonr , devenu libre par i'expul- 
ion des JéTuites , qu'on y joignit ' le beau 
Tianufcrit de la grande Bible de Charles-le- 
Chauve (1). 



' vies , le vendit à l'encan , devant l'Hôtel de Ville , 
' avec les autres effets, 

■ e manufent déforme in - fol. ejî rdU en maroquin bleu. 
(i ) Cet exemplaire , l'un des plus pfétfeas monum;ns 
inéraires'du zele de nos Rois de la féconde race, pour, 
a Religion , avoit *îté confervé depuis le règne de cet 
impereur , dans l'Abbaie de St. Denis, & leur avoit 
té donné par Charles V, Sur ce qu'il fut représenté 
u Rui , que les Religieux fongeoieni à s'en défaire , 
I y eut un Arrêt du Parlement du io Août 1551? , 
ni ordonna que cette Bible feroir mife dans la . Bi- 
'liotheque Royale; en conféquence elle yfutappor- 
éeleij Oâobre fuivant , Se fernifc entre les mains 
eM.de Thou , par Edme de Velu, Religieux Se 
iarde des Archives de cette Abbaye. 

Le commencement de chaque livre de l'Ecriture- 
kiinte, & même des Prologues de St. Jérôme eft 
n or , il y a même des pages entières en lettres d'or 
urt brillantes , telles font les deux ou trois premières 
iages de la Gcnefe. On y remarque cinq fortes d'é- 
:ritures; la première eft la capitale ruftique ou aiguë , 
>ointue & oblique , c'eft celle des vers écrits fur les 
:olonnes de pourpre en iettreJ d'or ; die domine 
lans les petits titres; la féconde écriture capitale 
■ft fort nette , a proportion elle a plus de largeur 
lue de hauteur : Tune & l'autre fervent alternativement. 
iour commencer les vers, La première eft confaeré'c 



3 S JEJfai hiflorîqut 

Le Préfïdem de Thou fîgnala Ton entrée 
dans l'exercice de h place de Bibliothécaire 
du Roi , en propofant a Henri IV , d'unir à la 
Bibliothèque de Sa Ma jef lé, celle de Catherine 
de JWéditis , compofée déplus de huit cents 
Manufcrirs , la plupart Grecs, rares , anciens, 
& d'un grand prix. Depuis la mort de cette 
Princefîe , ces Livres étoient reftés en dépôe 
chez Jtan-Baptifie Benciveni , Abbé de Bcl- 
lebrancht , premier Aumônier , & Bibliothé- 
caire de la feue Reine. Mais en vertu de Let- 
tres-Patentes , que le nouveau Bibliothécaire 
fit drefTer par Pierre Pithou, fon ami, & qui 
furent expédiées le 14 Juin 1594 , le Roi or- 
aux hexamètres, & la féconde aux pentamètres. { Cette 
pièce de Vers eft adrefiée à Charles-Ie-Chative ).; la 
troifieme eft l'onctale , très-propre , d'un tour hardi & 
tranchant , dans le goût du huitième ou neuvième fie* 
cle; la quatrième un peu quarrée , a un coup d'œil 
Saxon , & porte quelquefois des perles enchaflees danj 
les lettres; elle ne fe trouve qu'au premier mot de l'Ou- 
vrage. La cinquième écriture n'eft autre chofe que la 
minufcule , & cette minufcule eft t[ès-refïèmblance à 
la plus commune du neuvième (iecle , depuis l'an 8t0, 
les titres '.ont marqués au haut des Livres de l'Ecri- 
ture-Saïnte , les mots font de tems en tenu féparés 
fans points. Ce précieux manuferit eft fur velin , il 
eft de forme in-felio-max. relié en maroquin rouge , 
du tems de Henri IV* , aux armes de France d'un côté 
de lacouvettureavec la lettre H couronnée , empreinte 
en or , placée aux quatre coins , & accompagnée de 
fleurs de lys d'or auffi couronnées ; de l'autre côté il y a 
suffi la même lettre &: les fleurs de lys d'or avec cette 
légende au milieu , H, llll Patris Patria yirtucuot 
Re/luuioris, 
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fur la Bihliotheque du Roi. 3? 

onna que tous les Livres anciens , Hébreux , 
recs , Latins , Arabes , François , Italiens , Se 
utrcs , nommés entre les meubles de la feue 
.eine ,- feroient joints à la Bibliothèque 
oyale î & il étoic ordonné à l'Abbé de Bel- 
branche , à qui les Livres avoient été don- 
és en garde , de les remettre entre les mains 
e J. A. de Thou , Maître de la Librairie , 
sur demeurer toujours à l'avenir, meubles 
s la Couronne , de ne pouvoir être jamais 
liénés. Les créanciers de cette Princcfle , qui 
:oit extrêmement endettée , ayant fait mettre 
fcellé fur les Livres commme fur les autres 
Têts , & les ayant compris dans un inventaire 
relTé en 1789, par deux Maîtres des Comp- 
s , s'oppoferent a l'exécution de ces Lettres, 
'ordre du Roi n'eut lieu que cinq ans après : 
ins cet intervalle , trois CommUlaires , l'un 
:fquels étoit François Pithou , frère de 
ierre , firent au mois de Mars ij?7 , la pri- 
e des livres de cette PrinceflTe , & la porte- 
nt en argent comptant, àla fomme de cinq 
iil!e quatre cents écus , » encore , a)outent-ils, 
qu'ils nefe puiflent afiez efîimer , tant parla 
raritc & bonté defdits Livres , qui ne fe 
pourroient trouver ailleurs , que pour ctrç 
une bonne partie d'iccux ,non-imprimez , Se 
lefdis Livres originaux , & non copies , di- 
gnes d'être réfervez en France , pour la pof- 
cérité , confervation des bonnes Lettres , Se 
pour l'honneur du Royaume & impolfibilité 
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» de pouvoir colligct Se affcmbler à préfent 
» une telle Bibliothèque , pour quelque prix , 
» & en quelque pays que ce foir. » 

Malgré les mefures que M. de Thou avoic 
prifes , les chofes relièrent dans le même état , 
jufqu'au commencement de i \s9 , que le Par« 
lement rendit deux Arrêts j l'un du if Jan- 
vier, & l'autre du dernier jour d'Avril , en 
' vertu defquels Denis de Here , Confeiller Se 
Commis a l'exécution de ces deux Arrêts , 
- fe fit repréfenter les Livres de la Reine Ca- 
therine , par Pierre - Dominique Benciveni , 
neveu de l'Abbé de Bellebratiche , qui étoic 
mort , & les fît ttanfporrer au Collège de 
Clermont ; ils furent remis pat le même Com- 
imiTaire, à JeanGotfelin , Gatde de la Bi- 
bliothèque du Roi, & placés dans une Cham- 
bre attenante la falle haute , où étoit cette Bi- 
bliothèque. Cet fut ainfi que la Bibliothèque 
de Catherine de Médicis , fut incorporée à 
celle du Roi , pat les foins du Prcfident de 
Thou. 

Catherine de Médicis avoir laifie cette rare 
colleâion de Manufcriis , dans l'état où elle 
étoit du tems qu'elle appartenoit au Maréchal 
Strozzi , tué au liège de Thionville , 5c dont, 
«Ile étoic proche parente. Cette princeffe, peu 
fcrupulcufe fur les moyens de fatisfaire fa 
paffion pour les Livres , prit un prétexte plus 
fpécietix que réel, pour s'approprier la Biblio- 




fur la Bibliothèque du Roi, 3$ 
près la mort du Cardinal Ridolft „' neveu du 
apeLconX, arrivée en iyjo j elle la re- 
ardoit comme un démembrement de !a Bi- 
lioiheque des Médicis , fur laquelle clic 
royoit avoir des prétentions fondées. 
On ne voir guère plus de trois ou quatre vol. 
:liés du rems de cette Reine , Si à les armes > 
tc grande partie des autres , c'eft-à-dïre en- 
iron trois cens cinquante , furent reliés ma- 
îifîquement , fous le règne de Henri IV , 
izc les armes & le chiffre de ce Prince. Ce 
>nt tous des Manufcrits Grecs , à la réferve 
'l trois ou quane Hébreux , 8c de fept 011 
lie Latins : ce qu'il y a de lîngulier Se di- 
ie de remarque , c'eil que la dépenfe qui 
it faite pour la reliure de ces Manufcrits , 
it prife fur quelques rentes qui apparte- 
niez aux Jéfuites , defquelles le Roi jouif- 
>it pendant leur cipulfion du Royaume. Les 
itres Manufcrits , foie Grecs , Latins ou au- 
cs , fureur reliés du tems de Louis XIII fiî 
: Louis XIV , ou depuis. 
Les Jéfuites ayant obtenu leur r*ppel en 
104 , la Bibliothèque Royale paiïa du Collège 
: Clermont chez les Coideliers , où" elle de- 
eura quelques années en dépôt , dans nne 
ande Salle du Cloître: fous la garde iïlfaac 
ifuubon , que le Roi avoir attiré depuis quel- 
les années à Paris , & qu'il avoit déiïgne dès 
Soi, pour fyiccéder à Gofleîm qui cxeiçoic 
charge de Garde de la Librairie depuis 1 j âo» 



Digitized by Google 



^.o' E]fai hifiorique 

& qui étoit mort en 1605. , peu de tems avan( 

que ce changement arrivât. 

Après la more de Henri IV, Cafanbon crue 
Qu'il n'écoit pas sïîr pour lui de demeurer en 
France; il fe retira en Angleterre , oii néan- 
moins il conferva toute fa vie le titre de Garde 
de la Bibliothèque du Roi, avec Tes appointe- 
mens , Se avec la penfîon dont Sa Majefté l'a- 
voir gratifié. Ce Savane acquit plus de réputa- 
tion perfonnelle étant Garde de la Bibliothè- 
que Royale, foit par les Éditions excellente! 
qu'il donna de plufieurs Auteurs anciens , & 
par d'autres Ouvrages qu'il publia ; foit par le 
commerce qu'il entretint avec les plus favan» 
hommes de l'Europe , que la Bibliothèque du 
Roi ne reçut d'augmentation pendant qu'il en 
eut la garde : il mourut en Angleterre ea 
S S 14. 

Nicolas Rigault j connu par les divers Ou- 
vrages qu'il a donné au Public, fut nommé, 
en 1615, àla place de Garde delà Bibliothe- 
que'du Roi , que la mort de Cafaubon fon ami 
avoit laiflee vacante, & qu'il remplifloit aupa- 
ravant, comme par commiilion, en l'abfence 
du Titulaire. Il y avoit déjà près de deux ans 
que Rigault étoit en poffeiTion de cette place , 
lorfque le Préudenc de Thou mourut, & que 
la Charge de Maître de la Librairie du Roi fut 
donnée a François de Thou fou fils aîné , qui 
n'avoit que neuf ans. Pendant la minorité da 
jeune Bibliothécaire , Nicolas Rigault ea» 



Digitized by Google 



fur la Bibliothèque du Roi. 41 
il la dire&ïon entière- de la Bibliothèque 
yale. 

Les orages qui s'élevèrent pendant lamtno- 
î de Louis XIII, l'épuifement des finances 
indonnées au pillage des étrangers , ne per- 
lent pas de le livrer alors à la recherche des 
vies, pour enrichir ce tréfor. Outre que cz 
inceétoit d'un caractère trifte& mélancolique, 
ne parut pas avoir un goût décidé pour les 
trres,il fe trouva d'ailleurs tellement embar- 
fé par les guerres qu'il eut à foutenir , qu'il 

lui fur guère poflible pendant fon règne 
ugmenter beaucoup fa Bibliothèque. 
Ce Monarque ne négligea cependant pas les) 
calions de le faire , fur ce qu'il lui futrepré- 
ué qu'entre les Livres de feu Philippe Hu- 
lit , Evêque de Chartres, fils de Philippe Hu- 
ilt , Comre de Chiverni , Chancelier de 
ance , il y avoic un grand nombre de ma- 
ferits Grecs, Latins & autres; il fut rendit 

Arrêt du Confcil , le 8 Mars 1611, par 
]uet Meilleurs Pierre Dupuy & Nicolas Ri- 
ult furent nommés avec deux autres perfon- 
s pour en faire l'eltimation : ils- la firent 
inrer à la famme de douze mille livres, que 
Roi fit payer à l'épargne, aux héritiers dudir. 
ùque. Ces rmnufcrits confiftoient en quatre 
as dir-hnit vol. environ, dont cent étoient 
s mjnufcrits Grecs, venant pour la plupart 

Jean Hurault fieur de Boistaillé , Confeiller 
ÉcatfousleRoiCharleslX, & fon AmbaflV 
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deur d'abord à Venife , & enfuùe à 1 Conftan- 

tinople , qui les avoit acquis pendant ces deux 

ambafiâiîes. 

Ce Prince , quelque rems avant cette acqui- 
fition , avoit encore fait acheter, des héritiers 
de M. de Brèves , qui avoir été Amballâdeur à 
Conlfantinople , plus de cent huit beaux nia- 
nuferits Syriaques, Arabes , Turcs & Perfans. 
Antoine Vitré avoit été chargé de cette commif- 
lîon ; il fe rendit adjudicataire de ces Livres , 
aiifli bien que des caractères Syriaques , Ara- 
bes &Perfans, avec les matrices toures frappées, 
que le même M. de Brèves avoit fait faire au 
Levant: le tout fut payé des deniers du Roi. 
Ces manuferits furent remis dans la 'Biblio- 
thèque du Cardinal de Richelieu , où fut auflï i 
-trailporrée la Bibliothèque publique de la Ro- 
chelle, après la prife de cette Ville} ces Livres, 
manuferits & antres font maintenant partie de 
Ja bellcBibliothcque léguée par cette Eminence 
à !a uiailbn de Sorbonne. 

Les manuferitsde Philippe Hurault ayantau- 
gmenté le nombre des Livres qui étoient déjà 
dans la Bibliothèque Royale , Rigault fongea â 1 
faire un nouveau Catalogue , &c il fut aide par 
Saumaife Se Hautain ; ce Catalogue fe conferve 
encore aujourd'hui dans la Bibliothèque de Sa 
Majeftc , il eft relié en deux volumes in-fol. en 
maroquin rouge , à la tête de chacun defquels 
on lit l'infciiption fui van te en l'honneur de 
Louis XW. 



fur la Bibliothèque du Roi. .4^ 



Ludovkus. Rex. Ckrifiiatùjf. 
Pius. Fclix. fempereug. 
ttr. Graves. Belîî. Civiiis. Curas, 
riptorum. Vetcrum. Bibiiothecam 

Ab. Ludovico XII. Frar.cifca I» 
. ~Henrico. II. Carolo. IX* 
Henrico. magno. Cor.gefîatn 
Inftjuravit 
Âtq. ad ufus, publicos 
Sedc. commodifima. conlocatam. 
■ Codicib. exquifitifflmïs. complurihi 
Amplificari 
Regia. Munificentia. jujft. 

Cette infeription fait aflez connoître que ce 
t fous Louis XIII que les Livres du Roi fu- 
nt tranfportés du Cloître des Cordelieis dans 
ie grande maifon de la rue de la Harpe , au- 
;flus de St. Corne, appartenant à ces Reli- 
eiix. On y logea les Livres, partie dinsl'é- 
t;e d'en-haut, &c partie dans celui d'en-bas t 
l'on appelloit la baffe & la haute Librairie, 
igaiilt y eut fon logement qu'il conferva jul- 
ien 1635, qu'il fut Confeiller au Parlement 



Digilized by Google 



*44 EJfà' hljloriquc 

de Metz ; il mourut dans cette Ville en r6f ; ; 
dans un âge très-avancé (i). La place de Garde 
fut donnée aux Doftes Frères Pierre cV Jac- 
ques Dupuy y parens de M. de Tkou , chea 
qui ils demeuroient alors, & dont la Biblio- 
thèque avoit été confiée à Pierre Dupuy l'aîné ; 
dès 1617, par le teftament du Préfident de 
Thou. Les deux Frères ne vinrent occuper leur 
logement à la Bibliothèque du Roi que dix ans 
après , vers ia fin de Juin 1645. 

François de Thou ayaut été décapité en 1 641 i 
niUiftre Jérôme Bignon, dont le nom feul fait 
l'éloge (i) , lui fuccéda dans la charge de Maî- 



(1) La Bibliothèque du Roi poflede plufieurs Livres 
notés de fa main , dans quelques-uns defquels il y a 
des commentaire! entiers de fa façon. 

(1) La nomination du célebte Jérôme Bignon a 1* 
place de Bibliothécaire , fe fit de lajmaniere du menée 
la plus honorable pour lut; le B.oi étant à Saint-Ger- 
main eo-Laye , fit dire à M. Bignon de venir lut par- 
ler : auflî-toc qu'il parut , le Roi lui dit avec un air de 
bonté qui le charma : J'ai un préfini à vous faire qas 
tfi digne de vous , je vous donne la. place de Grand- 
Maître de ma. Bibliothèque. M. Bignon commença fot» 
remeteiment , mai« le Roi l'interompit pour lui dire 
que Couvent on avoit voulu lui perfuarfer qu'il n'étoït pas 
dans fes intérêts, mais qu'on n'y avoit jamais réuflî. 
Je fais que vous m'ai 'nui, ajouta ce Prince , &feuM. 
Je FreOu ne cejfoit de me dire que je priffe confiance en 
vous à caufe de votre exafo probité : M. B. répondit 
à ce compliment comme il le devoir. Les provifions 
pout ceite place furent conçues dans les terme» les pli» 
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de la Librairie. M. Bignon perfuadé que 
Bibliothèque ne pouvoit être en de meil- 
irs mains qu'en celles de Meflîeurs Dupuy , 
; ccmferva , & ne jugea pas à propos de les trou- 
er dans l'elpece d'indépendance où ils étoient; 
ne voulut point, par confîdération pour eux , 
prévaloir de (es droits. En 1651 il obtint 
Dur fon fils aîné , nommé Jérôme comme lui , 
furvivance de la charge de Maître de la Li- 
:airïe ; Se le nouveau Bibiothécaire , âgé de 
ingr-iîx ans , eut les mêmes égards que fon 
ère poar les Gardes de la Bibliothèque. Pierre 
)upuy étant mort en 1651 , fon frère Jacques 
efta feul en pofleflîon de la charge de Garde, 
i continua de l'exercer jufqu'au 17 Novembre 
657, qu'il mourut, en rendant fa mémoire 
mraorrelle dans la Bibliothèque Royale , par le 
egs qu'ilfitdesLivres que lui cf fon frère avoient 
■ajfemblés* 

Après la mort de Jacques Dupuy , M. Col- 
□ert, qui médîtoit déjà de grands projets pour 
l'avancement des Lettres , fit donner à fon frère 
Nicolas Colbert la place vacante de Garde de la 
Librairie ; les provifions lui en furent expédiées 
le 10 Novembre 1 6 j 6 , & il prêta , entre les 
mains de Jérôme Bignon , Maître de la Librai- 



ayantageux & les plus honorables pour M. Bignon : elles 
fuient expédiée» le »( Oftobre 1641, & M. B. prêta 
ferment U 8 Mai 1643 , entre les mains du Chance- 
lât Seguier. 
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rie , le ferment en tel cas requis Se accoutumé ; 

aux termes des mêmes provifions. 

A peu-près dans le même rems , Hippolyte 
Comte de Bsthune ; touche peut-être de l'exem- 
ple de Jacques Dupuy, fit préfent au Roi d'une 
ample collection de maruifctits modernes com« 
prite en 1915 volumes, dont plus de 9JO font 
remplis de Lettres & de pièces originales fur 
l'Hiftoire de France. . 

En fupputant ces diverfes augmentations , la 
Bibliothèque du Roi dans la rue de la Harpe 
ne confiftok à peu-près qu'en 16746 vol. tant 
manuferics qu'imprimés , lorfque l'Abbé Colberr , 
nommé à l'Évêché de Luçon en 1661 , aban- 
donna l'exercice de fa charge de Garde de la 
Librairie: il n'en retint que le titre, & Iaiiïa 
à M. Colbert fou frère , le principal foin & l'en- 
tière direction de cette Bibliothèque , que celui- 
ci n'eut pas de peine enfui te à mettre abfolu- 
ment dans fa dépendance , comme Surinten- 
dant: des Bâtimcns du Roi. 

Ce fur un grand avantage pour cette Biblio- 
thèque d'avoir un pareil Directeur: à un zele 
également vif pour le progrès des Sciences & 
pour la gloire de fon Maître , M. Colbert joi- 
gnoitune paillon extraordinaire pour les Livres: 
il en avoit déjà un grand nombre, & commençoit 
à fonder cette célèbre Bibliothèque , rivale de 
celle du Roi, quand l'infpection de cette der- 
nière lui fut confiée, fsftention qu'il eut aux 
intérêts de Tune , ne l'empêcha pas de vêil- 
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à ceux de l'autre , & c'eft aux foins de ce 
ind Miniftre que îa Bibliothèque Royale eft 
fuient redevable des acquittions les plus im- 
itantes dont elle a été enrichie. 
La première qui fut . faite alors par ce M!ni£- 
, eft celle des manuscrits de Brienne , ou 
ce vafte recueil de pièces concernant les af- 
:es de l'État , qu'Antoine de Lomenie de 
enne, Secrétaire d'État , avoit raflemblées 
:c beaucoup de foin., Cette acquiiîtioft qui fe 
en \66\ ou i66%-, après îa mort du Cardi- 
Mazarin, ne ponvok paffer que comme une 
titution faite au Roi, puifque ce recueil lui 
lartenoit dès long-tems auparavant. 
Quelque tems après , M. Colbert propola au 
i (en 1661) une autre acquintion , il s'a- 
foit de la curieufe & nombreufe Bibliothe- 
; de Raphaël Trichée fieur Dufrefne , fils 
n Avocat de Bordeaux ; l'homme de foti 
îs qui -entendoir le mieux la Librairie : il 
lit fait plufieurs voyages en Italie & enEtpa- 
: , pour vifiter les Cabinets & les Bïbliothe- 
:s descurieux; il s'enétoit formé une lui-même 
npofée de neuf a dix mille vol. imprimés*, 
c lefquels H y avoit aufïï unô quarantaine 
manuferits Grecs , & environ cent mamifcrits 
tins & Italiens : il avoit entr'autres une collée- 
a de Livres fur l ? fîiftoire d'Italie , que M. 
uquet avoit achetée de lui 14000 livres ;& 
rt avoit d'eux autres, l'une fur l'Hiftoire d'Ef? 
;ne , l'autre fur celle des Indes Orientales, 



Digilized by Google 



■4-î EJf ai hijlorique' 

la première étoit compofée de 4£p volumes J 
& la féconde de 135 ; outre un Atlas en ij 
vol. qui croit alors unique en fon efpece. Après 
in mort M. Colbert ayant appris que fa veuve 
étoit fur le point de vendre cette précieufe Bi- 
bliothèque , fit traiter avec elle, & l'acquit 
pour la Bibliothèque de Sa Majefté, où Ion, 
conferve encore un exemplaire du Catalogue 
que la veuve fît imprimer , à la tête duquel on 
lit cette note de la main de Pierre Carcavi : Ca- 
talogue des Livres que le Roi a acheté df la veuve 
de M. Dufrefne. 

M. Carcavi, après avoir quitté une charge 
qu'il avoit de Confeiller au Grand Confeil, 
s étoit. livré à la recherche des Livres rares, at 
étoit devenu le plus habile homme en ce genre, 
qu'il y eut à Paris ; M. Colbert fe ['étoit attaché 
. pour là Bibliothèque , où M. de Carcavi miten 
ordre & fit copier , dans l'efpace de cinq ans, 
cet immenfe recueil des Mémoires du Cardinal 
IWazarin,en ïjtf-vot. outre les copies des Mé- 
moires de Brienne : le Miniftre , pour recom- 
penferfon zele, le commit, en 166?, à la 
Garde de la Bibliothèque du Roi: l'Evêque 
de Ltiçon con'fervant toujours le titre de Garde 
de la Librairie , avant M. de Carcavi , Varïllas 
eut le mêmeemploidanslaBibliothequeRoyale, 
dès le tems de MeMîeurs Dupuy : il y avoit Ton, 
logement, & l'abbé Colbert l'y avoitlaifiécon- 
tinuer fes travaux i mais il en fortit à là fin de 
1^3 , pour faite place au nouveau Commis. 
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M. Colbert , qui étoit tout à la fois Con- 
trôleur- Général des Finances & Sur-Intendant 
des Bâtimens, fongeoit à placer ailleurs laBi- 
bliotheque du Roi, trop nombreufe alors pour 
relier commodément dans la maifon delanie 
de la Harpe: il lui importok d'ailleurs d'avoir 
ce dépit tous fes yeux , & il jugea à propos de 
le faire tranfporter dans deux maiïbns de fa rue 
Vivienne qui lui appartenoient , Se qui croient 
contiguëa a fon Hôtel (1) : ce qui fut exécuté 
dans le courant de 1666^ année également re- 
marquable par cette tranflation & par l'établif- 
fement de l' Académie Royale des Sciences, 
qui tint fort long-tems fes féanees dans cette 
Bibliothèque. M. Colbert fatisfait de voir ce 
précieux dépôt fous fes yeux , redoubla d'ar- 
deur pour le rendre digne de la Grandeur & de 
la Magnificence du Roi, fînonpar la beauté des ' 
bâtimens où ilvenoit de le loger, du moins pat 
les divers tréfors dont it fe propofa encore de. 
l'enrichir. 

Au mois de Novembre de la même année, 
['Abbé Bruneau Garde du Cabinet des Mi-" 
lailles , ayant été aflalfiné dans le Louvre par. 



(1) Ces deux maifoni appartenoient à M, de BautruquI 
;a avoii fuit bâtir , & apièi fa mort (elles furent ven- 
ues à M. Colbert qui les fît «iner , pour y placée 
comme on vient de le dire , ) la Bibliothèque du Roi. 
n 171.0. Le Régent acheta «s deux maifons avee 
Hôtel Colbert , tour y loger, fes Ûcuyets & pUcw 
$ écurie*. * 
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un voleur , l'intendance de ce cabinet fut jointe 
à la charge de Garde de la Librairie , & les 
clefs en furent remifes à M. de Carcavi, foui 
I'in(pe<£tion Se en la perfonne de Nicolas Col- 
bert, qui de l'Evèché de Lviçon avoit paflé à 
celui d'Auierre. Ce cabinet, qui ctoit connu dès 
le tems de Charles IX , lequel contribua beau- 
coup à l'augmenter, pafïbit/Joar une merveille 
du monde , pour fes raretés £>' antiquités , outre 
fes pierreries (i). Antoine de Rafcas fieur de 
Bagarris en avoit en léti. l'intendance , fous 
ïe titre de Maître des cabinet , médailles Se an- 
tiquités de Sa Ma jette : elle fut donnée depuis 
à Jean de Chaumont Confeilier d'Etat , qui 
avoit en même tems ta garde de îa Bibliorheque 
particulière du Roi , qu'on appelloit les Livres 
tu cabinet du Louvre. 

Le don que fit au Roi J. B. Gafton , Dufi 
â'Orléans, oncle de Sa Majefté , du cabinet qu'il 
s'étoit fait un plaifir de former pendant fa vie , 
egnehit de beaucoup celui du Louvre: il étoît 
compofé non feulement de Médailles, mais en- 
core de Livres, tant imprimés, que manuferirs , 
de Miniatut es , d'EftampesSc de toutes fortes de 
raretés. Ce Prince' mourut vers la fin du mois de 
Février 1660. M. le Tellier écrivit auiïi-tôt i 
l'Abbé Bnmeau Bibliothécaire du Duc d'Or- 
léans, pour lui ordonner de la part du Roi , 



f 1} foy. Trait* des Bibliothèques p»r le P, l. Jaeob t 
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de veiller foigneufement à la confèrvation de 
tout ce qu'il avoir en fa garde & d'en envoyer un 
inventaire exaô : l'emprcfîement & la fidélité 
avec lefqiiels l'Abbé Bruneau exécuta les ordres 
de S. M. lui méritèrent l'intendance du. cabinec 
des Médailles & antiques , vacante en 166*4, 
pat la mort de Jean de Chaumont. 

M. de Carcavi perfuadé , d'après Jèf genre 
de mort de l'Abbé Bruneau , que le cabinet des 
Médailles n'étoit point en fureté où il étoit , Se 
qu'il feroit mieux dans 3a Bibliothèque du Roi 
nouvellement transférée dans la rue Vïvienne , 
en écrivit à M. Colbert qui en parla plufieurs, 
fois an Roi , en conféquence les Médailles avec 
quelques autres raretés qui étoient au Louvrefu- 
reuttranfportées à la Bîbl. en 1667. Celles de 
Gaflon avec fes Livres & fes manuferitsy entrè- 
rent auflî dans lemême teins (i), on ajouta aux 



(i)Les manuferits de ce Prince étoient au nombre da 
î 1. parmi Vefquels étoitle beau manuferit de l'Hiftoirede» 
Rois de f rance , préfenté à Charles IX pat du Tillet 
qui en étoit l'Auteur, ( ainfi que nouî l'avons déjà dit. ) 
Il eft écrit iur de très-beau velin ; on y voit les por- 
traits de nos Roïsdepuis Clovis julqu'à-François I, tous 
ces portraits peints en miniature de la hauteur 
Je cinq a iix pouces , font d'une belle esécution & 
•enfermés dans des bordures chargées d'ornemens 
très -bien peints. Ce manuferit eit un des plus beaux 
en ce génie qui e.tiftent à la Bibliothèque du Roi. Les 
livres de Gaiton font preique tous reliés en veau fin- 
ît , Ëc ont f'ir le dos le double G empreint en or » 8c 
quelquefois surmonté d'une couroanc. 

Ci) 
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Aïedailles-, raretés. Sec. qu'on cira du Louvre; 
pour être remifes à !a Bibliothèque Royale , le 
grand recueil des Eftampes de l'Abbé de Ma- 
rolles , contenant 114 vol. in fol. que le Roi 
venoit .d'acheter , & que Sa Majcfté avoir fait 
mettre d'abord dans fon cabinet , le tombeau 
de Childeric pafîa auffi dans ce môme tems du 
cabinet du Louvre dans la Bibliothèque de Sa 
ATaj'efté. 

Toutes ces différentes richeiïes littéraires 
siniî tirées du cabinet du Louvre ne furent pas 
les feules qui augmentèrent la Bibliothèque du 
Roi , en 1 667. elie fut encore enrichie des Li- 
vres que M. de Carcavi avait amalTé avant que 
d'y être attaché , Se qu'il vendit au Roi. M.Col- 
bert en fajfoit auffi acheter de tems-en-tems à 
divers inventaires; il en vcnoitauilî quelques- 
uns des pays étrangers, & l'autorité du Miniflre 
rendit fur-tout les Libraires plus exaâs à four- 
nir les exemplaires des Livres de privilège. 

Après la difgrace de M. Fouquet, arrêté à 
Nantes le 7 Septemb. 1 66 1. Ces créanciers firent 
failîr tous les effets & la bibliothèque qu'il avoic 
dans fa maifon de Saint - Mande ; elle étok 
compofée de près de trente mille vol. la plupart 
rares & précieux, parmi lefquels étoit un re- 
cueil de Livres imprimés & manuferits concer- 
nant l'Hiftoire d'Italie , qui avoic été acheté 
de Raphaël Trichet fieur du Frefne, dont nous 
avons déjà parlé. Cette Bibliothèque ne fut 
înife en vente qu'en 16*7 ; M. tic Carcavi f« 
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alors chargé de dreiïër des mémoires des Li- 
vres qui pouvoient convenir au Roi, Se on en 
acheta , outre le recueil de l'Hiftoire d'Italie» 
un peu plus de 1300 vol. le tout montant a 
719 m-tol.'& 1588M-4*'. la plupart marqués 
aux armes de M. Fouquet ( l'Ecureuil ) & au 
chiffre de ce Minière , figuré par ces deux let- 
tres grecques entrelaffées * *. 

Comme tant d'acquifiùons multiplioient né* 
ceffaireroenr les doubles , le Roi par Arrêt 
du Confeil du 1 % Janvier 1 6 68. ordonna qu'il 
feroit drefie un état des manuferits & des im- 
primés 1 qui étoient dans la Bibliothèque de Sa 
Majcfté & dans celle du Cardinal Mazarin , 
propres à être échangés , & qn'enfuite desLi- 
braires nommés d'Office procédaient à l'efti- 
mation de ces Livres : en confdquence de cet 
Arrêt on fit trois Catalogues que l'ont conferve 
encore, & que lignèrent doubles M.de Carcan, 
& M. de la Poterie Garde de la Bibliothè- 
que Mazarîne. 

Le premier de ces Catalogues contenoit le» 
manuterits de la Bibliothèque duCardînalMaza- 
rin s que l'on deliroir prendre tous pour celle du 
Roi, fans choix ni diftin&ion; le fécond 
étoit celui des Livres impriméi , que M. de 
Carcavi choiiit fur le Catalogue de la même 
Bibliothèque Mazarine, & qui n'étoient pas 
dans celle du Roi; le troifieme comprenoit les 
livres imprimés qui furent triés parmi les don* 
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bles de la Bibliothèque du Roi , pour être don- 
nés en échange à la Bibliothèque Mazarïnc. 
Ce fur fur ces trois inventaires que Léonard 
& Cramoify , Libraires , firent leur eltimation 
]e 14 Mars luivanr , en commençant par les 
manuferits. 

Ils en trouvèrent deux mille cent cinquante- 
fix de toutes grandeurs , compris dans le Cata- 
logue feulement en deux mille vingt- nx arti- 
cles numérotés ; parmi ce nombre , cent deux 
étoient en langue Hébraïque , 343 en Arabe , 
Samaritain, Perfan , Turc & autres langue» 
orientales , il? en langue Grecque , & X4i^ec^ 
langues Latine, Italienne, Françoife, Elpa~ 
noie , &c.les Livres imprimés étoient au nom- 
bre de 3678. pour lefquels la Bibliothèque du 
Roi en dévoie donner 134t. fuîvanc laprifée 
que les mêmes Libraires avoient faite des uns 
& des autres. Un fécond Arrêt du Confeil du 
«,5 juin de la même année , ordonna que l'é- 
change feroit fait fur le pied de cette eftinia- 
tioû , & les Livres furent rraniporcés de parc Se 
d'autre dès le lendemain. 

Il s'offrit prefqu'en même tems deux occa- 
fions favorables d'augmenter confîdérablement 
les Livres en langues -orientales , que la Bi- 
bliothèque R. venoit de tirer de celle du Car- 
dinal Mazarin. L'une étoit la vente qui Ce faifok 
à Leyde des Livres du Savant J. Golius , donc 
on acheta une petite partie ; l'autre étoit celle 
<de Gilb. GauimiB, Doyen des Maîtres desRe- 
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quêtes , qui s'étoit particulièrement appliqué i 
l'étude & à la recherche des Livres orientaux S 
cette Bibliothèque contenoit environ itooma- 
nuferits tant Hébreux qu'Arabes , Turcs , Pet- 
fans , Grecs , Latins , François , Eiclavons & au- 
tres , avec près de 600 vol. imprimés dans tes 
différentes langues. 

Les manuferits de GauSmin , aînlî que ceux 
du Cardinal Maaariii, fc recoanoiiïent dans 
leCaralogue général des manuicrits de la Bi- 
bliothèque Royale , par le foin que l'on a pris 
démettre en marge à côté du titre de chaque 
vol. le nom oales premières lettres du nom de 
l'ancien PoiTcfteur. 

Ce n'étoït pas feulement à Paris ft chez nos 
voifins que M, de Colbert faifoit faire des achats 
de Livres pour le Roi i Meilleurs de Monceaut 
& Lait ne , qui voyageoient au Levant , ayant 
teçu les inftru&ions qui leur furent envoyées 
en 1667. fe mirent en devoir de s'y confor- 
former: on y prioit M. de Monceaux de re- 
chercher pendant fes voyages les meilleurs ma- 
nuferits anciens en Grec , en Arabe , en Pcrfaiï 
& aurres langues orientales, excepte en Hé- 
breu, parce que, difoit-on , on en avoit fuffi- 
fammenc. Ou leur recommandoit auflî de faire 
emplette de Médailles & Pierres gravées anti- 
ques, pour le Cabinet de Sa Majefté; mais ur* 
article fur lequel on n'infifta pas moins, c'é- 
toit de choifir de belles peaux de maroquin* 
dans le Levant, pour couvrir les Livres de la 
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Bibliothèque du Roi. M. de Monceaux s'ac- 
quitta de fa commî/Tion à l'égard des manufcrits 
Grecs, dont il envoya 6i vol. à laBibliotheque: 
en 1669. lesquels font énoncés dans un Cata- 
logue de M. Cotelier j il ne négligea pas ce qui 
regardoit les peaux de maroquin, & il en 
envoya cette même année Scies fuivantes une 
grande quantité du Levant & de la Manufactu- 
re de Marfeille. Ce fut là le premier établifle- 
ment du fonds des peaux de maroquin deftï- 
Béesaux magnifiques reliures des Livres du Roi. 
Cette provïfion a toujours été renouvellée au 
fcefoin, par les ordres du Secrétaire d'Etat ayanî 
le département de la Marine. 

Cette même année 1669. M. de Carcavî prit 
2es mefures , & entama une négociation avec 
M. de Tnou pour faire acheter au Roî la fa- 
meute Bibliothèque formée par Meilleurs de 
Thou, rien n'eût été plus avantageux pour 
celle du Roi; M. l'Abbé de Thou écrivit en con- 
f'équence aufous-Bibliothécaire (i),mais, foit 



(1) Nous apprenons par la lettre de M. Aç Thou à 
M. de Carcavi , que ta Bibliothèque Royale éroit alors 
de trente mille vol. Voici comme s'exprime M, de 
Thou:» Je vous envoie , M. l'extrait du Catalogue 
w qu'il vous a plu de me communiquer, & fuis fur- 
»» prij que dans les jocoo voi. âquoi monte la Bi- 
m hliotheque de Sa Majefté , à préfent , il en manque 
»? encore cenombre , &c. » on voir par le calcul que 
nous avons fait plus haur , qu'en moins de huit ans 
la Bibliothèque du &oi fut prefque augmentée du 
double. 
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que le Roi ou le Miniftre trouvaient que M; 
de Tliou mettoit cette collection à trop haut . 
rix , l'affaire n'eut pas d'autre fuite. Cette 
ibliotheque étoit recommandable par la beauté 
des reliures & la bonté des éditions (1). 

L'année fuivante le fonds de la Bibjjotl^que 
Royale augmenta de beaucoup par l'achat de la 
nombreufe- collection des Livres de Jacques 
Mentel Médecin (z) , né à .Château-Thierry. 
& originaire de Strasbourg: elle étoit nom- 
breufe , bien ehoïfie & compofée de Livres 
non-feulement de fa profeffion, mais encore 
de Théologie, de Jurifprudence , de Philo- 
fophie, d'Hiftoire & de Belles-Lettres , parmi, 
leîquels il yen avoir plufieurs que Naudé Bi- 
bliothécaire du Cardinal Mazarin, avoit légués 
à Mentel fon ami. 

Dans le même tems M> Vërjos AmbafTa- 
deur de France en Portugal , fit un envoi, de 
deux cents quarante fîx vol. imprimés avec qua- 
tre maniifcrits } tous concernant l'Hiftoire d'A- 



(1) Cette belle collection pafla au Préfident.dc Ma- 
nars , & enfuite fut incorporée dans la Bib. de feu M. le 
Cardinal de Sinibife , dont elle fait encore aujourd'hui 
le principal ornement, 

(*) Cette Bibliothèque , quoiqu'infc Heure à celle de 
M. tie Thon, procura néanmoins à celle du Roi une 
infinité d'ouvrages qui manquoienr, & une cinquan- 
taine de manuferits , dont (1* feulement étoient Grecs. 
Elle étoit compofée d'environ 10000 vol. comme on 
le peut voie par le Catalogue o,uj «ifle encore à la 
Bibiiotbeque du Roi. 

Cf 
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fie , d'Afrique , d'Amérique, d Efpagne Se "de 
Portugal ; cet Ambafiadeur avoir fait acheter, 
ces Livres à Lisbonne. Chaque année on re- 
cevoir d'Angleterre , de Hollande, d'Alle- 
magne , t d'Italie , &c. les différens ouvrages 
qu- »'ir»rimoient dans ces Pays, & on en- 
▼oyoit louvent , fur-tout d'Italie , des copies 
des manuferits les plus rares. Ceft ainfi que 
le célèbre Colberr fe plaifoit à perfectionner 
la Bibliothèque du Roi ; il femMoir que rou- 
tes les Nations fe difputoienc entt'elles lagloire 
de facisfaire les vues de ce Miniftre , & de fe- ■ 
conderi'heureufeincIinationdeLouisle Grand, 
en enrichiflant ainfi la Bibliothèque de ce Mo» 
narque. 

L'attetition de M. Colbert à procurer tout ce 

Soi pouvoitaugmenter & enrichir la Bibl. defon 
laîtrene fe borna pas à faire chercher chez l'é- 
tranger ce qu'il y avoir de plus rare , ce vigilant 
mniifrren'avoic garde de négliger les richeffes 
littéraires que devoir fournir l'intérieur du 
Royaume, il avoit conçu !e deffein de faire tirer 
des copies authentiques des titres &des auttes 
Ujonumens hifroriquesconfervés dans les archi- 
ves di;s Provinces; il chargea des ordresdu Roi les 
fieurs Doat , Alland , Godefroy & autres , de 
faire faire des copies des titres confervés dans 
les Chambres des Comptes & Abbayes, Mai- 
fons Religieufes de toutes les Provinces du 
Royaume , particulièrement des Chambres des 
Comptes de Navarre, de Dauphiné, dans les., 
Arcïives de Flaoirçs & dans les différentes Aèh 
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bayes, Maifons Religieufes& ancres de ces Pro- 
vinces, & l'on vit arriver en 1670 quarante- 
quatre ballots cie copies envoyées de Béarn Se 
Languedoc,, que l'on fît relier en maroquin & 
diftribuer en 340 vol. in fol. Cette abondante 
récoite qui fut encore augmentée parla fuite, 
fait aujourd'hui un des plus important recueils 
de manuferits modernes de la Bibliothèque de' 
Sa Majcfté', d'autantplus précieux pour les Fa- 
milles Nobles & pour les Communautés de ces 
Provinces, que dans le cas où les originaux: 
viendraient à fe perdre , ces copies faites & 
collationnées en vertu de Lettres-Patentes ne 
feroient pas moin', authentiques. 

La même année 1K70- vit établir dans la 
Bib'iotfieque Royale un fondsd'un autre genre , 
mais bien capable de la décorer & d eterniier la 
magnificence de Louis XIV , on commença 
alors à graver pour Sa Majeité avec une de- 
penfe vraiment royale, ces belles planches dont" 
les Eirampes fervent encore aujourd'hui au»: 
préfens que le Roi fait aux Princes & aux Mi- 
nières étrangers, ou aux perfonaes de diitinc-. 
Bon qu'il plaît à Sa Majeité d'en gratifier. 

En 1671. M. Colbert fit renouveller ce qu*if 
avoir déjà fait du tems de M. de Monceaux , ce- 
fut lui - mênjc qui fit entreprendre au. P. Mi- 
chel Vanlleb Dominicain, Savant dans les lan- 
gues orientales , le voyage d'Egypte aux dépens- 
du Roi & fous les ordres du minifire > ce Reli- 
gieux enrichie , durant l'efpaçe d'environ cîagi 
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ans que dura fon voyage f i) , la Bibliothèque 
du Roi de près de fa cent trente roanufcrits, 
les uns Hébreux , Syriaques & Coptes , les au- 
tres Arabes, Turcs & Peifans , avec une tren- 
taine de manufcrics Grecs. Jean Petis de la 
Croix & Antoine Galland ., tous deux Inter- 
prètes du Roi & Profeflêurs Royaux en langue 
Arabe , qui voyageoicnt également au Levant , 
ctoie&t auffi chargés defemblablescommiflions. 
Ant. Galland , qui avoit iùivi M. de Nointel 
'AmbafiadeurdeFrance à Conftantinople , fut de 
plus occcupé à traduire les Confeffions de Foi 
ies Eglifes Grecques , que M. de Nointel 
fuivant les intentions du Roi, fit affembler à 
Jérufalem en 1671. 1673. pour déclarer quelle 
croit leur croyance fur les articles qui diviibient 
ïes Seâaires d'avec l'Eglife Catholique , far- tout 
au fujet de l'Euchariftie (z). 



(i)Nous avons la relation de fon voyage, imprimée 
i Paris en «77. 

{9) L'original des actes de ce Concile , traduits par 
M. Galland , & plufieurs autres confefiïons de foi qui y 
Croient conformés , furent envoyéesau Roi Louis XÏV, 
par Madame Nointel : mais au lieu de les faire met- 
tre dans fa Bibliothèque , ce Prince jugea à propos de 
les faire communiquer par M. de Pompone , àM. Ar- 
naud , qui travaiiloit alors à fon grand Ouvrage de 
la Perpétuité de la Foi ; & qui ne rilanqua pas de 
faire un bon uEage de ces actes , en les donnant au 
public: ce célèbre Doâeur ne fc fervir point de la 
traduction qu'en avoit donné M. Galland , ii préféra 
telleduP.Fouqueretdela Congrégation de St. Maur. 
Ces Ailes avec Ici Confeflîons de Foi lefterenr chez 
V- Arnaud jufqu'à fa mon, & ce ne fut qu'en 2697 
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En 1 67 %. le Roi fie l'acquifïtion de quelques 
manuferits Latins & de quelques imprimes d'an- 
ciennes éditions , qui furent tirés de la Biblio- 
thèque des Carmes de la place Maubert; les 
premiers étoien au nombre de 67 , & les fé- 
conds au nombi*. de iS feulement , félon le 
reçu original de M. Carcavi, qui fe lit fur la 
lifte de ces Livr"es , datée du %9 O&obrefi). 

Durant i'efpace de plufieurs années le nom- 
bre des Livres ne s'accrut que de quelques ma- 
nufcriis envoyés de temsen tems par M. Vanf- 
leb , Se d'environ 738 cents vol. prefque tous 
imprimés, concernant fur-tout l'Aftronomie & 
les Mathématiques., remis gratuitementâiaBibl. 
R. parle célèbre Caflinî. 

En léTfi.NicolasColbert.Evêque d'Auxere, 
étant mort , Se ayant îaiiTé vacante la charge de 
Garde de la Bibliothèque du Roi, à laquelle 
ewitunie celle d'Intendant & Garde duCabinct 
des Médailles , le Mimflre en fit pourvoir Louis 
Colbert fon fils , alors Prieur de Nogent-le- 
Rotrou, & connu depuis fous le nom de Comf1 
de Lïnieres. 

L'année 16S1. fera à janàis remarquable 

qu'ils furent reftitués & remis par le P. Quencl , au 
Commis à la Garde de la Bibliothèque du Roi. 

[1] Cette lifte csifte a la Bibliothèque du Rui : parmi 
les Livres manuferits cédés au Roi par ces Religieux , 
il y en avoit un des œuvres de St. Auguftin , de pris 
iefiooansd'amiquité. Le Roi donna en échange 4 cette 
ciaifon fix minois de Tel par an a perpétuité. Leur Bi- 
ble de Mayence de mû» paffa dan: la Bibliothèque diç 
M, Colbert, 



Digitized by Google 



é"i EjF a ' L hijlorique 

par la vîfïte dont Louis XiV. daigna honorer 
fa Bibl. ; M. de Colbcrt fe fiatoit alors de l'a- 
voir mife dans une état digne de la grandeur du 
Roi ; Sa Majeité y vînt accompagnée de Mon- 
feigncur , de Monfieur, de M. ie Prince & des 
plus grands Seigneursde la Cour. Après que le 
Miniftre eut montré tout ce qui y étoit le plus 
capable d'attirer l'attention, le Roi fit auffi 
l'honneur à l'Académie de Sciences, d'atlîfter 
à une de fes Aflêmblées qu'elle tenoie encore 
dans la Bibliothèque. 

Au mois de Septembre r68j. la Bibliothe* 
que du Roi perdit M. Colbert, fa mort y apJ 
porta d'afiez grands changcniens. M. Louvois 
comme Surintendant des Bâtimens , y exerça 
la même autorité que fou Piédécefiëur , & M. 
de Carcavi ('étant retiré à caufe de fon grand 
fige , le Miniftrc mit en fa place l'ASbé 
Gallois , qui reçut en qualité de Commis à la 
Garde le 18 Octobre fuivant,de M. Girardirv 
Lieutenant Civil , les papiers & manuferits 
q\ii avoiem été trouvés dans le Cabinet de M. 
ÏWezeraî , mort quelques mois auparavant , & 
qui par ordre du Roi hircin remis dans la Bi- 
bliothèque de Sa Majelté. 

M. de Louvois s'étant chargé de la direftion' 
immédiate de la Bibliothèque Royale , traita 
de la charge de Maître de la Librairie avec 
M. Bignon Confeili er d'Etat Se de celle de Garde 
avec Mrs. Colbert , qui vinrenr d'eux mêmes 
lui offrir la démiffion de U charge de Garde de- 
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la Librairie , & de celle d'Intendant du Cabiner 
des Médailles, donc Louis Colberr avoit été 
revécu après la mort de l'Evêque d'Auxere ■ 
fou Oncle. Ces deux charges aiiifî réunies fur- 
la démiflïon volontaire de Mrs Bignon IcCoI- 
bert , les provisions en furent expédiées au 
mois d'Avril 1684. en faveur de Camille le 
Tellier , a pelle depuis l'Abbé de Louvoîs , 
qui n'avoit alors que neuf ans. 

L'Abbé Gallois qui ne garda pas lon"r-tem* 
fon emploi, ayant remis les clefs de la Bi- 
bliothèque , elles furent données à l'Abbé de 
Vures y que M. de. Maux avoit employé autre- 
fois à faire des Extraits Se des Collections ponr 
le Dauphin , & qui fit les foi.£rîons de Garde 
fous les ordres de M- de Loiivois Perc , arcenda. 
que le nouveau Bibliothécaire n'éroie pas en 
a£e d'eïercer par lui même ; la commidion de 
Garde du Cabinet des Médailles , qu'avoit eu 
M. de Carcavi fous Mrs. Cotbert , fut donnée 
£ M. Rainant Médecin & Antiquaire. 

Le récollementde la Bibl. R. qui fe trouvoit 
prodigieufement augmentée, devenoit après 
ces mutations un objet eflentiel ; & c'eft à quoi 
l'on s'occupa férieufement : les manuferits 
étoîent alors au nombre de 10541. fanscomp- 
ter ceux de Brienne & de Mezerai ; les im- 
primés montoient environ à 40000. à quoi il 
faut ajouter les Planches gravées & les Hftam- 
pes du Roi , les Eftampes de l'Abbé de Ma- 
jolles, celles de PrirUégc , & les Cartes.de- 
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•;, Toutes ces différentes parties Je- 



mandoient un recollement particulier, M. 
l'Abbé de Varés prit pour l'aider dans cette 
pénible opération , M. Clément de Toul qui 
avoit travaillé fous M. de Carcavi à la Biblio- 
thèque de M. Colbert, ce fut à Quoi fe ter- 
mina i'adminiitrati«n de l'Abbé de Varés, qui 
morut au mois de Septembre 1684. 

Le 4 Décembre fuivant , Mclchifcdech Tke- 
Vtnofi , fi connu par fes voyages , fut commis à 
h Garde de la Bibliothèque, & M. Clément 
qui l'étoit déji depuis 16701 à la Garde des 
Eftampes &des Planches gravées, continuafous 
M. Thevcuot de travailler à la compofition des 
Catalogues qu'il avoit entreprife. 
• M. de Louvois fit pour procurer à la Bi- 
bliothèque du Roi de nouvelles richefïes , ce 
qti'avoit fait M. de Colbert ; il y employa nos 
Miniftres dans les Cours étrangères , & l'on, 
reçut des Livres manuferirs & imprimés pour 
des fommes confidérables , envoyés de Hol- 
lande par les foins de Meilleurs d'Avaux & 
d'Alencé , d'Angleterre par ceux de M. d'O- 
beil , de Suéde par M. Piquetierc. Il en vint 
auili de Madrid & de Lisbonne. Le Pere Ma- 
billon qui Toyageoit alors en Italie » fut aufE 
charge de raflembler tout ce qu'il pourroit de 
Livres : ce Savant s'acquitta de cette commiilïon 
avec tant de zele & d'exa&itude , qu'en moins 
de deux ans il procura à la Bibliothèque Royale 
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dits achetés à Rome , Naples , Florence s à 
Venifc , à Milan & à Lyon. 

Afin d'obliger les Libraires à exécuter plus 
ponctuellement les Ordonnances de rjenri II. 
au fujet delà fournituredesLivres imprimés par 
privilège. M- de Louvois obtint le 31 Janvier 
1 6%ç\ un Arrêt du Confeil à ce fujet : par ce 
moyen la Bibliothèque recouvra une bonne par- 
tie des Livres dont la négligence ou la mau- 
vaife foi l'avoient fmftrée jufques-Ià : ( il feroh à 
defiret qu'on renouvellât de tems en cems un pa- 
reil Règlement ). 

Les précautions que prenoït M. de Louvois 
pour pourvoir la Bibliothèque du Roi des Livres 
■ imprimés , tant en France que dans les pays 
étrangers , ne lui firent pas négliger les manuf- 
crïts. M. le Pelletier Contrôleur-général des 
Finances, lit porter àla Bibliothèque au mois de 
Juin t tf8j. deux vol. magnifiquement reliés , 
contenant les titres & actes tires du tréfor des 
Chartes du Châteaude Nantes. On acquit cette 
même année les manuferîts de Chantereau-le- 
Fevre , qui avoir été Intendant de Lorraine. Ce 
recueil confiftoit en phifieurs porte-feuilles , 
où Cbantereau-le-Fevre avoit fur-tout ramaiTé 
beaucoup de chofes fur la Lorraine & le Duché 
de Bar , ce qui devoit lui fervir à continuer un 
ouvrage dont il avoit publié le premier vol. en 
ïé4a. fous le titre de Mémoires fur l'origine 
des Maifons cV Duchés de Lorraine 6> de Bar. 

On coucinuoit au Levant, par ordre du 
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niflre, les recherches que M. Colbcrr y avoît 
fait commencer, & on vit venirà la Bibliothè- 
que , pendant les années 1688. & 1689. , envi- 
ron une cinquantaine de manuferits Grecs avec 
quelques manuferits orientaux , dont plufieurs 
femblent erre fonis de la Bibliothequedu Grand 
Seigneur ; on s'étoit flatté de recueillir plus de - 
fruit de ce voyage, mais la guerre que le Roi 
déclarai l'Empereur fitceflfer pour quelque tems 
les acquifirions littéraires; elle n'interrompit 
cependant pas les travaux qu'on avoic entrepris 
pour mettre la Bibliothèque du Roi dans un 
ordre qui en facilita l'afage , & qui en fit con- 
noître les richeffes. Pendant que M. Clément 
ttavailloît fans relâche, & que les fieurs Corn- | 
piegue Juifs de nation , Dipy , Petis-de-Ia- 
Croix, d'Herbelot , Dncange, Cotetier , les 
' P. Mabillon , Placide , l'Abbé Rcnaudor & au- 
tres Savans wavailloient à faire les notices 
des manuferits Hébreux, Arabes , Turcs , Per- 
fans r Grecs & autres. M. l'Abbé de Louvois 
lbngcoit à les loger à la Place Vendôme que 
l'on bâriffort en 16511. mais la mort de ce Mi- 
ntftre , arrivée au mois de Juillet de 3a même 
année, fit évanouir ce magnifique projet, & fie 
en même tems changer de forme à !a Bibl. 
Royale , du moins quant à i'adminiftration. 

La charge de Maître de la Librairie avoit été 
jufqu'alors fous l'autorité & la direction du Sur- 
intendant des bâtimens; mais le Roi , en fixant 
par un Règlement du if JuilLet 1 _6$ 11- les fbtic- 
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lions de cetrc charge , fe réferva de donner à' 
l'avenir fes ordres fur tout ce qui conccrnoit fa 
Bibliothèque & le cabinet des Médailles. Par un 
Arrêt du Confeil du 1 1 Août ftiïvant , il rut or- 
donné qu'en conféquence de ce Règlement, M. 
l'Abbé de Louvois jouiroitSt feroit les fondions 
de Maître de la Librairie, Intendant & Garde 
du cabinet des Livres , Manufcrits , Médailles 
£f raretés antiques & modernes, & Garde de la 
Bibliothèque de Sa Majefié , fous l'autorité de 
Sa Majefié feulement ; nonobftant qu'il foit porté 
parfes Provifions du mois d'Avril 1684. qu'il 
devoit l'exercer fout l'autorité 6* direction du 
Sur-intendant des bâtimens dont Sa Majefié le 
décharge & difpenfe , lui 6* fis fuccejfeurs en 
ladite charge : & feront , ajoute l'Arrêt , les 
'dépenfes qu'il conviendra faire pour la Biblio- 
thèque , le cabinet des Manuscrits , Médailles , 
raretés Çf autres concernant les fonctions & 
exercice de ladite charge, ordonnées par Sa 
Majefié , & les Efiats & Ordonnances , fignées 
d'elle , & contresignées par le Secrétaire d'Efiat 
& des Commandetnens ayant le département de 
fa Maifon. 

L'indépendance que cet Arrêt affuroit à la 
Bibliothèque du Roi , donnoit un nouveauluP 
ire à la charge de Bibliothécaire : mais M. 
l'Abbé de Louvois étoit encore trop jeune pour 
. ordonner par lui-même , & l'Archevêque de 
Rheiras fou oncle t continua d'exercei dans 1s 
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Bibliothèque de Sa Majelté, le même pouvoir 
qu'il avoit eu pendant la vie de M. de Louvois. 

JWeldufedech Thevenot s'étant retiré , 
M. Clément fut propofé au Roi pour le 
remplacer, & fur les témoignages avantageux 
que l'Archevêque de Rheims rendit de lui , 
Sa Majefîé l'agréa. La place de Commis en 
fécond à la garde de la Bibliothèque étant ve- 
nue à vaquer , TO.-/, Boïvin qui, comme at- 
taché au jeune Abbé de Louvois , avoit fort 
logement à la Bibliothèque depuis i6%$ , fut 
nommé pour remplir ce poiîe (l). 



(i) M. Boivin montra d'abord combien il «"toit di- 
gne de la place dont on verloir de l'honorer , en pro- 
fita™ de ce rréïor iittéraire & en y puifant des con- 
noiffances très- étendues. Ce Savant fit en 1691. 1» dé- 
couverte d'un ancien manulcrit que l'on avoit depuis 
long- rems, dans la Bibliothèque du Soi, fans leçons 
noître. Ce manufcrit qui eft devenu célèbre parmi les 
Savans , neparoiffbit contenir autre choie qu*un texte 
Rtec de St. Éiihrem écrit vers le commencement du 
quatorzième fiecle : M. Boivin , en le lifant , apperçut 
fous cette écriture un autre texteà demi-effacé , dont 
i! reconnut cependant que les caradeies étoient en 



mots, & les premières qu'il lut fe trouvant Être du 
nouveau tedament, ileut d'autant plus de curio/îté de 
feuilleter tout le vol. que la couleur de l'encre jointe 
à la forme des lettres , dénotoit une antiquité de douze 
à treize cents ans : il remarqua dans routes les pages de 
femblables vertiges d'ancienne écriture , plus ou moins 
apparens demeura eonvaincu que ce vol. . icnfer- 



I 




déchiffrer 




- Digitiz'ed by Google 



fur ta Bibliothèque du Roi. 69 

En 1634. on échangea les Livres doubles de 
la Bibliothèque contre les Livres nouveaux qui 
s'impriraoient dans les Pays étrangers , cette 
forte de commerce autorifé par les Ordres ex- 
près du Roi, Se qui dura quelques années , ne 
laifià pas de fournir une arfez grande quantité 
de bons Livres , fur-tout d'Angleterre & d'Al- 
lemagne. En 1697 le P. Bouvet, MifTionnàïre, 
apporta 49 vol. Chinois que l'Empereur de la 
Chine envoyoir en préfent au Roi ; c'eft ce petie 
nombre de vol. (joint aux quatre en cette lan- 
gue que le Roi poITédoit déjà, lefquels venoient 
de la Bibliothèque Mazarine ) , qui a donné 
naiiïànce aux progrès que ce genre de littéra- 
ture a fait depuis en France; mais ces Livres 
fe font par la fuite fi confidérablement multi- 
pliés, que la Bibliothèque eft fans contredit 
une des plus riches de l'Europe en ce genre. 

Le Roi fît remettre en échange aux Miilîon- 



rnoii une panic de la bible écrite dès les premiers tenu 
de l'Eglife. 

Ce précieux manuferit vient de la Bibliothèque de 
Cath. de Medicîs ; qui , comme nous l'avons déjà dit, 
nVtoit autraque celle que cette Ptineefle s'étoit appro- 
priée après h mort du Maréchal Strozzi ,il eft de forme 
in-fol, relie" eu maroq. aux Armes de Franccdu tems de 
Henri IV, avec lechif. de ce Prince : voici ccqu'on lie 
fur le premier feuillet- In Catalogo tod, Gmcorum Ni- 
colai Radulphi Cardinalis. 

M. Boivin ayant Fait une étude particulière desma- 
nufcriu Grecs de 11 Bibliothèque du Roi , en a écrit 
Hiftoiie Latine , qui eft içûée entre les maini d$ 
fe veuïC 
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liai r es , un recueil de coures Ces Eftampes relié" 
magnifique me nr , pour le préfenter de fa parc 
à l'Empereur de la Chine. 

En lépj). les Planches geavées de la Biblio- 
thèque furent tont-à-conp augmentées d'un 
grand nombre d'autres , rcpréfLiitans les événe- 
mens militaires du règne de Louis XIV , gra- 
vées par le Chevalier de Baulieu & autres. Cette 
même année Sa Majeflé ayant accordé un lo- 
gement au Louvre à l'Académie des Sciences , 
cette illuftre Compagnie cefla de tenir fes af- 
femblées dans la Bibliothèque du Roi. 

Vers le milieu de l'année 1700. un certain 
Nofrallah Gildé , Médecin Arabe de la Ville 
de Damas , prefenta au Roi un rouleau ou tour 
le Pcntateuque écoit écrit en Hébreu , & tiois 
manuferits Arabes contenant l'Hiftoire des 
Dr 11 fes ; Louis XIV lit donner au Médecin 
une gratification confîdérable. A la fin de cette 
même année M. l'Archevêque de Rheimt tira 
de fa riche Bibliothèque cinq cents manuferits 
pour être remis en pur don dans celle du Roi ; 
ilsconfiftoient en ;o6 vol. Latins, 11 1 Grecs, 
y 3 François, ifiltal. & 14 Hébreux; ces manuf- 
erits , parmi lefquels il yen avoit quelques- 
uns de très-anciens , avoîent appartenu à M. 
Fouquet , & venoient la plupart de M. de Mon- 
dial Archevêque de ; ouloufe. En 1710. tems 
auquel mourut 1 Archevêque de Rheims, on y 
remit encore f 8 autres manuferits dé Livres de 
Litburgie , comme Mifîcls , Bréviaires , &c. 
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qu'il s'étoit réfctvés , 5c que M. l'Abbé de Lou- 
vois revendiqua . peifuadé que l'in:èn:ion de 
fon oncle avoit été qu'ils ruflent réunis à ceirx 
qu'if avoit donnés auparavant au Roi. 

Au moisde Septembre 1700 on achetapour 
une famme" aiïez force trente cinq vol. manus- 
crits uniformes , reliés aux Armes de Brétonvil- 
liers j dont ne regardent que la Lorraine. 
Au mois d'Oftobre fuivant le P. de Fonte- 
nay nouvellement revenu de la Chine , remit, 
au Roi ïigrowol. les uns Chinois, les autres 
Tartares qui furent par Ordre du Roi appor- 
tés à fa Bibliothèque par le Concierge de Ver- 
failles. 

M. Faut Do£teur de Sorbonne l'un des 
plus célèbres de fon tems , légua fa nombreufè 
& belie Bibl. à l'Intendant de M. l'Archevêque 
de Rheims, celui-ci en fie diftraire les manuf- 
crits & les fit acheter au Roi en r 7*1, ilséroient 
au nombre de 175 , prefque tous modernes 
Latins & François. Tandis que l'oncle profi- 
tait de toutes les occafions d'acquérir pour en- 
richir la Bibliothèque du Roi pendant l'abfence 
de fon neveu; ce dernier ne la perdoit pas de 
vue dans fes voyages , & il eut foin à fon re- 
tour, d'y remettre tons les Livres quil avoir 
raflèmblc's à Rome, Naples , Florence Seau-j 
[res Villes. 

Durant l'efpace de cinq années il- n'entra rien 
de remarquable dans ce vafte dépôt , que le 

préfeat ^uc M. de Sparvenfeld Maître de cé-. 
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lémomes de ia Cour de Suéde fit à la Biblio- 
thèque Royale , de deuxmanufcrits rares, don: 
l'un eft un Mîflèl Romain d'une grande anti- 
quité , & l'autre une relation de voyages en 
langue Rufle; ce dernier étoît le feul en cette 
langue quepoiTédât la Bibliothèque , torique le 
Czar Pierre I. la vint voir le 18 Mai 1717.M. 
l'Abbé de Louvois l'avoit fair magnifiquement 
relier aux Armes du Roi , & le montra à ce 
Prince qui pritplaiiïr à en parcourir plufieurs 
endroits: H faut encore ajouter i ce préfent un 
manuferit de 'Pétrone (1) acheté à Rome avec 



( 1 ) C'cft de ce manuferit qu'on a tiré le fameux frag- 
ment de Pétrone, contenant le Feftin de Trimal- 
cion , & communément appellé F ragmentum Tragu- 
rianum: outre ce Fragment & plufieurs autres mor- 
ceaux de Pétrone , on y voit Tibulle , Properce & 
Catulle en entier , l'Èpitre de Sapho 6c dePbaon', 
& le petit Poème de Claudien touchant le Phénix i 
cette dernière pièce elt écrite d'une main plus récente 
que lerefle: ce manuferit avoit été , dit-on , trouvé 
àTVawen Dalmatie, c'eftun petit vol. in-fol.en papier, 
de ij7 pag. écrit vers le commencement du quinzième 
fiecle. 

Selon PAureur du Dictionnaire des Hommes eéle- 
res , la déeouvene de ce précieux manuferit eft duc 

Pierre Petit : voici ce qu'il en dit , 

■) Pierre Petit déterra à» Trow en Dalmatie, l'an 
* 1665, un Fragment coniiciérable , qui contient I» 
» fuite AaFeflin de Trimaltion. Ce Fragment, ajoute 
» cet Auteur , imprimé l'année fui van te à Padoue & 
■ à Paris , excita une guerre parmi les Littérateurs. 
» Les uns foutenoîeni qu'il étoiide Péroné, & les au- 
» tr«le lui enlevaient, JVrir défendit fa dé* ouverte 
quelque» 
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'quelques autres pour la Bibl. du Roi , par le 
P. de la Parre, Procureur-général de la Con- 
grégation de Se. Maur , Se envoyés à Paris en 

François de Camps , Abbé de Signy , connu 
par les lervices qu'il aimoit à rendre aux €ens- 
cle-Le :t,res , çtoic dans l'ufagc de donner tous 
les ans au Roi des Etrennes lingulieres ; c'étoiç 
pour l'ordinaire quelques Médailles , qui pou- 
vaient convenir au Cabinet de Sa Majefté j aa 
lieu de médailles il préfenta en 1706, an ma- 
nuferit Grec très-ancien , des quatre Evangiles, 
en parchemin & en,lettres onciales. 11 y a una 
choie particulière dans ce manuscrit , c l(1 qu'il 
eft tout noté entre les lignes, de notes de roulique 
en rouge (1). 



» & envoya le manuferît a Rome, où il fur recouru) 
» pour être du quinzième fiecle. Les critiques l'e 
•> France qui en avoient attaqué l'authenticité , .« 
» turent lorfqu'on l'eut dépofé dans la Bïhlioth. du 
» Roi; on l'attribue généralement aujourd'hui à Pé- 
» trône , & on le trouve à la fuite de toutes les édi- 
« tions qu>n a données de ce voluptueux délicat. Voy* 
fur ce manuferit U Voyage de Dalmaùt , tom. \tr. 
?• Jî . 34- 

(1) Quelques Cimqi es ont pus ces Notespour une 
marque cenaîne que ce manuferit n'étoit pas aulT! an- 
cien qu'on le prétendait ; il ne bille cependant pal 
d'être regardé parmi les Savans comme l'un des plu! 
précieux manuferits Grecs du Kouveau Teftament qui 
foiem dans la Bibliothèque du Roi : cen'eft pas le fcul 
eue il, l'Abbé de Camps y ait «mil. 
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Parmi les manufcrits d'Emeri Bigot, aequî* 
parle Roi cette même année ( 1706.) il fc 
trbuva un manufcrit des quatre Evangéliffes, à- 
peu-près pareil au précèdent , en' lettres on- 
CÎales & dune confervation mcrveilleufe (1). 

Ve« letems de cette dernière acquisition , 
arrivadans IaBibl. le vol qui fit tantde bruit,& 
quicaufa tant de chagrina M. Clément. Une 
elpece d'aventurier, nommé Jean Aymont , 
Prêtre du Dauphiné , ayant changé de religion", 
s'étoit retiré à La Haye , où il avoit été décoré 
du titre de Miniftre réfugié , & il s'y étoit ma- 
rié. Cet homme d'un efpiit inquiet & intri- 
gant, las fans doute de fon état, forma le 
defXein de revenir en France; il fe forgea des 
projets chimériques, foit par rapport à la re- 
ligion, foït par rapport à l'état , à la faveur des- 
quels il efpéra non feulement d'obtenir avec 
plus de facilité fa rentrée dans'Ie Royaume , 



(1) Emery Bigot , qu'on peut appeller le plus ftu- 
dieux des Savans du dernier fiecle , fit que ceux-ci con- 
lutioient comme un oracle , mourut à Rouen en 1089, 
il avoit une Eib. riche en manufcrits & en imprimés , 
qui lui venoîi defes pères, & qu'il avoit augmentée 
lui-même i'un grand nombre de Livres ,- la plupart 
notés • & quelques-uns écrits de fa main ; il Pavott 
fubftituée dans fa famille , mais 1^ ou ic ans après, 
fon héritier Ce détermina à s'en défaire , & il la vendic 
i quelques Libraires de Paris. Ceux-ci cédèrent i la 
E^bl.duFot, pour le prix qu'en voulut donner M« 
l'Abbé de Louvois , la partie des manufcrits donc cette 
îîitu toit ec-mpofçe , au nombre de plus de ^jovot» 
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nais encore des'y faire valoir comme un hom- 
me important. Il s'étoit fervi , fur la fin de 
l'année 1705 , du prétexte d'offrir au Roi un 
Livre qu'il difoit avoir acheté , pour écrire 2 
M. Clément , dont il n'étoit nullement connu: 
il ne lui parla d'abord que d'une manière énig- 
matique de fes vues pour fon changement de 
religion , & pour la découverte de certaines 
choies qu'il prétendoit être du fervice du Roi : 
il rte pouvoit les communiquer, difoit-il , que 
lorfqu'il feroir en lieu de fureté* ; il lui falloir , 
avant toutes chofes a obtenir un Pafleport: le 
trop facile Sous Bibliothécaire , charmé peut- 
Être de faire un Profciite , ou perfuadé du 
bien de l'Etat , donna dans les vîfions du Minjf- 
txe réfugié , ob:int pour lui un PaiTeport de 
M- le Comte de Pont-Chartrain , & jufqu'à foa 
arrivée en France , H entretint avec lui un com- 
merce de Lettres où il entroit du myftere , 
Comme lorfquon traite des plus grandes af- 
faires. 

. Aymont étant venu à Paris au mois d'Avril 
1706. M.-Clement lui procura ious lesfecours 
qui dépendoient de lui; il le prefenta au Alla 
niftre , & enfuîte au Cardinal de Noailles , qui 
pqu.-s'aflurer de la converlionde cetApoftat , 
le fit entrer au Séminaire des M illîoii^tran gè- 
res. Ce malheureux ayant , par de fréquente! 
vifites , eul'adrefTe de gagner la confiance de 
M. Clément , en abufa ; & comme i! avoir la 
liberté & refter fouvenc feuldans fa Bibliothe- 
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que, ÎI lui fut facile d'enlever ce qu'il jugea î 

propos. 

Après avoir confommc fou crime, Hs'adrefla 
3 M- de Chamillard , Minière de la Marine , 
dont il eut un PafTeport, avec lequel il s'évada 
au mois de Mai i_7 07 , fans qu'on pensât â lui , 
Se Ce rendit à La Haye. Là , fans doute [pour 
{h préparer des moyens de le juftifier, il donna 

Four caufe de fon abfence & de fon voyage ea 
rance , le pieux defiein qu'il avoit eudy re- 
chercher des pièces qui fervifTcnt à la défenfe 
de la Religion protefrante il fit trophée des 
manuferits qu'il avoic rapportés , & ce ne fut 
que par la voix publique que M. Clément apprit 
©0*1707 , que la Bibt. du Roi avoir été volée. 

Le mannferit. que le Miniftre réfugié avoic 
•affeélé le plus de montrer en Hollande, étoit 
le fameux Concile de Jérufakm. M. Clément s 
pénétré de douleur d'avoir été dupe de cet hy- 
pocrite , envoya promptement fa procuration à 
La Haye pour le pourfuivre en Juitice, &pour 
demander nommément la reftitutîon de ce vo- 
lume & celle des autres qu'il pouvoir avoir 9 
te qu'on reconnoîtroit avoir appartenu a,uRoi. 
Jîalheureulçmeot depuis qu'on avoit remis le 
(Concile de Jérufalemàla Bibliothèque en lé^èf, 
©n s'éto# contenté de le tenir lous la clef, Se 
en avoic négligé d'y appofer la marque ou l'ef- 
lampille aux Armes de France , avec ces mots 
amour, BibLïothea. Régit.. Aymont fut bien 
profiter de cette ciicoafrance ; il cria à la ca-j 
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lomnie, & dans une lettre qu'il fit imprimer 
alors 3 i! eut l'effronterie de fourenir que ce ma- 
riufcrîc n'avoit jamais appartenu à la Bibliothè- 
que Royale , qu'il étoit de celle de St. Gerraain- 
des-Prez , & qu'il le tenoit d'un Religieux de 
cette Abbaye , protcftanc dans le cœur. Rien 
n'étoit plus groflîer que les menfonges répan- 
dus dans cette lettre; mais pour prouver le 
contraire , il eut fallu que l'cframpille eût été 
an volume, &c'eft ce qui rendoit Aymonc G 
■ hardi : d'ailleurs , en aflûranr , comme il fàifoir, 
que ce Livre donc il ignoroic qu'il eut éré 
publié line édition plus de trente ans aupara- 
vant-, étoit propre à renverfer tout ce que M. 
Arnaud avoit avancé contre le Miniftre Llande, 
au fujet de la croyance des Orientaux fur l'Eu- 
chariftie, il s'écoic fait des protecteurs parmi 
les Dévots. Enfin, malgré tous les mouvement 

3ue M. l'Abbé de Louvois & M. Clément fe 
onnerent , malgré les inftances & les follicita- 
tïons que firent M. deTorci & M. le Comte de 
Pontchartrain , par ordre du Roi , auprès des 
lWagiltrats qui dévoient prendre conno : flance 
de cette affaire , il ne fut pas poflîble d'avoir 
juftice ; le manuferit du Concile de Jérufalerh 
refta encre les mains du voleur , fufqu'à ce qu'en 
1709 a les Etats-Généraux l'obligèrent de s'en 
défaire ; ils le reftkuerent au Roi par les mains 
du Chevalier de CroifTy , qui le rapporta lï 
même année dans la Bibliothèque de Sa Ma- 

D uj 



Digitized by Google 



tjt Ejfai hiflorique 

Pour conftater en quoi confiftoit précifé^ 
ment !e vol d'Aymont , M. Clément fit uneré- 
vifiou exacte de tous les maiiifcrîts du Roi, 
& il marqua fur un mémoire qu'il enveya en 
Hollande , ceux qui avoient été enlevés de la 
Bibliothèque , & qu'il ne trouva plus à leur 
place. En voici la lifte: 

i. Epîcres de Saint Paul , les Epîtres Cano- 
niques & l'Apocalypfe en latin , écrit fur vé- 
lin en lettres majufcules , petit m~fol. a". 3*î8. 

z. Les Evangiles en latin , écrits fur velin, 
en lettres majufcules , petit m-4 0 . n°. 4(81. 

3. Les Evangiles en latin, écrits fur velin; 
en lettres Saxoncs fort anciennes, in 8°. a*. 

4. Lettres Italiennes du fieur Vifcomi, Nonce 
du Pape au Concile de Trente, écrites en ijfii. 
manufcriï dcBétfaune, n®. 10041, le fécond vol. 
feulement. 

j. Lettres Italiennes écrites parProlpero-San- 
ta Croce, Nonce du PapePie IV. en France , , 
depuis 1561 ; M. de Bétliune , n°. 8679. 

6. Ambaflade de M. l'Evêque d'Angoulème 
à Rome, depuis 1 f 60 1 jufqu'en 1 J 64, manufcric 
deBérhune.n*. 863a. le fécond vol. feulement. 

7. Rcgiftre des Taxes de la Chancellerie 
Romaine, in-foL n°.. 10056. 

8. Dialogo politico foprai tumulti diFran- 
CÎa dell'anno ifijî, e altri difcorfi n°. 10080. 

9. Deux Livres Chinois; l'un intitulé , En- 
tretiens familiers de Confucius, & l'autre. Arith- 
métique Chinoifc. ' 
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fur la Bibliothèque du Rok 
Oq avoit mandé à Paris qiMymont avoit 
encore emporté d'autres Livres en-Hollande, 
entr'autres un manufc. efpagnol, contenant des 
Extraits de Lettres d'un Dom Diego, AmBaf- 
fàdeur de Charles-Quint à Rome ; nn vol de 
Lettres Mifflves de Catherine de Medicîs , de 
Charles IX, & de Henri III à leurs Ambafla- 
deurs à Rome , & un iroifieme qu'Aymom Ai- 
foit être le Chiffre du Cabinet de France pour 
les Affaires Eccléfiaftiques au Concile de 
Trente ; mais W- Clément afiître dans fon mé- 
moire, qu'il n'a pas trouvé que ces manufcrits 
enflent appartenu à la Bibliothèque du Roi. 

En raifant cette recherche , M. Clément n'a* 
voit jugé du vol que par l'extérieur des Livres, 
& rt'avoit pas fongé au ravage qu'Aymom pou- 
voit avoir fait dans l'intérieur de plufîeurs. It 
fut aufli furpris qu'affligé , lorfqu'on lui fit re- 
marquer , quelques mois après , les feuillet» . 
qui avoient été arrachés ou coupés dans diffé- 
rens manufcrits, fur tout dans celui qui palTe 
pour le plus rare & de l'antiquité la plus vé- 
nérable , les Epîires de Saine Paul en grec & 
fin latin , écrites fur vélin en lettres d'or , 8e 
qu'on croit des premiers fîecles de.l'Eglife: il 
y manquoït trente-cinq feuillets. La Bible ma- 
nufcrice.de Ckarles-le-C'hauve , â'oi\ on avoir 
été avec le canif quatorze feuillets; fans parlée 
de quelques autres manufcrits de Bethune , otl 
l'on découvrit dans la fuite de fembîables preu- 
ves de larcin, 
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Tout ce qu'on a pu recouvrer de ces feuillets 
ainû enlevés de ces deu* manufcrits , c'eft d'a- 
bord un feuillet du vol. des Epîtres de Saine 
Paul, & un autre feuillet de la Bible de Char- 
les -le -Chauve. Un Particulier écrivit de La 
Haye en 1710, qu'il avoit acheté l'un & l'au- 
tre d'Aymont lui-même , avec on manuferit 
Arabe , pour la fomme de cent florins : il en 
fut rembourfé après avoir envoyé le tout à la 
Bibliothèque du Roi. . 

D'un autre côté , Mylortf Oxford & Morti- 
mec , dans la Bibliothèque de qui les trente- 
qimrre autres feuillets du vol. des Epîtres de 
Saint Paul croient entrés, eut la génerofité de 
renvoyer , en 1 71:; , à la prière de M. l'Abbé 
Bignon, ces précieux débris. 

M. Clément fut inconfolable d'avoir été la 
caufe , bien que très-innocente de cet événe- 
ment ; fa fanté s'en altéra fenfiblement , & il 
traîna toujours depuis une vie LinguifTante. 

On gardoit à la douanne , depuis plus de 
quinze ans, une calife que personne n'avoit 
encore réclamée ; les Fermiers-Généraur la fi- 
rent porter chez M. Defmaretx, Contrôleurs- 
Général : on y trouva Ï4 Porte -feuilles conte- 
nant des Livres Tartares , lefquels furent en- 
voyés à la Bibliothèque par Ordre du Roi . à 
oiii M. Delmaret» en avoit pntlé. Ces Livres. . 
Tartares remisàla Bibliothèque en 1708. fu- 
rent augmentés de quelques autres Livret pa- 
reils, que SaMaj'eftçfîc tirer, de foa Garder . 
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fur la Bibliothèque du Roi S'Y 
meuble , où elle s'étoit fouvenu à cette occa- 
fion qu'ils étoient reliés. 

Ces Porte-feuilles de Livres Tartares fu- 
rent bientôt fuivis d'un grand nombre d'autres, 
qui n'avoient , avec !es premiers, rien de com- 
mun que !c nom. Jean Haudiquer de Bîancour , 
gendre de Fiançois Duchefne , fuivant l'exem- 



&contrefait d'anciens titres de Nobleiïe, & con- 
damné en 1701 à une piifon perpétuelle; Tes 
biens, fies Portefeuilles remplis de titres& pa- 
piers furent conftïquïs ain'fî quefes Livres, & le 
Roi , par Arrêt du 10 Juillet 1708, en dïfpoft 
en faveur de fa Bibliothequè- 

E11 1709, M. le Comte de Pontchartrain en» 
royaà la Bibliothèque 13 manufcrits Grecs» 
Arabes, Turcs & Perfans , que le célèbre Paul 
Lucas avoit apportés au retour d'undefes voya- 
ges ; il en eft toujours revenu chargé de quel- 
ques nouveautés pour la Bibliothèque & le Ca- 
binet de Sa Majefté. Cette même année M. de 
Valincourt fit préfent à la Bibliothèque du Roi. 
ie plus de trois cents Cartes manufciites, for-' 
niant deux vol. ik-fifl, mai. obi. de la Typogra* 
phie d'Irlande ; ce précieux recueil eft unique: 
dans ion genre (1}.. 



(1) MyTord Petti , Comte de Sbetbiirne-, <3e. 14'. 
Société R. de Lordrcs , envoyé en Irlande par le'Ror 
îean II, ar« autorité & en qualité .i'infpeaeur*- 
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L'année tVn termina les travaux Je M. 
Clément , il mourut dans l'Hôtel de la Biblio- 
thèque du Roi , le 1 6 Janvier , âgé de foixante- 
cinq ans} il légua à la Bibliothèque un recueil 
de Portraits gravés au nombrededix huitmilte, 
diftribués dans un bel ordre , & renfermés dans 
plus de cent Porté - feuilles. Le Roi nomma lui- 



général, pour faire une defeription exafte de tout le 
pays , en avoït levé le plan , & en ( avoit fait la carte 
dans un détail fî exaft , qu'il avoït distingué jufqu'aux 
Iiéritages des particuliers ; ce travail achevé , il avoir 
mis Tes cartes en 'ordre, & en avoit compofé deux 
vol. En 1707, environ ao ans après fa mort , des 
Armateurs François prirent le vaifleau l'Unité, ap- 
partenant à Mylord Shetburne. fils de l'Auteur , qui 
«pauoit de Dublin 1 Londres : parmi plufieuts Livres 
qui ét oient dan, s le vaifleau , fe trouTerent les deux 
vol. de canes faites à la main , avec un troifieme des 
mémrs cartes gravées en petit ; 8t cette parcie du butin 
fut envoyée à M. de Va Lin court , Secrétaire-général 
de la Marine , qui crut qu'un tel ouvrage-étoït digne 
d'avoir placedans la Bibl, de Sa Majesté. 

Ce recueil demeura long-tems égaré , & on le crut 
même perdu : on favoit bien que M. l'Abbé de Louvois 
l'avait fait porter en 1718, au Palais Royal , chez 
l'Abbé Dubois . qui a été depuis Cardinal ; mais on 
me l'avoir pas retrouvé à fa mort en 17»}. On fît !i- 
dulTus plufieurs conjectures afTez mal-fondées : la vé- 
rité étoit que le Cardinal l'avoir communiqué a M. 
TJelhle , le Géographe , & que celui-ci , conime les 
Livres 11'éroient pas eftampillés , np ■fâchant à qui ils 
appartenoient , les avoit gardés jufqu'à fa mort , fans 
s'embarraflerde les remettre aux héritiers di^Cardinal :' 
ce ûit un bonheur , car ces deux vol. auroient eu le 
siémc fort que les autres Livres de cette Smjner.cc , 
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fur la. Bibliothèque du Roi. Sj 
même M, l'Abbé de Targny à la Place que M. 
Clément laiffoit vacante. Cette même année la 
Bibliothèque du Roi acquit les manufcrîts orien- 
taux & autres de Melchifedec Thevenot , ci- 
devant commis à la garde de cette Bibl- mort 
depuis vingt ans. Elle avoit aufli acheté quel- 
ques môfs auparavant huit cents vol. du Cabinet 
de M. Charles Bulteau -Doyen des Secrétaires 

d ? Roi,- 

La paix publiée en I7iï> procura à la Bit!.' 
du Roi de nouvelles richefîes; les Savans & Li- 
braires d'Italie , d'Allemagne , d'Angleterre , de 
Hollande Scdes pays les plus éloignés, fe firent ira 
plaiflr & un honneur d'envoyer de temsentems 
tout ce qu'ils croyoient déplus propre à l'enri- 
chit! Cette même année & les fuivantes , la 
Bibl. reçut le legs que lui fit M. Caillé duFour- 
ny , d'un inventaire des titres confervés dans la 
Chambre des Comptes de Lorraine & de Bar ; 
celui de M. Galland de l'Académie des Belles- 
Lettres, mort le 17 Février coniîftant 
environ en 100 vol. ou Portefeuillles de aat- 
nufetits Arabes , Turcs , Perfans & autres, 



& auroient été vendus à ^étranger. La' veuve de Sf. 
Delifle , ayant enfin découvert par hazard qu'ils étoient 
au Roi , les ternit elle même à" la fin de l'année 1717» 
à Sa Majelté > qui les fît reporter à fa Bibliothèque 
oîi ils font «âbtBBrotnf. 

L'Abbé de Louvois , alors Bibliothécaire du Rot 
fît donner à Milord Peut , par compenfaiion , une 
fuiteenticre de* Eftampes du Roi, t - , 

V n 
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dont plufieurs étoient des Extraïtsde fa maïn ; 
& un grand nombre de Livres amïr'és par M. 
l'abbé Sévin , pendant le voyage qu'il fit en 
Italie , par Ordre du Roi. 

Mais la donation que François de Gaignie- i 
ies avoic faite en >7\ i ,de (ou Cabinjt au Koi, 
Se dont la Bibliothèque ne commença d'entrer 
ch pofTeflion que cette année 1 7 1 f , étoit d une 
toute autre importance que le legs de Meilleurs 
Galland Si. du Fourny ; aulfi eft- il regardé 
comme un des fonds les plus précieux que l'on 
y conferve : cette acquifition fut la dérnierc 
qui fe fit fous le règne de Louis XIV. 

La magnificence de ce Prince , la protec- 
tion qu'il fe fit gloire d'accorder aux beaux 
Arts& aux Sciences, contribuèrent le plus à 
rendre fa Bibliothèque une des plus nom- 
breufes de l'Europe , puifqu'à fon avènement à 
la Couronne elle étoit au plus de cinq mille 
.vol. , & qu'à fa mort il s'y en trouva plus -de- 
faisante dix mille , fans compter le fonds des. 
Planches gravées & des Eftampes , accroifîe- 
ment ï'mmenfe , & qui étonneroit , fi l'on n'a^ 
Toit vu depuis la même Bibi.. recevoir des aug- 
mentations encore plus confidérables à pro- 
portion. 

Sous la minorité de Louis XV, M. le Duc 
d'Orléans j -Régent du Royaume , n'épargna, 
rien pour enrichir encore la Bibl. de Sa Ma- 
jeitd par des acquittions immenffis. 

la façon dont M. de Gaigniercsavoit été r& 
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eompcnfc du don de Ton riche Cabinet, engagea 
Charles d'Hozier , Généalogifte de la Maifon 
' du Roi, àdifpofcr du fien à peu près de la 
même manière: c'étoit en fon genre le plus 
curieux qui fur en Europe. Ce fut cette même an- 
néeque M. l'Abbé de Louvois entreprit de faire 
encrer à la Bibliothèque le recueil de Plantes, 
venan:du cabinet de Gafton d'Orléans, légué au 
Roi en 1 660 , lequel avoir été porté à Verfailles. 
Tant de riciieffes firent bientôt connaître 

?ne les deux maîfons de la rue Vivienne nefuf- 
foient plus pour contenir cette Bibliothèque ; 
M. l'Abbé de Louvois fe propofoit alors de U 
tranfporter dans la grande Gallerie duLouvrej 
maisfarrivée de l'Infante d"Efpagne , qui devoir 
demeurer dans ce Palais , dérangea ce projet. 

C'eft ainfi que l'illuftre Bibliothécaire s'oc- 
cupoii à ajouter au dépôt qui lui droit confié, 
de quoi en augmenter la fplendeur . lorfqu'une 
mort prématurée l'empêcha d'exécuter d'autres 
projets qu'il avoit formés , & qui auroîent été 
de nouvelles preuves de fon zele. Tourmenté 
cruellement des douleurs de la pierre, il ft ré- 
fblut à fouffrir l'opération de la taille , dont il 
mourut peu de jours après , le j Novembre 
1718, âgé de 43 ans. 

Si quelque chofe put alors confoler la Bibl. 
du Roi d'une telle perte, ce fut le choix que 
le Régent fit de M. l'abbé Bi gnon , pour IwC- 
céder à M. l'Abbé de Louvois. Les Sciences Se 
les Lettres ne virent pas fans applaudiffemenç. 
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un de leurs plus éclairés Protecteurs , élevé 
au pofte le plus brillant de la .Littérature , & 
occuper une place quiétoîc en quelque forte 
héréditaire dans la famille. II n'entra en poflTef- 
fion que vers la fin ( de l'année fuivante , & 
n'eut l'es provifions que le i; Septembre. 

Il reçut d'abord en cette qualité les .divers 
manufcrits & imprimés que feu M. l'Abbé de 
Louvois avoït légués par fou teftamentà la Bi- 
bliothèque Royale , au nombre de trois cents 
Vol manufcrits , beaucoup de Porte -feuilles, 
de boîtes Se de Livres. 

M. l'Abbé Bignon fe défit lui-même de faBi- 
bliotheque , pour ne s'occuper que de celle de 
Sa Majefté , &n*enréferva qu'une collection 
aflez ample de Livres Chinois, Tartares 8c 
Indiens, qu'il donna au Roi pour être jointe 
aux autres Livres écrits dans les mêmes langues , 
que la Bibliothèque avoir déjà. 

Le premier foin du célèbre Bibliothécaire 
fut de prendre une connoifTance'bien précité 
des différentes parties qui compofoient la Bi- 
bliothèque du Roi , à quoi il ne pouvoir par- 
venir ,que par un inventaire général ou un ré- 
collement dans les formes. Cette opération 
autorifée par Arrêt du Confeil , du 10 Sep- 
tembre iffff, dura i j mots , & fut l'occafion 
d'un nouveau partage des richefles qu'on ve- 
noit de reconnoîrre. 

Ce partage étoit un objet qu'il n'avoît pas 
pu. moins à cœur que l'inventaire ; plus il prie 
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eotmoiflànce de l'intérieur de la Bibliothèque , 
plu 1 ; il demeura perfuadé qu'un feul homme, on 
même deux , ne fiiffifoient pas , comme aupa- 
ravant, pour veiller à la confcrvation de tant 
de chofesd'une nature fi différente ; il crut donc 
qu'il étoit plus convenable de les féparer en 
quatre portions , favoir , les manufcrjts , les 
Livres imprimés, les titres & généalogies, & 
les planches gravées avec tous les recueils d'Ef- 
tampes. Il prit là-deflîis les ordres du Régent , 
qui nomma M. Boivin en particulier pour la 
garde desmanufcrits,M l'Abbé de Targny pour 
Cellv des imprimés, les titres & généalogies 
furent confiés à M. Guiblet , & le fieur le Hay 
fut chargé des Eftampes & des planches gra- 
vées : ce font là les quatre Commis à la garde 
de la Bibliothèque Royale , qui ont ligné . cha- 
cun pour la partie qui le regardoit , au procès- 
verbal du récolemeut ou inventaire. 

Le Duc d'Orléans trouva bon que dans le 
même tems M. l'Abbé Bîgnon attachât encore 
beaucoup d'autres perfonnes i_la Bibliothèque, 
comme pouvant y rendre quelques fervices, les 
uns pour la recherche des Livrts , les autres 
comme interprètes des langues orientales &de 
prefqae toutes les langues vivantes de l'Eu- 
rope. , 

Tandis que par ces arrangemens l'admîniC- 
trarion de la Bibliothèque du Roi pr^noit une 
forme nouvelle M l'Abbé Bignon , pour 
jaunir fous la direction d'ua feul chef tousks 
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tréfors littéraires que peur pofleder SaMajeftî 
dans fes différentes Maifons Royales , traitoit 
du Brevet de Garde des Livres du Cabinet da 
Louvre , avec M. Dacier qui en étoit pourvu , 
& de celui de Bibliothécaire de Fontainebleau, 
avec tes héritiers de M. de Sainte- Marthe, der- 
nier Ticulaire. 

Non content d'avoir donné à la charge de 
Bibliothécaire du Roi tout !e relief qu'elle pou- 
voit recevoir par ces différentes unions, M. 
l'Abbé Bignon , à l'exemple de fon ayeul, 
prit des mefures pour !a perpétuer dans fa 
Famille : il en propofa au Régent la ftirvivance 
en faveur de M. Bignon fon neveu , Maître des 
Requêtes & Intendant de Soiflbns. Les pro- 
YÎfîons en furent expédiées relies qu'il les de- 
mandoit , le premier fe-ptembre 1711. 

Ces dîverfi-s négociations ne diminuoient 
rien de l'activité du Bihliot' 1 iécaire , toit pour 
décorer , enrichir & perfectionner le dépôt 
dont il fe trouvoit chargé, foit pour en fixer 
la police intérieure. Dès les premiers jours de 
fon exercice , il fignala fon zele pour contribuer 
à la perfection de la Bibliothèque du Roi , par 
l'acquilîtion des manuferits de M. de laAtare, 
de r ceux de Baluze, Sc.ti'enuiron hsu centsvol. 
Chinois, qu'.ivoienrrapportés M"' desMi/Iîons 
étrangères. M l'Abbe Pignon crut que cette: 
collection n'étoic pas fuffifante pourune Bîblio* 
thequej comme celle du Roi ; en confiquence, 
iUblUcita encore le Régent , & obtint- oes ot- 
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dres adrefles aux Directeurs de la Compagnie 
des Indes, pour faire venir de la Chine toas 
les Livres qu'on y pourroït acheter , & donc on 
envoya alors des mémoires. S. A.R. fut ponc- 
tuellement obéie, & l'on vit arriver, en 1713,3 
la Bibl. pluiîeurs caïiTes remplies de Livres Chi- 
nois, au nombre de plus de dix-huit cents. Tous 
ces vol. avec ceux que Sa Majefté avoir déjà, 
& auxquels on en a joint beaucoup d'autres, 
envoyés dans la fuite par le R. P. de Premare , 
ancien Millionnaire Jéfuite , furent remis à 
M. Founnont l'aîné , pour en faire le Cata- 
logue , qui a été imprimé dans le premier vol, 
des manufcrîts orientaux du Roi. 
■ En recevant les Livres nouvellement arri- 
vés de la Chine , la Bibl. R. faifoit deux ré- 
coltes également capables d'y jetter beaucoup 
de Livres imprimés, & plufieurs manufcrîts. Ce 
fut en y incorporant les Livres du cabinet du 
Louvre, en vertu de l'union de la charge de 
Garde du cabine: du Louvre à celle de Bi- 
bliothécaire de Sa Majefté, & ceux que M: 
Dacier, mort en 1713 , légua au Roiparfou 
reftament. 

M. l'Abbé Bignon, qui en t 71 1 , étoit venu 
prendre fon logement dans les maifons de la 
rue Vivienne , où étoit encore IaBtbl. Royale , 
voyant l'état de ces deux maifons, le grand 
nombre de Livres, dont la Bibliothèque étoit 
carrpofée, & l'impoiubilité' de continuer lés 
infections & les autres opérations ordinaires, 
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craignant d'ailleurs que toutes les chambre» 
remplies de-Livres Se embarraffées de paquets, 
ne s'écroulaffent fous le poids énorme de tarie 
de volumes, profita de la décadence) de ce 
«ju'on appelloit alors le fyftème , pour enga- 

Ser !e Duc d'Orléans à ordonner que la Bîbl. 
u Roi fut placée à l'Hôtel de Nevers , rue 
de Richelieu , où avoir .été la Banque ; &, en 
conféquence des ordres du Prince on y trans- 
porta , fans différer , le plus que l'on pût de 
Livresj lefquels furent placés dans différentes 
chambres, & rangés fur des tablettes faites à la 
hâte. En 1711 , on y mit les deux magnifiques 
Globes de Coronellï, présentés à Louis XIV , 
par le Cardinal d Eftrées en 1 6S3 ,& qui quel- 
ques années auparavant avoient été apportés de 
Marly dans une falle du Louvre ; maïs malgré 
les intentions & les ordres du Régent, il le 
préfenta dans la fuite ^pourconferver la pofléf- 
fion qu'on venoit de prendre de l'Hôtel de Ne- 
vers , des difficultés prefque infurmontables : 
M. l'Abbé Bignon foutenu & appuyé par M. 
le Comte de Maurepas , qui neprenoic pas un 
intérêt moins vif au fuccès de cette affaire, 
vinti bout , en 171-4, d'obtenir des Lettres pa- 
tentes enrégilïrées au Parlement le ifiMai, 
& à la Chambre des Comptes le 1 ; Juin de la 
même année , par lefquelles Sa Majefté affecte 
à perpétuité cet Hôte! au logement de fa Bi- 
bliothèque. 
pu s'occup;i alors à faire dans cette grande. 
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maifon des dépenfes vraiment royales , pour 
donner à cette Bibliothèque, par rapport à la 
commodité & aux embellîiïemens extérieurs ( . 
toutes les décorations qu'elle méritoit. 

M. l'Abbé Bignon fatisfait d'avoir placé dar» 
un lieu fur ce magnifique dépôt confié à fes foins • 
ne fongea plus qu'à en augmenter la fplen- 
deur , conjointement avec M. le Comte de Mau- 
repas, ( 'dont la mémoire fera toujours ch-rreàU 
Biblioth. ). On vit venir de toutes parts des 
riciiefîcs immeiifes , entr autres les trente-trois 
vol. in-folio des copies des manuferits du Con- 
cile de Bafle , lesplanchesgravées des différenj 
tableaux de Vander-Meulen , qui regardent 
l'Hiffoire du règne de Louis XIV , au nom- 
bre de cent vingt-neuf; les Livres de Mufique 
• légués au Roi par le fieur Btoflard , Chanoine 
de Mcaux, Se auparavant Maître de Mufique 
d'une grande réputation \ un recueil d'environ 
foirante -mille pièces fugitives , que M. Morel 
de Thoify, Lieutenant- Général à Troyes , céda 
gratuitement au Roi en 1718, Scunegrande 
quantité de Livres envoyés de Lisbonne, & 
donnés à la Biblioth. du Roi par Meflicurs les 
Comtes d'Ericeîra; il en vint aufTi des Foires 
de Leipfic & de Francfort , pour une fonune 
confidérable. 

Le 19 Octobre ryxé , la Bibliothèque du 
Roi perdit Monfieur Boîvin , Commis à la 
garde des manuferits ; M. l'Abbé Bignon pro- 
pofa au Roi M. l'Abbé Sailier , que Sa Majcfté 
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3es manufcrits , qili lui fut accordée. 

M. l'Abbé Bignon ,< à l'exemple de Meffieurs 
Colbert& déLouvois, fignala dejaouveau fon 



faire au Levant de nouvelles recherches. 

L'établifTement d'une Imprimerie Turque à 
Conftantinople lui fit naître, en 1717 , l'idée 
de s'adrefler pour avoir les Livres qui forti- 
roient de cette Imprimerie, à Zaïd Aga, le- 
quel, difoir-on, en avoit été nommé le Di- 
recteur , & pour obtenir auffi le Catalogue des 
manufcrits grecs Se autres qui pourroient être 
dans la Bibliothèque du Grand Seigneur. M. 
l'Abbé Bîgnon l'avoit connu en 1721 , pendant 
qu'il étoit à Paris à la fuite de Mehemet Ef- 
fendi fon pere , Ambaffadeuc de la Porte. Zaïd 
Aga promit les Livres qui étoient actuelle- 
ment fous preflè jmais il s'exeufa fur l'envoi 
du Catalogue, en afTurant qu'il n'y avoit per- 
fonne à Conftantinople d'arfei habile pour le 
faire. M. l'Abbé Bignoa communiqua cette 
réponfe à M. le Comte de Maurepas , quipre- 
noit trop à cœur les intérêts de la Bibliothè- 
que du Roi , pour ne pas faïfîr avec eropreiïe- 
ment&aveczele cette occafion delà fervir; 
i! fut arrêté que la difficulté d'envoyer le Ca- 
talogue demandé n'étant fondée que fur l'im- 
pnifTance de trouver des Suiets capables de le 
coi»pofer,on feroit paiTer à Conitaniinople guel- 
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^ues Savans , qui , en fe chargeant de le faire ; 
pourraient voit & examiner de près cette Bïbl. 

Ce neft pas qu'on fût perliiadé à la Coût 
que la Bibliothèque tant vantée des Empereurs 
Grecs exiftât encore \ mais on vouloit s'affurer 
de la vérité ou de la fauffeté du fait. D'ailleurs, 
le voyage qu'on projettoit , avoir un objet qui 
paroiffoit moins incertain ; c'étoit de recueillir 
tout ce qui pouvoir reflet des monumens de 
l'antiquité dans le Levant , en manuferits, en 
médailles , en inferiprions , &c. 

M. l'Abbé Sevin & M. l'Abbé Fourmont^ 
tous deux de l'Académie des Infcrîptions Se 
Belles-Lettres., furent chargés de cette com-i 
miiîîon. Ils arrivèrent au mois de Décembre 
1718, i Conftantinople ; mais ils ne purent 
obtenir l'entrée de la Bibliothèque du Grand- 
Seigneur; ils apprirentfeulement, par des gens 
dignes de foi , qu'elle ne renfermoit que des 
Livres Turcs & Arabes } & nul manuferît Grec 
on Latin , Se ils fe bornèrent à l'autre objet de 
leur voyage. M. l'Abbé Fourmont parcourut 
la Grèce , pour y déterrer des inferiprions & 
cles médailles ; M. l'Abbé Sevin fixa fon féjour 
à Conftantinople : là, fécondé de tout le pou- 
voir de M. le Marquis de Villeneuve , Am- 
baflâdeur de France , il mit en mouvement les 
Confuls & ceux des Echelles qui avoient !• 
plus de capacité , & les excita à faire chacun 
dans fon diftrift quelques découvertes impor- 
tantes. Avec tous ces fecours 3c les foins par- 
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Ùculiers qu'il fe donna ,' il parvint à raflembler 
en moins de deux ans plus Je lix cents manuf. 
en langues orientales ; mais il perdit l'eipér,ince 
de rien trouverdes ouvragesdes anciensGrecs, 
donc on déplore encore aujourd'hui la perte. M. 
l'Abbé Sevin revint en France , aprèi avoir éta- 
bli les corriifpondances néceiTaires pour conti- 
nuée ce qu'il avoir commencé; & en effet la 
Bibliothèque du Roi reçut plufîeurs envois de 
manufents , Toit grecs , foit orientaux. On cft 
aulïî redevable-à M. le Comte de Maurepas de 
l'établiflement des enfans ou jeunes gens de 
langues , qu'on élevé à Conftantinople aux dé- 
pens du Roi ; ils ont ordre de copier & de tra- 
duire les Livres Turcs, Arabes & Perfansj ces 
copies & ces traductions font adreffees au Mi- 
niftre , qui , après s en être fait rendre compte, 
les envoie à la Bibl. du Roi : les traductions 
ainfi jointes aux textes originaux , forment déjà 
|in recueil confidérable. 

M. l'Abbé Bignon, non content des tré- 
fors donc la Bibliothèque s'enrichifToit, prit 
les mefures les plus fages pour faire venir 
des Indes les Livres qui pouvoient donner 
en France plus de connoiuance qu'on n'en 
a de ces pays éloignés, où les Sciences ne 
laiton: pas d'être cultivées. Les Directeurs de 
la Compagnie des Indes fe prêtèrent avec un 
tel empreflement à fes vues , que depuis 1 7 1? 
jufqu'en 17^7, chaque année fut marquée par 
des envois a(Tez confidérables de Livre* indiens, 
pour former dans la Bibliothèque de Sa Ma- 
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jefté un recueil en ce genre, peut-être unique 
en Europe, Se qui s'eft encore accru depuis. 

Dans les années fui vantes ( 1719, 
&c. ) la Bibl. du Roi s'accrut encore par la re- 
mîfe d'un mannferit précieux qui intérefle la 
Monarchie, f intiulé , Uég!ft r e de Philippe-' 
Au.gu.fte), qu'avoît légué au Roi M. Rouillé 
du Coudray , Conseiller d'État ; & par di- 
verfes acquittions confidérables : telles font 
celles des manuferits de Saint - Martial de 
Limoges f 1), desMan. du Préiïdentde Mêmes, 
du cabinet d Eilampes de M. le Marquis de Be- 
ringhen, du fameux recueil des manuferits an-" 



(i) Ces manuferits , au nombre de ao4 , font divi- 
fes en quatre parties dans le Catalogue qui en a paru 
imprimé ; la première contient des Bibles , des Glofes 
& des Commentaires fur l'Ecriture Sainte ; la féconde, 
des Miflels , des Antiphoniers , des Rituels , des Mar- 
tyrologes fe autres Livres liturgiques ; la woifieme, 
des Ouvrages des SS. Pères, des Auteurs Ecclélîafti- 
ques , & quelques Conciles ; la quatrième enfin ren- 
ferme quelques Livres de Droit canonique & civil de 
rhilofophie , de Médecine, d'Hiftoire , 8ç*. > 

Ces manuferits , d'une antiquité'vénérable, étoient 
dans le plus mauvais état; & ils fe feroient totale- 
ment gâtés on dérruits , lï Meilleurs de St. Martial 
Dévoient pas fongé à s'en défaire. Combien exifte- 
t-il encore en France de tréïors en ce genre épars cà 
& là dans les Provîntes , & qui murent tes 
mêmes rifques ! - 11 eft à craindre, iï on n'y fret 
ordre, qn'infenflb'ement on ne Coït privé de plufieura 
monumens , dont l'Fglife , l'Etat & les Lettres pour.* 
toient tirer les plus grands avantages. 
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clens & modernes de la Bibliothèque de M. 
Colbert , la plus riche de l'Europe, fi l'on en 
excepte celles du Roi & du Vatican; du cabi- 
net deM.de Çangé ,colle£tion infiniment pré- 
cieufe; & quantité d'autres acquifirïons en Li- 
vres, tant manufcrits qu'imprimes faites dans 
les différentes ventes. 

Tant de richeflès méritèrent au Roi, delà 
part des Savans , la plus grande reconnoiflànce, 

' & la France en particulier lui donna les plus 

Eands éloges. L'Acad. R. des Info Se Belles- 
îttres fe fit honneur de célébrer cet événe- 
ment, parune Médaille frappée en 1731, pour 
en éternifer la mémoire: d'un côté eft le bufte du 
Roi avecla légende ordinaire , LusL XV, Rtx 
Ckriftianijf. & le revers porte cette Infcrîp- 
tion , dans une couronne de Laurier & d'Q« 
livier. 

Qaod 
Sono ReipublîcA 
Liter. confuluît , 
Bibliotheca Régis m 
X. millib. CodtL 
Mjf. aufta. 
, M. DCC. XXXII. 

A peine cette Illuftre Académie venoîr-elle ; 
par ce témoignage immortel , de prouver au 
feu Roi fa jufte tecounoiflànce , que M. l'Abbé. 

Biguon, 
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Bign,on, toiijours'aiiimé du même zèle, & per- 
fuadé que !a Bibi.ne pouvoitaflèz acquérir, enri- 
chit encore dans les années fiù vantes ce vafte dé- 
pôt , d'un recueil eftimable, donné aulîoipac 
M.Lancelot,lequcl renfermoit environ looma- 
nuferits , & plus de 500 poriefeuilies remplis 
de pièces détachées Concernant les droits du 
Roi ; de cinquante m'anuferîts de M. l'Abbé 
Dtouin , Docîreur de Sorbonne , concernant 
l'Hiftôirc & la Théologie ; d'anviron quatre 
cents Chartes acquifes par M. l'AbbéSallier , 
au mois de Mai 1754. Elles regardent ditïé- 
rens Seigneurs, des Abbayes , des Prieurés, 
des Commande ries , & quelques Villes ou Com- 
munautés du Royaume; quelques-unes font du 
-onzième & du douzième iiecle, il yen a un 
plus grand nombre du treizième;. les autre* 
font du quatorzième & du quinzième. L'auto» 
rité de M. le Comte de Maurepas avoit donné . 
à M. l'Abbé Bignon autant de correfpondatw 
qu'il y avoit de Confuls dans les différentes 
Villes du monde , ils furent chargés de faire la 
recherche Se l'achat des Livres imprimés & rjiaji 
iiufcrits qui pourroient convenir à laBibliothë- 
<jue de Sa Majefté , & c'eft à cette attention 
qu'elle eft redevable d'un nombre coniïdéra-. 
ble de Livres précieux reçus de Lisbonne; 
de Madrid , de Londres , de la Haye , de 
Pétersbourg, de Venife , &c &;c. .. 

tes Ambaffàdeuxs Se Envoyés de France. 

E T 
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dans les différentes Cours, peifuadés que cô- 
toie plaire an Roi que de contribuer à l'ac- 
croifiement de fa Bibliothèque , établirent en- 
tr'enx & l'ilhiftre Bibliothécaire une cor- 
refpondance littéraire-; de là vinrent une ira- 
menfité de volumes tant imprimés que manuf- 
Ctits; d'Icalie , par les foins de M. de la Baftie } 
de Venife, par M. le Comte de Froulay ; de 
Conftantinople , par M. le Marquis de Ville- 
neuve , (c'étoientdes manuferits Perfans , Ara- 
bes Se Arméniens) ; de Suifle , par M. le Mar- 
quis de Bonnac, { il s'y trouvoït auffi quelques 
Livres qu'il avoit rapportés de Conftantinople, 
& les Lettres originales en Turc , concernant 
fon ambalTade dans cette Cour ; ; de Dane- 
«rarek, environ fept cents vol. partie en Da- 
flois & Suédois , partie en Finois& Islandois , 
avec des copies de quelques manuferirs im- 
portons s envoyés par le Comte de Plelo. 

Le 3 Mai 1737. M. l'Abbé de Targny étant 
mon , M. l'Abbé Sevin , qui, à-foii retour de 
Conftantinople , lui avoit été donné pour Ad- 
joint , Se qui logeoir en cette qualité à la Bi- 
bliothèque , lui fuccéda; celui-ci étant mort en 
117+1 , fut remplacé par M. Melot, de l'Aca- 
démie des Infcriptions & Belles- Lettres, lequel 
vavaUto beaucoup au Catalogue des richelîes 
*pe -renferment- ces immenfes archives de la 
littérature. Les Livres impnmés & manuferits 
«toVenans de la fucceiïîen de M-. TAbbé-de 
Targny, furent acquis pour laBibl. du Roi , d'a- 

• 
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près l'eftimation qui en fut faite par M. l'Abbé 
Sallier; ils confiftoient en cent vingt-huit manuf. 
& environ quarante vol. - imp. qui n'étoient 
pas dans la Bibliothèque de Sa Majefté. 

Ce font là ies principales fources dont s'eil 
formée cette immenfc colleftion , devenue , par 
les accroifiemens qu'elle reçut , moyennant les 
foins de M. l'Abbé Bignon t la plus riche & 
la plus belle de l'Europe. 

En 174 1. M. ['Abbé Bignon , qui étoît près 
d'entrer dans fa 80 e . année , & qui fentoit que 
fa fanté s'altéroit de jour en jour, fe retirai 
fon Château de l'Isle-Belle, près deMeuIan ,& 
remit à M- Bignon fon neveu l'exercice de fa 
charge, dont celui-ci avoit obtenu la furvi- 
vance dès 1711. 

Au commencement de l'année 1743 1 M. 
l'Abbé Bignon fut attaqué d'un rhume violent ac- 
compagné.d'une fièvre continue , dont il mourut 
le 14 Marsfuivanr, ayant confervé jufqu'au der- 
nier moment, non feulement toute fa raifon, 
mais encore la douceur & l'égalité d'efprit qu'il 



faifoitde M. l'AbbéBignon , avoit été précédée 
par celle de M. Bignon fon neveu , arrivée fil 
l'ours auparavant: la Bibliothèque & les Lettres 
vi rem détruire , par cette mort prématurée , les 
jattes efpérances qu'elles avoient conçues, mais 
heureufementpoUrelles, le Roi voulut bien loi 
donner pour fuccefteur M. fon frère , Maître' 
Àes Requêtes, qui, ayant été élevé fous les 
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yeux , &'forme, pour ainfi dire , par Icî mains 
de M. l'Abbé" Bi gnon, remplit les engagemens 
'«j»e contracte avec les Lettres & avec le.Pablic, 
tout ce qui porte cet illuflre nom. 

L'heureufe inclination de M. Bignon pour 
les Lettres fît préfumer qu'il ne reroic pas 
moins pour la Bibliothèque que fou Uluftre 
prédéceffeur ; en effet, malgré les places donc 
le Roi honora fon zele , & récompcnfa fon ref- 
pe£tueux attachement, il n'épargna rien pour 
procurer à la Bibliothèque de Sa Majefté des ri- . 
cheflès immenfes , tirées de tous les pays du 
inonde. L'Académie Frauçoifc s'emprefla de 
lui offrir la place qui venoit de vaquer par la 
mort de ftï. l'Abbé Bignon fon oncle , 8c vou- 
lut, par cette nomination récompenfer cet 
amour pour les Lettres , qu'on pouvoit regarder 
comme une pafllon héréditaire dans cette fa- 
mille. 

M. Bignon , tout occupé de la place dont 
le Roi venoit de l'honorer , commença d'abord 
par prendre une connoifiance exacte du tréfor 
inappréciable confié à fes foins; il entretint 
exactement les différentes correfpondances éca- 
fclies dans les pays étrangers par M. l'Abbé 
Bignon.: cette fage précaution valut à la Bi- 
feliotheqitj du Roi d'abondantes récoltes, qui 
'" 'iétft de tems en tems de tous les pays du 
'"!£on content des différentes ricbefïès 
i l'étranger, il n'épargna rien pour 
c dans ce vafte dépôt, tout ce qui 
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pouvoir s'offrir d'intéreflânt aux ventes des 
binées de plulïeurs amateurs diftiugués. , 

C. de Boze , qui, depuis 17 '? , avoit eu la 
garde 'du cabinet des Médailles, étant mort 
dans le courant de l'année 17 ,-4, M. l'Abbé 
Barrhelemi, membre de l'Académie des Ins- 
criptions & Belles-Lettres, fut choili pour 
reuiplir ce pofte important , & chacun applaii" 
dit au choix qu'avoit fait M- Bignon. 

Le 1 1 Janvier 1756 , le Roi fit fa^uifitiort 
des tnanufdns de Ducange, tous riécieux pour 
l'Hilloire des Provinces de France-, fur-tout 
pour celle de Picardie. Le 3 Avril fuivarft , iea 
manuferirs de l'Eglife de Paris furent aulli ac- 
quis par le Roi : cette importante Se pr-écieufa 
.collection , compofee d'environ trois cents vol. 
la plupart du 10 5; du 1 I e , lïede , fut rémife s 
la Bibliothèque du Roi par Meilleurs Malher- 
be, Bibliothécaire, & Thiery , Chancelier de 
l'université. Quelques années auparavant , la SU 
bliotheque avoit été enrichie d'un grand nom- 
bre de porte-feuilles remplis depiéces concer- 
nant la Lorraine , qu'on lit venir de Nancy, 
après la mort de M. Lancelot. 

M. Melot , qui dès 1741 avoir eu le dépôt 
des manuferits fous fa garde , Se qui depuis ce " 
teins avoit travaillé fans relâche a la co.npolî- 
tion du Catalogue , fut fr?ppé d'apoplexie, 
le 8 Septembre 1 7 ss> , & moutut le même jour. 
Cette perte devenoic ïrarnenfe pour la Bi- 
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bliotiieque du Roi : M- Bignon crut ne pou- 
voir mieux !a réparer qu'en obtenant du JRoi Se 
du Miniftre, la nomination de M. Capperon- 
nier , Profefieur en grec au Collège Royal & 
de l'Académie des Belles- Lettres , à ce grade 
important , auquel fes talens l'appelloient au- 
tant que le droit acquis par les lervices qu'il 
avoït précédemment rendus pendant plus de 
vingt - deux ans : l'année fuivame , la BibU 
eut encore à regretter dans la perfonne de M. 
l'Abbé Sallier, de l'Académie Françoife & de 
celledeslnfcripiions & Belles- Lettres, la perte 
d'un de fes plus fermes appuis. Tout le monde ■ 
a connu fou extrême attachement pour la i'i- 
bliotheque du Roi , & fon attention particu- 
lière à remplir avec exactitude les devoirs de 
fa place. Ceuxque l'envie de s'inirruire attiroiene 
à cette Bibl. trouvoient en lui un guide ofK« 
cieux, toujours prêt à féconder leurs vues. M. 
Capperonnier perdit dans M. l'Abbé Salicr un 
pere & an ami iincere , qui avoir cherché à 
l'obliger dans toutes lesoccafions; illepleuroît 
encore , lorfque M. Bignon & M. le Comte de 
Sr. Florentin, depuis Duc de la Vriiliere , 
demandèrent au Roi & obtinrent pour lui la 
garde des Livres imprimés. Ces illuftres Pro- 
tecteurs, demandèrent en même tems , & ob* 
tinrent aulfi , pour RI. Beiot fon parent , de 
l'Académie des Infcriptions Se Belles Lettres, 
& profefleur d'éloquence au Collège Royal , 
la place de Garde des maaufahs , comme une 
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récompenfe due à plus de vingt années d'un tra- 
vail aflidu & pénible. M. Capperonnter n'eue 
pas plutôt iuccédé à M. l'Abbé Sallier , qu'il 
s'occupa d'honorer fa mémoire , en veillant à 
lmiprefllon du dernier ouvrage de cet acadé- 
micien ; ouvrage que le public attendok avec im- 
patience : cetoit 1 édition , qui fe faifoit à l'Im- 
primerie Royale, d'un manufetit de l'HiAoiie 
de Joinvilte , plus complet que ceux qu'on avoic 
connus jufqu'alors. Cette nouvelle édition étott 
l'ouvrage de M. l'Abbé Sallier , "conjointe- 
ir.ent avec M. Melot , qui en avoit compofé le 
Gloflaire. M. Capperonnier s'étoit déjà occupe 
de ce travail fous leurs yeux ; & pour fatisfaire 
avec plus de promptitude le defir du public , il 
fut aidé par M. Eej'ot Se par M. Malin , Com- 
mis en fécond à la garde des Livres imprimés ; 
homme d'un vrai mérite , qu'une trop grande 
modefiîe cache aux yeux du Public , mais qui 
eft connu dans la Bibl. du Roi par cinquante 
années d'un travail. non moins difficile qu'effen- 
tiel. 

En 1761 , on vit arriver dans ce vafte Tem- 
ple des Mufes une colonie nouvelle ; cetoîent. 
onze mille vol. choifis dans la riche Bibliothè- 
que de M. Falconnet , Médecin célèbre , donc 
peu de gens ont égalé Pimmenfe érudition, & 
qui n'avoit épargné ni foins ni peines pour Ce 
procurer tout ce qu'il y avoit de plus rare & de 
plus précieux en livres. Plein de reconnoiflance 
pour les bontés dont LouisXV l'avoit honoré , 
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M, Falconnet fuppUa Sa Majcfté , au mois Je 
Décembre 1741, d'accepter tous les Livies de 
fon cabinet qui ne tè trouveroient pas dans -la 
Bibl. R. s'en réfervant î'ufage jiifqui fa mort, 
qui arriva en 1761. 

La place de Garde du cabine; des Eftampes 
& des planches gravées, dont M. le Hay avoir 
été pourvu en 1710, paflâ fùcceflîvement à 
ftlcflieurs Ladvenant , Coypcl & de la Croix. 
Après la mort de ce dernier j elle fur donnée 
à M. Joïy , qui la remplie encore aujourd'hui 
avec diftinction. » 

Trois ans après, la fameufe Bibliothèque 
de M. Muet , Iwêqiie d'Avraoches , fut dépo- 
se dans une des filles de celle du Roi. On fait 
que ce Savant, qui avoir étéchoiiîpmLouisXlV 
pour féconder M. Bofîîiet dans l'éducation de 
JWonfeigncur le Dauphin , setoit retiré fur la 
fin de fes jours chez les Jcfuites , auxquels il 
avoir légué la collection prccicufc de fes Livres. 
Le legs étant devenu nul par des circonfîances 
particulières , cette Bibliothèque fut rendue ju- 
ridiquement aux heririers du Prélat : iM. de 
Charlîgné ^Abbé Je Fontenay , après avoir 
été déclaré le fcul héritier , pria M. qigoon de 
recevoir en dépôt les 8 >.7T vol.' dont elle é;oic 
compofée , y compris 100 vol. mauufcrits pré- 
cieux par leur objet. M. Huet , à qui l'Europe 
avoir donné le furnom de "-avant des Savans , 
avoir encore augmenté le prix de fes Livres par 
les notes manufe. dou; il les avoir enrichis. M, 
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Bignon fentit mieux que perfonne l'importance 
S: la néceffité de cette acqui(i[ion ; auih" cou- 
féra-t-il avec le Miniltre fur les moyens d'em- 
pêcher ce dépôt unique de fortirde fes mains: 
i! écrivit à M. de Charfignc, dans lequel il 
trouva les difpoiÎEions les plus favorables. Digne 
neveu de M. Huet , il offrit i Sa Majefté la 
Bibliothèque de Ton oncle; & ce généreux fa- 
crifice fut depuis recompenfé comme il méri- 
toi: de l'être. 

Environ fix mois avant la réunion de la Bibf. 
de M. Huet à celle du Roi, on avoir. fait l'ac- 
quifition d'un nombre considérable de Livres 
imprimés provenans de la vente des Jéfuites: - 
M. l'Abbé Boudot , alors Commis en fécond à 
la garde des Livres imprimés , fut chargé de 
vérifier & reconnoître , d'après le Catalogue, 
les Livres que le Roi n'avoit pas dans fa Bibl. 
& d'en faire l'acquiûtion. La grande connoiC- 
fance qu'il avoir des Livres fit qu'il s'acquitta 
parfaitement bien de cette commiffion , & cette 
;icquifition,raite avec intelligence, augmenta ia 
Bibl. d'une infinité de Livres précieux, qu'il eiît 
été prefqu'impotfibîe de raiTembler fans cec 
événement. Elles' accrue, fubicement de plinietirs 
manuferits affez importans , faiûnt partie de 
ceux de la Bibliothèque de ces Religieux , donc 
la totalité avoit été achetée par M. Meerman, 
Savant Hollandoi':, qui depuis les a légués» la 
Bibl. de Leydc. Ces manuferits avoie.nt été ar-_ 
rètés à la fonie du Royaume; mais les follicita-. 
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tions de l'Ambaiïàdeur de Hollande ayant fait 
lever les défenfes, ils furent tous iendus à M. 
Meerman , qui par reconnoifTance fe hâra d'en 
envoyer une rren raine à la Bibliothèque du Roi, 
& te font ceux dont il eit ici queftion. 

L'année 1766 fut célèbre par l'acquifition 
du cabinet de M. de Foncanieu.Conleiller d'E- 
tat , & Intendant des meubles de la ouronne, 
rîcbe en Livres imprimés , Eftampes &manuf- 
crits précieux, parmi lefquels eft un recueil de 
éo^oo tirres & pièces fur l'Hiftoire générale 
de France , & d'une partie d'Hiftoire naturelle 
que S. M. deftinoit pour fon cabinet de Tria- 
non. M. Cappeiomver nommé par 'e Roi pour 
fetranfporter àMom-RougeconjointemerKavec 
M. Debure , afin de procéder à Teftimation de 
cette précieufe collection , profita de cette oc- 
cafion pour enricliir la BioI.de quelques Livres 
précieux qu'il favoit que M- de la Valiereavoit 
doubles, & de quelques inantifcrits auxquels il 
é'toic attaché ; il en rendit compte à M- Rignon , 
qui faifit avec emprefTemeiit loccafion d'ajouter 
a ce dépôt de nouvelles richeffes Ceft ainfi que 
la Bibl. du Roi acquit le Rationaù Durandi , 
fur vélin, de Mf?. Vl-lonus Sanitath . fans 
date; un recueil de Traités de paix , en deux 1 
vot. i i-foi. l'exemplaire de Henri III , des Sta- 
tuts Se des premières promotions de l'Ordre - 
du St. Efprit , avec les Armoiries fuperbement 
eniuminées; le fameux Traité des Joutes & 
Tournois , de René,. Roi de Sicile , que M. fe 
Ducdela YaUere tenait duPiiuce de Coati, &c 
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Les Livres acqnispour être rranfportés à Tria- 
non, réitèrent à la Bibl. du Roi , où ils avoiene 
été transférés, M. Bignon voyant qu'on avoit 
renonce à les placer à Trianon , en obtint la 
propriété pour la Bibl. Cette rare collection, 
acqùifc de M. le Duc de la Valieie, ne fonic 
-point du lieu où elle avoitété dépotée , & fut 
jointe à ce que le Roi avoit déjà dans là Bibl. 
fur cette matière. 

Vers ce même tems, la Bibl. fut encore enri- 
chie d'environ cent boîtes de carton, remplies 
d'un nombre considérable de titres, amafiés 3c 
mis en, ordre p :îr M Blondeau de Charnage, 
qui les vendit au Roi. Ils font maintenant par- 
tie du dépôt de généalogies. 

Après ces différentes négociations, M. Bi- 
gnon , fatisfait de voir la Bibl, du Roi s'accroître 
par de telles acquittions , fongea , à l'exemple 
de fes prédéceflturs , à prendre des mefures pour 
perpétuer dans fa famille une place qu'il regar- 
doit , avec ni; ion , comme la plus importante 
de la Littérature ; il en follicita îa furvivance en 
ià'veur de fou fils , & l'obtint du Roi r qui l'ho- 
nora en plus d'une occafion des marques de 
fa bienveillance : les Provifions en furent expé- 
diées peu de tems après , & conçues dans les 
termes les plus flatteurs pour cette illuftre fii- 

XOtllf. 

Tant d'acqnifitions , & une ïnfîntté d'autres 
moins précieufes à la vérité, maïs néceifaireï 
pour compléter ce riche tiéfor , furent le 
E vj 
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fruit des foins vigilans du Bibliothécaire : 
les étrangers, pour répondre à fes defîrs , fe 
réunirent, pour ainfï dire , & lui envoyèrent 
des Livres en tous genres & dans toutes les lan- 
gues , pour erre remis dans ce fanétuaire de la 
Littérature; Quelque tems avant fa mort, il re- 
mit au dépôt des manuferks une copie magnifi- 
que du Livre d'Enoch , qui avoit échappé aux 
recherches réitérées de M. Colbert:ïl fut ap- 
porté d'Abyfiinie ,& donné en préfent au Roi 
pour fa Bibl, par M.le Chevalier Bruce, Anglais. 

Lorfque M- Big::on s'occupoit encore À pro- 
curer à la Ribl. de nouvelles richeffes, le terme 
de fa vie approchoit : il ne falloir ni de fortes ni 
de fréquentes fecouifes pour l'éteindre $ une ma- 
ladie de peu de jours , qui néanmoins lui 
permit de remplir tous les devoirs de la 
Piété chrétienne , l'enleva le 8 Mars 1771. 
RI. Bi^non fon li!s , Confciller d'État , digne 
héritier du nom des Biglions & de leur amour 
pourles Lettres , comme il l'eft des autres qua- 
lités qui les ont rendus ii célèbres , fut pourvu 
«le c;tte place importante , qu'il exerce au- 
jourd'hui avec fa plus grande diftinction , Se 
3 la fatisfaiflion de tous les Gens-de -Lettres , 
dont il fe fait un plaifîr de prévenir les delït'S. 

Le nouveau Bibliothécaire donna des preuves 
fenfiblc; de fou amour pour les Lettres , & 
gnala fon entrée dans la place de Maître de la 
Librairie, en procurant à la Bibl. du Roi de 
nouvelles richeiTes, par les ac^uifitioiis impoi- 
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tantes ; i°. du précieux cabinet c!es Médailles de 
M. Pellerin \ ^ 0 , d'une partie du cabine: d'El- 
campi.-s de feu M. Mariette; 3°. d'environ 300 
vol. imprimésen langue Riiiïè S,' d'environ ico 
, mjn. Ind. Perf. &c. tous apportes de Verfailles, 
& venant du Bureau des affaires étiangeres ; 
.4°. de plus de 500 roanuicrits Perfans., Arabes, 
Indiens, &c. donnés au Roi par M. ***** 
d'un nombre aflez confidérable de Livres Chi- 
nois envoyés à la Bibh par lePereAmyot ,Mif- 
fionnaire JeTuïte. 

1 rois ans avant ces acquittions , h Bibl. avoir,-, 
perdu M. Capperonnier, Garde des Livres im- 
primés , au moment où il venok de terminer le 
travail îmmenfe qu'exigeoit la multitude des Li- 
vres arrivée de toutes parts à la Bibliothèque : 
il avoit été obligé de leur aflîgner la place 
qu'ils doivent un jour occuper dans !e Catal. 
général. Cette occupation-pénible, qui dura plu- 
iteurs années, ne lui avoit cependant pas tait 
perdre de vue la fuite du Catalogue de la Bibl. 
on y travailloit fous fes yeux avec toute l'at- 
tention qu'exige une ent'reprife de cette efpece, 
& avec toute la célérité qu'elle comporte. 

Empreiïe de donner au public Sa partie du Droit 
civil , fuite naturelle de la Jurifprudence canoni- 
que , M- Capperonnier étojt allé chez M. Dli- 
perronjDireélem'de l'Imp. R.pour prendre avec 
lui les arrangemens indifpenfables & relatifs 
à une entreprife de cette importance; Iorfque , 
rentré dans l'a maifon, qu'il n'avoit pas regagnée 
fans peine, ii lentit dans la région de i'cfto-_ 
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mac des douleurs que les gens. de l'art prirent 
pour une attaque de goutte , à laquelle cepen- 
dant il n'étoït pas fujet. Quoi qu'il en fou , les 
douleurs allèrent en augmentant , & devinrent 
trés-aigueV; elles turent accompagnées d'une 
toux conhMérable Se d'efforts violents ,- dont it 
mourut en moins de quatre jours, le 30 Mai 
I77S, emportant les regrets de tous ceux qui 
l'ont connu : il conferva pendant le court in- 
tervalle de fa maladie allez de préfence d'elprit 
pour fèneir les approches de fa dernière heure j 
il la \ it arriver avec les fentimens de patience , 
de fermétéSc de rélignation qnele cbriftiariifme 
infpire. Cet homme diltingué , auffi cftimablc 
par les qualités du cœur que par celles de l'ef- 
prit ,fut remplacé dans cepoiîe important par 
M. l'Abbé Defaulnays , Cenfeur Royal. 

Il eiï aiféde voir, par ce qu'on vient de lire,' - 
combien le xele de plufieurs Miniftres a con- 
couru à mettre la Bibl. du Roi dans cet état de 
magnificence où elle eft aujourd'ui , & combien 
ileft glorieux pour Mefliturs Pignon , qui de- 
puis un fiecle & demi en ont le gouvernement t 
& pour les Miniftres leurs parrns du départe- 
ment defquels elle a fa t partie , d'avoir porté nos I 
Rois à faire de cet augufte mtifée un tréfor inap- 
préciable où Ce trouvent réunis tour à la rVs fu- 
tile & l'agréable. M. de Maurepas eft un de ceux 
à qui elleaeu d'aboi d& a encordes plus grandes 
obligations ; M. le Comte d'Argenfon n'a pas 
peucoatribui à fon accroiÛcmetit> M. le Duc 
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de ta Vrilliere, pendant tout le terns qu'à duré 1 Ton 
roiniftère a cherché , à l'exemple de Tes prédi- 
te îTeu rs , tous les moyens d'y faire entrer de 
nouvelles richefTes. M. Amelot, dans te dépar- 
tement duquel elle eft aujourd'hui , également 
ami des Lettres & des Savant , regarde la Bibî. 
comme une des plus précieufes parties de Ion 
adm hiift ration. 

On ne peut rien ajouter au bel ordre & 
à la difttibation de ce riche & précieux; 
dépôt des connoiflances humaines : on à déjà 
lo vol. imp. du Car. des Livres qui le coin- 



bliothécaires en chef, & aux travaux continuels 
de Mrs les Gardes. De ces 10 vol. quatre com- 
prennent les nianufe. favoir, le premier , les 
manuferits orientaux ; !e fécond , les manufe. 
grecs ; le froi(ieme& le quatrième ,!es manufe. 
latins, les 6 autres vol. comprennent les Livres 
imprimés ; favoir , 3 vol. pour l"Ecr. Ste. & la 
Théol. 2, pourles Belles-Lettres, 1 pour le Droit 
Can Le Publ c jouiroK maintenant du 11 e . 
vol. fi M. Capperonuier ne fil t pas mort dans 
le tems même où l'on alloiî commencer à im- 
primer la partie du droit civil, qui étoit toute 
prête ; ouvrage imm'enfe , difpofé& rangé fous 
un plan que les plus habiles Bibliographes ne 
pourront s'empêcher d'admirer. 

Cette Bïbl. eft ouverte à tout le monde deux 
Jours de la femaine , favoir, le Mardi &le Vend, 
matin , excepté les jouis de Fêtes : les Vacances 
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font depuislc 8 Sept, jufqu'au 11 Nov. de if 
jours à Noël , i f jours à Piques & S joins à la 
Pentecôte. On fait avec quel plailir les Savans , 
à qui la garde en eft confiée , facilitent aux Au- 
teurs les recherches qu'ils y font , & les en- 
couragent en les aidant de leurs confeils & de 
.leurs lumières. 

Sons le Garde général de laBibl. font ( comme 
nous l'avons déjà dit ) plufieurs Savans commis 
par le Roi. à la Garde particulière des dirrérens 
dépôts qui condiment ce riche tréfor : ceux 
qui font actuellement en place font. 

M. l'Abbé Barthelcmi , pour la garde du ca- 
binet des Médailles & Antiques. 

M. Bejot pour la garde du dépôt des mantif. 
M. l'Abbé Defauinays , pour la garde des Li- 
vres imprimés. 

M. Jo!y , pouv'Ia garde du cabinet des Plan- 
ches gravées & des Eftampes. 

M- l'Abbé de Jcvigney . pour la garde des 
Titres & Généalogies. 

11 v a encore un certain nombre de PerfonneS 
attachées à cet:e Bibl. dans chaque dépôt (épa- 
rgnent , fous les ordres du Garde particulier 
& qui font occupées, les jouis contactes au "Pu- 
blic , adonner les Livres que l'on demande, 
& les autres jours à vaquer aux travaux relatifs 
au dépôt où chacun eft employé. 

il y a auflî planeurs Savans qui y font atta- 
chés , & qui font également appointes par re 
Roi , en qualité d'interprètes pour les langues 
étrangères. 



Droits & Autorités pour la Bibliothèque de 
Sa Majefié , concernant la rtmift que les 
Auteurs , Imprimeurs , Libraires , Graveurs, 
Marchands d'Eflampes à' autres -doivent, 
faire , de trois Exemplaires de tout ce qu'ils 
impriment & gravent , tant à Paris que dans 
le Royaume. * 

Article CVÏII. 

Du Règlement de la Librairie , du 18 Fé- 
vrier 1713. 

'J'ouS Libraires , Graveurs , & autres personnes , 
qui obtiendront des Privilèges ou Pe nui fiions du grand 
Sceau pour l'ïmprelîion , réimprelîioti ou gravures ii:s 
Livras, Feuilles, Eftampes, feront tenus avant que 
de les nouvoir afficher Si. cxpoferen vente, de remettre 
fans frais entre les mains des Syndic & Adjoints, cîmj 
Exemplaires brochés de chacun des Livres, Feuilles 
& Ethmpes qu'ils auront imprimés ou fait imprimer 
en. vertu défaites Lettres de Privilège ou j'ermiiTîon : 
desquels cinq Exemplaires lel'dits Syndic fit Adjoints 
feront tenus de fe charger fur un Regiitrç particulier, 
& d'en donner un reçu, pour éite par eux lefdits 
Exemplaires remis huitaine après, favoir,deux au 
Garde de la Bibliothèque publique de Sa Majefté , un 
au Garde du Cabinet du Châreau du Louvre; un en 
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lu Bibliothèque de M. le Garde des Sceaux de France , 
à un à celui qui aura été c hoiJî pour l'Examen dei'dit* 
Livres, feuilles ou Eftampes ■ comme auffi leldits Im- 
primeurs , Libraires , Graveurs ou aimes , remettront 
fans frais entre les mains défit Syndic & Adîuinu des 
Libraires & Imprimeurs de Pari.. , trois Exemplaires 
brochés de routes les imprellions fit réimprellions de 
Livres, Feuilles & Eftampes , defqûeh Exemplaire! 
leldits Syndic & Adjoints le chargeront, pour être 
employés au* affaires & befoins de bdite Communauté; 
le tour à peine de nullité des Lettres de Privilège ou 
Permiiiiun , de confifeation des Exemplaires , & de 
quinze cents Livres d'amende. Enjoint au.tdus Syndic 
Se Adjoints d'y renir la main , & de laifir tous les 
Eveiuphiresdes Livres , Feuilles & Eitampesqui feront 
mis en fente & affichés avant qu'il aie été fatisfiit a 
ce qui a été ordonné par le préfent Article -, ce qui 
fera pareillement obfervé pour les Livres & autres 
Ecrits imprimés avec Permilfion des Juges de Police, 

Déclaration de François I. du 8 Décembre rtjfî, 
pour la reftaurarion des Belles- Lettres ;'qui défend de 
vendre ni envoyer en Pays Etranger aucuns Livre* 
ou Cahiers , en telle langue qu'ils foient , fans en 
avoir remis un Exemplaire ès mains de fon Aumônier 
ordinaire, l'Abbé de Reclus, M. Mellin de Saint 
Gelais, Garde delà Librairie au Château de Blois , 
& de même pour les autres Villes du Royaume. 

Ordonnance de Henri II. donnée en 1(^6. qui en- 
joint aux Libraires de fournir aux Bibliothèques R. 
un Exemplaire en véiin Se relié , de tous les Livres 
qu'il' imprimeront par Privilège» 

Arrêt du Parlement du trente Mars iSx%. La 
Cour fait détenfeo à tous Libraires & Imprimeurs 
d'expofer en vente aucuns Livres par eus imprimés 
avec Privilège du Roi, qu'auparavant ils n'ayent fourni 
& mis en la Bibliothèque du Roi deux Exemplaires de 
chacun defdits Livres: ordonne au Procureur-Géné- 
ral de faire faifir les Exemplaires ès Boutiques & Maga- 
fins de ceux qui n'auront pas l'attifait. 
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Arrêt du Confeil du 19 Mars 164». Fait défenfcs.à 
tous Libraires & autres d'expofer en vente aucuns des 
Livres & Figures , qu'ils n'ayem le certificat du Garce 
de fa Bibliothèque du Roi , comme Icfditi deux Exem- 
plaires y ont été remis. Ordonne Sa Ma jette que tous 
'le* Privilèges & Permilîions d'imprimer Livres ou. fi- 
gures , feront lignifiés au Syndic : en cas de contra- 
vention ou de refus d'y obéir , ledit Syndic , enfemblc 
ltfdirs Libraires & tous autres y feront contraints pat 
corps , même au paiement de l'amende de mille livres , 
à laquelle dèf-à-préfent Sa Majellé" les a condamné, 
fans elpérance d'aucune remtfe. 

Arrêt du Confeil du 19 Mai 1675 • 1"' ordonne 
que tous les Auteurs , Libraires , Imprimeurs , four- 
niront au Sieur Lavau Joland , pour la Bîbl, du Ca- 
binet du Roi , un Exemplaire de chacun des Livres qui 
n'ont pas été fournis. 

Arrêt du Confeil du ji Janvier isSe , que tous le» 
Auteurs, Libraires , Imprimeurs & Graveurs, qui ont 
obtenu des Privilèges du Roi depuis l'année i&y- t 
pour Faire imprimer des Livres ou graver des Eltampes, 
& qu{ n'ont pas fourni des Exemplaires défaits Livres 
& Eftampes pour la Bibl.de S. M. feront tenus de 
fournir au Garde dé ladite Bibl. lefdits Exemplaires 
quinze jours après la lignification du préfeni Arrêt 
faite aux Syndics de leurs Communautés , fous peine 
de confifeation de tous lefdirs Livres Se Eilampes , Se 
de l'amende de quinze cent livres. Le Roi en fon Con- 
feil ayant été informé que bien que par divers Arrêts 
du Confeil d'Etat & de fes Cours Supérieures , tendu* 
en conféquencedes Déciararions de S. M. même par 
celui dittiil Confeil du .7 Mai 1671, il ait été ordonné 
que ;ous les Auteurs , Libraires , Imprimeurs & Gra- 
veurs, qui auroienr obtenu depuis vingt ans aupara- 
vant des Privilèges de S. M. pour faire imprimer de» 
Livres , ou graver des Eftampcs , fero<ent renus. quinze 
Jours après la lignification dudit Arrêr aux'Syndïcs de 
ientî Comunautés , de rapporter '& même èi mains du 



Digitized by Google 



1 1 6 Droits concernant 

Garde de la Bibl. de S. M. ou du Commis à ladite 
Garde , deux Exemplaires de tous les Livres imprimés 
ou Eftampes gravées depuis ledit i.oii, donc les Exem- 
plaires n'auroient été fournis , fur les peines Se ainfi 
ijU'ilell plus particulièrement porte par ledit Arrêt: 
1 éanmoins la plupart dcfdits Auteurs , Libraires , lin- 
primeurs & Graveurs n'ont tenu compte d'y fatisfaire. 
& S. M. voulant que ce qui a été ordonné en cela 
pji ledit Anêt , du Cotifcil d'État foit exécuté : Sa 
Majeûé étant en fou Confcil . conformément à l'Ar- 
rêt d'icelni dudit jour 17 .Mai i6 7 % , a ordonné & or- 
donne que cous les Auteurs, Libraires, Imprimeurs 
& Graveurs , qui ont obtenu des Privilèges de S. M. 
pour faire imprimer des Livres ou graver des Eftampes, 
& qui depuis le tenis preferit par ledit Arrêt , n'ont pas 
fourni des Exemplaires des Livre? & Eftampes qu'ils ont 
imprimés & cirés, feront tenus, quinze jours après 
la lignification qui fera faire du préfent Arrêt aux Syn- 
dics de leurs Communautés , de rapporter & remettre 
es mains du Sieur Camille le Tellier , Abbé de Bour- 
gueil , & Garde de la Bibl, de S. M. ou du Sieur The- 
venot fon Commis à ladite Garde, deux Exemplaires 
de tous les Livres imprimés ou Eftampes gravées depuis 
ledit tems, dont lefdiis Exemplaires n'auront été four- 
nît, Autrement > & à faute de ce faire dans ledit dé- 
!,ii de quinzaine , & iceiui pafïé , Sa Majefté a dé- 
claré A déclare tous lefdit s Livres& Eftampes à elle ac- 
quis & confîiqués; Se pour cet effet elle a permis & 
Permet audit Garde de la Bibl". ou au Commis d'icelle , 
de les faire Taiiïr & vendre , pour être les deniers en 
proienans délivrés aux A d.tiin if traceurs de l'Hôpital 
Général des Villes où lefdits Exemplaires auronr été) 
failïs: & lefdits Auteurs, Imprimeurs, Libraires ou 
Graveurs qui ont obtenu lefdtts Piiviléges, condam- 
nés en t'amende de quinze tent livres 1 , applicable un 
liersà Sa Majeflé , un tiers au Dénonciateur , & l'au- 
tre tiers audit Hôpital général. Enjoint Sa Majefté, 
aux 3yndiesdeClics Libraires , Imprimeurs & Graveurs 
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de faùsfaireatixdits Réglemcns & Arrîts ; ce faifant 
de délivrer lefuïts Exempljires des Livres qui feront ci- 
après imprimés, & Eitampes gravées , au Garde de 
la Bibl. de S. M. ou autres personnes prépofées à cet 
effet, , fous les mêmes peines que dedus , & de lent dé- 
livrer des Extraits de leurs Régiftres. A quoi faire il» 
ferontcûmraims pat toutes voies dues Straifonnablcs, 
&à leur refus , comme pour les affaires de S. M, en 
vertu du préfent Attét ; à l'exéution duquel elle enjoint 
i toos fes Jufticiers & Officiers qu'il appartiendra , 
de tenu la main. Fait au Conicil d'É:at du Roi, Sa 
Majefté y étant , .tenu àVerfailles le 31 Janvier 1685, 
Signé Coleert. 

Ordre de M. Pontchartraîn , Secrétaire d'Etat , du 
ai Mai iGyS, portant que quand on vifitera à Ja 
Chambre Syndicale des Libraires , les Livres imprimés 
avec Privilège , on retienne trois Exemplaires pour le 
Roi, même ceux imprimés dans les Provinces- 
Arrêt du Confeii du 11 Oftobre 17*0 , Article V. 
ordonne que les Auteurs , Libraires, Graveurs & au- 
tres , qui out obtenu des Terminions ou Privilèges gé- 
néraux ou particuliers , pour faire imprinler des Ou- 
vrages, ou graver des Eftampes, & qui n'ont pas- 
fourni Ses Exemplaires de tout ce qu'ils ont impri- 
mé ou réimprimé , en quelque Province ou Villa 
qu'aient été faites lefditîs impreflîons ou réimpref- 
fions, feront tenus un mois après la lignification qui- 
fera faite du préfent Arrêt à leûr perfonne ou domi- 
cile , ou au Syndic de leur Comunauté , de faire ap- 

Îorter & remettre à la Bibl. de S. M. & au Cabinet 
u Louvre , le nombre defdîts Exemplaires porté par 
les Réglcmens i autrement , & à faute de ce faire 
dans ledit délai d'un mois , & icelui paffé , tous les 
Exemplaires imprimés & les Eftampes gravées en con- 
féquence defdits Privilèges & Permiffions , feront fai- 
iîs , confifqués & vendus, pour être les deniers en 
provenanj délivrés au* Adminiftrateurs des Hôpi- 
taux généraux les plus ptochainï de» lieux où Isa 
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Exemplaire! auront été faifis : feront en outre le» 
Auteurs , - Imprimeurs , Graveurs, Libraires St au- 
tres , qui ont imprimé , réimprimé ou gravé , et» 
»enu défaits Privilèges ou i'ermillions , fans avoir 
fourni IciHlti Exemplaires , condamnés en quinze 
cenrs livres d'amende , applicable un tiers au Dénon- 
ciateur , un riers auxdits Hôpitaux Généraux , fui- 
vantles Arrêts du Confeil . des 17 Mai 167; , & 31 
Janvier 168%. 

Idem, Art. 8. Au lieu décrois Exemplaires que 
les Réglemens obligent de fournir , favoir, deux à 
la Bibliothèque de Sa Majefté, & un au Cabinet du 
Louvre , il n'en fera fourni que deux , dont l'un 
fera en grand papier, ce qui s'exécutera à l'égard 
de toutes fortes d'impreflions , par tous ceux qui !ei 
feront faire , en quelque lieu du Royaume que ce 
puilTe Être , &en vertu de quelques Permiflîons ou 
Privilèges généraux ou particuliers qu'ils prétendent 
en avoir* excepté dans les cas où ledit Sieur Bi- 
bliothécaire de Sa Majefté jugera que les Ouvrages 
ne méritent pas d'être mis en grand papier ; & fe- 
ront lefdits Exemplaires remis avant l'expofuion en 
vente, à peine de eonfiCcation & d'amende , & les 
Reçus d'iceux donnés par le Bibliothécaire, ou par 
tel autre fondé de fon pouvoir fpécial. 

Exemplaires de tout ce qui t'imprime pour le CItrgi i 
donnés à la Bibliothèque du Roi. 

"ASemblle générale du Clergé de France , tenue extraor- 
dïnairtmenc â Paris , au Cornent des Grands Aw 
guflins, enl'aneiesfifi. 

Article VII, Livres fc> Imprejfions. 

l.c 7 Juin M. l'Abbé de Breteuil ayant repréfenté 
3 la Compagnie qu'il ferolt convenable de mertre dans 
la Bibliothèque du Roi tes Exemplaires de rout ce que 
k Clergé tait imprimer , & qu'il ne pou voit êtrequ'riO- 
Jtouble au Clergé de contribuer a remplir un dépôt 




ta Bibliothèque du Roi 



suffi précieux ; l'AfTeinblée a approuvé les réflexions 
de M. île ISrtieuil , & en conléquence a arrêté qu'il 
ferait envoyé dorénavant, à la Bibl. du Roi , dei 
Exemplaires de tout ce qui s'imprimer oit pour le Clergé. 

Voyc7 La colleflion des Frocès-verbaiiT des A/Tem- 
blées générales du Clergé de France , Paris , Defprei 
1778 ,tom, 7, pag. au. . 



LETTRE de Monficur Bignon, Biblio- 
thécaire du Roi , aux Sy.idic & Adjoints 
de lu Librairie & Imprimerie de Paris. 



A-j E devoir de ma place , Meilleurs , étant de veillef 
aux intérêts de la Bibliothèque du Rui , je ne laurois 
me difpenfer devons adreiter mes plaintes fur le grand 
nombre d'Ouvrages que Meflîeurs les Libraires & Ici 
Graveurs ne fournîflenr pas. Comme je n'aime pas i 
nier des voies de conrrainte , vous me ferez plaifir 
de les engager i fe conformer volontairement au* Or- 
donnances , en remettant avec cnaftitude à votre 
Chambre Syndicale les plus belles éditions. 

i°. Des Ouvrages anciens qu'ils ont imprimés St 
gravés, & qu'ils n'ont pas fournis. 

*°, Les fuites des Ouvrages qu'ils ont commencé k 
fournir. 

3°, tes Ouvragcsnouveaux qu'ils impriment , qu'ils 
gravent , qu'ils débitent , & qu'ils ne dmoient mettre 
en ventequ'apriï lès avoir fournis; 

Tout rentrera par ce moyen dans l'ordre: le Public 
trouvera à la Bibliothèque les reflburces qu'il vient y 
chercher ; Meilleurs les Libraires &-les Graveurs rem» 
plironrles engagemens 'fous- lèfquels ils ont obtenu des 
Privilèges 5c des Permiffions ; & je ne me verrai pas 
dans la durenéceflité deles'y contraindre par les voie* 
de rigueur preferite par les Ordonnances. 




ïio Droits concernant la HibU du Roi. 

Je me flatte , MeffieittS ( que votre zele pour le bien 
des Lettres vous portera à entrer dans mes vues , Se 
à prefler l'exécution de ce que j'ai .l'honneur de vous 
demande t pour la Bibliothèque du Roi. J'en confére- 
rai la plus vive reconnoiflance. 

Je fuis avec une parfaire eftime , Meneurs , votre 
ttès-humble & très-obéiflant ferviteur. 

B I G N O N. 

A l'Hôtel de !» Bibliolheque du Roi , le f Mais 1 77 }. 



Vous êtes avertis de la part de vos Syndic 
& Adjoints , de fournir plus exactement que 
par le paffé à la Chambre Syndicale les fepr 
Exemplaires prefcrïts par les Réglemens , de 
tous les Ouvrages que vous imprimerez , foit 
en vertu de Privilèges, foit en vertu de Perr 
niiiTions fimplcs ou .tacites, avant de les met- 
ire en vente; comme auflt d'y joindre les re- 
çus de Meflïeurs les Cenfeurs ; Se d'y faire 
porter également , le plutôt poflible , tous 
ceux que vous auriez pu oublier de fournie 
jufqu'à ce jour, fans quoi ils fe trouveraient 
forcés de retenir les Balles ou Ballots de Li- 
vres qui pourraient venir à votre adrefTe , 
jufqu'à ce que vous euffiez fatisfait aux Ré- 
glemens, en fourniiTanttoûs les Articles qu'il* 
Eiont dans le cas de vous demander. 



23 Mars 1773. 
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DESCRIPTION 

DES BATI MENS. 

L e s Bâtimens qui compofent aujourd'hui la Blblîe* 
theque du Roi , failoient anciennement partie de 
l'Hôtel Mazarin « échu en parcage au Duc de Ne- 
vers ; ils en portèrent le nom pendant long-tems ; 
dans la fuite , te Roi en fit IV qui fit km , & on y plaça 
la Banque. En 1711 , Sa Majeité ordonna par un 
Arrêt de Ton Confcil , qu'on tranfportât Ta Bibliothè- 
que dans cet Hôtel , de force qu'aujourd'hui on ie 
somme Bibliothèque du Rai , aînlî qu'on le voie 
par Pinferiprion placée fur la porce Royale. 

Cette porte , dont l'entrée eft îmjeftueufe & de la 
plus belle apparence , donne fur la rue de Richelieu. La 
cour de cet édifice eft allez confldcrable (■) , mais fa 
proportion vicieufe & le peu de fymmétrie de fes bâti- 
mens, ne peuvent lire approuvées; les piés-dronjou pa- 
liers que 1 on y remarque , annoncent cependant qu'on 
a voit voulu continuer un mur de féparation , pour dl- 
viler fa grande longueur , & taire un jardin de la plui 
grande partie , & une cour principale de la plu* petite. 

Tout le rez de chauffée eft compofé de différente* 
pièces fervant à des Bureaux , Magafins , Atteliers 8C 
à d'autres ufages du reflort d'un Bâtiment de cette ef- 
pece. Dans l'une de ces pièces on a vu pendant long- 
teins les modèle? des ditTérens bâtimens, fidfint l'ob- 
jet de fankiteHufe navale , exécutés fous la conduite 

(1) Le cadran que l'on voit en entrant dam cette Cour, 
•fi le premier de cette grandeur où l'on ait tu une ai- 
cuille ànunutu. 
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de M. Duhamel, & qui ont été (ranfportés au fcou- 
yre, de là à l'Hôtel Royal des Invalides, 

Ilyaauflï ope Chapelle ou l'on dit la Me/Te feu'e- 
rfient les Dimanches & Fèi-s; la décoration en eft firn- 
: elle eft-, a in îî que toute cette aile-dc bitimen», 
voûtée en ceintre iurbailTé avec des ares doublèaus , 
feu tenus à leur naiiTancz gar de fortes corniches d'un 
frblil très-pefant , mais correct. Dans la mî-me par- 
tie il y a deux irèi-grandcs pièces , que l'on nomme ot- 
Ôinairement le Secrétariat ; c'efl là que l'on dépofe les 
livres de privilège St autres , qui arrivent de la Cbam- 
tire Syndicale : ort'y dépofe auflî lei Livres doubles 
pour y itre vendus ou échangés. 

. PREMIER ETAGE DE LA BIBLIOTHEQUE. 

DÉPÔT DES LIÏIIS IMPRIMÉS. 

M. l'abbé Vcfar.hais, Ccnjlur Royal, Carde. 

Sk partie des Livres imprimes eji ouverte à tout lé monde 
-' 'les Mardi & Vendredi de chaque femaint , deptùt 

- ntuf heures j,tf?u> à midi , excepté les jours de feu & 
letems des vacances , qui font /es mêmes dais tous les 

- dépôts qui conjlitucnt et riche trèfor. 



Deux grands efcaliers précédés de vaftibules condui- 
sent au premier Étage , & font limés de manière que 
chacun communique à l'extrémité des galeries : cei 
ieux efcaliers font irct-Meii éclairés; celui qui ci\ adoITé 
J l a, rue"de Richelieu eft remarquable par le grandi 
efpace ' cju'ïl occupe, & par fa hardiefle J la rampe 
«te fer de cet efeaiier mérite attention ; le travail 
en eil admirable , & elle paJIè pour un chcf-d*ceu»re 
ie l'aveu des plus grands Artiiles en ce genre : le 
plafond a été peint du te;ns du Cardinal Mlzarin 
par un Peintre Italien nommé -Pelegrini ': on y voit 
«lu génie Se de l'invention , mais beaucoup dé confii- 
<jun dans l'ordonnance, par la trop grande multiplicité 
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fur la Bibliothèque du Roi. j%f 
d'objets. De cet efcalieï on entre dans une première 
grande faUp de neufcroif&S de face , d-environ 17 
roifej de longueur, delà'dànsjia làllon de quatre croi- 
fées, de 7 toiles & demie de long, Si enfin dans une au- 
tre galerie [ r ) formant deux rctouts d'é^uerre d'envi- 
ron y i toiles de longueur, fur 4 toiles & demie de lar- 
geur, qui fe trouve la même partout; elleert éclairée 
par trente-trois croifées : toutes ces ouvertures don- 
nent fur la cour. Sur les mur» oppofés font diitribués . 
dans, toute la hauteur du plancher, des corps d'at- 
mojres , d'une menuilerie très-riche & fupérieurement 
bien travaillée : cette hauteur eit diviïée par un balcon 
en la.ilie, foutenu en voufllire avec beaucoup 4'art , le- 
-quel conrinue horifonialement dans toute la longueur 
de cène Bibliothèque ; & pat le moyen de plufieurs pe- 
in s efvah ers ménagés derrière la boiferie, l'on eft k 

f^mV"^ Vf- ^.pUfonnee en ceint» 

■ Hôte F l t 2i ' Il 11 ""^V^ l=» Banque dans «ï 
triiallr eniV-^iV .T vé " ,;icn - 1"' avoir beaucoup 

S I» '■ ' r,i , Artm ^"f & en Angleterre, fui 
Y- : vv-l " , :,;^. ( Vv". : . " 1 v; " v - c "J , "' ,r ':"- 1 iëiîcïté de (à 
rc.ee 1 nuque « rie la Compagnie des rndes s mais cet 

Suit trairas . r„. „i,.i.iV. îr,V r „ d » r ° ""ï ." """! .""= 



ChlC le tint, & les Dcint^'tct^^l^Sir;'-" 'r "^". aB " 

o,™ , ,,.-„ b „. Jt ;; y™,7 1 

« paioilTm: bien du cétiie. « ï es chan-cmens & a o 
lions c-nliafr.- '.. i- ,!„! , iV ei : : ,e Li dà'.Vs ces Hfuel veri Wn 

fi) 
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ÏDitée de tous les Livres qui y font rangés dans un or- 
re admirable relativement auCatalogue u,u'on en a fait. 

Description duPamajfe François (i). 
Dans la principale galerie les amateurs des beaux 
«rts, étrangers ou citoyens, verront avec plaifîr un 
monument fameux élevé aux arts par feu M. Titon du 
Tillet , & dont i! a été lui-même l'Archîtefle. C'eft 
un Parnaffe François , exécuté en bronze à la gloire 
de Louis le Grand , & det plus célèbres Poëies & 
Muficiens depuis François I«. Ce FarnafTe eft repré- 
f mté par une montagne ifolée, un peu efcarpée , d'une 
belle forme , dont tous les afpedtï font riches & agréa- 
bles , fur laquelle font difpcrfés quelques lauriers , pal- 
mier», Myrthes, & troncs de chênes entourés de lierre. 

Louis le Grand, Protecteur des Sciences & dé«' 
beaux Arts, qui a animé le génie des Poëres & des Mu- 
ficiens i célébrer & à chanter les merveilles de fort 
règne , y paroi* fous la figure d'Apollon. La Nymphe 
delà Seine eft placée un peu plus bas. On voit fut 
une terrafleau-deïïbus de l'Apollon les trois Gracea 
du Parnaflè François , Mefdames de !a Siqe & Dts- 
houllierts , & Mademoifelle de Scuderi , connues pas 
la beauté de leur génie , & par l'élégance de leurs ou- 
vrages en vers & en profe, Onze Poètes célèbres & un 
Mufjcien occupent une grande terrafTe , qui règne 
autour du Parnaflè. Ces Poëres célèbres font Pierr» 
Corneille , Moliert , Ratan , Segrait , Lafontaine , 
Chuptlle, Racine , Defpreaux , Crcbillo* , Voltaire , 
Rouffèau, & le Muficien eft Lulli. On a pris avec exac- 
titude la refienjblanc* de toutes les perfonnes qu'on 
•lent de nommer fur les portraits qui en font reftés * 
& on leur a donné les Cymbales convenables au carac- 
tère du leur génie, & au genre de Poéiïe qu'il! ont 
traité. Toutes ces figures (i) foui dans des attitudes 

(») Votei Drftript. du PernéOt FraHfcit p4r M. Titan d» 
ttlitt, ift- fol p, f . «■ , ,. . , ' 

fi) Lei principale» Heures ont depuis douie jufqu'i Crue 
aoucei d« hauteur ou à* proportion. 



fur la Bibliothèque du Roi* i»^ 
nobles & bien contrafté». Vingr-deui Génies fous )■ 
forme d'er.fans ailés font répandus fur ce Parnaftè) 
ils y font une diverficé agréable , & y forment divers 
groupes avec les principales figures , & avec les ar- 
bres qui y ioni difperfés. Ces Génies oni différente* 
occupations ; quelques-uns fouticnnent des médail- 
lons de Poètes & de Mnficiens, Comme le nombre 
de «s médaillons eft aflez confidérable, ils ne font 
pas tous portés par des Génies , la plupart font fufpen- 
4us à des branches de laurier ou de palmier. 
Defcription particulière des figures , avec leurs 
attributs & fymboles. 
Louis le Grand , l'Apollon du Parnafle , eft aflïi 
fur le fommet de la montagne , dans une attitude 
belle & roajeftucufe ; il tient une lyre dont il touche 
les cordes d'une manière délicate & aifée ; il eft cou- 
ronné de laurier , fes cheveux flottent négligemment 
fur fon dos ; une draperie attachée fur fes épaule» 
«litige de façon qu'on peut voir la beauté de rou* les 
contours delà figure, donc la plus grande partie c û 
vue à nud ; il eft chauffé avec les brodequins. 

Ce Prince y eft repréfenté âgé d'environ quarante 
ans : on voit derrière lui plufietirs lauriers , par-deflui 
lef-iuelî le cheval Pégafe , animé d'une noble fureur, la 
tete levée , les ailes éttndues , & les crins bérif- 
fés, s'élève dans les airs. A U droite d'Apollon , un 
Génie fur une branche de laurier s'élance pour pren- 
dre fon vol ; il tient un frein ou un brldon , dans le 
deflein de le mertre au cheval Pégafe pour le conduire, 
& régler ce grand feu qui l'emporte ; un grand pal- 
mier joint fes palmes avec les branches de laurier, & 
forme le femmet. 

Le médaillon de Marguerite de France Reine de 
Navarre , trifzïeule de Louis le Grand , eft attaché i 
une branche de laurier aflèi près d'Apollon; 8c 1 fa 
droite le médaillon de Ciment Marot , que cette Pria- 

raj 
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ceffe eftimott , eft fufpendu à cette même branche un 
peu au-delTous. 

Un Génie placé auffi à la doite d'Apollon, porte une 
branche de laurier , & le regarde pour lavoir à qui U 
la devine ; il cil difpofé de manière à pouvoir fouie- 
nir le médaillon de quelque grand Poète; à la gau- 
che d'Apollon & proche de Ta lyre , on voit un au- 
tre Génie portant le médaillon de Malherbe, quia 
donné le premier les règles les plus julïes & 1er plus 
excellens modèles pour la poéfie françoife : ce médail- 
lon fe trouve auffi auprès de laKymphe dul'arnalle , 
ce gui fait entendre qu'Apollon lui a inlpiré les pre- 
miers beaux, vers f'rançois, . 

Un peu au-deffousdu médaillon de Malherbe eft- 
«lui de Vc'uure , dom les écrits font remplis de grâce 
& de dîticateffc; il eft ioutenu par un Génie placé fur un 
mirihe, au-deflus & fort près des Grâces que ce Paeie 
aimable avoit fi bien accoutumées à fon badinage; de 
l'autre côté à la droite d'Apollon , & allez près des 
Grâces, on voit Je médaillon àcS&rafin , auffi pont: ' 
pir un Génie. 

Au milieu de ce mont » fur un terrera, applanî 
paroiffent les trois Graceî , Mefdames de la Su^c & 
Ëû&hoaliertt , Se Madeiv. ^ i : cl 1 c de SciJtry* Ces trois 
Dames for.v repréfentées a la fleur de l:ar âge ; elles fe 
tiennent par des guirlandes compoiées de fleurs, de 
feuilles de laurier Se de mirthe , & forment une danlc 
charmante au fon de la lyre d'Apollon. Elles ont un 
ail enjoué & brillant , leurs cheveu* font relevés & 
noués d'une f; çon négligée Se. aimable ; une légère 
draperie mife en écharpe & foutenue fur les hanches , 
couvre feulement ce qui pourroit blelfër U modeftie , 
& donne plus d'agrément à leur danfe ; elles portent 
encore d'une main , l'une une branche de laurier , 
l'autre une palme, deux attributs de la gloire & du 
triomphe, & la troifieme une branche d'olivier, 
fymbole de la paix , pendant laquelle les Sciences Se 
les beaux Arts fiemiffent arec plus d'éclat. 
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fur la Bibliothèque du Roi, 117 
Au miliuû font, trois Génies fotitenant chacun 
Un rouleau , lur let^ucls font gravés les noms de 
pluiîeurs Poètes & Dames illuftres ; ils volent ver» 
Apollon pour lui préfemet las noms de ces Poêles* 
afin qu'il leiir donne des places félon le mérite de leurs 
ouvrages. Un autre Génie arTisau pied desGraces, 
foutient aufli le médaillon de Bcr.feraJe , qui étoit fort 
à la mode chez les Dames aimables & fpirkuelles. 

A la droite , trois des plus eïcellcns Poëtei Fran- 
çois ( Corneille , Racine & Molière ) occupenr la, 
partie d'une terrafle qui fe trouve élevée de ce côté. 

Corneille efMcbout , il regarde d'un air noble $C 
attentif Apollon , qui lui a fait connoîtr* le premier 
l'excellence de la Tragédie françoife : il n'a point de 
Génie auprès de lui > mais une flamme lui Toit du foin- 
mer, de la tête , & marque le beau feu , l'élévation Se 
la capacité de Ion génie . qui lui a fourni prefuue fcul 
& fans le fecours d'une grande étude des Auteurs de 
l'antiquité , les belles penfées & Us femimens hé- 

11 eft vémh la manière d.î GénérauK d'Armés 
Grecs & Romains r à-pen-fwèl ct>!^c nos r.tfeurs de 
thé.ître pour le tragique avec le thorax , c'eft-à-diré )e ' 
tor/det, on cdtte d'armes ; garni d'omemens très-ri- 
ches : une longue dripcrie jetée fur ure de fes épaules , 
forme une manisre d'écliarpe fur fes hanches , &: 
tombe eniuire jufqu'l terre : le coihurne ou les bro- 
dequins lui fervent de chauffure ; il tient une cou- 
ronne de laurier d'une main , & de l'autre un rou- 
leau o'.i font écrits , le Cid , les Haruces , China , Po- 
lïiu&e & Ro iogunc , titres de cinq de fes -Tragédies. 

Racine eft afi:s un peu au-deÛous des Grâces, à l'angle 
oppofé de Corneille , qu'il regarde avec admiration , 
comme celui qui lui a montré le chemin de la belle 
tregédie : il eft habillé Se chauP75 ^e ;n5mc que Cor- 
neille. DeUK Génies font près de lui > dont un porte 
une corne d'abondance pleine de fleurs de myrtheSc 
Fiv 
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Ae laurier, pour marquer fon ftile fleuri, rendre Se. 
héroïque, & lui préfente une couronne de lauriers 
l'autre tient un poignard , unfeeptre & une couronne 
A l'antique , fymhole de la tragédie. 

Racine tient un rouleau â la main , ou on lit les 
non» des tragédies tiÂndromaque , de Sriumnicus , 
tVfphigénie , de Phèdre & à'^ithaUe. 

Molière eft affis entre Corneille & Racine , il eft 
couronné de lierre, & chauffé avec le focque; un 
g rand manteau le couvre à demi; un Génie fous la fi- 
gure de Satyre lui préfente un mafque : on reconnaît 
facilement les attributs de la Comédie dans ceux 
qu'on a donnés à ce Prince des Poètes comiq«es. 

Deux Génies paroiffent fur un petit terrein un peu 
e*levS , entre Molière & Corneille ; ils font deftinés a 
foutenir les médaillons des Poètes comiques à venir. 

Plus bas , fur la droite , eft Jean-Baptifie Rouf- 
feau , repréfenté tenant une lyre ; une longue dra- 
perie jetée négligemment le couvre à demi & laifle 
entrevoir le nud ; il porte un rouleau on on lit le* 
noms des rrois genres de Poéfîei dans Icfquellei ce 
Foe'te a excellé , Odes , Cantates , Allégories. 

Au fommet de l'autre face la Nymphe de la Seittt 
y eft repréfentée nue, mats dans une attitude qui 
n*a rien d'îmrhodefte ; elle eft aflïfe le corps penché 
en devant , fes longs cheveux lui couvrent une par- 
tie du dos ; elle a une main appuyée fur une urne , 
d*où fore une nappe d'eau , qui fe féparc enfui te en 
diverfes cafeades & forme quelques rUiffeaux. Plu- 
lieurs lauriers , myrthes& troncs de chênes entou- 
rés de lierres, ornent le terrein du milieu de cette 
face , 8e font groupés avec des Génies. On y apper- 
çoit te médaillon de Mayaard, aflëi près de celui de 
Malherbe fon Maître en poéfie. 

A côté Se i la.Jrelle de Corneille eft Chapelle , 
difciple d'Apollon, 8c favori de Bacchus; il eft cou- 
ronné de lierre & de pampres , 8c afiis dans l'attitude 
d'un voyageur qui fe repofe au bord d'un ruifleau 
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qui coule fut le penchant de la montagne: il appuie 
une main fur le ttonc d'un chêne entouré de lierre; 
de l'autre main pofée fur fei genoux , Ce développe un 
rouleau où eft écrit ; Voyage de Chapelle & de Eachau- 
monz , Ouvrage charmant , vrai chef-o"ce livre dam ce 
genre d'écrire. 

Defpreaux , les bras étendus , tenant un rouleau de 
la main gauche, eft aflis proche Chapelle ;deu* Génie* 
fous la figure de Satyres accompagnent ce Toe'te faty- 
rique & ce grand Maître dam l'art poétique: l'un de 
ces Génies porté un lutrin , pour faire allnfion à /on 
poème intitulé ie Lutrin, oti l'on connoît Pneu renié 
fécondité & la beauté du génie de fon Auteur; l'au- 
tre Génie- lut préfente une couronne de lierre mêlée 
avec quelques feuilles de laurier ; le lierre par rapport 
à la fatyre, & le laurier par rapport à fou ode fur U 
jirifc de Namur , & i fa belle Epître au Roif ur le 
paUàge du Rhin : ce même Génie tient d'une main 
une plume & une lime emourréej de fleurs , pour mar- 
quer l'on ftyle pur , châtié & fleuri.* 

iafoniaiae eft a l'angle de cette face , il eft aflis 
fur une petite éminence auprès d'un ruiiTëau : on ie 
»oit dans l'attitude d'une perfonne qui déclame & inf- 
truit , avant un bras levé & étendu jdei'autre , qui eft 
baifTé , ii montre du doigt le ioup Se la brebis qui 
viennent boire au même ruiffeau qui coule à ie* 
yieds , fujet d'une de fes fables. 

Le coq & le renard font autlï proche de ce Poé*te : 
on apréféré le coq à d'autresoifeaux, parce qui! eft 
la figure hiéroglifique qui déflgne la France, Scque 
cet oifeau eft confacré à Apollon. 

Un Génie tenant une palme à la main , la porte 
ée la part d'Apollon à Lafontaine , auquel elle eft 
légitimement due pour le genre des fables & celui du 
conte». 

Chapelle , Defpreaux Se Lafontaine font couverts en 
paiiie de draperies jetéei négligemment & de bon goût, 
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laiffam voïrla plusgrande partie de leur corps à nud. 

Suc un tcrrein moins élevé à la gauche de cette 
face eft le célèbre Crebillon; il eft affis & vétu à la 
manière (les Généraux d'Armée Grecs & Romains ; 
fa main droite eit armée d'un poignard,, pour mar- 
quer le genre terrible de l'es Tragédies ; de l'autre , 
il tient h couronne & le feeptre ; il eft couronné de 
laurier. 

De l'antre côté , plufieurs lauriers garnirent une 
partie fin fommet , & un grand palmier élevé fa 
teteentre pluiieurs branches de laurier. 

Deux Génies groupés avec quelques touffes de lau- 
rier remplirent une partie du milieu de cette face. 

Un de ces Génies d'une Phyfionomie enjouée & 
comique tient le médaillon de Scarron, dont les 
écrits en vers & en proie , pleins de faillies vives Se 
plaçantes , înlpircnt de la gaieté , & font capables de 
cbafTer la mélancolie la plus invétérée i l'autre Gé- 
nie , placé fur le terrein du milieu , perte le mé- 
daillon de Lain*H & embouche une trompette , pour 
faire connoître que ce l'oëtea compofé un poé'me hé- 
roïque à la gloire de Charles Xli , Roi de Suéde , 
dont les actions martiales ont fait l'admiration de 
l'Univers. • 

Sur la portion de la terra fle , élevée fur cette face 
derrière L.ifoncaine & au milieu , Stgrais eft a fis s au- 
près d'un tronc de chêne , gatni de quelques feuilles 
& entouré de lierre : il paroît méditer fur un livre 
placé fur fes genoux, oit font écrits GéorgtqtMS & 
Enéide, ( ces deux poèmes admirables de VirgiU) | 
■qu'il a traduits avec élégance en vers français ■ on a 
inisunehouSetteà côté deiui, par rapport à fes Eglo--, 
gueS , qui lui ont acquis une grande réputations 
il eft couronné de laurier entremêlé de lierre &. de 
fleurs : le laurier marque le genre héroïque de l'Enéide; 
]g lierre & les fleurs conviennent à la traduction des 
GÊorgiques & au genre paftoral. A l'extré;ni[é de 
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cette face & de la buvante ett Luily f lacé debout ; uno 
longue ôtsf erie attachée fut fes épaules traîne jufqn'4 
te-.e , ci. fo tnie plu lieu rs plis d'un Leau choix: ce Imite 
des Muficiem elt attentif au concert de ia lyre d'A- 
pollon , & à la danfe des Grâces ; il tient un papier 
roulé j dont il bat la mefure , ce qui marque fon ca- 
ractère de grand Mufieien , Si le lublinie où il a puité 
fon Ah , qui le rendent digne de battre la mefute aa 
concert du larnaffe. 

Lully foutient fur un bras le médaillon de Quinauli, 
qu'il fait voit triomphant & couronné de laurier , 
comme celui qui "a excellé le premier en France dans 
la Poéfie chantante , Se. qui Ta animé h compofer tous 
les airs que l'on admire dans les Opéra. 

Raccn aiîis auprès de Lully , ett couronné de lau- 
rier &. de fleurs , par tappOtt à l'ode & à la pa Ho raie 
qu'il a traitées avec fuecc.- ; i! tient une trompette à la 
main , pour marquer le ftyle fublime de l'ode ; Se une 
brei-.is couchée à fes pieds eft un lymbolc convenable 
à fon Poème des Bergeries. 

Au haut du tronc du palmier dont on a de*ja parlé , 
on ^-marque deux Génies ; l'un y attache un rouleau , 
où font gravés les noms des célèbres Muficiem Fran- 
çois que la mort a enlevés ; l'autre y (buttent le mé- 
daillon de Sara fui , fi renommé par la délicateffe de 
fes penfées & par le tour charmant île Tes exportions. 
■ Le médaillon de la Lande , qui a excellé dans la Mu- 
fique d'Eglife , qu'il a fait exécuter pendant plus 
de quarante ans devant Louis le Grand & devant 
Louis XV, eft fufpendu à une branche du même 
palmier. 

A côté du médaillon de la Lande & au même pal- 
mier eft celui de Marais , Auteur de quatre Opéra 
8c de plufieurs autres Ouvrages de ce genre. 
- Sur un rertein moins élevé, au milieu de cette face , 
eft Voltaire : il cil repréfenté debout , couronné de 
laurier , tenant d'une msin un poignard , St. de l'autir 
F-vi 
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«ne trompette ; à côté de lui & à fa droite font Ici 
attributs qui défignsnt les diffétens genres dans ief- 
quds cet Hiftorien , Poète & Philofophe célèbre, a 
excellé ; il eft vCtu à la manisre des Généraux d'Aï-. 
mit Grecs & Romains , & richement drapé. 

Entre Racan & Racine font placés deux Génies, 
dont l'un foutient l'infcription du Parnaflè , Se l'au- 
tre la momie du doigt ; elle çft conçue en ces termei : 

A la gloire de la France 
Et 

De Louis le Grand, 
Et à la mémoire immortelle 
Des illufires Poètes 
Et des illufires Muficiens Fraiifois 
Titon du Tillet a inventé & fait élever 
ceParnaJfe François 

Dédié à Louis XV , 
Roi de France & de Navarre. 
M. DCC. XVIII. 

A l'angle ie cette face à droite au pied de la mon- 
tagne, on voit la figure de feu M. Tito* du Tillet , 
Auteur de ce ParnalTe : il eft repréfenté debout, 
■ l foutient de feâ deuxmajns une lame de cuivre , où 
eft écrit , le Parnafe Frencoii par M. Titon du Tillet 
■dédit au Soi: H regarde Apollon, & le conjure 
d'accepter la dédicace du ParnalTe François , qu'il a 
élevé a la gloire de fon règne & de la nation : une 
longue draper jetée négligemment & avec goût , lui 
couvre une partie du corps, 
- Xout le jfouppe de bionae eft de troii piedj quatre 
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■poucei de haut , fur une bâfe de deux pieds 8t 
demi Je long , 8c de deux pieds deux pouce» de large ; 
il eft foutenu fur une r erra fie de bois couverte de ro- 
cher* , d'oîi forrent d;s lauriers , deî rofeaux & de» 
troncs de chenet entoures de lierre , de ouatre pieds 
deux pouces d'élévation pour le mettre à une jufte dif- 
tance de li vue, afin d'en découvrir toutes les parties î 
le grouppe 8l la terrafTe ont enfemble huit pieds de 
haut , & forment une figure pyramidale. Louis Ga" 
nier , Sculpteur habile dans les ouvrages de fonte, a été 
chargé de l'exécution de ce ParnaiTe ou il a mis tout 
fes foins,, & l'a terminé en 1718 , comme on le 
voit par l'inferiprion & parla dédicace au Roi (1). 
Ce monument a été gtavé par Gérard Audran Se 
autres. 

Defcription de deux Tableaux peints par 
Tou^é (2). 

Dans les trumeaux prefque vîs-à-vis le Pâma rte 
font placés deux tableaux répréfent.mt un monument 
à ériger dans une place publique , projerté à la 
gloire de Louis XVI & de la France , par M. l'Abbé 
de Luberfac , Vicaire-Général de Narbonne , Abbé 
de Noirlac & Prieur de Brive. 

Du fommet d'un rocher efearpé , & environné de 



(1) Les fi suret de Ronfle au , CrC Mlon , Voltaire 6t Titon 
Ont (ti placfet iuceeiiïvemcnt l'uni» a-.'rët l'autre. 

M. Evrard Tiion du Tiller, ancien 'M.iître d'Hôtel de 
Madame la Dauphin* , mere de I.ou'i XV, a donné*. la 
defcription d; ce l'arnalTe , avec une lifte raneée rar ordre 
chronolosique Se hiftorique det Portci & dei Muûcicni qui 
7 font ralTemblei : h première édition rft de rvi-r , in-m 
ta féconde , de 1751 , in-M. avec fis;. Il y a ajoure deux 
fupDlemeni , l'un de , St l'aurfe e 17(1 . troii pe- 

tits vol. in-frl. Se le troifieme en 1 61 aulïï in-fo/. 

AI. l'Aobt it LMbtrféc. Pas, 11 J. 
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profondes cavités d'oïl fortent ries torrer.s d'eau 
qui to ibent avec fracas, St vont fc perdre dans des 
abymes , s'élève un obélilque Je marbre blanc i dont 
la hauteur répond à la magnificence des édifices qui 
l'environnent. Un globe d'azur , parfemé de trois 
fleurs rie lys, rend l'écuflôlt de la France, termine 
ia cime tronquée de t'obélifque ; & fur le. globe eft 
fixé" un coq de bronze doré , agitant fes ailes , ex- 
primant l'audace , la vigilance & la fierté; carafle- 
res des anciens Gaulois , & le vrai fymbole de la Na- 
tion Françoïfe. 

La Renommée , les ailes déployées, s'élance du 
haut des airs, & relie fufpendue vers le milieu du 
monument : elle fonne de la trompette , 3t invite les 
peuples à fc réunir pour célébrer la gloire & les 
vertus du Héros de la France. 

Le Tems également perfonntfié , après s'être pré- 
cipité jufqu'au focle de l'obélisque , & avoir reçu le 
médaillon du Prince régnant des mains de la Venu 
qui en étoir la dépofïtairc , s'emprelTe de le fixer à 
j'obéliniue. Armé d'un marteau, il frappe à coups 
redoublés le crampon où eft pailé l'anneau de la 
chaîne qui lient au médaillon , & fembîe prononcer 
tes mors , numaàm peribicopus meum. Les heures Se 
Us fiécla, Génies du Tems, après avoir enchaîné le 
médaillon par le bai & au pourtour de Pébélifque , 
font occupés a brifer la fauÎK , pour marquerque bien 
loin d'en vouloir faire uiage pour détruire à l'avenir le 
.mouumcnr, eux &■ lç tems le prennent à jamais fous 
leur fauveaarde. 

Deux GSnîes , placés ^n-deiTus du médaillon , font 
occupés, l'un £ pofer fur le bufte du Prince la cou- 
ronne de l'immortalité , défignée par un ferpent en, 
cercle ; l'autre tenant une tige de lys , paroit careflec 
avec la fleur la Rer.ommct qui le domine. 

Le bufte- du Prince régnant , qui eft du métal 
le plus précieu* , l'or, fe trouve fixé fur un gundiné- 
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daillon , $zCc réunifient par 1« extrémités. Les deux 
i'jpfrieurs t'ont , l'un de chêne , & l'autre de palmier ; 
le premier exprime la force , le fécond l'allégreffe ; 
les deux inférieurs font . l'un de laurier , & l'autre 
d'olivier ; le premier dé ligne les triomphes , & le der- 
nier la pai.ï,- 

slit le côte oppofé de l'obélifque , où eft le mé- 
daillon du Rot , l'on apperçûft une rrèi- grande 'mé- 
daille de bronze rouge , afi'uinie au monument par ia 
même chaîne qui fisc le médaillon du Roi. Cette mé- 
daille repréfetue deux buftes accolés , avec cette lé- 
gende au baî , eoncordia fratrum , Si. dé ligne Caffor 
& Pollux f àom l'un reifemble a Moafitur , & Tju- 
tre à Monfîeur le Comte ti'Ariois : au pourtour de 
chacun des deux bulles on lit les noms de ces deux 
annuités Frhifcs. 

Sur un desançles de l'obélifqtie fe trouve la Vertu. 
à demi voilée & debout , fymbole qui eft le cara&é- 
rifttcjue exact de toutes les auguites Prinujfct , filles 
du feu Roi, Cette figure , aysnt le bras droit élevé , 
montre de la main cette in (cri pt ion , Régi benefico , 
&' fixant le peuple > fembie lui ad reflet ces paroles: 
Voilà votre jeune Mettre oui fera déformait voire 
bonheur. La draperie large qui ia couvre , contribue 
à là rendre majeihieufe , aiufi que fes ailes à demi 
déployées * une flamme placée fur fa tête la caradté- 
rife particulièrement. 

Au côté droit de 13 Vertu, & à fes pieds , paroît la 
Franc: aliife fur le milieu du focle de l'obélifque 1 cou- 
verte de l'un manteau royal , la couronne fur la tête s 
fon bras gauche porte un failceau exprimant la ptrif- 
fance & les-forces réunies ; & fa main droite tient le 
iceptre , qu'elle préieme dans l'attitude du comman- 
dement abfolu, A fes pieds font amoncelés tous les 
curaileres diftinftifs de la couronne de France > & Je» 
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attributs des honneurj , des récompenses accordées J 

U valeur , à la naiflancs & au mérite. 

Elle y eft tepréfentce , à huilant même qu'elle en- - 
courage le Génie vengeur du Prince & te fîen , à 
lerraflèr les monftres audacieux du dîfordre , qui ont 
défolé les peuples par leur intrigue fourde & deftruc- 
tîve , par leur rapacité , & par leur, licence effrénée 
de tout ofer. 

Le premier de ces deux Génies vengeurs , armé d'un 
foudre , dont il vient de frapper les monftres, conferte 
toujours fon attitude msnaçante. Se paroit encore dans - 
l'avion la plus animée du combat. Le fécond Gcnie<& 
celui de la Heine , repréfentée par la France. Ce 
dénie a pris la figure d'un aigle de la plus grande for- 
ce , ayant fes allés déployées , ponant fa tete mena- 
çante, dont le plumage eft encore bériffé de fureur 
i'ur les monftres qu'il a déchirés avec autant d'ardeur 
que le Tautour de Prométhée , & paroit toujours faire" 
entendre fes fifflemens aigus. 

Ces deux Génies , dont les forces femblent fe réu- 
nir, fe trouvent greuppés cnfemble fur les bords du 
précipice , &, dominant fut leurs ennemis teiraffés, 
jouiffent déjà de leurs triomphes. 

Les monftres abattus tombent dans des précipices 
affreux , & leurs têtes coupables vont s'écrafer fur les 
rochers t leur rage fe tourne contre eux-mêmes : les 
ferpens, les torches . les poignards , dont leurs mains 
criminelles font armées, ne fervent plus que pour leur 
propre ruine: ils finiflèm par fe déchirer & fe poignarder 
entr'euz ; les rochers fufpendus fur leurs tètes fe dé- 
tachent , s'écroulent , & tombent fur eux dans des 
gouffres & des ahymes où les torrens fe perdent. 

Les monftres ainfî exterminés , & la France ven- 
gée , le calme femble renaître tout-a-coup. Pâlies 
& la Paix teulcnt Être témoins de fon triomphe: l'une 
& l'autre » fixées au pied du monument , fur les cô- 
tés de la France & de la Vertu , font fuiviea de leur 
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cortège pompeux , & annoncent déjà aux peuples 
le bonheur le plus durablet 

La TV: fie Palis s , fous 1» tlaits de Madame , le 
e a fa ne en tfte , fièrement affile fur un lion fournil , 
le bras gauche appuyé* fur fon bouclier , repofe fa 
main droite fur la crinière du lion , qui tourne fa 
rite du -côté de la France , porte fa langue fur fes pieds, 
& exprime ainfi fes carefles, Palfas eil fuivie de plu- 
fieurs Génies qui, après avoir traîné avec effort un 
«anon fur fon affût , jouent entr'eux avec leurs arme! 
& un drapeau t ces Génies font coëffés dans les divers 
coftumes des Guerriers du fiécle préfent , armés de 
même , & grouppés fans confufion. 

Cette marche guerrière elt fuivie du Commerçât» 
naturalise , montrant d'une main le mot de protttJia 
écrit fur un ballot. Son habillement cft celui d'un Nau- 
tonriier François, qui doit être environné de toute» 
les efpeces de productions de la terre , de la mer Se 
de l'air j tant animées qu'inanimées. 

Sur ratrtre coté , & en ûec ds Psllâs , Fon voit 
ta Déeflè de Ja Pais , ayant les traits de Madame la 
Comtcffe d'Artois , préfen;ant fen rameau d'olivier 
d'une main, & de l'autre montrant su Prince les Fruits 
qui fortenr de la corne d'abondance verfée par un Zé- 
phyre , & placée fur ce char. Cet objet de décoration 
occupe la face de i'obélifi|iic , oppofée à celle où fe 
trouve le canon : il eft chargé de toutes efpeces de 
prodtiftions propres à nourrir les hommes , kfquel- 
tes défignent l'Abondance , compagne delà Pais. 

A l'extrémité du char , formant le quatrième angle 
du monument , & vis-à-vis du Commerçant natura- 
lise , parolt un Laboureur , fous le coftume d'un an- 
cien Gaulois , appuyé fur un joug de boeuf, un foc de 
charrue renverfé à fes pieds, & un chien de Berger 
à fes cités: d'une main il montre Icmor libenas , 
qui finit d'être gravé par un Génie, fur un boiffeaa 
cenfé rempli de blé. 
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Au bas du rocher, & au côté oppofé a la principale 
face de Pobéïifque , on voit fottir un vaiflèau de def- 
fous une large voûte de rochers ponant le monument. 
JLa Décile de la Seine paroît noblement grouppée 8c 
affïfefur la proue de ce vaiflèau ; elle reçoit les homma- 
ges & les tributs de celle de la Marne, fortant deseaux, 
& foivie de Naïades : ces detix Déefles font alliance ' 
enfémble , & font déilgnéespar Madame Clotilde Se 
Madame Elifabeth de France, que l'étroite amitié 
unit autant que le fang, 

Kepiune armé de fon trident guide lui-même le 
vaiffeau des Dédies , que précèdent, des Syrcnes , 
des Dauphins & un Triton formant de la trompe, qui 
forment le cortège de leur Souverain : ce vaiflèau ca- 
laflérifc lea armes de la ville de Pans. Le Gouverneur 
-de cette capitale eft cenfé en tenir- le gouvernail. 

Sur une des quatre faces- du plédeftsJ de l'obélîfqne 
éoit être fixé un grand bas relief, représentant la. 
' féanec aue Sa Maiefté a tenue le n de Novembre 

Parlement i.in-. us i-.itv'.h^ns ordinaires. Le Hoi don 
y paroître afiis fur un Trône , environné des Princes 
de foi) fang & des Pairs de :on Royaume ; & , après 
' avoir délibéré avec eus & fon principal Magtftrat, 
ordonne à tous les membres de fon Parlement de re- 
prendre leurs fonctions , après leur avoir exprimé fes 

V °Les trois autres faces de la bafe de l'obélifque , ou 
cartels , font fuppoféts refler dénuées de toute efpeee 
d'ornement , pour qu'à l'avenir on puiflè encore y fixer, 
par des infcr'.ptions & des bas reliefs en bronze , les 
autres évéurmens remarquables qui illuGreronr le plus 

16 Dans cette même galerie font placés deuK buttes en 
marbre , des célèbres Jérôme Eignon & l'Abbé du 
même nom , tous deux Bibliothécaires du Roi. 

,^us deux retours d'équeire font aulb placés deux 
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beaux globes compofés par François Coronelli , ornéi 
tk- leurs cercles , l'un célefte , l'autre terreÛre , avec 
chacun mie inicription ftrvant Je dédicace. 

Voie! celle du gfeue célefte. 

Orhîs ceclcfiis Typus opusa P. Coronelli Mini 
Couvent. Sereniffim&qut Reipub. Venttt Cofi 
mogr.apho.invksoacum,!Soçietnth Caille* fump* 
tii> is abfolutum Lutetit Parlforam. Ar.no !(. 

Ïtfp3i Deîin. Arnoldus Deave^,Regi& Ac.id. 
PiOorJScaipt, J, li. Nolin, Reg. Ch. Cakho- 
graphus. 

. ■-VaïeJ telle qu'on Ht fur le globe terteftrs: 

' XI Genio délia Virtu raccommandb all'Eter- 
niuh- il nome di Ce/are , Cardinale Emlnen- 
tiffimo d'Efirées , Duca ! e Pari di Fran- 
cia, mentrt fece. elaborare per Lodovico ilmagno a 
dal P. Coronelli due Grau Glohi , l'idea dequali 
F. à poi îpîlogeta in quefii per l 'accademta Cofmo- " 
graphica degli Argonauti l'atmo ic»88 , in C enc- 
qia. Alla Seremjjima Republlca e Serenijfimo 
Principe Francifco Moroiïni Doge dl Venetia 
Capïtan Gen. da mare , ê?c. 

Au-defTous de cette Infciiptïon fe voit le portrait 
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it Coronelll en médaillon foùtenu par deui Gcakf , 

autour duquel on lit; 

Fr. Vincenio Coronclli M. C. fuddito Cofino- 
grafo, e Lettore publico. F. F", Coronclli Cof- 
mog.puhl. atlante Veneto. 

Ordre it Arràhgement , 
des Livres imprimés. 

Ce dépôt, que l'on peut regarder comme unique datil 
le monde , eft compote* d'environ deuit cent mille 
volumes, fan» compter un nombre conlîdérable de 
pièces précicufes fur toutes les matières poffiblej, con-' 
fervées arec foin dans des porte- feuilles , la plupart 
touvertsen maroquin. Les Livres y font placés dans 

dïî CO r "S d'armnît;; fermés de fil de laiton , de di« 

pieds & demi de largeur *ur lept pieds trois pouces de 
hautAr leuiemeiu. L'ordre admira bled ans lequel ces li- 
vres ftvnt rangés, eft digne des pins grands éloges:le Car. 
cjue l'on peut regarder comme unique (tant la partie 
roanufe. que Telle q<ii eft imprimée ) devient par le tra- 
vail immenfe qu'il a coûté & par les notes hiftorique» 
dont il eft enrichi , un monument précieu» pour la 
littérature. & d'un grand fecours pour les Gens de 
Lettres q^'i travaillent a la recherche d'ouvrages fur une 
mêmema;iîre. Les Auteurs de ce Catalogue ont pria 
foin ( dans les. volumes déjà imprimés) de con- 
fondre les formes , en fuivant un ordre chronolo- 
gique dans ia diftribution des matières de cette im- 
menfité d'ouvrages , Se de former infenfiblement par 
ce travail l'hiitoirc , non-feulement des Auteurs & de 
leurs découvertes , mais encore de leurs ouvrages 
mimes. On y a adopté la dirifion générale d'une 
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granJe Bibliothèque dans les cinq claflès auiquelkl 
c:ie fc peut rappoiter , & qui font ( 1 ), 

1°. La Théologie \ la Jurifprudence ; 
3*. l'Hijtoire; 4*. la Philofophie ; î*. les 
Belles-Lettres. 

Tous les Bibliographes ne s'accordent pal fut l'ordre 
que Ton a donné a ces cinq ctalles ou chefs,. Pluûeur» 
mettent rhiftoire à la fin , d'autres changent l'oidte 
des autres chefs ; mais les auteurs de l'arrangement 
de la Bibliothèque du Roi ont penfé qu'il feroit plus 
convenable de leur donner l'ordte dans lequel on 
Tient de les nommer. 

Il paroît que leur intention a été de les ranger félon 
leur dignité & leur rapport & contenance la plus in- 
time : en effet la Théologie qui regarde Dieu II ta 
Religion eft placée la première 1 * caufe de la maiefté 
de fon objet, La Jurifprudence qui donne les loiï 
pour le gouvernement de l'Eglife & des difféiem états, 
ayant un rapport naturel avec la Religion , fe trouve 
fort bien placée après la Théologie. L'Hiftotre qui 
conferve a la poltérité la manière dont la Religion 
& les Loix ont caufé, par leur exécution ou infradtion, 
les différentes révolutions qui uni changé la face de 
la terre , ne peut avoir de place plus convenable que 
celle qu'elle tient ici. 

Après ces trois chefs.» quife fuivent fi naturclle- 



( 1) Pour fe mettre m fait de l'arrangement particulier que 
l'on a fuivi dans le dépôt des Livrei imprimés , il faut con- 
fulter la Table dt* mjtiertt on diïilîoni qui fe trouve i U 
tête de chique *ol. du Citai, (bit la partie trop, ou manufe. 
Cette Table eft un «epofé fidèle «le la difpofition der ma- 
tière! > placeet dani chaque vol. à la fin duquel eft une au- 
tre Table alphabitiqua de tout Ici Auteurs qu'il renferme. 
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ment , on a pljcc ce qui concerne le: Sciences , 3c 
les Ans fous le nom de Philofophie , & on iesafait 
luîvre par les Belles-Lettres , comme la partie h nioii*s 
éminente, & celie qui donne les relies n^elTa ires 
pour trader des autres, toit envers, luit en profe. 

Chaque chef a demandé de nouvelles diviiions , & 
des fubdivifions que la naturelles Livres a préfenices , 
yojrainiî dire , à l'efprit ; il a donc fallu divifer ces 
cinq chefs en vingt-trois panlcs i chacune defquclles 
on a afiîgné une lettre de l'alphabet , & à chaque 
lettre des a 0 ', relatifs à ceux que les Livre* portent 
dans les tablettes. 

A la Théologie on a affecté les lettres A. B. C, D. 

A la Jurifprudence E. F. 

A l'Hiitoire, G. H, J. K. L. M. N. 0 P. Q. 

A la Philofophie , R. S. T. V. 
■ ■ Et' aux Bell es- Lettres , X. Y. Z. 

11 y a quelques-unes de ces lettres que l'on a dou- 
blées pour diilùigiier quelques matières particulières , 
.comme ûj.. E*. Y 7,. & Z an:. 

En voici le détail foaimairc. 

"Théologie. 
'Cette partie comprend fous les lettres 

A. L'Ecriture Sainte , les Interprêtes Juifs 8: Chré- 
tiens , & les ciiiiques facrôs. 

B. Les Liturgies & les Conciles , tant généraux j 
que nationaux , provinciaux , Se Synodes dio- 
eéraint. 

X. Les Pères de l'Ee'ife . Grecs & ta'tins. 

,D. Les Théologiens de l'Hgliie Grecque & de l'É- 

glife Romaine. 
Di. Les Théologiens Hétérodoxes , fit les Auteur» 

d'erreurs paitisuiieies, -, < ■ 
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E. Le Uruit Canon. 

E+, Le Droit de la nature & des gens. 

F. Le Dioir Civil , tant ancien que moderne, 
divilé P ,r Nations, & le Droit National de 
France f i ). 



Cette partie comprend fous les. lettres 
.G. La Géographie , la Chronologie , l'Hîftoîrt 
Untverfelle , l'Hiftoire Antienne & l'Hiftoire 
Générale. 

H. L'Hiftoire Ecdéfîaftique , tant de l'ancien que 
du nouveau Teftanienr , l'Hiftoire des Ordres Re- 
ligieux & Militaires , & l'Hiftoire des H d ré- 
fies & des Inquilîtions.- 

J- L'Hiftoite ancienne, l'Hiftoire C.recque , By- 
zantine & des Turcs , l'Hiftoire Romaine an- 
cienne & antiquités. 

K. L'Hiftoire d'Italie, l'Hiftoire de Rome mo- 
derne , & des difïérens Etats d'Italie & des Mes 
adjacentes. 

L. L'Hiftoire de France & des différentes Provin- 
ces de ce Royaume, 
M. L'Hiftoire d'Allemagne & de l'Empire des Payi . 
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de l'Europe orientale, ces Pays du Nord tu. de Hol- 
lande. 

M., Hiftoirc des trois Royaumes d'Angleterre , 
EcoCe & Irlande. 

O. Hiftoire d'Efpagne & de Portugal , des Paya 
hors de l'Europe , & des voyages en Aile » Afri- 
que & Amérique. 

P. Hiftoi tes mêlées , Hiftoires des Pcrfonnes il- 
luftres , tant hommes que femmes , dans les Arts 
& les Sciences. 

Q. Hiftoire littéraire , Journaux le. Bibliographe!) 

Pkilofopkie» 

Cette partie comprend fous les lettre* 
R. Les Philosophes anciens , Grecs te Latin» ; 
les Philoiophesmoderne* , les Traités de Logique 
demécaphyfiquc, morale 8t phyfîque. 
S. L'Hiftôire Naturelle en général, & in particulier 
celle des Animaux, des Végétaux & des Minéraux. 
T. Les Médecins anciens , Arabes & Latins ; lea 
Modernes rangés par Nations, les Anatomîftc* 
& Chirurgiens , les Chymiftes & les Alcby- 
miftes. 

y. Les Mathématique! & leur* différente) partie*. 
Les Belles-Lettres. , 
Celte partie comprend Tous les lettre* 
X. Les Grammairiens & les Orateur)* 
yi, La Mythologie , le» Poêles & le* Fabulîftei 

rangés par Nations , & fuîvant l'ordre chronol. 
Y. Les Romans , Contes & Nouvelles. 
2. Les Philologue*, les Epiftolaîre* & les Po- 
lygraphc*. 

2. me Le Commerce , quelques Ans dépendans de* 
Belle* -Lettre*, & le* Pompe* & Tournoi*. 



Digitized 



fur la Bibliothèque du Roi. 145 



Salon Des Giqb£s. 

Ce Salon , dont la hauteur eft divifée par un plan- 
cher , Forme .Icus pièces , éclairées à leurs extrémité! 
par des fenêtres qui donnent fur des cours particuliè- 
res , dont les murs peu élevés procureur un joue 
favorable: il Fut cor.fhuit en. 1731 , pour y placée 
les magnifiques Globes de Coronèïli (1), préfeméi 
à Louis XIV , par le Cardinal d'Eftrées , que 
Louis XV fit, en 171», mettre dans fa Bibl. & 
qui quelques années auparavant avoient été apporté» 
de Marly ( 1) , dans une des Salles du Louvre. 



(1) Vincent Coronelli , Frère Mineur cnnventuel , é i 
Venife; fe fit Relieieui dès fa première jeunefl" , & fut 
«eu Docteur à l-Sitëdc 1} ans. Sa Science dus Ici Maihfr- 
iTiatiquei l'avant fait cor.noître au Caidinal d'Ediées ,cctt« 
Eminence fe Icrvk de lui pour taire les Gl^b i dom il eft 
ici queltion. Coronelli lit dans ce dcflitin quelque féjoOf à 
Paris. En t«8f : la République de V ( nife le nomma fou 
Cofmoïraphe , & quatre ans après, fon Profciltur publie 
de Géographie. Le Pape lance nt XII le fit Définirent de 
fon Ordre , dont il fut Élu Général le 14 Mai 1701. Cet 
homme célèbre mourut à vénife en 1718 , au moi! de Dé- 
cem rt ; Il a fondé une Académie Cofmo^raphiquc , dont 
l i Membres prirent le nom d'Argonautes-, il a suffi com- 
paré plufieurs Ouvrage! ncs-eftiméj. 

(t) Au commencement de l'année 1704, Louis XIV avoît 
fait placer ces Globes , dam iet deux derniers pavillons du 
jatdin de fon Chitrau de Marly. Ces pavillons de fonn» 
ouarrée , de fix roifes par chaque Face au côtés , éroiena 
décotés de onie paneaujt ou lambris 1 enrichis de diver» 
ornetnens analogues aux Globci qu'on »enoi( d'v placer. 
Dans celui où étoit le Globe terrellre, on avoit placé de» 
Canes choifiei. Celui du Globecélefte , étoit rempli de fig. 
aftronomiqucs , primes lur tes paneaux , on t voyoii , 
i°. les trois principaux Mêmes du mouvement des Cieux , 
de Ptolcmée , de Copernic Bt de i ychobrahé:' i°. les dit- 
fé rentes figures des écllpfts de lune & de foleil 1 la fif. 
de la lune avec fei différentes phafes , 4°. les fvffîmea 
particulier,* dt Saturne & de Jupitei avec leuts .Satellites , 

G 
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Chacun de ces Globes eft placé da manier* que 
les pied* & un ries- hémifpheres font vus dans la 
hauteur de la pièce d'en-bas , & l'autre hémilpherc 
dans la pièce au-d^lîus , les planchers fiant percés 
circulaireiTunt , afin de protuter plus de facilité à 
ceux qui veulent leî, examiner. 

ta pièce d'en-bas a l'on entrée par la cour à drnire ; 
elleeir précédée d'un beau péron & d'une belle & 
grande pièce éclairée par unis portes vitrées : cetie pre- 
mière pièce eft décorée , également comme le Salon, 
d'oblets rélarifs à la Géographie & à l'Aftronomie. 

La pièce d'en -haut eft .te plein pied à la Bibliothèque, 
& a fon entrée par rrois ouvertures pratiquées d.ins 
la galerie Formant retour d'équerre : fur les murs <Te ce 
cabinet font diflribués des corps d'armoires dans toute 
la hauteur du plancher. Cette hauteur eft divilée , 
comme dans les grandes galeries, par un balcon en 
faillie ,' qui au moven d'une porte de cnmmHnieation 
pratiquée dans ta boiferie , va Ce joindre 1 celui qui 
Kgne dans tuut le pourtour de cette magnifique Bi- 
bliothèque. 

Defiripi-oi particulière des Globes. 

On peut alTurer fans cnlme d'être . contredît , 
jqu'il n'a jamais exi.'ré Se n'e*ifte rien dans le monde 
en ce. genre, d'anfli grand 8d d'auflï parfait, & qui 
fbit exécuté avec autant de magnificence. 

Ces- deux Globes ont été faits par le P Coronelli , 
Vénitien , par ordre du Cardinal d'Eiitées , & pré • 



i compnfîtîon de M. 
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fcntés 1 en i6i\, par celte Emmenée , à Louis le 
Grand à qui il les avoir dédiés. 

-. Quoique ces Globes fuffem entièrement achevéi » 
il y matupoit cependant une des plus corïfidérables) 
& des plus difficiles parties de l'ouvrage; c'étoit de 
faire les horil'uns ifc les méridiens: cette entreprife 
difficile demandait un homme habile dans cet Art ; 
■M- Manfard, Sur-Intendant des Bâti mens de S. M. 
jetia les yeus (ut Butterfield pour ce travail , & lui 
ordonna de &ea charger. 

Butterfield , qui par la beauté & la perfection de Fel 
Ouvrages furpalToit alors tous ceux qui le mèloienr 
de fabriquer des inirrumens de Mathématiques , en- 
couragé par cet ordre qui étoit pour lui une marque de 
diflindian , & aidé des confeils et des lumières de M. 
de la Hire, termina avccfuccès les cercles de brome qui 
en font les horifons & les méridiens , & qui ont plûs 
de treize pieds de diamètre. 

Mefure jufie de ces Globes. 

Ces Globes ont précifément onze pieds onze pou- 
ces & environ fix lignes de diamètre; ce qui' donne 
trente-quatre pieds (ix pouces & fin lignes de circon- 
férence , fit félon M. de la H re trente-fept pieds huit 
pouces & demi , k raifon du diamètre qu'il met à 
11 pieds pour avoir une mefure jurte. 

Les horifuns St les méridiens ont de diamètre pris 
en dedans douze pieds deux pouces trois lignes : ainfi 
, h» différence du diamètre intérieur des cercles & du 
diamètre des Globes eft de deux pouces neuf lignes, 
dont la moitié, favoir , un pouce quatre lignes & 
demie , eft ce qu'il y a de ieu , c'eft-à-dire , ce qu'il y a 
de diitancf* entre la fur£ice des Globes & la i'urface 
du hord intérieur des cercles La largeur des horitoni 
eft de 8 pouces, & par conféquent le diamètre exté- 
rieur de treize piedsïîjt pouces trois lignes ; répaiiTeuç 
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eft de deui pouces deux lignes & demie ; !a largeur 
des méridiens eft de quatre pouces onze lignes, & 
par confÈquem le diamètre extérieur de rreize pieds 
unelign; ; l'epairtuur dedeux pouces huic lignes. 

Ces hurifons font foutenus par huit colonnes de 
bronîs placées fur des dez de marbre , & enrichis de 
tous 'es ornemens qui y ont du rapport. 

Quatre confoles furmeru les pieds des méridiens ; 
entre lefquelles eft placée tous chaque Globe , une 
grande B'Juflule enrichie de marbre Se de bronze : 
«es Boufljles divifées par dégrés avec les treme-deuK 
vents, marquent la déclinailbn de l'aiguille aimantée 
Cqui étoit au commencement de 1704 de neuf dégrés 
lix minutes du feutentrion vers le couchant ). Ces 
ouvrages l'ont aufTi enrichis de tous les ornemens 
dont ils font fufceptibles , & onr été exécutés par 
les plus habiles Ouvriers de ce tems, Tous les ordre* 
du célèbre Manfard , Sur intendant des Birimens du 

Roi. 

Description du Globe celefie. 

Sur le glote céiefte font placées toutes les étoiles 
fixes , qui font vifiblei à la vue fïmple , St les conf. 
tellatîons qui les comprennent , fuivsnt les anciens 
Aftronomes& les modernes, avec la route que quel- 
ques comètes ont tenue; on y voit aufli le lieu de 
«outes les planètes au tems de la naifTance de Louij 
le Grand. Tome la peinture deceGlobceft decouleuc 
bleue, le* étoiles Scies principau* cercles y font de 
bronze doré & en relief, ce qui leur donne beaucoup 
d'éclat. 

M. le Cardinal d'Eltrées a fait graver dans un car- 
jouche fur une lame de cuivre doré , la dédicace qu'il s. 
faite de xe Globe au Roi Louis le Grand, 

pic eft conçue ea ces terme* : 
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A l'Auguste Majesté 
De Louis le Geand , 
L'invincible , z^heueevx , 
Zb S ace y le Conquérant. 

CÉSAR, CARDINAL D'ESTRÉES, 

a confacré ce Globe céiefte , ou toutes les étoi- 
les du firrramènt tj les planètes font placées 
'au lieu même ou elles étaient a la haijfance de 
ce fameux Monarque ; afin de confacrer à. l'é- 
ternité une^ image fixe de cette freureufe dif- 
pofition , fous laquelle la France a rcf/i le plus 
grand prêtent que le ( tel ait jamais fait a la 
Terre. M. DC. LXXXIII- 

On voit encore fur ce Globe , en quelques endroits # 
îles cadres , ou il y a d;s remaries fur les nouvelles 
conftellations & fur l'obliquité de l'écliptique. Sur la 
ligne éclipt que eft une coulife ajoutée après coup, 
ponant l'image du foleil , de la grandeur dont il pa- 
rott , étant vu de la terre , enforte qu'on |ieui la placer 
dans tous les endroits do firmament où il le trouve 
dans le cours d'une année , ce qui met à portée de 
reconnoîtrefon mouvemenr, & de voir comme il s'ap- 
proche Si s'éloigne des étoiles fixes qui fe rencon- 
trent dans fou chemin. 

-Ce Soleil mobile fert auflî à faire cortnoître pour- 
quoi le Soleil eft plus élevé à midi dans un tems 
que dans- tin autre, ce qui eft la caufe des différen- 
tes failons. 

Defcription du Globe terreftre. 

On a peint fur le globe terreftre routes les meri 
G iij 
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d'une cou'eur de Meu obfcur ; les terres y font blan- 
ches, afin de faire paroine récriture plus diftinc- 
cemem. 

Au-delTus du cartouche qui renferme la dédicace 
de ce Globe , fc voir le portrait de Louis le Grand ; 
d'un côte" la Victoire le couronne , & de l'autre la 
Renommée l'accompagne. Les Sciences & les Art» 
■lue ce Monarque falloir fleurir, entourent ce cartouche; 
ïes trophées d'armei en font les ornemeni. 
Cette dédicace clt conçue en ces termes; 

A l'Auguste Majesté 
De Louis le Grand , 

L'IsVISCIBLE , LHEUEEUX , 

Le Sage, le CoxçbiLrant. 

CÉSAR, CARDINALD'ESTRÉES, 

a conficré ce Globe terrefire, pour rendre un 
continuel hommage a fa gloire 6* a fes hé- 
roïques vertus, en montrant les Pays où 
mii.'e actions ont été éxécutées , & par lui- 
même & par fes ordres , à l'étonnement de 
de tant de nations qu'il aurait pu foumettre 
afon Emtàre , fi fa modération n'eut arrêté 
le cours de fes conquêtes , 6' preferit des bor- 
nes à fa valeur , plis grande encore que fa for- 
tune. M. DC. LXXXttl 

Il y a encore en ph>fieurs endroits de ce Glohed'au- 
. très carumehes décorés de figures & d'ornemens , qui 
conviennent au fujet des infciiptions qui y font-, 
couime fur les fources du'Nil , fur la pêche des perles , 
fui les divetfes manières de vivie de quelques peu- 
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pies , & fur la nature des vents qui régnent eu quel- 

Les méridiens lom divifés en dégrés , mais l'ho- . 
tifon du Glolie céltlte porte les dégrés des douze 
iîgnes ; & vis-à-vis des dégiés font marqués les jours 
des mois qui leur répondent-; enferre que le pre- 
mier pi'int du Bélier où commence l'équinoxe du 
prinrems , Ce trouve au milieu du n Mars, qui eft 
re midi de ce jour-là ; car les jours y commencent 
à minuit , fuivant l'uf.ige ordinaire de les compter. 
'Sur l'horifon du Globe tetreftre on a ajouté aux dé- 
grés 1-s rreue deux vents que l'on met toujours fur - 
cet horifon ; les cercles horaires font divifés par 
heures &. par quart d heures. 



MANUSCRITS. 

M. Bejot , de l'Académie dus Ins- 
criptions , Professeur au C. R. 
en Eloq. lat. et Censeur Royal , 
Garde. 

Ce dépôt efi p'Mic , les Mardi & Vendredi 
de chaque femaine , pour les perfonnes qui 
ont befoin de confulter quelques Manufcrits 
6' a y faire des recherches : on ne commu- 
nique pas indifiincîement toutes fortes de 
Manufcrits, 

Defcr'tption des Bâiimens de ce Dépôt. 

JjA galerie deftinée pour les Manufcrits , eft de 
vingt-trois toifes deux pieds de longueur , fur uoiJ- 

G iv 
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toifes quatre pieds de largeur ; ou l'appelle commu- 
nément Galerie Mazarine ( i ) t parce qu'elle faifoit 
anciennement partie de l'Hôtel Mazarln : elle cil 
éclaitcepar buit croises en vonfure , lefquclles font 
ornée!" de coquille* dorées ; en face de chaque croi- 
fée eft une niche auifi ornée de coquilles , dont la 
furface elt décorée de payfages peints par Gtimaldi 
BoJognefe , mais qui font makiués par les corps des . 
tablettes qui reçoivent les Manufcrits. , 

Le plafond de cette tiakrie eit de la plus grande 
beauté; il fut peint a frefque l'an 1651 par Koma- 
nelli , qui y a représenté div.Ts fujets de la Fable ■ 
avec, un g«i!t de deûein eiquis Se une vigueur peu 
commune. Au-ddliis de la porte fe voyem Apollon Se 
Daphné, puis Vénus dans^fon char; le l'arnaJTe; le Juge- 
ment de Paris vis-à-vis ; Vénus éveillée (1) par l'Amour; 
NarcifTe de l'autre côté ; au milieu Jupiter qui foudroie 



(il Cet-e Galerie* les pieccl qui U précédent faïfoient 
partir des Biiïmem de l'HÔrel de la Compaq ni et) es Indes. 
M. Dure» de < hsvij , prélîdenr à la Chamtue de» Toinpiei , 
avoir commencé j en fij.e hirir uns patrie : M. de Tu euf 

de l'iKiie"de "lit eeqn'U y'Vroit'de plus'ai* , «le fit en- 
core agrandir lï confidérablcment , qu'il comprenoit tout 

neuve 3et Petit/ Champi"! de Rkheltai , Vivirnno 
& de Colbert. Arrèi la mo r de ce Mrmllre . ce l'al.iis , 
( comme nom l'avons déjà dir) fut parrazé en deux patries , 
J'une fut donnée au Marquis de Mancini , l'autre au Due 
delà Meilleraie , qui avoir écoule une nitee de ce Cardi- 
nal , à la ehar e de porter fori nom & fei armei , & de- 
vint l'Hôtel Maiarin ; il conferva ce nom lufqu'en 1719 , 
que le Roi en fit l'acijuintion & le donna à la Compagnie 

Bnurfe , & Ce fut en vrrru'd'un A^TéVdVcorueil 16114 Sep- 
tembre 11 14' en conféquenec le Roi accorda pour fa Bi- 
bliorheque la Galerie de de (lui la Bourfe , pour y placer 
unepatticdei Manufcri'i qu'elle renferme, 
fij Romanel'i étoit d'une humeur enjouée , le Roi , la 

Reine 6; 1« ptincipaax 5t i„neun de 1» Coût l'honoroieni 
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les Géans(i) ; l'embiafement de Troie ; l'enlèvement j 
d'Hélène en face ; celui de Ganyméde ; Rémus & Ro- 
mulus alaités par une Louve , & deux autres peins 
morceaux. Ces fujtts font diftribués dans différens 
compartimens très - bien entendus > mêlés de mé- 
daillons ornés de Camayeux & Contenus par des figurej 
& desornemcns fcinis de ftuc , d'une beauté , d'une 
entente & d'une vérité qui n'ont de comparable que le 
plafond du Château de Vïnccnncs , que J'on prétend 
avoir été peint auflî par Romanelii. En un mac , on 
ne peut trop inviter les amateurs à vifiter ce chef- 
d'cetivre de peinture ; 8t quoiqu'il y ait plus d'un 
iîécle qu'il (bit exécuté , il conlerve encore tourc fa 
fraîcheur , & nous donne la plus haute idée du Pein- 
tre célèbre a qui nous en femmes redevables. 

Cette magnifique Galerie eft précédée de quatre 
grandes pièces deftinées de même aux Manufc. tes 
plafonds de ces différentes' pièces font auflî peints à 
frefque, & repréfement divers fujets diftribués pat, 
compartiniens , dont la plupart repréfement des 
fleurs & des oifeaux , &c. Ces différens morceau* 
ont été exécutés , à ce que l'on prérend , par des Ele- 
vés de RomanelH , d'après les caitons de ce giand Maî- 
tre; mais ils ne font ni a fiez bien peints, ni aflez 
bien deflinés , pour avoir été faits d'après lui ; 1% 
partie des fleurs , oifeaux , ornamens , n'efl cependant 



quelquefois de leur prrTence , autant pour l'enrrndre pailrt 

Îuc pour le voir peindre : les Figures repréferwérî da?» 1» 
arnafle & le Jugement de Parii , on' ci eT peintes d'âpre* 
les Femmes de la Cour, qui fe plaifoicnl à fe faire pein- 
dre ainlî. 

ii) Nom avons remarqué que la Fieiire de Jupiter 
n'ert -ni afiei no le , ni afl>T. bien proporiinnnee te 
qu'elle n'a pas cette maieflé ie 11 le que doit avoir le Maître 
du Tormere : en général cette Fiente eft trop petite , & ne fe 
fait pas allei remarquer i il la ftui chercher, tien ne Ma- 
nque. 

G f 
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pas fans mérite, non plus que planeurs marines -te* 
préfentées avec beaucoup de vérité, 

Ordre & Arrangement des Manufcrits. 
Manufcrits de diverfes langues, orientaux & autres. 

De toutes les Bibliothèques du monde , il eft conf- 
iant qu'il n'y en a point de plus riclieen Manufcrits 
que celle du Roi, par rapport à l'Hiftoire de France , 
fur- tout depuis le commencement du régne de Louis X[, 
jufqu'à nos jours; cette belle fuite a été formée de 
piuiietirs recueils de Manufc. mis de tems-en-tems 
dans cette nombreufe & magnifique Bibliothèque: 
ces recueils ou dépots font divifés par fonds , & por- 
tent les noms de ceux qui les ont légués ou vendus au 
R'ji. Entre les Manufc. en largues étrangères , les 
Hébreu* y tiennent le premier rang, viennent en faite 
les Syriaques , Samaritains , Coptes , Éthiopiens , 
Arméniens , Arabes , Perfans , Turcs , Chinois , In- 
diens , Siamois , Grecs , Latins , & autres. On 
peut iflîiter qu'il n'y a point dans le monde de Biblio- 
thèque aulfi riche en Manufcrft dans ces dtrTérenrea 
langues , tant par le nombre qui monte à plus Je 
vingt cinq mille vol. que par la beautéSc la rareté 
dont ils font. Dans le Catalogue imprimé de ces 
manufc. ia diverlîté des Langues a réglé les divîfions: 
lorfqne les vo 1 . d'une même Langue ont été en a fiez 
grand nombre ~, on les a placés fuivant les cinq gran- 
.des cla(Tes , & l'on y a diftingué les vol. par forme. 
On a mis à tous les vol. des chiffres qui fe rappor- 
tent aux numéros que les ouvrages portent fur les 
Catalogues : comme ces numéros font fubor.lonnés 
aux divifions principales, on le! a ■lélîynées par leurs 
noms mis en abrégé, Heb. pour Hébreux , Ar. pcfiir 
Arabe, &c, 
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EJfai ktfiorique fur les diffèrent fonds confér- 
ées féparément dans ce Dépôt, 
Manufcriti Franpit , Italiens & autres. 

Outre les Manufc. de différentes Lengues dont nou»' 
venons de donner rémunération! & dont les no- 
tices contiennent quatre vol. imprimés de forme in-fvl* 
il nous refte encore à patlec des Manufc. François , 
Ical. Angi. Efpag. et autres , divifes par fonds 

tiré ceux écrits dans ks diverfes Langues , fufeepti- 
bles d'être inférés dans les quatre vol. du nouveau Ca- 
lai, en obfervant avec foin de faite mention, foit à la 
fin, fuit au commencement de chaque notice , du fond» 
d'où on lésa tirés , & fi ces Manufc. ont été donné» 
ou achetés aux dépens du Roi dans les Pays Etrangers : 
au moyen d'une concordance , faite avec exaSitudc , 
des anciens numéros que les premiers jiofféiïeurs 
leur avoient donnés, il efl irès-facile de fe procu- 
rer le n°. nouveau qui leur a été alîigné lors de l'im- 
preflîon du Cat. Les différens fonds qui comroùm ce 
précieux tréfor , à commencer depuis fon origine juf- 
qu'à nos jours , & y comprenant ceux de nouctlle- 
acquifition rentrés depuis l'imprefTion du Catalogue ; 
fe montent à plus de ringt-cinq mille vol. Comme les 
bornes que nous nous fonimts prefcrïtes dans ce petit 
ouvrage , ne permettent pas de nous étendre davan- 
tage , nous nous contenterons de dire en paiTant 
qu'il èn eslfte d'un prix inettima ble fur l'Hiftoire de 
France , que cette partie y eft dominante , & que celle 
des Romans de chevaletie & au ttes eft d'un uès- 
parid prix, & peut-être unique en Europe. 

Il fera aifé de fe former une juile idée de cette fit» 
perbe & immenfe collection , par le détail particulier 
"que nous donnons des différens fonds qui la composent, 
G vi 
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.Anciens fonds du Roi. 

Les Manufcrif! compris dans ce qu'on appelle an- 
ciens fuiids du Roi , co lllrent en Manufcnts acquis, 
&c. depuis l'origine de ceiffc Bibliothèque jufqu'ail 
régne de Louis XIV i en fuite , pour ne pas multi- 
plier à l'infini les différens fonds , on a incorporel 
dans celui du Roi ceux qu'il n'émit guère poflihle de 
conleiver fépa renient , foit par leur peu d'importance, 
ou par le petit nombre de vol. qui les compofoient: 
on a , de même que pour le Catalogue imprimé, 
^talli des concordances oft fe trouve 'c rapport des 
anciens numéros avec ceux du fonds du Roi. On s'eft 
toujours fait un devoir ; dans l'iniertion des Manufc. 
<le ces différens fonds , île nommer le premier Poffëï- 
leur de ces Livres , & d'y obferver , s'ils ont été 
donnés ou vendus au Roi. 

Fonds de Dupuy. 

Jacques 8c Pierre Dupuy , d'une Famille didfnguée 
dans la Robe , furent tous deux Gardes de la Bi- 
bliothèque du Roi; leur a nour pour les Livres étoit 
estrême , & les difTérens emplois qu'ils euient dans 
la Littérature fortifièrent cet amour , qui s'accrut 
encore par le befoin uu'ils en avoient pour les diffé- 
rent travaux dont ils éroîent chargés. Ces deux 
frères ama Aèrent en commun une Bibliothèque pré- 
cieul'e en Manufcrits , & nombreufe en Livres im- 
primés. Tous deux également célèbres , & d'une hu- 
meur affable Itsairooiem i obliger les Gens de Let- 
, très q ii travailloitnt ; ils leur communiquoienr ce 
qu'il y avoit de plus curieux dans le vafte recueil qu'ils; 
avoient amaiTé durant Pefpacc de quarante ans. Pierre 
Dupuy étant mon en 1651, Jacques refta feul pof- 
feireur de cette précieufe Bibliothèque , dont il ne 
jouit que cinq, ans , étant mon le 17 Natembie 
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itf|fi , en rendant fa ruémoire immortelle dans la 
Bibliothèque du 'Roi , par le legs qjTil lui fie des 
Livres que lui & (on frète avoient AiiTemblés , au 
nombre de neuf mille vol. imprimés , Se d'environ 
joo vol. d'anciens manufcriis. 

Louis XIV ayant accepté par Lettres-Patentes ré- 
gi ftrées au Parlement, le 7 Avril 16^7, le legs que 
Jacques Dupuy venoit de faire de l'a Bibl. les Gens du 
Roi MM. Talon , Fouquet & Bignon , dont le dernier 
étoit en même rems Bibliothécaire du Roi , fe tranf- 
porterent avec le Lieutenant ■ Civil dans l'endroit oîi 
étoir ccie Bihlioiheque : le recollement qu'ils en fi- 
rent , dura jusqu'au premier Octobre , 3t fut fait de 
l'ordre des Gens du Roi , pat un Subftinit du» Procu- 
reur-général , fur un Catalogue alphabétique en deui 
vol. , écrit de la main de Jacques Dupuy; après quoi 
tous ces Livres manufcriis & aurres furent délivrés i 
M. l'Abbé Colfaeft , qui avoir remplacé Jacques Du- 
puy dans la place de Garde de la Bibliothèque du Roi , 
à qui on enjoignit de faire itaiifcrire ce Catalogue , 
dont l'original dévoie être remis au tréfor des Char- 
tres. 

Il eft très-facile de reeonnoître encore parmi les Li- 
vres de 1j Bibl. du Roi, ceux qui ont appatenu à 
Mrs. Dupuy , tant par leurs armes & par leur - 
chiffre , qui font fut les couvemires en demi-re- 
liures , que par leurs fignatures qu'on lit fur le pre- 
mier feuillet de chaque v»l. 

Ces différens Manufctits auxquels il faut joindre ceux 
acquis de M. de Fleury , -& qui ont également appar- 
tenu à Meilleurs Dupuy, traitent, de toutes les ma- 
tières poflibles, PHiftoIre politique eft la partie qui 
domine, celle dé France fur-tout , pour ce qui con- 
cerne les Offices & dignités . les droits & prérogatives 
àe la Couronne , Se particulièrement les Traités de 
laix, d'Alliances , Trêves , &c. 

Faits, i°. entre les Rois de France & les rois de 
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Caftille , les Ducs de Bourgogne , les Empereurs J'AI- 
lemagne, les Rois des Romains , les Archiducs d'Au- 
triche , les Rois d'EIpajne , d'Angleterre , les Ducs de 
Savoie, les anciens Comies de Hollande les Hol- 
Undoiî, les Rois de Navarre , la Lorraine , les Ré- 
publiques enfemble , fie chacune d'elles féparément , 
& les Cantons Suiflei , IeS Rois d'Arragon , de Hon- 
grie , d'Ecoflè , le Pape , le Turc , Alger , Salé & 
plulïeurs autres Traités de diverfes FuifFanees cn- 
U'elles , &Lc. 

i°. Contrats de Mariage des Rois & enfanj de 
France; Contrats de Mariage de la Mailun de Lac- 

j°, Teftamens des Rois , Reines de France , Prin- 
ces & Princeffes du Sang ; Teftamens île divers 
Petfonnes iltuûftt , comme Miniitres , Maréchaux 
de France, Ducs Si Pairs , &c. 

4°. Etats des maifons des Rois, Reines , Princes , 
PrincelTeS de France & autres. 

Titre? , Droi» & prérogatives des différente! 
Codrs , Jnrifditftions , Tribunaux, &c. du Royaume 
&de leurs Officiers, 

6°. Recueils de Lettres Grecques , Latines , Fran- 
çoifes, liai. &c. des plus Grands Hommes du dix- 
• ieptieme fiée le fur diffétens points ûnportans de Lit- 

7". Titres 3c Généalogies des Rois , Reines , Prin- 
ces , PrincelTeS , Seigneurs de France & autres, 

La Bibliothèque du Roi eut long - tems à regretter 
de n'avoir pas hérité en même tems des Pièces origi- 
nales, concernant notre Hiftoire & le Droit public, 
dont Pierre Dupuy avoir fait un fi prodigieux amas, 
une bonne partie de cette collection avoir éré formée 
des recherches de Pierre Pithou , & l'autre des pa- 
piers originaux que lui avoit abandonné M. de Le* 
ménie ; ce curieux recueil étoit toujours refté ch« 
Mrs. de Tb.au , à l'ufage de qui on allure que M. Dupuy 
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l'avoit compofé, En 16S0 , M. le Prudent de Me- 
nars l'acheta à la vente de Meilleurs de Thou , il pana 
enfuite dans la Bibliothèque <te M. le Procureur Géné- 
ral Joly-de-Flemy , & de là dans celle du Roi , ott 
ii ell maintenant depuis environ 50 ans. Ce recueil 
qu'on regarde avec railon comme une des plus précietl- 
fes portions de la Bibliothèque du Rut , contient en- 
viron neuf cens vol. ir.-fol. & n-4 5 . Voici ce que p!u- 
lïeurs Auteurs rapportent an fujet de Tes Ma nu Te. 

Le beau recueil des MnuCc> de Meilleurs Dupuy , 
dit l'Auteur de la nouvelle édition de la Bibliothè- 
que dd la France , 10m. Ii . pag. 71 , fanble avilir 
été compoi'é île plufieurs autres recueils , ce qui n'eft 
pourtant qu'une conjecture. Le premier ( ajoute le 
même Auteur ) poutroit être celui de Nicolas le Fevre, 
Part lien , Précepteur Louis XII I.' Scévole de S te. 
Marthe , dans l'éloge qu'il en a fait , rapporte » qu'il 
» avoir un grand nombre de Manufc. & des plus cu- 
it rieux; que comme il avoir plus d'inclination pour 
» Auguite de Thou , que pour aucun autre de Tes 
» amjs , ce fut auflï à lui qu'en mourant , il laiilà 
» par tefta nent tous fes Livres manufc. n Je ne faurois 
dire comment ils palTerent" i Meflieurs Dupuy; mais 
»n peut croite qu'a la mort de M. rie Thou, (es ma- 
nufc. fe trouvant en leur pcifieffion , il leur en laifTa , 
eoiTime à fes bons parens & amis , la jouiflance pen- 
dant- leur vie. Ce qui forri^î cettte conjecture, eft 
que Meilleurs Dupuy donnèrent à la Bibliothèque du 
Roi tous les Livres imprimés qu'ils avoient & environ 
trois cens anciens Manufc. mais Jacques Dupuy , qui 
mourut le detnier ( le 17 Nov 17:6 ) ordonna pat fon 
teftament , qu'on rendit à François - Aug. de Thou , 
fécond fils de Jacques Auguite > les livres que celui-ci 
lui avott confiés. Le fécond recueil eft telui d'Antoine 
de Lomenie, (leur de la Vilte-sux- Clercs , qui avoie 
amalTé avec foin beaucoup de pièces originales : il les 
confia à Meilleurs Dupuy , qui 1« mirent en otdrc , 
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& en firent mettre une copie au net , dont fe con- 
tenta M. Je Lomtnie qui leur laiffa les originaux. 

M. Boivin , dans la vie du célèbre Pithou , indique 
un troilîeme recueil nui fut d'un grand fecours à 
Meilleurs Dupuy. Après la mort de M. Pithou (dit 
M. Boivin ) :i arrivée en 171» , Meilleurs Dupuy 
» travaillèrent à former le grand recueil de Traités & 
» de Munufc. de loute efpece , qui a dilparu depuis 
» quelques années. Il paroîi , par le Catalogue qu'on 
« en a , qu'une bonne partie de cegrand recueil a été 
» compoie des extraits de Pierre Pithou & de beau*- 
S coup de pièces dont il avoir, recouvré les originaux , 
» ou fitt faire des copies ». Après en avoir rapporté 
w quelques preuves , M. Boivin ajouie: » On ne peut 
» donc douter que la grand recueil de Meilleurs Dupuy 
» n'ait été formé en partie des extraits 5; des recueils 
» de Pierre Pitbou , originaux ou copies, 

La collection de Meneurs Dupuy fut auflï augmen- 
tée de quelques Manufc, copiés fur ceux de M. de I J ey- 
lefc , Jacques Dupuy l'avoue lui-même, dans une de 
ies lettres , & dit que ce fut Pierre fon frète qui les 
fit copier. 

Entre les manuferitî légués au Roi par Jacques Du- 
puy, il s'en trouve piufieuts d'une très-grande anti- 
quité, fur -tout le fameux manuicrit des Ep îtte s de 
St. Paul , en Grec & en Latin (1) , écrit £1 deux co- 

( ] ) Quoique D. Bernard de Mont faucon n'ait plsré ce pré- 
cieux Manul'cii- t|;i'i la lerc de ceu du frr.tiemr fîccle , il 
femble qu'on peut, fans lien craindre, le placrr au moins un 
ilfde pli» haut, les proportions & la ni-uctt des caractères 
font dignes do iiccirs k; pin- biiitans del'Fmpire. te bon 

Ces deux langues réunies annoncent un Mamifcrit fait en 
Ociiitent , dans de teivs an- i- isun au lepiienie lîécle , oû 
la Iiarbirie s'étoii Hé ia répandue de tourei parts. Quand les 
efpiiti & Ici acccni qu'on y voit auraient éié marqués ' 
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lonncs en lettres majufeulej.' Il avoit appartenu à 
Claude Uupuy , pere de Mrs. Dupuy , comme on le 
voit pat fa lîgnature , laquelle ie trouve encore fur quel- 
ques autres Manufcrits ptefque auffi eitimablcs. 

Fonds de Bethunt. 

rW lippe , Comte de Bcthune , père d'Htppolyte , 
frère de Masimilien, Duc de Sully » fut employé fbni 
Henri I\ r & fous Louis Xllt , à diverfes négociation» 
Importantes, à Rome, en Italie , en Etoffé & en 
Allemagne. Dans- ces différentes ambafTades , il eut 
grand foin de recueillir les Lettres originales & lei 
Pièces hi ftoriques qu'il trouva fuui fa main dans les 
endroits ofi il paffa : fon fils conferva le meme goût 
pour cette forre de recherche, & groflit confidérable- 
ment Je recueil que Philippe loi avoir biffé. Sa curiofité 
ne fe borna pas aui feuls manufcrits d'Affaires , de 
Politique & d Hifloire ; il y joignit des Livres de Piété, 
de Droit , Me Philofophie , de Mathématique, de 
Médecine & dt Belles-Lettres. Michel de Marolles , 
Abbé de Villefotn , contribua auffi a renrichiiTemetu 
de la colleflion de M. le Comte de Bethune : voici ce 
qu'il dit à ce fuiet à la page du Catalogue de tes Ou- 
vrages : «J'avois, dir-il , recueilli avec grand foin, 
» plusieurs Lettres, Négociations, avec divets ex- 
m traits , copies & mémoires concernant les curiofi- 
» résdel'Hiftoire de France, qui ont paité depuis 
» dans ie Cabinet du Roi pat les mains du feu Comte 



crït du Ro'ffont non feulement d'imeautre main, ils font en- 
core poftérieurj àl'^criiuie. Ce précieux Mari, réunit à tou» 
cei aïamaees celui d'£ue fucéiieurement bien écrit. La 
nau - cur 5t la Jareeur dei lettitj l'r trouvent admirablement 
bien ména?éei & dépagéei d'ornrmern fuperflui. Il eft de 
forma in-j". écrir lui- de itès-besu véliu . rel. en muaq. 
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» de Bethune qui les avoir pafïionnément fou-hairéi. 
Ce recueil, dont toutes les parties rie font pas d'une 
éçale valeur , eft compris cri tyi^ vol. { i j , dont 
plus de- douze cens regardent l'Hiftoire de France. 
Parmi ces vol, il y en a environ mille de Lettres ori- 
ginales de la plupart des Rois, Reines , Princes & 
Princeflès , & Republiques de l'Europe ; & de leurs 
grands Officiers & Miniitres d'Etat; des Négocia- 
tions, dei Traités des Paix, d'Alliances , d'Inltruc- 
tions d'Ambaflades , & d'auttes pièces curienles dont 
on peut tirer de grandes cunnoiirances pour l'Hif- 
toire , depuis l'an i ;oo , juf ju'au di.vfepneme fiécle. 
Hippolyte , Comte de B ethune , vers Tannée 1658 , 
fupplia le Roi d accepter ce précieux recueil , poui 
Êtiedépbfé dans la Bibliothèque de Sa Majc'té ; cette 
col'eftion, que Ton peut regarder comme unique , fait 
une des principales riche (lès de cette immenfe B blio- 
theque , &, rendra célèbre à jamais le nom de Be- 
tWUJ. 

Fonds de Brïenne. 

Après la mort du Cardinal Mazarin , vert ie6i 
BU )66i , le Roi fît l'acquifition du famcus recueil do 
Pièces concernant les affaires du Royaume qu'Antoina 
de Lomenie Secrétaire d'État , avoit raflèmblé'es avec 
beaucoup de foins ; il avoit engagé Pierre Dupuy à 

avoir le tout dans une fuite de vol. celui-ci les ayant 



( t ) On en » répart" les vohimes de Médecine, de Pbilofo- 
lio , de Uroit . de B llrî - Lcttics &c. pout Itï confondre 
mi l'ancien l'ondi da Roi , 3c les ranger i leun matierci. 



. .. -a pluput de le» Maiiul'ctiw 
ont d'abord appartenu. 
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rangés fous des tiires généraux , en compofa un corps 
ie trois cens quarante vol. y compris celui du Cata- 
logue abrégé iju'il en fil : M. de Lomenie, à ce que 
l'on prétend , lui laiiïa les originaux pour le recom- 
penfer de la peine qu'il s'étoit donnée • 

En 1617 , le même M. de Lomenie fit don de cet 
Manukrits à Henri Augufte fun fils, pourvu àis 
l'année ifiK , en furvivancede fa charge de Secrétaire 
d'Etat, ta la fu^te i'ierre Dupuv augmenta ce re- 
cueil de dix-neuf autres vol. contenant des Pièces Si 
des Mémoires du même génie. On croit que le Cardi- 
nal de Richelieu acheta tous ces Manufc.pour le Roi , & 
que le Cardinal Mazsrin , en entrant dans le mioïf- 
tere, en voulut avoir la communication ; ce qu'il y a 
de certain, c'efl qu'ils étoient dans la Bibliothèque de ce 
Miniftre au confmencement de 6; », lurfque le Parle* 
ment rendit un Arrêt pour la faire vendre Le Roi en 
ayant eu avis , écrivit de Poitiers, le 7 Janvier, de cette 
année , au Procureur - général M. Foui]uei , « mi'at- 
» tendu qu'il y avoît dans cette Bibl. plufieurs Cartel, 
u géog. & environ 400 vol. manufe. marqués à l'éctl 
» des armes du Comre de Brietme , Secrétaire d'Etit , 
» qui appartenoient à Sa Maieftr , il eût à les faire re~ 
» tiret-, St à les fai<e tranTp^rrer chez M. le Comte de 
•iB'ienne, à qui il I en conduit la garde , jufqu'a ce 

L'ordre du Roi empêcha bien que les Mamifcrir« de 
Brienne ne fulTeiit confondus avec les autres Livres 
du Cardinal Mazarin , mais il n; les fît pas remeure 
à M. de Lomenie ; ils relièrent en dépôt chez le Pro- 
cureur-général , & en itf 56 , il en fit faire un nou- 
vel inventaire par Denis GoJefroy : le Cardinal Ma- 
zarin les retira enfuîte d'entre les mains de Xt. Fou- 
quet; mais après la mort de cette Emine^re , M. 
Colbert les fit remettre a la Bihliotheque de Sa Maîefté. 

Les Manufe. d; M. de Lomenie , qu'on regarde avec 
raifon comme très-précieux , fetoïent d'une toute aune 



Digitized by Google 



fur la Bibliothèque du Roi. irSe; 
Meilleurs de LoménicSt de Pcirefc , qui furent aiTe»- 
heureux , ou qui-eurenr allez de crédit pour les obte- 
nir. Elles furent mires en ordre par les l'oins de M. 
Dupuy , qui fît paraître en cela ion indu fi fie. L'eft 
ce qui a formé le recueil de quatre cens vol. de Ma- 
nuferits; ( il n'y en a que trois cens luisante J que M. 
de Lomeniefit copier avec beaucoup de dépenle,'& 
qu'il fit' relier d'une manière fort magnifique. Il lej 
mit dans ion cabinet , pour les communiquer a l'es 
amis. Après l'a mon , le Rot les acheta de Ton (ils 
aîné quarante mille livres; ils furent portés au Lou- 
vre , comme un meuble vraiment royal , en attendant 
qu'ilsfuflem placés dans la Bibliothèque la plusnom- 
breufe qui fut au monde, d'où ils ont été tranlportés 
dans la chambre du tréfor des Chartes. Si ce dernier 
fait cil vrai, ajoute M, de Fontette , ces Manufcrits 
en ont été depuis ti/éi & mis dans la Bibl. du Roi. 
Cette Bibl. fi nombreule . oii ils dévoient être placés , 
eft celle du Cardinal Maiarin , comme l'allure Ga- 
briel Naudé, fon Bibliothécaire , dans un Ade im- 
primé le 14 Février 1651 (1). 



(t) Si M, de Tontetre eût conflit j le Mémoire Hifforique 

3ui le trouve i latéit du ter. vol. du 1 atalojue de la Bibl. 
u Roi , il v auruit ar-pru que Cet Mani Ce. turent achetés en 
premier lieu pat M. le Cardinal de Richelieu pour le Roi , fle 



Soubife. Ce qu'il y a de fïngu'ier , c'eft que cet Auteur , 
dans la nouvelle édtt de la MOI. de <a Fiance, nous donne 
j Manufcriri . comme étant dan* 
t )& quedan' un autre 

formellement qu'ili ont pafli du cabinet de M. Menars dam 
la Bibl. de Soubife. rommenl a-t il pu placer tes manufe. 
dans une Bi 1, & en indiquai un autre en les citant. Voici 
ee qu'il en dit . » Cet inrenraire , lotfiu'il eft entier , eon- 

» tient leftittet île fept ceni foixante diï-frpt vol. iti-fat. 
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Les Manufcrits de Briennc étoient plutôt une refti- 
tutiai faite au Roi , qu'an* acquifition nouvelle. 



On a peine à comprendre comment un feul 
homme, dont la fortune était bornée , avoit pu 
rallemblcr chez lui & mettre en ordre tant de 
pièces différentes , Imprimés, Manufcrits , Eltan^pes , 
DelTeins , Tableaux , Carres géographique. , &c. 
& fe former un cabinet rare Sl précieux , j^uî fut 
pendant long-rems l'admiration des Curieux. 

François Roger de Gaignieres en fit don au Roi en 
1711 , par Acte paffé en préfence de M. te Marquis 
deTorci, acceptant pour Sa- Majeitô & par fon or- 
dre; par cet Acte le donateur s'en rétetva la jouif- 
iante , fa vie durant. Le Roi , pour indemnifer M. de 
Gaignieres de ce que Tes recherches lui avoient coûté , 
lui conltiiua un contrat de rente viagère , avec une 
j'omme en argent comptant, 8l de plus une autre 
fo'nme payable après Ta mort à fes héritiers ou à les 
légataires : la propriété de ce riche cabinet ayant été 
dès-lurs acquife à fa Majêftt, M. de Clairambaiilt , 
Généalogifte des Ordres du Roi, fut chargé d'en 
drelttrles inventaires nécejfeires, & de veilier à la 
confervation. 

M. de Gaignieres étant mort au mois de Mars 17K, 
tout ce qu'il y avoit de Manufcrits anciens & moder- 



w comme *ft Celui de M. CTairambiiH , & fur-tout celui ^de 



i 



Fonds de Gaignieres. 
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nu. Lettres. Titres originaux, Copies, Extraits, 
Eltampes, Cartes, Plans, &c. fut porté à la Bi- 
bliothèque dit Roi ; & les différantes portions rie ce 
cabinet furent partagées felonleurs matières. Les Li- 
vres imprimés furent réunis au dépôt uei Lnprimés , 
les Manuiciits au dépôt des Manulcrits, les Eftatn- 
pes , Caitcs, Plans ■ Delieins , &c. au cabinet des. 
Eltampes , la partie des Généalugies fut placée dans 
le cabinet généalogique , 8c tout ce qui corneruoit le 
dépôt des affaires ctratigetes fut depoté dans le cabi- 
net du Louvre. Ce funds , l'un des plus précieux de 
la Bibliothèque dans tous les genres , renferme un 
nombre coniidérable de Manufcrits précieux fur diffé- 
rentes matières , entre lefquels on diihngue , 

i°. Plus de So vol. relies en carton, dans lefquels 
font renfermés des titres originaux avec les freatu , & 
des copies Si extraits de titres originaux avec les le eaux 
delilnés, & nionumens concernant les A 1 chevelu es Se 
EvËqucS , rangés par ordre alphabet, lavoir , d'Agité, 
Angers, AÎK, Arras , Avranchcs , Bayeux , Bazas , 
Bcauvais , jleziers , Bordeaux , Cahors , Carcaflone , 
Chàlons , Chartres , Clcrmont , Coûtantes , Digne , 
Embrun . Evretix , St. Flout , Gap , LangreS , Du- 
man, Lettoute , Limoges , Lfileuv , Lombez , Ma- 
gudonne, MaiTezaïs , Le Mans , Mcaux , Mirepoit , 
Hantes, Narbounc , Nevers , Noyon , Pamiers, 
Ri«ux , Rouen , Rodez , St. Brieux , Sdez , Seniis , 
Tarbeï , Therouennne , Touloute , Tours , Treguier , 
Valence, Viviers, garnies, &C. 

î°. Plus de 10 vol. de Titres originaux & Extraits , 
Armes& Tombeaux . concernant dUct&J AhbiyW , 
At-bés , AhbelTei& Ptieurs, de plufieurs Provinces de 
France, Sic. 

1°. Environ tfio vol à dos rouge , St d'autres re- 
liés en hazane , contenant des Lettres originales des 
Rois, Reines , Princes . PrinceiTes , Miniihes , Ain- 
bafTadejts , tant de France que des autres Royaumes 
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de l'Europe, depuis Charles VII juf(ju*au Régne Je 
Louis le Grand ; & plufieurs Mémoires de cesdiflerens 
Régnes , avec des Etats des Maifons de plufieurs 
Rois , Princes & Princefles de France & autres. 

4°, Environ iiovoi. de Mémoires, Dépêches, 
Lettres, Stc. concernant plufieurs Ambaflades de 
France dans les Pays étrangers ,& les Ambaflades des 
Pays étrangers en France. 

<j°. Un recueil conlîderaMe de Chartes & Carru- 
laires de pluficms Egiiles & Monafteres du Royaume j 
ces Chartres font en original, avecles tecaux ,, & 
confervées dans des porte -feuilles. 

En donnant ici une lifte des Eglifés dont cei 
Chartes & Cartulaires font mention , nous y joignons 
le n°. qui leur eft actuellement afligné dans la Bi- 
bliothèque du noî , afin de trouver fut le champ ces 
différens recueils. Cette liite contient non - feule- 
ment les notices des* Chartes & Cartulaires tirés du 
fonds de Gaîgnieres , mais encore celles des autres 
fonds du Roi. Nous avons nïîvi l'ordre des numéro» 
& celui desEvêchés , Abbayes Se Mo n a (1er es , dans 
lefquels ils font rangés. Nous y avons joint auffî 
les notices de quelques Chartes , Cartulaires Se Ti- 
tres de plufieurs, de nos RoiA Ceux des articles qui 
nom point de numéros , & qui fe trouvent placés à 
la fuite.des autres , font ceux de nouvelle acquifition 
ou ceu* confervés féparément dans les différens fonds. 

Nous avons en foin de les citer & d'y joindre les. 
numéros ou lettres qui leur font afTigo.es dans ce» 
fonds particuliers. 




NOTICES 
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NOTICES 

Des Charles; Cartulaires , &c. des Eglifes 
de France & autres , tirêef des différent 
fonds qui compofent le dépôt des Manufc. (1) 

Manuscrits Latins* 

J149, Bulle de Sixte IV, pour la ré formai ion de 
l'Ordre de Fontevrauld , de l'an 1474 & 
'475- 

Projet de la réformation des Pcuillans', drcIR? 
le 10 Mats 15K9. 
jiSj. Cartulairedes Archevêques de Paris , copié au 
isc, fiécle. 

5185. Catîulaires de l'Eglife de Paris , copiés au ije. 
A. B. C. fiécle. 

3185. Copie du Cartulaire de l'Eglife Collégiale is St. 
"D, Cloud , dans le Diocèfe de Paris. 
;i£f> Cattulaite à 1 Mc.l:: , copié au 16 e - Réels, 
F, 

51S5. Cartulaire des Evcques de Chartres, copié au 

H- 18e. fiécle. 
p8(< Cartulaire du Chapitre de Chantes, copiéau 

J. 18e. fiécle. 

5186. Aftes de l'Eglife de Lyon, depuis l'année 

1 j 3 1 , jufqu'en 14)6. 



(1) Nous avons p r ({èri l'ordre des Fonds i tout autre, 
afin d'éviter de repilcr i chaque article l'indication particu- 
lière de tel ou tel Fonds ; a.ufi enaque Fonds fo trouvs 
fepare" , & cft placé comme titre à la tête des Notices qui en 
dépendent. 



173 £Jf a ' 1 tyftorîque 

ti87. Regiftre de certains ufages touchant Ta Jmi- 

niihation du Siège Archiépifcopal deLyon, 

depuis l'an 136? , ïufqB'cft 1575. 
« 188. ICattula ires- de l'Eglife de Chartres , de lan 
Ï180 S 1319 & fui», écrit au 14 & ïfi«- fiéclc. 
iioo, Regiltre de TOfficial de Langres, environ de 

l'an 1330, jufqu'en 134; , écrit au 14e; 

<\g<. Epoques de la fondation des différentes Ab- 
bayes de Normandie, écrit, du ir*. fiécle. 

,i 97 . Noms des Egales paroifliales du Diocefe de 
Rouen , 8f combien chacune de fes Paroifles 
doit au ttéfor du Chapitre de l'Eglife de 
Rouen, écrit. en 143t. 

fi»7. Chartes concernant Jes fondations fanes à 
A l'Eglife de Rouen , par le Pape Clément VI. 

eis'o. Recueil de Pouillés , des Diocèfes de Rouen , 
Angers, Beauvais , Paris te autres, écrit 
au 16*. fiéefe. .... , 

jiot. Chartes de l'Eglife d'Evreux , depuis 1 année 

A. ^^tf^R^^ * Neveu, 

ectite au 14c. fiécle. 
îl07 . Chartes de l'Eglife de Metz, depuis l'an 1*88» , 

*ro8. ReefftrVdès bénéfices & de leur collation dans 
la ville & le Diocêfe de Toul , dreffé en 
i 4 oi , écrit au 16*. fiécle. 
«MO. Anciens ufages de l'Eglife Métrop. de Moutier; 

- de l'an 1369, écrit, au 1 fïecle. 
«kii. Cartulatre del'Evêché de Chàlons, copié aj 

A. 18e. f>écle. 
5111. Cartulaite du Chapitre du Mans , copie au 18e. 

t. Caïukire de l'EvÊché de Dol , copié au 18*. 

<?tu Chartes'de St. Paul de Naibonnc, depuis ioor» 
D. jufqu'crus**. 

''" 
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$114, Recueil d'Extraits de Cartulaires des Eglifes 
& Monafteres de Vienne , de St. Venné" , de 
Verdun , de Cluny & del'Eglife Cathédrale 
de Chartres. 

«Ut, Cartulaire de l'Evêché -de Grenoble: copié au 
i8=. liéclc. 

f *i8. Cartulaires, ou Etats des Bénéfices des Dioceftl 
d'Ainïcns, Paris ■ Troyes, Langres , Rouen, 
Beauvais , Soi fions , Chartres, Laudun» 
LizieuK , Sens , Orléans , Reims , Mcaux ■ 
Angers , &c. 
Dénombrement des Bénéfices en l'exemption 
de St. Denis en France , étant en la col- 
lation de l'Abbé dndit lieu , Sec. 
Dénombrement des Bénéfices à l'exemption du 
Monaft.de Cluny , &c. man. du 16c. fiécle. 

jilj. Chartes concernant différentes Eglifes de 1 

5 lao. Bulles & états des dépenfës faites pour les Bulles 
des Eglifes , Monafteres, Abbayes du Royau- 
me de France , écrit, du 16c fiécle. 

Jill. Privilèges accordés par Clémenr VI , & autres» 
aux Monafteres & au* Comtes d'Avignon, 
écrit, du 15c fîécle. 

f 41 1. Cartuiaite de Cataure en Italie , écrit, du 14c. 
fiécle. 

S413. CartulairedeS.MagloiredeParis, écriten ijjo. 

Ç4 1 4. Autre Cartulaire de St. Magloire , depuis l'an 
1*14, jufqu'en 1195 , copié au iSe. fiécle. 

1414. Lettres de Louis VII , & de Philippe IV Rois de 
A. France, concernant l'Eglife de St. Ma- 
gloire , années iiïf&iji^. 
Plufîeurs auires Lettres , Actes , &c. des Roîs 
de France, concernant diverfes Eglifes Se 
Hôpitam; , Bec. 

Î41J. Cartulaire de l'Abbaye de St. Denisen France, 
écrit au 14*. fiécle. 

Hij 
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;54ifi. Cartuïaire de St Maur-des-Foflës ■ Ordre St. 

Benoît, copié au ige. fiécle. 
,1417. Cartuïaire de St. Tere de Chartres , Ordre St, 
Benoît, copié an 1 g e . fiécle. , . 

6418. Cartuïaire du Monaftere de Ste. Marie de. 

Jofapbat , Ordre St. Benoît , Dioc. de Char- 
tres , copié au i6 e - i'^cle. 
5419, Cartuïaire de la Trinitc de Vandôme ', Ordre 
de St. Benoît , dans le Diocèfc de Char- 
tres, aujourd'hui dans celui de Blois,co- 
pic au 18c. fiécle. 
5410. Cartuïaire du Monaftere de S. Mefnrin ou Micy, 

près Orléans , copié au 18c fiécle. 
J4ir, Cartuïaire d'Ainé-les-Lyons , Ordre de Saînc 

Benoît , écrit Tan i^rg. 
Ï4ii Cartuïaire de St. Martin d'Autun , Ordre Su 
Benoît , écrit en 145». 
Cartuïaire de St. Oueti de Rouen, Ordre St. 
Benoît, copié au 18 e . fiécle. ' 
Î4ij. Cartuïaire du Monaftere de St. George , proche 

A. Rouen , copié au 18e. fiécle. 
Ï4Z4. Cartuïaire du Munaftere de Jumiege , Ordre 

St. Benoît , copié au, iRc. fiécle. 
'54if. Cartuïaire du Monaftere de St. Vandrille , 
Ordre St. Benoît, Diocèfe de Rouen , co- 
pié au 18e. fiécle. 
f4ig. Recueil de Chattes originales , depuis 1110, 
juiiju'en 1479 , avec leurs fceau* , concer- 
nant le Monaftere de St. Sauveur d'Evreux. 
54ïp. Chronique de la fondation du Monaftere du 
Mont-Saint. Michel , écrite au 15c. fiécle. 
54jo. Cartuïaire de l'AbbayeduMont-Saint-Michel, 
A, Diocèfe d'Avranches , copié au iS", fiécle. 
S4ji, Cartuïaire de Senuc, Prieuré dépendant de 

St. Remi de Reims , écrit au i6«. fiécle. 
5 4)1. Cartuïaire du Monaftere de Montier-Ramey , 
Diocèfe de Troyes » écrit au 14e. Jlicle. 
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54 î î- Amre Canulaire de Momier-Rarrey , Ordre 
de St. Benoit, Diocèfe de Truyts . écrit 'au 
17c. fiécle. 

Ï4Î4- Cmuhire de TEgliie de Royal-lieu , commert*? 

çant en 1358 , écrit au tjt, fiécle. 
5435- C.muiaire du Monaitcre de St. Vannes de 
Verdun, Ordre St. Benoît, écrit au 
, - ficelé. 

S43(J, Chartes copiées d'après un Cartulaire duMo- 
ruftjre de Gorze , Ordre Sr. Benoît , en 
Lorraine , du 17e. fiécle.- 

f4jS. Chronique du Monaftere de St. Bénin , Ordre 
de St. Benoît, Diocèfe de St. Orner , com- 
mençant en 1471 , écrir. au fiécle. 

54J9- Cartulaire du MonaHerede St. Berlin , à St. 
Orner , tranl'crit au 17e, fiécle- 

J4Î9- Cartulaire du Monaftere de Morigny , Bio- 
A. cèfe de Sens , depuis ; 1 11 , jufqu'CD iZf y , 
rranferit au 17 e . iîéclé. 

1440, Annales du Monaftere d'Anchin , depuis 

l'an 1149, jufqu'en 118?. 
J441. Cartulaire du Monaftere de Marmoutiers de 
Tours, Ordre Sr. Benoît, copie" au 18e. 
fiécle. 

1441. Autre Cartulaire du Monaftere de Marmou- 

tiers , écrit an 12e. fiécle. 
(44}. Cartulaire du Monaftere de St. Julien de 
Tours, Ordre St. Benoir, copié au 18e, 
fiécle. , ■ 

Cartulaires du Monaftere de St. Vincent du 
Î444- (. Mans, Ordre des Bénédictins, copiés au 
'«■J i8«. fiécle. 

j44«. Cartulaire de Sr. Serge d'Angers , Ordre St. 

Benoît , copié au 18 e . ficelé. 
5447. Cartulaire du Prieuré de Gouïz , dépendant 

de Saint-Aubain d'Angers , écrit en 1541. 
1448. De rinftiiucion, çonftitution & privilèges de 
Hiij 
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l'Abbyede Charroux , Diocèfe de Poitiers » 
réunie en 17^0 à la Collégiale de Btioude, 
manufetit do ''-le. 

544p. Cartuiaire du Monaitere de St. Jouin-les- Mar- 
nes , Ordre Si. Benoît , Diocèfe de Poitiers , 
copié au ige. fiécle. 

<4îO. Cartuiaire du Monaftere deNoaillé , Ordre St. 

Benoît , Diocèfe de Poiriers , copié au 18*. 
fiécle. 

545 1. partulaire de St. Jean d'Angeli , Ordre Sr. 

Benoît , Diocèfe de la Rochelle , écrit au 
17e. fiécle. 

54fi. Chronique du Monaftere de St. Martin de 
Limoges, Ordre St. Benoit , écrite au 14e. 
iîécle. 

j4jj, Cartuiaire du Monaftere de Sr. PereVigeois, 
Ordre de St. Benoît , Diocèfe de Limoges , 
copié au 18 e - fiécle. 

54J4- Cartuiaire du Monafbre de Saucîlange , proche 
Clermont , écrit au 17C fHde, 

J4Î5. Chartes du Monaftere de Notre-Dame de 
Gralle , Ordre St. Benoît , depuis l'an 88s , 
Jufqu'en i4Jit 

J4Î«. Privilèges , Teftamens , Concédions , &c. 

des Rois de France , Princes & autres , en fa- 
veur de diverfes Eglifes de Grenoble, St. 
Etienne de Laon & autres , copies collation- 
nées au 17c. fiécle. 

<At€. Cartuiaire du Monaftere de St. Chafre , Dio- 
A. cèfe d'Aneci , copié au 17=. fiécle. 

1457. Bulle d'Honoré II", donnée l'an nif , pour 
confirmer les Privilèges accordés en fa- 
veur du Monaftere de Pfalmodi , Ordre St. 
Benoît, Diocèfe de Beziers , tranfciite au 
itf*. fiécle. 

J4Ï7. Bulle de Grégoire II, touchant l'Abbaye de 
A. Bernay & Us Frètes Mineurs, de l'an 1370. 
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J4f8. Cartulaiie du Monaftere de Cluni dans le. 

Maconnois , Ordre de St. Benoît , coffl." 
mençant à la fondation de ce Monaftere , 
jufqu'â l'an i;oo, tranfcrit au 14c fiécle. 

J4J9. Autre Catiulaire du Monaftere de Cluni , co- 
pié en î-ot, 

j4«o. Canulaitede St. Pierre de Lihons , Ordre de 
Cluni , Diocèfe d'Amiens , tranfcrit au 14 
3îïrCÎiéde. 

54G0. Cartulaire du Monaftere St. Jean du Mont , 

A. Ordre de Cluni, écrit au iee. fîécle. 
J4tfî. Recueil de Chartes, concernant l'Ordre de 

Cluni , depuis l'an un , juftju'en i4ït* 
j4fit. Cartulaire du Monaftere de Notre-Dame du VaF, 
près Pontoife , Diocèfe de Paris, copié au 
18c fîécle. 

5463. Cartulaire de ije, Marie de la Buflïere , Ordre 

deCitcaux, dans le Diocèfe d'Autun , écrit 

au 14e. (léde. 
1464. Quatre cartons contenant environ itoChaf 

tes de l'Abbaye deLanoue, avec tes i'ceaux 

en Cire. 

54tfr. Carrulaire du Monaftere de Pontigny, Ordre 
de Citeaux , écrit au 14e. fiécle. 

j4<F(f. Cartulaire du Monaftere de Barbeaux , Ordre 
de Cîreaux , écrit au 17c fiécle. 

5467. Carrulaire du Monaftere de Joui, Ordrede Ci- 
teaux , Diocèfe de Sens , copié au 18c fiécle. 

1458. Cbartesde l'Abbeyede Vauluifer , Ordre de CÏ- 
teaux, Diocèfe de Sens, copiées au 18*. 
fiécle. 

J46?. Cartulaire du Monaftere de Fnilly , Diocèfe 

de Sens, copié au 18e. fiécle. 
5470- Canulaire du Monaftere di? Long Pont , Ordre 

de Cîteaux , Diocèfe de Sens , copié au j8e. 

fiécle. 

5471. Cartulaire duMonaûere deSte. Marie de Froid- 
Hiv 
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mond, Ordre de cîteaux, dans le Dio- 
cèfe de Beauvais. 

5471.' Cartulaire du Monaftere de Royaumonr, Ordre 
de Cîteaux , Diocèfe de Beauvais copié 
au ige. fiéele. 

5473 • Cartulaîfe du Monaftere deOurcamp, Ordre 
de Cîteaux , Diocèfe de Noyon , copié au 
iS«. fiéele, 

5474. Cartulaire de Ste Marie de Perfeigne , Ordre 
de Cîteaux , Diocèfe du Mans , copié au 
«8e. fiéele. 

j47ï, Cartulaire du Monaftere de Fontaine-Daniel , 
' Ordre de Cîteaux Diocèfe du Mans ^.cDÎé 
au i«e. fiéele. 
547«. Chartes de l'Abbaye de la Vieuville , Diocèfe 
de Dol , Ordre de Cîteaux , copiées su i8=. 
fiéele. 

Ï477. Chartes accordées par Innocent IV & Clément 
VI à l'Ordre des Cîteaux , tranferites au 
14V fiéele. 

5477. Autres Chartes accordées aux Moines de Mî- 

A. remond , Ordre de Cîteaux , par Blanche 
& Theobaldus fon fils , Comte de Cham- 
pagne , écrites au 14=. fiéele. 

Î478. Cartulaire de l'Abbaye du Mont-Saînr-Martîn, 
Ordre de Prémontrés , Diocèfe de Cambrai , 
Écrit au 14C, fiéele. 

j47 ? . Cartulaire de St. Evode de Braine , Ordre de 
Prémontrés, Diocèfe de SouTons, copié au 
18 e. fiéele. 

5480. Cartulaire du Monaftere de Fontevrauld , 

Diocèfe de Poitiers, copié au iSe. fiéele. 
J481- Cartulaires des Monafteres de St, Cheron & 
Sr. Jean en Vallée , Ordre de St. Auguftin, 
Diocèfe de Chartres , copiés au 18e. fiéele. 

5481, Chartes du Monaftere de St. Pierre de Liertu , 
At Ordre St, Auguftin , Diocèfe d'Evieux, 
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depuis l'an 147;, jufiju'en iji; , avec 1m 
Sceaux. 

5481. Canulaire du Monaftere de Jard , Otdre Se. 
Auguft. Dioc.de Sens.copiéau 18e. f!écle. 

7483.' Hiftoire des Abbés du Monaltere de Hennin , ' 
Ordre de St. Auguftin , dans le Diocèfe 
d'Arras, écrit au 17e.. fiécle. 

J484. Certulaire du Monaftere de Saint Launî de 
Thouars > Ordre de Si. Auguftin , Dio- 
cèfe de Poitiers, copié au r8 c . fiécle. 

ï4Sj. Diverfts CJiartes des Ordres de St. Benott, 
de Cluni , de Cîteaux , de St. Auguftin & de 
Pré montrés. 

(48*. L'origine des Frères Prêcheurs , & les fonda- " 
lions anciennes faites dansplufieurs Couvens, ■ 
dtidit ordre, Manufc. écrit au 17c. fiécle. 
g S Actes des Chapittes des Dominicains dePro- 1 

U S8. } vence . depuis ,110, jufqu'en «34* , Ma- 

,n } nufe. du 17'. fiécle 

(48?. Conftitution du Pape Clément X, faite par 
tdrament, aux Capucins de raris , Manufc. 
écrit en 1609. 

Ï490 Chattes des Chevaliers du Temple , depuis 1*00, 
îijÇ.]Mes 1 ï4fi , avec les fceaux. 

J4S'- Chartes du Prieuré de Corbeil , de- Pan 1114. 

Î4?i. Chartes de l'Hôtel-Dieu d'Evteux , depuis Satti* 

iatj , jufiju'en i404avec les fceaux, -,-•**? - 

Î49Ï-") 

5494. f Mamifcriti concernant îa Sothonne , la fa-'' 

5495. > culté de Théologie , l'Univerfité , les Collé- ; 
5496.I gesde Paris, Slç. 

1497-* ,,-.< 
5494. Regiftre écrit par les Prieurs du Collège do . j- ' 

A, Sorhonne, depuis l'année 14(0, jufij. 1485. 
tfoS. Différent des Frères de la Rofe-Croïa. 

A. .:,■< 
jtis. Canulaire des Archevêques de Paris , du ij Se ' 
14e. fiécle, H v 
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jfi.7 Hiftoire des fondations des Eglifes de Char- 
tres t du 16 e . iiéclc. 

ïîiS. Cartulaire des Eglifes ds Meaus , du 14e. 
fi* le. 

jfi9. Vilîtes des Eglifes, Monafleres , &c. de la 
VlJe & du Diocèfe de Lyon ( de l'an t 4 ^8. 
jf Cartulaire de l'Eglife de St. Denis de Vcrgiace, 

A. Diocèfe d'Autun; du 14e. fi.-rte. 

yjij. Les Droits , Héritages, Coutumes de l'Eglife 

B. Paroiffiale de Thoify , au Diocèfe d'Autuo , 
écrit l'an rj8o. 

ïj;o- Chronique de l'Eglife de Rouen , commen- 
çant a l'année 1380, manufc. du ific. fiécle. 
jj3}. Starutsde l'Evëque Thomas de Ton) , ou Chine 

de la Commune de Toul , donnéeau mois de 

Janvier 135.0. 
5 f i î . Chronique d'Arras , de Cambray & des £glï> 

A. fes defdices Villes , du 14e. fiée le. 
5515. Catalogue des Bénéfices & A rchi diaconats de 
la ville d'Amiens & du Comté de Ponthieu , 

du ific. fiécle. 
j j jf . Cartulaire des Doyens & du Chapitre de Saint 
A. Martin de Tour , &c. écrit au t6<\ fiécle. 
jf 37. Privilèges accordés par les Papes & Empereurs 

a l'Eglife d'Arles; du 10 & ne fiécle. 
5f4o. Cartulaire de l'Eglife de Glafcow en Écoflè, 

copié en 1*57. 
L'origine & les progrès , &c. de la Congré- 
J64T-? gatîon de Ste. Juttine de Padouc. Ordre Sr. 
j<i4t,i Benoît , depuis l'an 1409 , jufuu'cn i6iy , 

écrit -iu ifC. fiécle. 
jt 4 8. Cartulaire de l'Abbaye de Morîgny , Ordre St. 

Bcnuit , proche Eftampes , Diocèfe de Sens, 

depuis l'année io8ç , jufqu'en ixf8 , écrie 

an lit. fiécle. 
J649. Cartulaire de l'Abbaye de Tenailles , Ordre de 

St. Benoît, Diocèfe de Laon , éciit au 14e. 

fiécle. 
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c«toi Cartulaire du" Monaftere de la Ste. Trinité de 

Caen , écrit au 14c. îïdcle. 
|ïfl. Chronique des Abbés Se des Bienfaiteurs du 

Monaftere de St. Bénigne de Dijon , au 1 se. 

Cède. 

jtffi. Hiftoire du Monaftere de Condome, Ordre de 
Se. Benoît, écrite au i 4 e. fiécle. 

(654. Catalogue des Monafteres fit des Bénéfices dé- 
pendans de l'Ordre de Cluni , du ifie. 
fiécle. 

Î«Î7. Cartulaire de PH6teI-Dieu de Pontoife , à j 1. 

de Paris , du 14 e . fiécle. 
56^7. Registres de la faculté de Théologie Je Paiis , 
A-B.C-D. depuis Pan iojo , jufqu'en 1694. 
5?T7. Privilèges accordés au titre de Dofteur en 
£. Médecine de PUniverfité de Padouc, par 

Gabtiël Naudé , en i6 }î . 
ftti. Collation & rase dw Bénéfices de la Ville Se 

du Diocèfe de Tours , écrite au iï^. fiécle. 
(674^ Catalogue des Abbés & Prieurs de l'Ordre de 

Grammont, écrit au ire. fiécle. 
jtfSi. Catalogue de tous les Monafteres , & des Re- 

ligeuK de l'Ordre de Ctteauit , écrit en 16}$, 
j68j. Cartulaire de l'Eglife d'Acey, Dïocèfe de Be- 

fançon , Ordre de Clteaux , au 14c fiécle.' 

5684. Abrégé des fondations du Monaftere de Jon- 

villiers , Ordre des Prémontrés , Diocèiede 
Tout , écrit au ifie, fiécle. . . ■ - 

5685. "^ 

t «86.fRegiftre d'Aftes publiques, &c. de la Fa- 
5687.5- ctilté de Théologie de Paris , depuis l'année 
5688.! 1604, jufqu'en 1611, 
ï 689.J 

j ^40. La Décime des Eglïfcs de tout le Royaume de 
Fiance; extrait du Greffe de la Chambre 
des Comptes , fol. 180. & ■ fuiv. 
194]. Catalogue des Monafteics dépendans de St. 
A. Martial de Limoges. H vj 
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yj*î4« Bulle de'fécularifation tics Religieux du Mo- 

naftere de St. Millau , Diocèle de Bordeaux, 

accordée par Clément V- 
j P cfi. Bulle d'Urbain V , contenant la fondation du 
, A. prieuré de Ville-claire. 

Privilèges accordés par le Pape Clément V à 

l'Eglife de Bordeaux, 
Divers Privilèges accordés au Monaftere de 

Vendôme , par les Papes Alexandre II , 

Grégoire VII , Urbain II & Honoré II. 



FONDS D EDO A T (i). 

Notices des copies collationnces des Titres 
Chartes & Cartulaires , faites par ordre 
de^ M. Colbert par te Préfident Doat , d'a- 
près les Titres originaux trouvés dans les 
Chambres des Comptes & Archives des 
Archevêchés , Evêchés 3 Abbayes , Prieu- 
rés , &c. dés Provinces de Guyenne , Lan- 
guedoc & Pays de Foix. 

l, i. Ïnvehtaire des Titres des Archives du Château 

de Pau. a vol. 
a Inventaire des Titres des Diocèfes de Narbonne 

& Beziers , i vol. 
4 Inventaire des. Titres de Carcallonne , i vol. 
j Inv. des titres des Dioc. de Touloule , Montau- 

ban.Lavaur, Mirepoix, Aufcli & Tarbe , i v, 
€ Inventaire des Titres des Diocèfes d'Alby & 

Cahors , i vol. 



(i) Toui les volume* qui comrolcnr le Fonds Hc Doat, 
font de forme io.f. I. & pi tfi;uc roui iciiti en marna, aux 
Armes de Colbsit, V, ci-apres , p. ioj , ait. tonds de Doat, 
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affaire» .gin irait S de France. 
7-10 Affaires de Fiance , depuis 811 jufqu'ca 
1585 , 4 vol. 

affaires Ecclèjiajîiques en général. 

l-if Affaires Eccléfiaftiques de France , depuis 1170. 
jufqu'en 1 584 , < vol. 

Croifades tir Ordres Religieux. 

j-Croifades , depuis 1*45 , jufqu'en 140t. 
itf < Ordres Religieux en général,,depuis 1 ju , îuf- 

l qu'en 1 $ s 3 , 1 vol. 
17 Ordres de Ciieaux & Clair vaux , depuis 10S8 » 
jufqu'en 1483. 
Ordre de Cluny , en 1181 , nSi 8t 1189. 
Ordre de Gramont , en 1091 & ij.j7.1vo/. 
lS, 19 Ordre des Frères Prêcheurs , depuis nij , 
jufqu'e* 1619. 
Oidre des Frères Mineurs , depuis mîs , juf- 
qu'en 1513. 
Ordre des Religieufes de l'Annonciade de Boun 
ges & d'A Ihy . en 1 514 , 1 vol. 
f"Ordre des Augiiltins , depuis 114) , 

% Ordre des Carmes , depuis 1167, juf- 
£ qu'en 1533. I . 

Mémoires , 6-e. concernant Us Hérétiques Albigeois. 

11-16 Interrogatoires &. Sentence^, depuis 1165, 
jufqu'en 1178 , 6 vol, 

17,18 Sentences des luquifïteurs , depuis 1 j 1 3 , juf- 
qu'en fj>. , * vol. 

99, 30 Formules des Lentes, Sentences & autre». 
Afles de rinquifiiion , 1 vol. * 

ji-jj Diverfes Pièces concernant les Hérétiques Al- 
bigeois j depuis iioj) , jufqu'en i6jt , j vol. 
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Divers Traités contre les Al'Jgeois. 

}6'}7 Pièces concernant les Juifs , depuis 1 141 1 juf- 
qu'en 1 j 15 , 1 vol. 
Contrats de Mariages & Teftamens. 

$8,3? Contrats de Mariages, depuis 1157, jufqu'en 
1489» 1 vol. 

40-4* Teftainen. , depuisgjo , jufqu'en i« J4» 7 v *'' 
Provinces Ecclifiaftiques. 
Karbonne, 

47 Vicomte* de Narbonne , homages & fermen» 
de fidélité de Narbonne , depuis 1 1 10 > ïuf- 
qu'en 14}! , j vol, 
48-49 Vicomté de Narbonne , ventes & échanges , 

depuis 1055 , jufqu'en 165s * r vol. 
fo-54 Villede Narbonne, depuis iififi. jufqu'en iffii, 

î «t/. . . , 

(;-S6 Cathédrale de Narbonne , depuis S 16 , julqu'en 
IÏ47 , a tW. 
f7 Eglife Collégiale de St. Paul de Narbonne , de- 
puis 8e8 , jufqu'en 1S1S , 1 vol. 
ReligïeufcS de la ville de Narbonne. 
Prieuré de St. Benoît , Frères Prêcheurs , Cor» 
déliera , Auçuftins , Abbaye de Cauncs Or- 
dre de S. Benoit , depuis 787, jufqu'en 1468, 
ville de Umoujt , en ins , 13 18 & 11C9. 
Religieus de la Milice du Temple , du Diocèfe 
de Narbonne, années it(8 , i*ï9, i*6t , 
nSo & 1191 , t-vo/. 
59 Abbaye de Foinftoide , Ordre de Cîteauï, . 
depuis 1114, jufqu'en 1546 , ivoL 
Béliers. 

Se Ville de Beziers , Abbaye & Eglife Collégiale 
de S. Ambroife, depuis 117* , jufq. 16p. 
Abbaye île St. Pierre de Joncels , Ordre de St, 

Benoit , en iijf » i}*x & XfO)> 
Abbaye de Villemagnc, en iioï fie mO. 



Digitized by Google 



fur la Bibliothèque du Roi. ïSj 1 
Frères Prêcheurs , Carmes , Auguftins 8t Cor* 
deliersdeBcziers > Religieufea de Ste Claire , 
en ma , i vol. 
«1,6} Evêcbé & Cathédrale de Bezicrs, depuis 878; 
jufqu'en isitf , ; vu/. 

<4 Ville de Carcaffone , depuis S?£ , jufo. lïoJfi 
Frères Prêcheurs , Carmes & Auguft. rie Carc. 
Aire fur la poffeffion du St Suaire . 1 vol. 
«î Evêché & Cathédrale de Carcaffone , depuis 
915, jufqu'en 1*07, 1 vol. 
4S-6S Abbaye de la Grâce , Ordre de Sr. Benoît » 
depuis 80a j jufqu'en 1646 , 3 vol. 
6j> Ville de Moncolieu , Dioctie de Carcaflbnne , 
depuis 1578; jufqu'en iti;. 
Abbaye de Moncolieu , Ordre de St. Benoit* 
depuis 8 r f , jufqu'en ijfij , 1 vol. 

70 Abbaye de Vilielongue , Ordre de Cireaux, 

depuis n4j , jufqu'en 1418 , r vol. 
fi Abbaye de St. Hilaire , Ordre de St. Benoît, 

depuis Sjo » jufqu'en ijog. 
Ville de Montival , depuis 1 jjo , jufq. isos. 
Frères de la Pénitence de Montival , en 1154. 
Collégiale de St. Vincent de Montival , depuis 

ïjj?, jufqu'en 1J4». 
Carmes de Mont, en 1:94. tj«* & ijjOt 1 

-Autres SuffraganS de Narbonne. 
'sfgde , Alelh , Lodeve, Montpellier, Nifhtet , 
St. Pont & Ufe\. 

71 Ville 81 Evêché d'Aide depuis 1114, jufq. 1444* 
Eglife de St. Jean-Baptifte & de St. Jean Pfr 

vangélîfte de Pezenas , Diocèfe d'Agde , éri- 
gée en Collégiale , en 1S00. 
Abbaye de Ste, Marie d.'Altth,ctl iij j fit 117s. 
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Ville Se EvÊché de Lodeve , en jiçjo , 1400 3c 
i4jo. 

Ville & EvÊché de- Montpellier autrefois Ma- 
goelonne , depuis 1 108 , julqu'en 1 

Evechc' de NiOrjes , en 1*18 , 

Abbaye de Pfalniodie , en 1148. 

Evfché de St. Pons de Thommieres , depuis , 
1078 , jufqu'en (foi. 

Abbaye de St. Aignan , ou plutôt Anïane . 
Diocèfe de Montpellier , donation faite à 
l'Evéque d'Uzès.en 1114, 1 vol. 

Province de Touloufi , Ville & Religieux, 

7î Ville de Touioufe , depuis 8^4 . jufqu'en iîîï- 
Frieuré de Notre-Dame la Daurade, Ordre de 

Si. Benoît, depuis 1077, iufqu'eri inf* 
Auguftins , Carmes , Frères Prêcheurs , Frè- 
res Mineurs & Sceuii Mineures de Tou- 
-loufe , 1 vol. 
74 Lettres d'Alphonfe , comte de Touioufe, de- 
puis 1119 , jufqo'en 1171 , 1 vol. 
7ï Reconnoi fiances des anciens Comtes de Tou- 
ioufe, 8l bornages tendus depuis iï»y, Juf- 
qu'en i;oj , 1 vol. 
76-80 Abbaye du grand Selve , Ordre de CîteauK, 
depuis 1 1 11 , jufqu'en 1514. 
Abbaye d'Eaunes, Ordre de Cîteauï, en 
1170 , 5 vol. 

Laveur. 

81 Ville & EvEché de Lavaur , depuis nj4 , juf- 
qu'en ijifi. , 
Abbaye de Soreie , Ordre de St. Benoît , 
Château de Puy-Lauiens, en tUj , i.vcL ' 



fur la Bibliothèque du Roi. 
Mlrepolx , Montauben & CafieL 

S* Eveché & Cathédrale de Mirepoix , depuis 
,ji7 , jufqu'en 15;). 
Ville & Seigneurs de Mirepoix , depuis 1107, 

jufqu'en iç77. 
Abbaye de St. Michel de Coxan , Ordre de St. 
Benoît / Diocèfc d'Elne , aujourd'hui Per- 
pignan , jufquen 1 rfi; , 1 vol. 
Bj-Str Abbaye de Bolbonnc , Ordre de Cîteaux , de-. 

puis 961 , jufqu'en 1605 , 4 vol. 
87,88 Ville de Montauban , depuis 1144, jufqu'en 
1601 , 1 vol. 

89)90 Abbaye de S:. Theodard , Ordre de Sr. Be- 
noît , depuis mi , juiqu'en i J17 , qu'elle 
fut érigée en Evèehé.- » 
Evêché û£ Cathédrale de Montauban , depuil 

1 ; 17 , jufqu'en irîoo 
Collégiale de St. Etienne de Tefcon , depuis 
1148 , jufqu'en M i; , 1 vol. 
)i 91 Abbaye de Eelleperche , Ordre de Cîteaux, de- 
puis 1JÛ4, jufqu'en iT5«. 
Ville & Prieuré de Caftel Sarrazins , depuis 
HÎ5 , juiqu'en rjjg , 1 val. 
■ Pamkrs , Tarafcon , SfC. 
95 Ville de Pamiers, depuis 1*51, jnfq. r^S, 1 v, 
94, 9( Abbaye de S. Antonio de Pamiers depuis nu, 
jufqu'en ny4 , qu'elle Fut érigée en Eveché. 
EvÊchf StCathéd. del'amiers, depuis 1194» 

jufqu'en i;8r. 
Ville rie Tarafcon en Foix , depuis rz8i , juf- 
qu'en 146Ï. 

- Balliik de Seron, dit Montefquieu en Fois, de- 
puis nj» , jufqu'en t4i7 , 1 volt 
Foix , Lecîourc , &c. 
jfi Ville de Foix , depuis 1144 , Jufqu'en ï f 94* 
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Abbaye de 5t. Voluiien de Foix , Ordre de Se. 
Auguitin , depuis 1 144 , julqu'en 1 549, 1 v. 
57 Abbaye de St. Etienne du Maz d'Asïl , Ordre 
de S. Benoît , autrefois du Dioccle de Tou- 
Joufe. puis de Pamiers en 12.94. & à pré- 
fent du Dioc. de Rieui.dep. 1075 , jufq. 137». 

A'jbaye de Combtlongue en Fois , Ordre de 
Prémontté , Dioc. de Coulèrans , en 
1171 & 130s. 

Abbaye deSt, Otens de laReule ,Ordre de St. 
Ben. Dioc. deTarbes , tlcp. 1009, iufq 1494. 

Abbaye de^ Filles de Salonques , Ordre de Cî- 
ïeauï , Dioe. de Rieus , fondée en t ; j 3 , & 
depuis ruinée par l.s Hérétiques, 

Ville de Leitoure , depuis 1 194, jufq. r447, 1 v. 

Saint - Papotil. 

•JJ-ioi Prieuré de Ptouille , Relig'enfes de l'Ordre de 
St. Dominique , autrefois du Dioc. de Tou- 
luufe , puis de Pamiers , en 1-94 . & depuis 
1317 de Se, Fapoul , dep. 1107, JuTii. 1 j88. 

Rîiux. 

Abbaye de S. Pierre de Lez al. Ordre de Clufii 
autrefois du Dioc. de Toùloufe, & depuis 
1 ? 17 de celui de P.ïeus , depuis 726 ou en- 
viron , .jùfquVn it49 , f vol. 
Abbayedu Mazd'Azil, à prélent du Dioc. 
de Rieux , voyej eï-deffus n° $6. 

Province SAlhy. 

lOJ» r04 Ville d'Alby , depuis 13 10 jufq. ifiif , 1 vol. 
105- us Evi.-ché & Cathédrale d'Alby , depuis 914, 

Jufqii'en iCoS , 8 val. 
iij Collégiale de St. Salvy, d'Alby, depuis 107^, 

jufqu'en jjji. 
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Frères Prêcheurs , Çordel. & Carmes d'Alby. 
Prieuré de Notre-Dame de Faigues d'Alby , 

fondé en 1 j 3; , & donné en 1 (OS , aux 

Religieufesde l'Annonciade , depuis 1 j 33 » 

julq-i'cn 1J71. 
Religieuses de l'Annonciade établies à Ra- 

baiicens, Dioc. d'Alby , en isit! , I vol. 
I14, ne Abbaye de Caideil .Ordre de Cîtr aux, Dioc. 

d'Alby , depuis n^j , juTq, i^8fi , i vol. 

116 Ville deOaillac, depuis 1111 , jufq. 1517. 
Abbaye de St. Michel de Gaillac , Ordre de 

St Benoît , depuis y-ji , jidq. i 5^7 , 1 vol. 

1 17 Dioc. d'Alby, Lille & Bahaitcens, 1454- 
Ville & Eglife de Cailn-s , Dioc. d'Alby , juf- 

qu'en 1 ; \y f puis*Kvêihé ju (qu'en 1 f t !• 
Abbaye des Religieuses de Vi!mur , Ordre 
de Ciicaux , autrefois du Diotèfe d'Alby , 
& i préfent de celui dj Cadre». 
Evêché de Mende , iranfa&ion de l'an ijoe. 
Guier.nneSc Bourdeaux, depuis ijrj , juf- 

qu'en ijiï. -, 
Evêthé& Egitfed'Agen , en M7Ô& ijoit. 
Abbaye de Condom , Ordre de Cùeauv , du 

Dioc. d'Asrn . & pui?£ ucché en 1317, 
Eglife Cathédrale de Saintes ( l'rovince de 

Bourdeaux : en 1476. 
BourJeaux & Bourges difputanr d; la prima- 
tie.fclleeft adjugée à l'Arch. de Bourges.) 
Eglife de Bourges , en 11S9 & i|4>' 
Trieuré de dnrespines, Ordre de St. Benoît , 
Diocèfe de Rhodez , dépendant de l'Abbaye 
de la Chaile-Dieu de CIcrmont , 
Abbaye de la Chnife-Dieu , Dioc. de Oer- 
œùnt , Ordre de St. Benoît , en j}0« & 
1401. 

Abhay? de Graod-lleuou Manlieu , Ordre 
de S. Ben. Dioc. de Clermont, , jul-j. 
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Evêché & Eglîfe du Puy ou Vcllay , depuis 
1080 , jufqu'en , 1 vol. 

tiS, np Ville de Cahors , dep. 11031 jufq. 1509, av. 
iïq EvÈché & Cathédrale de Cabors , depuis 

1 166 , jufqu'en i6a 1 ., 1 vol. 
lai Eglifes de Cahors , Collège de Saint- 
Etienne de Rbodcz ; fondé à Cahors , par 
Bernard de Rhodez, Archevêque de Naples, 
- en i}7j , jufqu'en i*or. 
Augultins & Frères Prêcheurs de Cahors , 
jufqu'en 1483 , 1 vol. 
■ ti Ûniverfiré de Cahors , dcp.* 13 n, jufq. ' ï;8. 
Collège Pellegny , fondé à Cahors , par Ray- 
mond &- Hugues Pellcgrini Frètes , depuis 
r j 3 1 , jaf qu'en 1530 , 1 vol 
11J Prieuré de Carennac , Ordre de Cluny , de- 
puis 117Ï , jufqu'en 144*- 
Abhaye de Marrillac , Ordre de S. Benoît , 
■j^emiis environ iioq , jufqu'en (594. 
Prieuré des Filles de l'Hôpital de Ikaulieu , 
Ordre de St. Jean de Jérufilcm , depuis 
iM° , jufqu'en ififii , 1 vol. 
114 Pr. des Filles du Val de Paradis d'Efpagnac , 
Ordrede S. Aug. depuis 1118) jufq. 155t. 
Abbaye des Filles de Leimc , autrement de la 
Grace-Dieu &. du Defert , Ordre de Cî- 
teaus , depuis m; , jufqu'en 14^. 
. . Prieuré.des Filles de I'Iflac, tiré de l'Abbaye 
de Leime, depuis 1141 , jjfqu'en 149 3 . 
Prieuré de S. An tonin. Ordre de St. Auguft. 
Dioc. de Rodez , depuis le Roi Pépin , juf- 
qu'en j^îi , 1 vol. 
iij Ville deFigeac , dep. 1318 , jufqu'en 1471. 
Frètes Prêcheurs & Carmes deFigeac. 
Ville de Capdiuac, depuis 1114, jufq. 144?. 




fur la Bihliptkeque du Roi. l8?, 
Eglifc de Notre-Dame de Roc d'amour) de-, 
puis i i y ; , jufqu'en ifiij , i vol. . 
iS Abbaye de Se. Sauveur de Figeac , Ordre de 
Cluny , depuis 7, ç, jufqu'en if jfi. 
Prieuré deFons , Ordre de Cluny , dépend.' 
de l'Abbaye de Figeac , depuisjtfg, juf- 
qu'en j49î , i vol. 
17 VilledeMoiffac , Diocèfe de Cabots, depuis 

j 1 97 , jufqu'en 1 5 1 9 ; 1 vol. 
-iji Abbaye de St. Pierre de Moiflac, Ordre de 
Cluny , depuis 6j$ , jufqu'en 1618. 
. Titres concernant l'Abbaye de Camprodon 
en Catalogne , dépîndant del'Abbaye de 
Moiflac, depuis 1017, jufq, noi) 4 vo/. 
Ville de Cajare, Dioc. de Cahorj ( voy. n?. 
I}6. 

Rodes. 

3» Ville Je Rodez depuis rigo , jufquVn 1 583.' 
Prieuré de S. Aurans de Rodez, depuis nfl!,' 
- jufqu'en 1489, 

Hôpital du Pas , depuis r 190, jufqu'en 1447. 
Frètes Prêcheurs 8t Cordeliers de Rodez, 

jufqu'en 1484. 
Abbavedes Filles de St. Sernin de Rodez» 
Ordre de S, Benoît , depuis Louis le Dé- 
bonnaire , jufqu'en IJ19 , 1 vol, 
3$ Evéché& Cathédrale de Rodez, depuis 1 or 1, 

jufqu'en 151:7 , 1 vol. 
-156 Dormerie mi Hôpital de Ste Marie d'Aubrae f 
Ordte de St. Auguftin , jufqu'en l6]f. 
Abbaye de Loc-Dieu , Ordre de Cîteaux , 
depuis 1114, jufqu'en 1 ijjt, , -tvo/. 
37 Prieuré ou EglifeCol.de if. D. deBeaumonr, 
Ordre de S. Aug. depuis 1140 , jufq. 1607* 
Prieuré des Aug; de S. Gêniez, jufq. 14JO, 
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Prieuré ou Eglife Faroif. de N.D. de Sentiae; 
Ville Cajarc,Dioc. deCahors, jufq, 146g, iv. 
I j8, 1 39 Abbaye de Bonne-Combe, Or il rc de Cùeaux, 

depuis 1 is 8 , jufqu'en 1 y î 1 ,ivol. 
140-14S Abbaye de N. D. de Bonneval , Ordre de 
Cîteaux 1 depuis 1 161 , jufq. 1630, < vef. 
14 j, 144 Abbayede Ste. Foi de Conques , Ordre de Si. 

Benoît , Dioc. de Rodez , depuis fa fon- 
dation , jufqu'en 1571. 
Trieuré de Coiommier en Brie , «Jep. de PAb. 
de Conques , depuis te tems du Roi Robert, 
jufqu'en 1488 , 1 vol. 
14; Ville de Millau , Diocèfe de Rodez, depuis 
JO70 ( jufqu'en 1 (£7 , 1 vol. 

146 Ville de Nayac en Rouergue , Diocèfe de 

Rodez , depuis iiff , jufqu'en. 1500. 
Ville de St. Antonici , Diocèfe de Rodez, 

depuis 1085, jufqu'en 1601 , 1 vol. 
Prieuré de Sr. Antonio , voy. aptes le Prieuré 

d'Efpagnac , n". 12,3. 
Prieuté Cabtefpines , voy. après l'Eglife de 
t Bourges , n p . 1 ifi. 

147 Ville Franche en Rouergue , Diocèfe de Ro- 

dez , depuis îi^fi, jufqu'en 1588 , 1 vol. 

Cabris. 

148 Evêehé & Eglife de Vabres', depuis fa fon- 

dation 'jufqu'en 1 560 , 1 vol. 

149 Ville de Ste. Afrique , en Rouergue , depuis 

it)8 , jufqu'en 145Î. 
Abbaye des Filles de Nonanques , Ordre de 

Cïteau.t , depuis 1139, jufqu'en 1440. 
Abbaye de Nam , Ordre de St.Benott , au- 
trefois du Dioc. de Rodez, à préfentdecelui 
de Vabres, depuis 1096 , jufq. 1539, t vol. 
jjOjlïl Titres concernant l'Abbaye de Sahanes, 
depuis Tan 1096 > jufqu'en 1539 > zvol. 
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Provinces Ecd. â'Aufck , d'Arles , a'Alx ù 
d'Avignon. 

ij» Abbaye de la Caft-Dieu , Ordre de Prémort- 
iré , Dioc, d'Aulch, dep. 1 184, jufq. 1475 

Eglifede Se. Pierre de Vie , Dioc. d'Aufch. 

Abbaye de la Grace-Dieu , Ordre de Fréi 
montré , au Dioc, d'Ais, 

Abb. Combelongue , au Dioc. de Coufevansw 

Ville de Leâoure , roy. après l'Abbaye du 
Maz d'Azil , n 1 . 96, 

Abbaye de St. Sauveur de Bidafche , Ordre 
de Prémont. Dioc. de Bayonne , Evêch. 8c 
Chap. deCourevansjunAfte del'ati 1*55. 

Abbaye de St. Ovtns delà Reule , Dioc. de 
Tarbes. Voy. aptes l'Abb. du Maz d'Azil , 

Prieuré de Madizan , au Dioc. de Tarbes , 
uni au Collège des Jéfuitei deTouloufe. 
Eglife ne Ste. fruiterie , au Dioc. de Tarbei , 
en 1^14. 

Frères Prêcheurs & RelîgieurcS de St. Barthe- 

Jemy d'Aix , en 1544. * 
Abbaye de St. Viftote de Marfeille , depuis 

H70 , jufqu'en Ijîj. 
Don de la moité de la Juftice de la Ville de 
St. André- lèz-Aïignon, fait au Bot Saint 
Louîj , en 1*16, par l'Abbé de St. André. 
Ordonnances faites par les Capitaines d'Arr 
mes des Florentins , fur le fait de leur Mi- 
lite t en 1290 , 1 vol. 
Hommages de Languedoc. 
J îti 1*0 Ordonnances , hommages & reconnoi/Iàneei 
de Languedoc, dep. 1068 jufq. 1569, S vol. 
Bretagne , Lorraine , Catalogne. 
161 Bretagne , depuis 1 106 , jufqu'en 14$%. 
Bar & Lorraine , depuis 1409 , jufq. > j oS 
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Evêché , Eglife & Abbaye d'rjrgel en Cata- 
logne , depuis 969 , jufqu'en > r vol. 
161 Evêc.&EghTed'Urgel, dep. ir } i jufq. 1413. 
Ville & Evêché de Vie en Catalogne , depuis 
ii»4 , jufqu'en 1)98 , 1 vol. 
Caflillt , dragon , Majorque, 
xi j Caftille , Aragon & Majorque , depuis 1 178» 
Jufqu'en 1517 > 1 vol. 
Titres de Foix. 
1S4. Inventaires des Titres du Tréïor de Foix & 
d'Armagnac , 1 vol. 
lfij-140 Titres concernant les Comtes de Carcaf- 
fonne & Vicomtes de Beziers , les Comtes 
de Foix , d'Armagnac St d'Albrer , & les " 
Rois deNav.dep. 960 > jufq. 161 *, y 6 vol. 
141 Inv. des Titres de Perigord Se de Limog. 1 v, 
«41-146 Titres des Comtes de Perigord & Vicomtes de 
Limoges , alliés dep. aux Maifons de Foix , 
d'Albret, depuis 1 »»S , jufqu'en 1 574, r v. 

147 Titres des Vicomtes de Lomagne 8c d'Auvillai 

alliés aux Maifons de Foin & d'Albret, 
depuis 115 1 , jufqu'en 1 j.43 1 1 roi. 

148 Titresdes Vicomtes de l'Autrve, depuis 1 181, 

jufqu'en 1^7. 
Titresdes Comtes de Dreux, depuis 11S0, 

jufqu'en [ (ij , 1 vol. 
349-15 1 Inventaire des Titres des Archives de la Tré- 

forcrie de Touloufe , j vol. 
If i-l S 4 Invent, des Titres & Arch.deCatcafT. i vol. 
«ïî-*57 Invent. des Titres de la Sénéchau/Tée de 

Nifmes , 3 vol. 
158 Regiftre des délibérations politiques d e la 

Maiibn Confulaire de Nifmes, dep. i6ir, 

jufqu'en iéï8 , au mois de Juillet , 1 vol. 

Fonds 
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Fonds de Dufourny. 

Après la mort de M. Caille Dufourny t Auditeur, 
des Comptes de Lorraine , homme dittingné par 1*. 
parfaite çonnoiflance qu'il avun dri anciens titrei 
& dt toutes Its pièces hiitoriqucs de cette Chambre , 
fon Exécuteur teibmcntaire apporta • à la tin de Dé- 
cembre 1713 , à M. l'At-hé de Louvois, alots h hlio- 
ihécaire du Boi , l'inventaire des Titres, rapitrs , ^ 
Aires & renfeigntrnens des Lïuthés de Lorraine & de \ .; 
Bar , fiic & diefle en e.sécutiun des Oidres de .s .M. 
pat M. Dufourny lui-mênie, pendant les années 1697 Se 1 
I6y8 ; il étoit contenu en fi* grands porté-feuille* 
ou fût- avec deux autre* pour les Tables. Ce recueil 
joint à ceux que le Roi avoir déjà, & qui venoient 
ceChantereauleFcvre & de M, de BretonvilHers , ne 
laiflbiei-t preique rien à deftter pour la cunnoifljnee 
des affaires de la Lorraine: nuis d'abondantes moif- 
fous arrivées depuis environ trente ans , jointe! à ce 
que la Bibl. avoit déjà, firent connoitre mi'ii n'y avoit 
alors plus rien à délirer fur l'hiftoire de cetie P10- 
vince ; 8c qu'on étoit parvenu à réunir en liiret 
orignaux , fcelléi , tout ce qui pouvoir y avoir d'in- 
térelTant fur l'niftoire générale & particulière, tint 
civile , politique , qu'eccléli;>ftique. Ce recueil inappré- 
ciable dans toutes fes parties, auquel ont travaillé 
MM. Lancelot , Duluel & autres , contient en outra 
un bon nombre de Cartulairés, & titres originaux 
fcellés , bien tméreiTans pour beaucoup de Famille! 
illuftres de cette Province , commeFiefs, Droits lei- 
gi-.ei.tiauï , Droits domaniaux & autres, 

Fonds de Louvois. 

L'Abbé de Louvois, mort Bibliothécaire du Roi, lé- 
gua par l'on tellement les Livres manuie. à la Biblio» 
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thequcdeSa Majefté , comme une manque du délie 
qu'il à voit toujours eu de la perfectionner ; il ordonna 
que Ton y remît auffi ceux d'entre les Livres imprimés 
qui pourraient n'y être pas. Ces Manufc. font au nom- 
bre de joo.vol. prefque tous récens; ils contiennent en- 
viron roo vol. de Dépèches, Mémoires 8t Négociai ion», 
depuis 1640. 'julqu'en 1660, un bon nombre cîe Pro- 
cès-verbaux des AiTcmblées ou Clergé , diï »ol. de 
Mémoires concernant les Généralités du Royaume. 
3*- Porte- fouilles ou boê\es remplis de papiers concer- 
nant les affaires d'Etat, depuis l'année 11*49 jufqu'etl 
IÉ99, plufieiirj »ol. desFegiftres du Chàrelct tle Pa- 
ris, originaux écrits fur velin , & pluûeurs porte- 
feuilles & linifes où font renfermés des papiers de fa- 
mille Se autres.. 

Fonds de la Mare. 

les Manufc. qui compofent le Ponds de la Mare, font 
au nombre de Èco vol. & plus ; ils viennent de la fuc- 
ceflïundu célèbre Philibert de l*Mare , Conseiller au 
Parlement de Bourgogne , homme de beaucoup d'éru- 
dition . & connu par quelques Ouvrages hïftoriuuei 
qu'il a donnés au Public. Après fa mort , fon fils , 
Confeiller au mê:ne Parlement , vendit cette Biblio- 
thèque à un Libraire de Paris ; celui-ci mit à part les 
Manuferiw , & les avoii revendus à un Libraire de 
Hollande. Le Régent en fut informe , & ne voulant 
pa) permettre que ce recueil de Manufcrits paffat dans 
les Pays étrangers, b;s fit arrêter pat fon ordre , pref- 
que dans l'initani même qu'on les allo't faire partir. 
Le dernier acquéreur fut rembourfé de ce qu'ils lui 
avoien: coûté , & ils furent remis 1 la Bibliothèque du 
Roi en 1718. Ces différens Manuferits font tou» 
hès-précieux pour PHiftbire de France, & contiennent 
plufeurs Traités particuliers fur l'origine des char- 
ges , offices Stdignité* de Fiance. 
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Fonds de Balu^e. 

En ,,,, le Roi fit l'.cuuiuVon du prénen* ci- 
b.ne, du «tore B.luze , ,„„„ f,„ {Hen „ . 

£'«res,ïe[oit réuilie en ]u| a|| bdf ]n de 
„ J "'S' 1 "' 1 " '«"erche. pour les On. rage, ,, u , „ nc 
rendu ton num ii célelue dam la KcA'ioue d« 
larurei. Il .'éiol, fbrn.c une Bil.l o.heuue ,,che .„ H 
vr.-i imprimé. , rare .51 p,éa r „fe cn „;„,„-, L 
prune, forera rendu* à l'enchère , & |„ Ma „ "c 
furen, açhe.e. pour la Bihl. du R,«. M. PAhhé Bi.non, 
en comluile marché lui™, le. I, ,„,,„„, & ° 
drei du |j„c d'Orl<„„, & )„ en,,,,„,e„ , ' ' 
l'Abbe de Lou.ois avou n>i,po„, le. oracTre. ,ù S *" 
■ pré! ,ue Pou, Bernard de MomSucor. Benédt' 
..» , & le P. le Long de r to « , charge " 
er.nnne, , en eureu, falr l-.dimarion. Ce. Manufc 

i" Envm.n Bulles des Papes. 

^d^orSrcSi'ï^^Sdff'o- 

féroces communs du Pape * des C.*'»,», aï 

«.-. à la»,. ,e Débonnaire 1 ir'finSn ï STÏT 
4». 1er,™. , Afle. , Ti„e. , Icc, de dure,™ Kof. 
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Comtes, Ducs, Aebés & aunes , concernant la Ca« 

lalogne , l'Arragon & Maillor.nie. 

j". têtues , Actes, Conciles , Rés;lemens concer- 
nant le Languedoc , donnés pat des Rois , Ducs , Sei- 
gneurs . Abbés & autres. 

6". Titre* .les Mait'ons de la Jugie, dans laquelle il jr 
U au detis Cardinaux. 

y". Un recueil de mélanges contenant Lettre» j, 
Décrets , Ordonnâmes . Teltaiiiens , Délibérations , 
&c. des Rois Hhilippe le Hardi , Louis Comie de 
Flandres , des Coimei de Forcaluuier , de Charles II , 
Roi de Sicile , de l'Empereur Henri VII , de Jean , 
Cardinal de Uermont , de Raoul , Sue de Sendelay , 
Trésorier d'Angleterre, de l'Empereur Ferdinand au 
Pape, de G.Jeas Marie Sfurce , Vicomte de M lan , 
des Uuiverlitéa: Je Paris, d'Orlrans , d'Avignon, 
ëc rîuillauuie d'Auvergne , EvÊquc de Paris , Se au- 
tres. 

8°. Plufieurs recueils d'un grand nombre de Let- 
tres originales du Duc d'Oiléans Gallon , des Car- 
«linau* de Richelieu & Mazarin , & de plufieurs au- 
ïres Mmiftrts , Agens & autres. 

5°. Onze grands Rouleaux de pièces originales con- 
tenant 

i. Des Régtemens pour VA»ennoi3 & le Querey, 
faits par Guy , Fukod & auties Commis d'Alphonfe, 
Comte de Poitiers. 

». Recette de dépe^ie de! Domaines du Roi, ou 
il y a beaucoup de violes curieufes pour THiftoire de 
ce tems là en l'année 1304. 

î. Miles & dépenfes pi>ur le vnyaïe de Charles , 
comte de V*1ois , Empereur de Conltintinnpte. 

4. Articles fur lefu.icls les Chevaliers de l'Ordre 
4u Roi doivent être interrogés par ordre du Tape , 
année 1*09. 

5 . Imeirogatoire des Cheïalicrs Templiers enAu- 
ffritie. 



fur la Bibliothèque du Roi. 197 

6. Autre Interrogatoire des Templier» > as Uio» 
eêfe d e Ni fracs, 

7. Lettres de Gilles , Archevêque de Narhonne, 
èe l'an 1 3oy , touchant les biens des Templier» , ^ui 
■voient été ulurpéï. 

S Comores des taxes levées fur les ufûfien, 

9. Inventaire des Livres du Roi Chirles V, qui 
«frôlent au Louvre , en trois thamrres , fait & dteilé 
par Gi les Mallet , en 1371- 

10. Griefs du Maréchal «le Bourtcaur , Seigneur de 
Bourboi en l'rovence , prélentes à U Reine , C0111- 
tefTe de l'rovence , eh l'année 1 5114. 

io°. Hliilieurs gros paqu.ts & ïol. des Ouvrages du 
Célèbre de "Maria , A'ch.-v. de Parti , dont quelques- 
uns foni écrits de la propre main de ce 5a*a,nt 
Prekc. 

Tonds de de Mefmes. 

An mois de Février 17^1 . les Manufcrïts qui 
avoient fait partie de la Bibliothèque de M le pre- 
mier Ftefit'eoi de Mefmet, ei'treient dans rel-e du 
Rot ; Madaive la DutheiTe de lur£« , & Madame la 
Marqiiifc d'Ambré, filles & héritières d c M. i'e Mef- 
jijes , les eéuereni au Roi pour le prix auquel ils Tu- 
reiv ellimés par M l'Abbé S.ill^er , alors Garde de 
la Bibliothèque du Roi. Ces Mjnufcrlls , que l'on peut 
ranger fous trois clafTes , font an nombre de plus 
de lïn cents vol. La première de ces d-tlle 1 comprend 
les Traités de P^ix & d'Alïi.'iice avec 1rs différentes 
PuilTaiices de l'Europe ; des Mémoires f ries Forces 
& fur l'état de chaque Nation , ï*;r les droits & lej 
prétentions du Roi. dt". Arnhpl'iijnirî : des néeo- 
ciations , e'irr'autreî c elle? de l'iiiuftrc Comte d'A- 
vauv , depuis 1618 jufqu'en 10^0 , avec quelque» 
autres pièces qui oni rapport aux affaires étrange* 
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rwfi). La féconde clafle comprend in Monumeni 
hiftoriques pour la France & pi>ur les États voitliis, 
& un recueil confidérable de Traûés de Jurifpfu- 
dence , fatoir , de et fions des Cours Souveraines, 
ArrEis . Réglemens , &c. pour les Officiers de Juf- 
jïce & antres; a'ec quelques étars des Mailoiis des 
Rois, Reines, Princes & l'rincefTes de France. C'eit 
Jans ceue claflè , qui eft la pins nombreufe , que 
'fobt les ii vol. des Mémoires uriginau* delà Ligue 
commençant en, l'année 1^79, jottju'en 1595. La 
troifieme tlalTe comprend les Manufcrits de Littérature 
grecque & latine , d'Àute»î3 facré» Si profanes ; parmi 
les Manufcrits de cette dernière clarté , il y en a de 
irèi -précieux par leur antiquité & rareté. Tous les 
dirFérens Manufcrits qui compofertt ce fonds, font 
leliés en demi -reliure avec les dos en bazane fur 
lefquels fe voit le Chiffre de M. de Mefmes: parmi 
ces Manufcrirs il y e:i a plufieurs qui -font écrits de 
Ls propre main de ce Magiltrat. 

Fonds de Çolbtrt, 

ta 1751, la Bibliothèque du Roi fut enrichie du fa* 
Dieux recueil des Manufcrits anciens & modernes, 
qui iufqu'alors avoiem fi fort diilitigué la Bibl. de M. 
Co'bcrr, de toutes les Bihliotheques du monde ; ex- 
cepré celles du Roi & du Vatican. M. le Comte de 
Seiguclav , petit- fi la de ce Mmiftre , les avoii foi- 
enrnfemeni ci. n'ervés depuis fa mort ; il avoir auflî 
confenè les Imprimés de la même Bibl. mais il s'en 
défît , Si ils fuient vendus à l'enchère' en 1718 s quel- 



( 1 , Sut la demande de M. Chauvclin , Ca^d; ilci Sceau x , 
le Uni midi m qu'il ft t'ii iri dùncni:-' cn'eni de ceire 
coUcrdion du Ua'iui Ici ils 'le M. <'i: V:iv>i-<. Hn.. r ne 
Wirer-ncuf i-Vnmt.i q-.ii 'rrmHenc la n icmin e claffe fuient 
po.i éi . le mime mois de Février. 1 7 3 1 , au ricp ût dei affaire* 

iuangcrji, 
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que tems après. M. de Seifinelay vouiant Te défaite auflî 
des Manufc. S. M. fit prendre les me fûtes conve- 
nables pour s'en affiner la polièflion, 

Dès le mois d'Août 171K .fuivant les Lettres que M. 
le Comte de Mao repas écrivit alors à M, l'Abbé Bignon, 
pour t'infhuire des intentions du Roi , & des mei'urei 
convenables qu'il falloir prendre pour s'affiner, la poflef- 
■ fion d'un tî riche tréfol , M l'Abbé de Targny & M. 
Fakonnet , Médecin , furent choifis par S. M pont 
faite l'eftimatiun de ces Marntfc. M. l'Abbé Sa Hier fui 
fubrogé a M. de Targny , en cas d'abfence: M. de 
Segneliy nomma de fon côté le R. P. de V.onifauton 
& M. Lancelor. Cetre affai.e . ainii mile en mouve- 
ment , parois 1 devoir être ïnceiTaminent terminée i 
il en arriva autrement , les Experts nommé* ne s'ac- 
cordèrent pas dans leur eftimation ; & cette négocia- 
tion (e trouvant trop tetardée , H de Segnelay prit 
Je parti de trancher route difficulté en s'adreïlant di- 
rectement au Roi , fuppliant Sa Ma : efté d'accepter 
tous les Manuicrits , tant anciens que modernes , de 
feu M. de Colbert , & de vouloir régler elle-même 
Ja Comme qu'elle jugeroil à propos de lui donner. Le 
Ijii , pour répondre au* vceux de» Gens de Lettre», ■ 
oui depuis long-tems l'oubakoient qu'un tréfor fi digne 
de la Bibliothèque Royale , y fût enfin réuni , fe 
détermina i en donner cenr mille écnr , fans s'ar- 
rêter à l'eftîmatîon de fes Experts : les Manu fait s fu- 
rent apportés i la Bibliothèque le 1 1 & - » Septembre 
»7ii , & le récollement en fut fait fur le Catalogue 
que M. Baluze en awtt dreffé. 

On peut divifcr la collection de ces Manufc. en trou 
parties; la première eft celle des Manufc. qu'on appelle 
de Sciences , au nombre de 6 117 volumes, dont trois 
mille trois cens dir ïa-fot. parmi lefquels il s'en 
trouve environ fis cens cinquante d'orientaux & mille 
jrecs , dont 1» plupart font d'une grande antiquité. 
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Parmi les lat'ns , frjnçoîs 8c ceux des autres langues , ÎI 

?e:\ a (Tuniques , & qu'on peut dite fans prix. Dans 
a féconde clarté (Vint contenus les Mamifc. modernes , 
non moins précieux pout notre Hiltoire,' au nombre 
de yr-oi vol. &. plus , y compris 461 vol. du u.iniftere 
du Cardinal Mazarin(t); le recueil deDoaidi ; le 
recueil formé par les foins de M . Co:hert lui même , 
des Titres, Mémoires , Inftrufiions , Lettres, &c. 
concernant le Royaume & les affairés étrangères en 
JI4 vol.. in-faL & d'autres {% . La troifieme par- 
lie comprend , outre ta Porte-feuilles de pièces ori- 
ginale» fur diverfes mat ; etLS , des Diplômes de nos 
Rois, en irès-ijtand nombre, depuis Pb lippe Au- 
guile iuft]U'l Français 1er. & une rjtanrle quantité" 
d'autres Chartes ordinales wc M. Odheir avoit t^- 
léci des Provinces, & principalement de Flandres. 

Origine des Manufcrits qui compofent U 
Fonds de Colbert. 

Moniteur Colbert n'épargna rien pour fe former * 
Une Bibliothèque tecrjntmar.dable pat la rareté de« 
livres iloiit il fit l'acij-.iiiïtion , il en eut aniîi beaucoup 
oui lui furent donnés. Vers l'année iS-j , les Con. 
iuls d'Alep & de Cvpre, pour faire leur cour a ce 
Miniftre , t'emprefièicnt 1 lui envoyer, du Levant, 
divers Manufr. grecs & orientaux : le Pere Beffon , 
djefutre , alors Millionnaire dans cet Quartiers, fut 



( 1 ) Ce Recueil, appelle tomniuutmerir le Minillere du 
C»dnial Maiatin, a été porte au Louvre dam le dépôt 
de, aff,u« et»n|-r». 

( 1 ) Vovel ci-après à fon article. 

(3) Ce Recueil eft eonCcrvé fé'p.ue'mer.t dam la Biblio- 
tki^ut du Roi, & poitc le nom its csu-i rem di Ctlbtrt- 
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fur la Bibliothèque du Roi. tôt 
chargé par ce Miniftre , de faire la recherche des 
Manufcrits pour la Bibliothèque du Roi & la fienne ; 
ce Millionnaire , homme intelligent , fit les plus 
heureufet découvertes pour ces deux dépôts , Se lei 
enrichit par d'importantes acquittions. 

En 1674, M. Colbert fit acheter les Manufcritsde 
M, Chandelier , & il reçut en 1675 1 ceux dont Du* 
chefne , fils du célèbre André Duchefne , lui 'fit pté- 
fent : on acheta pour lui , au mois de Juillet de la 
même année , tous les Manufcrits qui fe trouvèrent 
k l'Inventaire de Claude Hatdy , célèbre Avocat , 
enfuite confeiiler au Châtclet ; il y en avoit d'hébreux 
& de grecs , d'autres en langues orientales , d'autrej 
tn iatin , & plufieurs originaux en langue françoife. 

Cetre même année ( 167? ) la Bibl, de ce Mîniftra 
fut encore enrichie des Manufc du Chapitre de Metz , 
en petit nombre a la vérité , mais infiniment précieux, 
n'y ci'it-il q«la Bible originale de Charles le Chauve (1) 



( 1 ) ï-es Chanoines de S. Martin de Tours donnèrent e \ 
Itjo. ou S s 1. cette fameufe Dibtc a Charles le Chaîne. Ce 
fur Vivien . Abbé Commendataire de cette Abbaye , qui lui 
offrit ce livte, accompagné de pkifiears Chanoine) delà 
même Abbase. Le t*. Lonsueval ( HiF.cire de l'Egide Gallic. 
tom. C pa%. n. ) Dom Calmes | Bihliotb. dt Lorraine ptrf. 
n". Jî pt%. g ) te I* fameux Baluie ( Capit. ~R.tr. Fr. )m. 
1. pa*. 1571 f> feq. 1 ont prétendu que relie Bible avoie 
"été uréfentée à ce ['iir.ee par les Moines de S. Mzriin Je 
Meli i mais c'eft une mcprile corrige par D. Mabillon 
( dt re Uiphm. lîb. ). pjj. 3*4) 5: par D. Rivet ( Hi/f, 
Lsttcr. teat. f , pat. 117. 

A la téte de ce piécîeux Manufcrit , au milieu de la fécon- 
de page 6t dans les fuivanres , on voit deux .méfiai Mes en, 
orarceleuri buftei. La première porte cette Infcription : 
David Kex Imperstor , & la féconde r Karohu JJf.v f r.mco. 
( FrancBvw™ ). On voir enfuite quatre papes di'i'é'.'t en 
deux colonnes renfermée! dant des bandes' dont le fond eft 
pouipre , Se les caradter»s font en or. L'écriture pvéfeme 
«n rtifeours en vers adreffii au Roi Chailcmajne , poui qui 
«e Livre avoic été p-obabiemenc fait. 

La première pas;, de laCeneie ett i deux colcr.r.cî . £t lu 
! T 
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& les heurts (i) mêmes dont k fetvoît cet Empereur; 
mon amen s. p récif US Je la piéié de nos Prncesdel* 
jren.iiereR.ice. Je crois qu'on ne fera pas fiché devoir 



pourpre. A Tant 
l 'es peintures i la 
de l'Apo.alvpfe, 

:h«le, le Chauve j 



Livr qu îl piéfnut an K°>. c..x tcu.m viennent aprè> , fc 

fnrn.edTltu's e'i'qiir" f un d ru» l'ouïient la h'afte" u'f.OÎ 
«c I^ti tcn ! autre <a "r> de épée dam 'e four eau. Chacun 
a l'ouï fa ChMinvri' l'ai cîcn h bi' mUit.iirr qui avoi' paffÉ 



^lelaquellej 
]e>> . qui tl 



.. „e dnir r>a> l'iiefi tai : I<Sdans 
l'iv-nre . d'un beau travail & d un fini p écic x. Il r a 
grande iniiarence que Charles le-Chauvc l'avoir dtinni à 
.Ce Chapi-ie - ce qu'il v a de certain , c'eft que ce MinuC 
crir a f:t fait par ordre de re Prince ît pour Ion ufage. 

, parlant 3 la premier* 

r lui Charlei f ' 



irlirialfi de chaque 



Mm de CharVmaene qu'a celui 
Ile Ifnr dut ta hn du ruiiticme u'écle, 
h fui' am , que l'on milieu. 
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fur ta Bibliothèque du Roi. io$ 
ici la Lettre que ce Chapitre écrivit à ce Miniftie» 
en envoyant le Livre d'Heures : la voici. 

MoNIElSMlUR , 

Le profond refrefl que nout avons pour Votre Ex- 
cellence ■ & la confideration <'u '-"g qu'elle tient 
dans le Royaume , noua ont fait recevoir avec ioie 
la demande qui nouf a été fuite de fa part des Heures 
de Saint Ch a rie magne > par M. de Mvrangis , In- 
tendant en cett« Province; nous vous l'offrons ( 
Monfetgneur , d'autant plus volontiers , que cette 
pièce eft un des plui précieux joyaux de notre 
tréfor, 8c quia Cm éloge particulier dans l'Hiftuire 
dcsEvêques, compofde pat M. de Madaur». Agréez 
donc, Monfeigneur, ce Préfent que nous faifons k 
votre Excellence de tous nos cœurs , & permettez-nom 
d'y joindre nos vceui pout fa profpdrité & fa confer- 
vatton, Ëcc. 

GODEF FROÏi 
Secrétaire. 

A Mm , le 14 Oflobre 1S74. 

trii fut fait avant l'an Si ), où mourut rené PrinetfTe. La 
ligure de C h. ulci-lc- Chauve eft 4 la t*te du Livre , il eft fur 
un* cfpecc de nône fort laipe , avant fous lui un couffin 
qui excède cette largrut ; .il rient aie la main droite un 
Sceptre qui eft orné d'une flcur-de-lys au bout il tient de la 
gauche un calque marque d'une croix fur le devant. Ilpoite. 
un» chlamyde ou manteau. ainchCe à l'épaule. Sa eou:onne 
n'eft qu'un cercle l'uthaufl* de quelques Heur -de-lvs. Une- 
main ouverte delcend du ciel, lut ta tête. ( On'ptcicn* 
qui dï là poui;oit venir cette main dr luftice que 1101 Ruif 
prennent à leur couronnement 1 cei mains Te voient aulîî 
quelquefois fut Ici médaille» dei Impereun de roiiftaniino- 
pie ). Au ba'it de la fit-utc font deui vert lalini , qui mar- 
quent que ^ha-tes , couionr.é de gloire eft femblable » 
3oliit. & comparable 3 Thfoditfe. Toutci lu lettres rie c 



Ivj 
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Après la mort de M. Balefdens, de l'Académie Fran- 
çoife ( en 1576 ) , on acheta pour la Bibliothèque de 
M- Colbert , tous les Manufc. que ce Savani avoit ra- 
maffés pendant toute fa vie. 

L'année fuivante , il vint encore à M. Colbert des 
Manufcrtts de toutes les forces; ceux de l'Abbaye de 
Monemer ; ceux que lui vendiient Villery & Aubouyn, 
Libraires , 6c ceux de M. Marelle d'Alge , qui lui furent 
envoyés d; Rouen par M. Pelot , premier Ptéûdent 
tlu Parlement de Nurmandie. 

L'année IÊ7S vit entrer dans la Bibliothèque du 
Miniftre, les Manufcriis tirés des Archives de l'Ab- 
baye de Moi (Tac , par M. Foucault , Commiflaire dé- 
parti en la Généralité do Montaubau , & envoyés a 
Paris par le même Intendant. 

L'annéé fuivante , Madame la DuchefTe de Vivonnt 
donna a M. Colbert tin nombre confidérable de Manufc. 
précieui , parmi lefquels il y avoit deus cens qua- 
rante-deux vol. grtes. Cette même année M. Bouctiu , 
Intendant du Dauphiné , Se l'Evcque de St. Malo 
en envoyèrent un allez bon nombre , qui lui furent 
également donnés. 

Le fleur Boudon , Secrétaire de M. d'Agueflëau , 
Intendant de Languedoc , fit remettre en ifiSo, 
dans cette même Bibliothèque , cent quarante Manus- 
crits , & M. d'Agneflèau lui-même y envoya de Tou- 
loufe ceux de la Bibliothèque du Collège de Foix , 
nu nombre d'environ trois cens cinquante. 

Parmi ces Manufcrits remis dans la Bibliothèque de 
ce Miniftre, pendant les années & 16S; , on 

compte ceuï qui ont éi£ donnés par M. de Rignac , 
Conseiller delà Cour des Aydes de Montpellier ; ceux 
qui arrivèrent de Lille en Flandres , envoyés par M. 
Godefroy ; ceux qui furent achetés des Moines de 
l'Abbaye de Foucarmonr , quelques aurres tirés de 
THotel de Ville de Rouen & donnés au Miniftre ; 
■eùi qui furent achetés de la Bibliothèque de M, de 
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fur (a Bibliothèque du Roi. 
Montmort , Maître t'es Requêtes; ceus que le fieuï 
Boudon envoya encore ; ceux de M. Puget , envoyé s 
a util en 16S» par M. d'Agueffeau ;& enfin ceuï de 
l'Abbaye de Bonport , au nombre de vingt-fept Ma- 
nufcrits , qui y furent reunis l'année iuivante. 

Ce Tout là les fources d'où s'eft Formé cet amas 
précieux de Manufcrits , l'un des plus beaux recueil) 

Îu'on ait encore vus , & qui atout d'un coup augmenté 
considérablement la Bibliothèque de Sa Majcfté. 

Fonds de Doat, 

M. Colbert ayant conçu le deiTtin de faire fairedei 
copies authentiques des Titres& des autres Monumena 
hiftoriques , confervés dans les Archives des iTOvincci 
de France , n'épargna rien pour mettre à exécution 
un fi beau deflein. M. Doat, Préiïdent de la Cham- 
bre des Comptes de Kavarre , fut chargé en ion 
nom {vers l'an 16^7 ) de lui faire copier les an- 
ciens Titres qu'il trouveront en Bcirn. Celui - ci s'érant 
acquitté avec zele de fa commiiïion , & ayant en- 
voyé à Fatis pluiîeurs ballots remplis 'de pièces curieu- 
ses & singulières , le Minière voulut autorifer, du nom 
du Roi les opérations du Fréfident , non- feulement 
en Languedoc & au pays de Fuix , mais encore dans la 
Province de Guyenne ; il fit expédier à cet effet de» 
lettres- Patentes (1) , par lefquelles M. Doat fut auto- 



(rlCes Lettres -Pat ente* parurent imprimées dans le tenu. 
Voici en abrégé ce qu'elles contiennent 1 . 

«Sous ïoih commettons , efl-il dit dans ces Lettrei , en 
m parlant de M. Doat . ordonnons & députons , pour vou» 
" tranfporter da*s tout les t ré fors de nos Charter , & dans 
« tontes te* atehi'ei dn Villes Si Lieux, Archevêchés, 
=> Evecbét , Abbayes . Prieurés. Commande lies & autre» 

«Communautés EcdéiîaHi<|ues 4 féculicret & dam 

» les archives des Archevêques , Etèqjwi , Abbci , Prieur* 
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riléde fe tranfpartcrdans cous les tréforj de Chartei 
defdites Provîntes , ainfi jtic dans les Archives dw 
Villes • dans les Communautés , Couvens , Abbayes • 
Prieurés , &c. Sic. & géné.'alement gsr-cout oà il le 
jugeroit convenable, pour le bien d: fon travail , & de 
fe faire représenter 8t délivrer tous les titres qu'il 
croit oit neVeflaires, pour la confervation des Droits de 
la Couronne & pour l'HiÛoire , de les faire copier . 
collationner & fiçner , enfui te d'envoyer lefdir.es copies 
au Garde de la Bibliothèque du Roi. 

Outre ces lettres qui regardent le Président Doat , il 
y en eur encore pour d'autres Provinces. Le ileur At- 
land , Préfidenr à l'Election deGrenoble , tilt charge 
de vifiter les Archives de Dauphine : M.Godefroy, 
Garde des Archives de Flandres , ayant reçu des 
ordres pareils , ne fe borna pas à envoyer des copies , 
mais il y joignit encore un nombre considérable de Ti- 
tres originaux de cette Province. Cette abondante ré- 
colte fait un des plu» importais recueils Manufc. de la 
Bibl.de S. M. il contient environ*©» vo1 - Une col- 
lection fi préeieufe devient pour les Familles, les Com- 
munautés St Abbayes des Provinces de Béarn., de Lan- 
guedoc , & autres , une fourec abondante , oh il leur 



n pourraient avoir de féparéet de 
s , toui fjîrc renreienter & délivrée 
s jupetai nécel] aires peur i.t . ■'' - 



~e Ccitrennt , &■ peur fmiit à\ 

tn t'Hifloire . pour pn faire dei copies , que vous ferez cel- 
a> Utionner en votre prifenc* , pat votre Greffier , déni- 
ai vous fignerci les Actes , . . . . voulons qu'à est effet les 
m Gardes dei tréfors de nos Chartes & des archive» de mos 
yt Provinces de Gaytnnt , & de Languedoc Se Paji de Foix , 
»i & tout autres qui feront chargés defdi's titres , & qui 
b> les auront en leur pouvoir , fuient tenus de vous les te- 
ai préfenter , & vous délivrer ceux que vou« au ru ctaoifia 

s» pour en faire dei copies pour ce fait , ett-il eK- 

s> preflïment ajouté , être les copia ainfi par &jmi extrdi- 
w tes, envoyées ait Garde de aclre BibUotheq»e Royale ». 
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fur la "Bibliothèque du Roi* ïôfi 
eft facile Je retrouver une infinité de Titres qui peu- 
ï en r avoir été égarés, perdus ou incendiés. Cei co- 
pies f i ces & collationnécs , en venu de Lettres-Pa- 
tentes, tiennent lieu au befoin des Titres mtmci fui 
lefquels ces copies ont été faites. 

Fonds de Cangé. 

Par un travail afïl du d'un grand nombre d'années i 
M. de Cangé s'étoit formé depuis long-terns un cabinet, 
où il avoir taché de rafle tu blet avec choix , prefyue 
tout ce que notre Hiftoire & notre Poéfie , notre Lit- 
térature & nos aménités françoiles ont de plus fin- 
gulier. Il fut aflëz heuieuspour y réudir > & de réu- 
nir ces différentes parties à un te! point que perfoniie 
avant lui ns l'avoit encore égalé : il en avoit tait im- 
primer le Catalogue , dans le lems même que li Roi 
avoir ordonné de vendre les Livres doubles de la Ei- 
bliorheqne. La Cour crut devoir profiter de cette cir- 
constance, pour mettre dans la Bibliothèque rie Sa 
Majefté une infinité de vol. imprimés rares , & qu'on 
ne pouvoir plus trouver , & environ »oo vol. manufe. 
également rares Si précieux fur notre Hiftoire & notre 
Poéfie ; on traita avec M. de Cangé , 3t le Roi acquit 
ce précieux recueil. Le marché en fut conclu au moii 
de Juillet <7i; , & eut fon eiécutioa dans le mois 
d'Août fuivaiu , que les Livres imp. & manufe. de 
M. de Cingé furent tranfponés dans la Bibliothèque 
Royale Ces Manufcrïts , tant anciens que modetncî » 
font tous très-bien conférés & proprement reliés. 

Fonds de Lancelot. 

La capacité & les talens de M. Lancelot lui métïte- 
rent la pjjice qu'il remplifiuït avec honneur dans l'Aca- 
démie des Bel les- Lettres , & la confiance du Miniltre 
iznt le* emplois importai» dont il étoit chargé, M. 



io$ Ejfa! hîfiorlque 

Lancelot aïmoît les Livres & avoir atnaffé une riche 
Bibliothèque : l'Hiftoire de France fut l'objet princi- 
pal & Je triomphe de fes rechercha ; il parvint a 
fe former fur celte feule partie d'Hiftoire , la plu» 
riche collection qu'on eût encore vu. Quelque chère 
que dût être à M. Lancelot une collection auiïi pré- 
cieufe & qui lui avoit coûté tant d'années de travail , 
de recherches & de dépenfes , il ne balança pas h 
l'offrir au Roi, dès qu'il fut que Sa Majefté vouloit 
bien l'accepter ; elle - fut remife à la Bibliothèque du 
Roi, au mois de Mai i7}8. Ce recueil confifle en 
deus cens Manufc. ou environ , prefqué tousmoder- 
tles, & en plus de cinq cens Pone-feuilles remplis 
d'une prodigieufe quantité de Pièces détachées , con- 
cernant les Droits du Roî , les Univerfités , les Char-. 
ges& Offices, Cours &. JurifJiftions , les Généalo- 
gies , les Ordres Militaires & autres , & fur l'Hiftoite 
de France en jériéral & en particulier. Ces Porte-feuil- 
les font confervés dans le dépôt des Livres imprimés , 
& distribués à leurs matières à U fin de chaque Lettre, 
Fonds de du Cange. 
Après la mort de M. du Cange , arrivée le ij Oc- 
tobre 1688 , fes Livres & Matiufcrits, même fes Auto- 
graphes, paiTerent à Philippe du Freine , fbniïls aîné, 
homme inftruit , & qui mourut quatre ans après , le 
a* Juin 1691, fans avoir été marié. François du 
Frcfnefon frère , & deux fœurs recueillirent fa fuc- 
ceflîon: la Bibl. fut alors vendue, & les Manufctits 
furent achetés par M. l'Abbé de Camps qui n'en fit 
aucun ufage. François du Frcfne s'étoit réfetvé un 
exemplaire du Ville-Hardouin , préparé pour une fé- 
conde édition , le Manufcrit des Comtes d'Amiens & 
des Comtes de Ponthieu ; un Porte-feuille contenant 
les titres de l'Hiftoire. de Picardie , & nombre île pa- 
piers reçarde> comme inutiles , & qui relièrent danj . 
l'oubli jufqu'i fa mort atwtffe le 15 janvier 1736. 
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fur ta Bibliothèque du Roi. tof_ 
La mémoire de M. du Cange étott réduite à la 
célébrité fi jultement mémee par l'es Ouvrages im- 
primé*. , brique Jean-CharL-s du Ftefae d'Aubigny, 
Ton arriere-neveu , parcourant , vers 1735 } la Bibl. 
des Hilroriens de France du P. le Long , n», 16136 t 
&la Bibliothèque eccléfialtiquc de Dupin , tom. } , 
p. 41 , y trouva l'indication, de plufieurs Manule. 
Ac du Cange , coni'ervéi dans la Bibliothèque de M. 
\Abbé de Camps & autres. 

Ces deux indications lui firent penfer qu'il reftoit 
encore des Ouvrages inconnus; il apprit que lei 
Manufcnts de M. du Cange avoient été vendu» à deux 
reprifes. Vers 1715 ou 1716, M. l'Abbé de Camps, 
alors' vû-ant , vendit à M. Mariette , Libraire , fa Bi- 
bliothèque, avec une ponioo desManuic. de M. du 
Cange , lduuels furent ailie:és dans Iemomeni même , 
par ordre de M le Baron de Hobendorff pour le 
Prince Eugène. Après la mort dcM. l'Abbé de Camps, 
arrivée le i( d'Auûi 1713 , M. l'Abbé Denikin Ion 
reveti , Chanoine de Notre Dame, trouva flans la 
roaiion les reC.es de ces Manule : fl en prcpofi l'ac- 
qtiifiuon au même M. Mariette , qui les revendit k M, 
d'Hoïicr. M d'Acbigni s'adrefla d É abord a M. d'Ho- 
ïïer , & après p'ufieurs convrrlatiuns , il comprit que 
fa politefle& fa gènéroiué PaSroieBt perte à lui re- 
mettre le lout , ou partie de ce qu'il puiTédoît de ce»' 
Manille, s'ils n 'enflent cié emplovés fut l'inventaire 
fait ap'ès le décès de foti époufe dont il devoir compte ' 
àfesenfans. M. d'Aubigni obtint alors par l'interven- 
tion de M- le Chancelier, à oui M.-d'Hozier remit ; vol. 
du recueil de du Cange , marqués Air le d<>s d»s let- 
tres C t D , E ; «ri Porte feuille , valeur de deux vol. 
contenant une grande partie d'un Ouvrage que M. du 
Cange nommoït Catalogues H;florquti ; plu fleurs 
Pièces détachées, Se enfin le précieux Manufc. det Fa- 
milles d'Orient. M. le Chancelier eut la bonté de re- 
mettre tous ce? vol. à M. d'Aubigni , Paffuraut , *v;s 
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cette affabilité qui lui étoit familière, qu'il pouvoit 

l'employer fut ce fujet en toute occafion, 

L'année fuivante 1736 , François du Frcfne e"tant 
décédé le Janvier, M. d'Aubigni acquit à ion in- 
ventaire , parmi les Livres & Manulc. qui s'y trouvè- 
rent tous ceux où il apperçut de l'écriture de M. du 
Ca>'ge. 11 eut tout lieu de le féliciter de fes foins : car 
ayant emporté quantité de chofes qui ne fembloient 
mériter que le rebut , il en a tiré après un long exa- 
men le fond d'un nobiliaire hiftorique de la France, 
d'un Traité du Droit des Armo'ries , & d'autres Ou- 
vrages importans ; même leî Titres domelliques de la 
famille de du Cange , ûc ceux de la famille de Rely , 
qui étoit ic nom de fa mère. 

Le Manufcritdea Comtes d'Amiens, avec le Porte- 
feuille des Titres, demeura encore entre les mains du 
fils rte François du Freine. M. d'Anbigni informé 
qu'il écoutok des ptopofitions que lui faifoient de» 
Anglais pour Paequifiùon de ce Manufc. lui offrit 
beaucoup plus , &. en argent comptant , que ce que 
les Angkiii lui ptopofoient , fous condition exprelTe 
■ & alifolue de lui remmrr tout ce qu'il auroir de Manulc. 
& d'Imprimés où fe rrouveroit de l'écriture de fon 
grand oncle. La propofiiion fut acceptée , M. du Cange 
remit le vol. en queltion , des Comtes d'Amiens , de 
Pomhîeu , le Porte- feuille ..contenant les titres pour 
rHiftoire de Picardie , de plus , une Hiftoire des Evf- 
q"esd*Ami*ns iurqu'en 1754, une Hiftoire delà 
ville d'Amiens parla Morliers , chargée dénotes & 
correftious de M. du Cange , deux volumes du re- 
cueil alphabétique marqués des lettres M & P , plu- 
fienrs Pièces dérs<-hees de toute nature , & enfin de» 
paquets de velin féparés & en fort mauvais ordre, 
mais dont la réunion a produit cette grande carte 
généalogique êom a parlé M. Bupin, Le îtune Vf. du 
Can^e érant mon l'année fuivanre 1741 , le S Septem- 
bsc, l'on trouva chez lui un exemplaire d'une nau- 



fur la Bibliothèque du Roi. Ht 
«lie édition du Villehardouin , inconnu jufqu'alors : 
M d'Aubignien fit l'acquifuion à fon inventaite. Tous 
ces Mjnui'crits furent augmentés de trois vol. fur le 
Blafon , donnés par M Guerin , Libraire , & de plu— 
iîturs morceaux donnés autlî par M. du Csnge , Cha- 
noine Régulier rie Saint Viclor , fierc du défunt; il 
les tenoit de M. l'Abbé Der.ifou , & de M. Perruquier, 
fous-Bibliothécaire de S. Victor. Enfin les Manille, de 
M. du Cange ont fouffen une telle dilperfion , que 
M. d'Aulngni en a recouvré des lambeaux dans prefque 
toute fa famille, tant à Paris qu'à Amiens ; & mal- 
gré .les recherches les plus exaftei & les foins qu'il 
a pris pour réunir, foit à force d'argent ou autre- 
ment , tous les Manufcriiï de M. du Cange , il efl à 
préfumer qu'on n'eit pas fans efpérance d'en recou- 
vrer encore. 

Il manquait a cette co leétion la. réunion rie ce qui 
avuit été acquis pour le Prince Eugène ■ M. d'Auhigni 
fit fur cela , même durant la guerre, des perquifition» 
«]iii ne furent pas inutiles ; il apprit que cette por.iori 
de Manufcrits contenant onze vol. étoit fafTée dans 
la Bibliothèque Impériale : il obtint d'abord diffé- 
rentes notices & quelques Catalanes , par Monfieur 
laupfer , .Médecin de Sa Maitfté Impériale la Reine 
de Hongrie & de Bohême , enfuite par M. le Comte de 
Richecourt, ton Miniftre en différentes Cours , & 
enfin par fon Eminence Munfeigneur le Cardinal Paf- 
fionci , & parM. Duvnl . BiHuirhécaire d c S. M. Im- . 
périple 1 Florence , lejnel étant allé a Vienne depuis 
la paix , pourrfpondre à l'empreffé-nent ^e M. d'Au- 
bigny , voulut bien prendre la peine d'evamtner ces 
Minute. & eut la b<>nté d'en envnver un dialogue 
cirrorjfhnrté. Ce fur d'après la lefture de ce Catalo- 
gue . que M. te Charvelïer d A pu- flVau fe détermina de 
faire imprimer rfarw le Journal des S? vans { moh de 
Déc, j7jo &Jarn 1751 ) , uns notice des Manufc. 
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de M- duCangc, dont on a tiré féparémem nombre 

d'e.ie nplaiies. - 

V. Duval ayant reconnu, pat l'esamen de ces Ma* 
fiufc. qu'ils ne pouvaient être dans lu Bibliothèque Im- 
périale qu'un obietde pure curioiir.é , & que réunis à 
leur tout , ilsen pouvoient devenir un d'utilité uni- 
verfelle , M. d'Aubigni en prit occa(ion de recourir* à 
Monfeïgncur le Chancelier , pour engager pat Ion en- 
ire-nile une négociaiiun. Ce grand Magiftrat charge! 
M. Langloss d'en conférer au pluiôt , en l'on nom , 
avec M. le Marquis de Puifteuix . & ter e conférence 
«ut fon effet. Ce M in titre écrivit à M. le Ma/qoisde 
Stainville ( connu depuis fous le nom du Une de Chol- 
feuil au nom du Roi ■ pour obtenir au moin* )a eum- 
mnnicarion de ces Manufc. M. le Marquis de Stain- 
?illc en inftruilit la Cour de Vienne , Je reçut en te- 
ponie a peu-pris ce qui fuit : leurs 2,la')tjlft \mplria* 
la , q:n font eharmia de tentes les o-.cfions qui ft 
peuvent vrijenter d'obliger ta Cour où vous êtes , ont 
donné ordre que les Manufc. du ciUbrr du Cangc fujfent 
tnvoyîs inctj}amme>tt : lacalffe efl pripeée , &hs doi- 
vent p.irtir, C-e. Lorlque ces Manufc. furent arrivés, 
M. IcM.rquîsdePui'fieuli & M. le Comte d'Areenfon 
en rendirent, compte au Roi : Sa Maiefté emenr.îi 
avec pl.îiîr le rapport qu'ils lui en firent , le* chargea 
de faire paflèr par le même canal l'c remert imens à 
leurs M. U Si confemil a.e la ca fli fût remile au 
neveu de M. J« Cançe- Celiij-eî , après avoir examiné 
à loifir ce que cdntenoïeni tes on/e Manufc. & faiii- 
fait d'avoir prenne tout réuni , f-goala fa reconnoif- 
fauce , en le-; offrant au P.oi voulut bien les accep- 
ter pour la Bibliothèque ; en conséquence , le 1 1 Fé- 
vrier I7t6, ces difïérens Manufc. au nombre de cin- 
quante vol- furenr remis à la Bibliothèque J ■ Rut pat 
M. do Frefne d'Aubigni , a qui 5, M. accorda -o-o I. 
de rente viagère, dont 1000 livres réverfîbles a im 
neveu, Officiel dans les Gardes françoifes , pour le 



furîa Bibliothèque du Rai. \t jf 
fécompenfer & le dédommager de ce que lui avoit coûté 
ta réunion de ces précieux Manuic. & de» foins qu'il 
avoir, pris pour y parvenir. 

Ces Manuic. peuvent Être diviféi en trois clalTes; 
la première concerne l'Hiftoire de France en géné- 
ral ; la féconde , l'Hiftoire généralede la Picardie; la 
trotfeme, tout ce qui fe trouve n'avoir aucun rap- 
port ni à l'hift>ire de France , ni a l'hirtoire de 
ïicardie. L'importance de ce heau recueil nous a en- 
gagesà entrer dans ces détails , peut être trop longs , 
niais néteilaires pour connaître tout le pris des d>ffé« 
rens >ianulc. d'un dos hommes les plus célèbres que 1* 
France ait Jamais eus. 

Par une lettre de M. Bigor , du 14 Septembre 1685, 
on apprend que M, du Cange a travaillé fui les Ma- 
nuic grecs H e la Bib). du Roi; M. Bigot lui en parie 
«n ces termes: Avt-% vous achevé le Catalogue de tous 
les Atamtjcrits grecs de la BiH. d" Rai î En effrt, pref- 
que tous les Mariufc. grecs de ce vaite dépôt font 
enrichis de notice* écrites de la main du célèbre 
du Cange. 

Fonds de Serilly. 

Quoique tes Manufcriti qui compofent le fonds de 
Serilly, foieut confoud.is parmi ceux des nouvelles 
acquittions, leur importance nous a engagés d'en 
faire un article fépaié. Ces Manufc. au nombre de 
t plus He 400 vol. firent apportés à la Bibliothèque 
du Roi vers l'année i7(*; c'eft le plus beau recueil 
de Jurtfprurlencc qu'il y ait peut être en Europe , par 
ranp»rt au» différentes collections qu'il ri.iferme , 
parmi leiquelles !ont ; 

1". Soixante fi* fol. extraira des Rrgiflres du rréfor 
des Chartes, qui font à la Ste. Chapelle du Palais, 
faits par ordre de M. Coli>ert, Le pièces de ce re- 
cueil font extraites en entier ; a l'égard du chois 
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il a été Fait relativement aux vues de ce Mlnîflre * 
on en a extrait par préférence les Statuts des Com- 
munautés , les privilèges & exemptions accurdees , 
aux Particuliers, ans Communautés & aux Villes. 
Ces A fies commencent au règne de Philippe Ait- 
gufte , & à l'année 1101 , & fmilTent au règne de 
Charles II , & à l'an itû6 : à la fuite de ce recueil 
efl l'inventaire en fept vol. de toutes les pièces qui y 
font comprifes. Cet inventaire a été fait par MM, 
Dupuy & Godefroy , & fuit l'ordre des Regitlres. Une. 
copie de l'inventaire général des Chartes dudit Trelor , 
flieQcj par M. Gudefroy , écrit de fa main en neuf 
vol. à la fuite defquels eft un vol. contenant la table 
générale , par ordre alphabétique , de toutes les Char- 
tes comprifes dans ledit inventaire. ' 

i°. Plufîeiirs recueiis des Ordonnances des Rois 
de France , de la première , féconde & rroifteme race , 
avec des commentaires aux fUirs , Ordonnances qui 
avoienr befoin d'être commentés. Ces Edits , Ordon- 
nances , &c. ne font pas rapportés Amplement , on 
y a joint des Tables chronologiques & des Tables des 
matières. 

j". une copie eTafte des Regiftres de la Cour des Ay- 
des , depuis 1^14 iufqu'er» i7'7i avec l'inventaire 
& la Table chronologique defdirs Regiftresfi). 

4°. Plufieurs recueils de Mémoires, Arrêts , Règle- 
ment , &c. concernant ladite Cour des A y des 8c les 
Chambre d;s Comptes de l'atis , de Montpellier , Pro- 
vence , Dijon, Guyenne, Rouen Si autres. * 
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fur la Bihlîotkique du Roi. .xj'j; 

S*. Des copies des Regiftres du Confeil ( des fatle- 
mens. Chambres des Comptes, Prêftdiaux & Tréforierj 
de France, enfemble les Proviiions des Officiers defdites 
Cours, & différends furvenus entre lefdites Cours & 
les Parlement , & autres Coins pour droits de pré- 
féances & autres. Ces Mémoires, Arrêts Si Ré- 
glcitiens foni rangés par ordre chronologique avec 
ilès Tables des matières. 

Copies des Regiftres du Confeil, du Paijlementde 
Paris par ordre chronologique &'de matières depuis 
iJM jufqu'en 1664 , Se pïufieurs recueils d'Arrêts, 
Edics , Réglemens . qui concernent ledit Parlement , 
& qui y ont éié entegiftrés. 

7°. Copiés & Extraits des Regiftres fecrets & au- 
tres , avec les Arrêts , Edits , Réglemens , &c. des 
Parlemens de Bordeaux, Provence , Rouen , & au- 
tres Parlement du Royaume , depuis leur origine 
jufqu'en icâo. 

8°. Plufieuts Traités de Jutlfprudence , foit fue 
diverfes matières en général ou en particulier; avec plu- 
fieuts autresTraités luffi de Jurifprudence , propres ou 
i Pufage de quelques Tribunaux du Royaume , foie 
pour l'adminjftration de la Juflice , foit pour les 
droits , privilèges & fonction! des Magittrais qui les 

9*. Plufieurs Mémoires & autres Ouvrages concer- 
nant les Confeihdu Roi , te les Magiftrats qui les 
compofent, comme Confeillers d'Etati Maîtres des Re- 
quêtes, &c. 

to°. Quelques autres Ouvrages fur différentes ma- 
tières, favoir , les Mémoires du célèbre Talon, en 
quatre vol. In-fol. divers Trairés fur les Finances dei 
anciens & des modernes , fur les monnoies en gé- 
néral , & fur celles de France en particulier ; fue 
rHifïbîre de France en générale* en particulier. Ce 
fonds eft fans contredit un des plus précieui & dea 
plus complets qu'il y ait dans celte Bibl. pour l'Hti- 
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toirede te Jurifprudencc, & de la Magiftrature &t 

Royaume de Fiance. 



Les Manufctits que M. Huet , Eveque d'Avranche »- 
■voit légués ( avec les Livres imprimes ) aux Jéfuite* 
de la tue St. Antoine , & qui depuis ont palTé dan» 
la liibl. du Roi , f<;nt au nombre de 100 prefque ton» 
précieux pat leur obiet ; entre lefquels il y en a prèl 
de moitié en langues Arabe , Turque & Grecque: 
«ne bonne partie tic Manuscrits Grecs (ont de la main 
de ce Savant Prélat, & contienne ni divers fragmena 
d'ouvrages de fa compofition , ou rayantes commen- 
taires &. annotations d'Auieurs Grecs, Parmi ceux 
ce tics en latin , il y en a auiii pluficurs de fa propre 
main , & qui font de l'a compofîtion. Entre ces diffé- 
rées ouvrages lonr , i°. l'original du fa meus Livre I 
intitulé Dtman n raùo F.van elica , imprimé i Parii , 
en tiîcjo , in-fol. »*. l'original d'un recueil de Poéiîes, 
intitulé Pétri- Oanldit Hu/ùi Carmina , imprimé plu- 
fieurs Fois ; & pbificurs autres Ouvrages rant en profe 
qu'en vers- Les Manufc François font en petit nom- 
bre, ils fontprefque tous do dix-feptieme fiécle ; il 
y en a qui font suffi de la compofition de ce Savant Pré- 
lat, ParmHes Man fc. écriis en cette langue. Ton 
remarque un recueil confidérable de Lettres adrelTées \ 
cet iiluftre Savant, fur différens points important de 
Littérature , entre lesquelles il yen a pins de 7^ du 
célèbre T.eibnitz au Révérend P. des FofTcs-de la Com- 
pagnie de }èÎM , & deplufîeurs autres Savans connus. 

Les Maniittritsqui compofent le fond< de M. Huet, 
feronr toujours irès-aiiés à reconnoître parmi ceux 
du Roi' outre qu'ils font -prefque tous reliés avec fei 
arme< deffus la couverture , ellei font eue oie- en-dedans 



Fonds de Huet. 



gravées avec cette infçription. 



Ex 
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fur la Sîtliotheque du Roi. lif 
Ex Libris Bibliotkec& quant llluftr. Eccl. 
. Princeps D. Pet. Daniel Huetius Epifcopus 
Abrinccnfts Domui Profef* Paris. P. P. Soc. 
Jefu integfam vivens donavit annb 1631. 

Et fur le frontifpîce du livre on lit encore cetto 
«utre infeription : 

Ne extrà hanc Bibliathtcam ejferatur ex 
obedientiâ. 

On remarque encore que lorfquects Livres manufe. 
& autres furent , après l'expulfion des Jéfuires , adju- 
gés, par Arrêt du Confeii d'Etat du Roi, aux héri- 
tiers de M. Huet , & par conféquem ternis à M. 
l'Abbé de Fontenay , déclaté ion héritier , on eut foin 
d'écrite far le premier feuillet de chaque vol. manufe. 
cette diipofition de l'Arrêt : 

Paraphé audiftr de l'unit du Jf Juillet 1753. Signé , 
Mes nil. 

Fonds de Fontaniem 

■ En vertu d'un Arrêt du Confeil d'Etat du Roi , 3a 
14 Août 1761, la Bibliothèque du Rui fit l'acquifitio» 
des Livres imprimés , manufe. &. Eibmpes qui for- 
moiettt celle de .M. de Fcntanicu , Cimlcillcr d'Etat. 
Cette Btbl, étott compotee d'enviton èooo vol. im- 
primés , & de plus de Ù00 vol. manufe. tant an- 
ciens que modernes. 

M. de Fontanieu s'étoit appliqué à rendre fa Bibl. 
une des pins complètes fur l'Hiftoire de France, & 
y av»it réu!ïï en partie , fur-tout en manufe. il éfoit 
parvenu à fe former un recueil de plus de 800 Porte- 
feuilles remplis de titres , fur l'Hiftoire de France. 

K 
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( dontquelques-uns font originaux ). M. de Fontanieu 
avoit joint aux titres ou pièces beaucoup rie notes 
o» obfetvarions , & même des difler ta rions fui celles 
qui avoient befoin «l'être difeutées ou éclaircies ; il y 
avoit auiÏÏ joint quelques pièces imprimées , lefquellei 
avoient rapport à la matière contenue dans les porte- 
feuilles. Ces différentes pièces ainfi réunies deTenoient 
d'une grande valeur ; mais on a diflrait de chaque 
portefeuille ces différentes pièces , pour être réunies 
au dépôt des Livres imprimés, où elles doivent fc 
rrouvei actuellement. 

Ce précieux recueil contient plus de soooo titres Se 
pièces fur PHiftoire de France , & forme la première 
partie des Manu fe. du fonds de Fontanieu, que l'on 
peut divifer en quatre parties. Ce recueil elt divifé lui— 
mime en deux parties ; la première confifte en une 
collection irès-nombreufe de titres & pièces , tant 
originales que copies, fur l'Hiftoire générale & parti- 
culière de Prance , rangées par ordre chronologique 
fous chaque Rtgne de nos Rois ; la féconde partie 
contient des titres & pièces fur le Droit public du 
Royaume , rangéespar ordre de matières , & chacune 
des matières par chapitres & par ordre chronokigique. 

La Bibliothèque du Roi eft la fource la plus abon- 
dante dans laquelle apuifé M de Fontanieu ; & quand 
il n'y auroic que ce qu'il en a tiré , là collection fe- 
xoit toujours précieufe , parce qu'il a mis en ordre 
tous les titres Se pièces que lui ont fourni les Manufc. 
des différensfbnds qui compofent cette immenfe Bibl. 
M. de Fontanieu , plein de ze!e pour un travail fi utile 
au Public , ne s'eft pas borné la , il a compulfé les 
tit tes de la Chambre des Comptes de Paris Se de celle 
de Pauphiné , le tréfor des Chartes , le cabinet de 
St. Martin-dcs-Champs , forme" par Dom Pernot , 
les Manufcrits de l'Abbé de Camps , & même les ar* 
chives des Pays étrangers. 

La féconde partie confifte en un recueil de %66 vol* 



fur la Bibliothèque du Roi. %\§ 
de forme («-4". compofé de pièces tant manufe ri tes 
qu'imprimées fur toutes les matières pofUhles , par- 
ticulièrement fur ce qui peut avoir rapport à l'Hiftoire 
de France : ce recueil précieux , par la réunion de 
tant de pièces, eft relié en veau marb. & contient 
une Table en quatre vol. £«-4°. il a été réuni aux Livret 
imprimés. 

La troifieme comprend" tous les Ouvrages manufe. 
de M. de Fontanieu , rant fur l'Hiftoire & le Droit 
public de France, que fur diverfes autres matières , 
formant environ aoo vol. tant in-fot. qu\'/i-4 c . y 
compris les papiers de fes Intendances de Dauphiné Se 
de l'Armée d'Italie. On diflingue parmi ces Manufe. 
i°. une Hiitoire du Dauphiné , en trois vol. in-fot, 
*°. environ cent vol. de Lettres originales des Se- 
crétaires d'Etat & Contrôleurs-généraux des Finance! 
& autres concernant l'Intendance de la Province dit 
Dauphiné; 3 0 . douze porte- feuilles de forme in-i»* 
contenant un Cartulaite de la même Province 4 0 . cinq • 
vol. de forme in-fol. de Mémoires fur Pad-nînifl ration 
des Colonies; f». piufieurs Traités de Droit pu- 
blic , & différens Mémoires fur l'origine des Charges 
& Offices de France ; 6°. piufieurs Etats de la France - 
7". Pblftoire Si origine des Parlemensdu Royaume ; 
8*. un recueil d'Ordonnances des Rois de France des 
trois Races. ( Il y a dans ce recueil piufieurs Ordon- 
nances iui ne fe trouvent point dans le recueil du 
Louvre ni autre part ). 

La quatrième eft formée de rous les Mar.ufcrîts par- 
ticulîers de différens fiécles , tant fur papier nue f ur 
»élîn;| piufieurs de ces Manufe. font antérieurs a l'Im- 
primerie , & n'ont jamais été imprimés; ils font au ' 
nombre d= plus de ifiS vol. fur diverfes matières, tant 
in-foj. qa'ùt-4 0 . SuVi-n*". 

K1J 
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Fonds de Sautereau. 

Inventaire des Titres du Dauph'tnê. 

te 19 Juin 1688 , M. Pelletier , Contrôleur-gé- 
néral , adrefla les Ordres du Rai à' M. Samerau , pre- 
mier Préfidem de la Chambre d;s Comptes de Greno- 
ble , pour faire travailler à l'inventaire des Titres de 
ladite Chambre , qui comprennent Soo Rcgiilres , & 
plus de toooo Chartes ou parchemins détachés les 
uns des autres. Le fieur Marcellier , M^îrre de la 
Chambre des Comptes de Chamberri , &. fon fils, 
Confeiller au Parlement de Touloufe , furent chargés 
de ce travail , Se ils l'entreprirent à l'aide de plu- 
fieurs Commis qu'ils employèrent , foit au déchire- 
ment , foit aux copies qu'il fut ordonné de faire. 

M. de Pontchartrain , qui fut depuis Contrôleur- 
général , Se enl'uite Chancelier de France , ne prit pas 
moins d'intérêt à cet ouvrage , que n'en avoir pris M. 
pelletier , il en preiTa la continuarion avec sele : l'Or- 
dre du Roi portait qu'il feroir fait deus copies de cet 
jnvenraire ; que l'une ferait dépofée à la Chambre des 
Comptes de Grenoble, après avoir été vérifiée par 
des Officiers que la Chambre commettront à cet effer ; 
SiquePautreferoit apportée à Paris : ces deux copies 
ont duré ï» ans à faire. La première a été remife 
en bonne forme & authentique à la Chambre des 
Comptes de Grenoble ; la féconde fut apportée à Paris 
en 1714, fur un ordre de M. De-fmarns ; mais au 
lieu d'être dépofée dans un dépôt du Roi où elle au- 
loit dû. être naturellement placée , elle palia , on 
ne fait comment, entre les mains d'un participer , 
& après f» mort, entre les mains d'un antre ; 
ce fécond polTeueur offrit de la céder à la Bibjf du 
Roi pour la fomme de rioo livres, payable en un 
année ou en deux , fi l'on ïouloit. 
la copie de la Chambre des Comptes de Grenoble 



fur la Bibliothèque du Roi. m 
n'eftque de 34 vol. celle-ci tft de js, 8t le dernier, 
vol. eft une inftruaion étendue fur les droits négliges 
ou ufurpés par de! particuliers., que le Roi peut ie- 
couvrer dam cette Province , à la faveur des autres 
titres rapportes. Bailliage p?.r Bailliage, Châtelleme 
par Chàtellenie ; il y a suffi beaucoup d'éc la I m dé- 
mens fur le Domaine du Roi , & fur l'état des familles , 

Des autres fonds en général. 

Outre les différetis fonds donc nous venons d« 
ïendre compte , il en exifte encore plufieurs confer- 
vés féparément dans ce dépôt, qui fans Être auŒ 
nombreux en vol. que les prétédens, font néanmoins 
compofésdc quelques .Ntanufc. rares & précieux : ces 
fonds portent le N?. de l'ancien fonds du Roi , Ec 
font : 

t°. Celui de Verfailles , compofé de Manufc. ori- 
ginaux fur THiftoire .te France & en particulier du 
Règne de Louis XIV: prefque tous ces Manufc. font 
dédiés ou ont'éré préfemés à cc/Mom.quc j ce fonda 
contient au,ffi tons les Livres de thèmes , verfionj, 
&c. de Louis XV, écrits de fa main. 

1°. Le fonds de l'Abbé de Targny , autrefois Garde 
de la Biblioitie.iue , compofé de Manufc, fur la Théo- 
logie &. fur diverfeî autres matières'. 

l". Celui de l'Abbé Drouin , Confeïller au Parle- 
ment & Doreur de Sorhonne , confiftant environ en 
jo vol. manufc. théologi^ues &; hiftoriques, prefque 
tous récens. 

4 °. Environ trente boëtes contenant des maté- 
riaux difpofés par ordte chronologique , par M. 
Jely , pour un cérémonial françois , dont la Table 
eft imprimée fous le ûutd'Ejfai d'un. Cirém. 8tc. 

t 0 _Les manufc, de THiftorien Méieraï .prefque 
tous fur l'Hiftoire de France; on y voit fou tefta- 
jntnt écrit de fa propre main. 

K iij 



Digiflzed by Google 



ïii EJfal hijlorîque 

6°. Ceux de M. de Boze , célèbre Antiquaire , tout 
«écens, fur notre Hiftoire & notre Littérature. 

7°. Ceux de feu Monfeigneur le Duc d'Otléani , 
more à Sie. Géneviève : ces manufe. font au nombre 
d'environ 100 vol. en lianes, confervés dans des 
bogies de carton; prefque tous ces manufe. roulent 
fur des matières de théologie , une bonne partie font 
écrits de la main de ce Prince. 

8°, Une partie de ceux d'Haudiquer du Chefne, tous 
récens , fur l'Hiftoire de France en général, 

9 fl . Ceux de M. Fourmont fur la langue Cbinoîfe, 
& un recueil d'inferiptions grecques , latines & autres 
apportées de l'es voyages. 

io». les Manufe. de M. le Maréchal deNoaîllos. 

u°. Ceux de M. Seconde, contenant un recueil 
aflèz complet des Ordonnances de nos Rois des trois 
races, pour la Police , Sic. des différentes Villes du 
Royaume , & en particulier pour la ville de Paris. 

ix". Le Recueil que M. Morel de Thoify , Lieute- 
nant-général du Baillage & Préfidialde Troyes, remit 
gratuitement en 1715 , à la Bib!, du Roi, au nombre 
de plu) de eco volumes in-fol. in-4*. & ÛJ-11, Cette 
collection , qu'on dit Être de plus de fioooo pièces 
fugitives , dont le plus grand nombre confifte en 
Faflums Mémoires, &c. tant imprimés que ma* 
riufcrits , eft divifée en quatre parties ; la première re- 
garde les matières de Droit , & eft de 385 vol. la 
féconde , de 174 vol. eft pour les Matières Eccléfiaf- 
tiques ; il y a 86 vol. pour les Matières Hiftoriques, ou 
Négociations , parmi lefquelles fe trouvent celles de 
M. de Refuge. Les Belles-Lettres forment la quatrième 
partie , & contiennent tu vol. Prefque tous ces vol. 
font confervés dans !e dépôt des Livres imprimés & 
placés a la fin des Lettres relatives aux matières qu'ils 
renferment. Ce Recueil eft très-précieux par rapport 
à Ion objet , & eft peut Être unique en ce genre. 

13 0 . Les Manufe. de l'£glife de Paris, au nombre 
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de jco & plus , acquis par k Roi en 1756 , & remis 
cette même année à la Bibl. du Roi , par Meffieurs 
Malherbe , Bibliothécaire , & Thierry , Chancelier de 
l'Univerfité. Les Manufcrits qui compofent ce fonds , 
font cous rares , précieux &. trèi-ancienc ; piufieuis , 
entre autres, font de la plus haute antiquité : tel que le 
fameux Manufcrit de Grégoire de Tours, écrit fur vélin 
dans le feptieme ou huitième fiécle ; il eft en lettre» 
onciales & très-bien écrit. On croit que Dom Rui- 
nart s'eft fervî de ce Manufcrit pour fon édition , 
& que c'eft celui qu'il ciïc foui le nom de Codex 
Santti Pétri Bellovaccnfts. En effet on lit au bas du 
folio 5j , verfo, d'une écriture du douzième fiécle : 
( S«iSi Pétri Belvacenfis ). 

Il y a encore un autre Manufc. de Grégoire de Tours, 
suffi écrit fur vélin , parfaitement bien confetvé , d'une 
écriture du huitième ou neuvième fiécle , que Dom 
Ruinart a aufîi eu en communication. On trouve a la 
fin de ce manufc. des vers latins fur le Cantique de» 
Cantiques, écrits i peu prèsdans le même tems. 

Dans le même fonds fe trouve le manufc. conte- 
nant le Procès de la Pucelle d'Orléans : c'eft le Procès 
fait pour parvenir à la céhabiliiation de fa mémoire ; 
la Sentence de réhabilitation qui eft k la fin de ce ma- 
nufc. eft du 7 Juillet 14*6 , & a Été rendue par Jean , 
Archevêque de Reims , Guillaume , Evêque de Paris , 
Richard , Archevêque de Confiance , & Jehan Bieha 1 » 
Jacobin. L'expédition de l'inftruflion de ce PnW 
eft authentique & a été délivrée juridiquement pa. .c 
Greffier , qui a ligné fur toutes les pages : ce manufc. 
eft en papier 8c d'une écriture du tems. 

Lapins grande partie des Manufc. qui compofent . 
ce fonds , font prefque tous auflî précieux que ceux que, 
nous venons de citer; ils font pour la plupart du 10 
& Me. fiécle , & d'une parfaite confervation. 

14". Un recueil de plus de Ro vol. in-jel. & in-4 D . 
de Leurei originales de plufieurs Hommes illufttes 
K iv 
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dans les Lettres ,.«les célèbres Gaffendy , Bûmïlaud , 
Portener , Spinofa , de Thon , Loxeuie , Peyrefc , 
Dupuy & .mires. Tomes ces Lettres contiennent des 
éclairciflemens fur différens pointi de Littérature , 
gr. lat, & fr. 

Plus de 4Î boctes & pluileurs lianes de man. 
de M. l'Abbé leGrand fur l'Hift. du Regnede Louis XI. 

16°. Les manufc. de M, Begon cédés au Roi , com- 
pofés de manufc. orientaux , grecs , lat.iiis & autres, 
avec plufieurs vol. d'Jnferiptions , poids , monnoies , 
& Lettres fur ces matières. 

iy". Les Manufc. de nouvelles acquittions, venus 
de tous les pays , & fur toutes les matières poffibles , 
Uiquelj font diviféspar langues , & chaque langue par 
ordre desmaiferes. Ces Manufcrits , futvenus depuis 
l'imprefiion du Catalogue , font maintenant l'objet 
d'un fupplément coniîdérable ; lequel eft fait de ma- 
nière que les Ouvrages portés fur ce fupplement ré- 
pondent à la matière &auxn' ïi - du Catal. imprimé. 

Parmi ces acquittions l'on diftingue, i°. environ 
iSO vol. manufc. Indiens, Malabares , Siamois , Ara- 
tcs , &c. venus du Bureau des affaires étrangères , & 
acquis de Meffieurs Scherer & Leclair ; i°. plus de 
300 Manufc. Arabes, Samfcrerans , &c. : nouvelle- 
ment acquis , parmi lefquels il y en a de tris - pré- 
cieux. Parmi les manufc. François, &c. l'on-dittin- 
^Vi-ceiix acquis àla vente êtes Jéfuircs; environ ;o vol. 
! #yi Bretagne , Echetés en 1778 , dans une vente ; 
Cjf^Wrquis de M. le Duc de la Valiere ; ceux don- 
D* r -■*■* oe ,a Condamine ; eni'iron une ving- 
taine de porte-feuilles contenant divers papiers & 
inicriptions de M. Fourmont mort en , & remis 
i la BibL.du Roi en Juin de la tiiême année ; enfin, 
on qrand nombre d'autres donnés ou acq\iïs pour la 
Bibl. mais dont rémimérntion feroit trop longue à faire. 



DigitizeiJ by" GoogleJ 



fur la Bibliothèque du Roi. ttf 



CABINET 

DES ESTAMPES ET DES PLANCHES 
GRAVÉES, SON ORIGINE ET SES 
ACCROISSEMENS. 

M. Joiv, Garde. 

Le Cabinet des Eftampes eft ouvert a tout le 
le monde , les mêmes jours & aux mêmes 
heures que la Bibliothèque. 

Ce. Cabinet eft placY dans des entrefols , &y oc- 
cupe plufieurs pièces décorées d'olïjets rclat! fs à l'Arc 
du deffcin & delà gravure ; c'eft un des plus riches 
& des mieux tompoles qu'il y ait dans l'Europe: i 
doit ion origine à Louis XIV. Aucun deTios Rois , 
avant ce Prince, n'avoir encore forgé à recueillir les 
produirions de l'Art de la gravure , inventé fous 
Louis XI (i)> vers 1470 : il t'Loit réïcrvé au beau fié- 

(il Ce prince eft le premier de nos Roi! qui ah i i té- 
moin de l'origine de l'Imprimerie Si rie |a Giaïiire en Taille- 
douce ; immortelles découvertes 1 qui toutei deux dériveur 
àt l'ancienne gravure en boïl. 

Ls gravure en taille - douce , conMmporaine de b Typo- 
graphie . non-fculeinsnt orna Ici opérationi de l'Imprimttl» 
en caïadterrs , elle » mit encore le difeours en action ; & 
dcpui<,cei deux heuteufei invention» f' font portées un mu- 

titl recours , pour toute* Ici btlles éditioni qui ont paru 

ufqu'à préfent. 

Kt 
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cle de Louis- le- Grand, de réunir les produirions d'une 
découverte (î utile aux Sciences , Ci glorieufe poui les 
Arts , & fi intérefTante pour répandre delà clarté fur 
l'antiquité , comme fur une infinité de points d'Hif- 
loiie. Ce jeune Monarque aiinoit les Arts, il fît det 
dépenfes vraiment royales pour fe procurer tout ce qui 
swoit paru depuis l'origine de ce bel Art jufqu'â ion 
règne , te s'en forma un Cabinet qui devint bientôt 
un des plus précieux en ce genre , & qui fait aujour- 
d'hui l'admiration de l'Europe, par le foin tout parti- 
culier qu'ont eu les difFérens Miniitres , d'avoir porté 
nos Rois à faire de ce Cabinet , pat les acquittions 
ïmmenles dont on l'a enrichi , un tréfot inapprécia* 
Me , utile & agréable; la collection la plus vafte & 
la plus précieufe qu'il y air au monde, & qui s'aug- 
mente tous les jours par de nouvelles rklmiTes. 



Cet Art qui , depuis fon origine iufqu'ati Règne de Fran- 
çois I , n'avoir, encore fait que de médiocres propre* , fem- 
l>la fe dégager tout à-coup des liens de Ion enfance j Jet Ef- 
tampes qui , avant te Prince , n'etoienr que de petit! on- 
vragei de patience & tic propreté' , devinrent tel prtmicre» 
penfeet des grands Amlieii plufieurr portèrent leur Art à un 
point de pfrïrétion Inlmitt' le teli fureur tes M arc- Antoine, 
les Mbtrt-D»rtr Br Ici Ijuas-I.eyde j dont jufqu'â prefenl 
aucun Graveur n'a pu encore atteindre à la perfection et au 
gracieux de leur burin. 

Ce Ptince , que l'on appelle à juite titre le Reftaiirateur det 
Lettres & des Arts , ne fe contenta pai de les voir fleurit 
«iam fon Royaume ; il protégea les Savant & lei Aniftes 
érran ers , les Léonard de Kinri , lei André dtt Jarre , 
& fucceflivement II Ho/fo., le Primatice &■ Nica/a det Abba;e, 
qu'il voulût avoir à fa Cour, enrichirent l'on Château de 
Fontaine leau de Magnifiques. Peintures. 

Les productions de ce bel Art fe rangèrent naturellement 
/ous tioii genres ; le premier , fut l'incompata le & gra- 
tieux burin de ces éronnans Graveurs i le fécond, la Gravure 
à l'eau-forte, i« celle en clair obfcur, que les premiers Pein- 
tres eltimoient comme des idées à remettre fur la toile ; le 
t roi fit me 3c dernier , la Gravure fervant d'intelligence .& 
x'xxTx"' * '* Tïp0Ëtîphlc ' V ' D 'f c ' f HTtet Mob. p. 
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Gafton , Duc d'Orléans, oncle du Roi, «voit, 
comme noui Pavons déjà dit , légué à Sa Majeflé , 
parmi leTiombre des raretés de fon Cabinet , une fuite 
(THiftoire naturelle que et Prince faifoit peindre en 
miniature & fur velin , d'après les plantes de fon jar- 
din de botanique & les animaux de fa ménagerie à 
Biais , parJe célèbre Nicolas Robert ; Louis XIV U 
fit augmenter confidérablement pat Jean Joubert 5c 
pat Nicolas ^ubritt, qui l'un te l'autre fe rendirent 
les émules du fameux Robert : 8t fous Louis XV , 
cette collefti'on précieufe & unique a été continuée 
par le même ^iubriet Se MagdcUi:e rfe Bafcporie fon 
Elevé. L'objet du Roi eft de faire peindre l'empire de 
la nature dans fes trois règnes, végétal , animal Se 
minéral. Déjà foiiantevol. richement reliés , in-foU 
renferment ces peintures,' partie en gouache & partie 
en miniature , dont chaque morceau a été payé dam 
fon principe cent francs la pièce : cette belle collec- 
tion eft compofée maintenant de plus de fut mille 
dellïns (.). 

C'eft à l'ufiigc de la broderie , qui fous Henri IV 
& Louis XTTI , étoït très à la mode dans les meu- 
bles & les habits, qu'on doit le commencement de 
ce beau recueil. La néceflité d'avoir des modèles de 



(0 Le Roi voulant que ce Tréïor fi utile 1 l'hiim'nitÉ 
& fï piiiieiix pat fon exécution , pafTit à In poficiité , irois 
çéleb tes Graveurs , faroir , N. Robert , le même <)ui en s 
peint une grande partie, A;r. Boffe & L. rie Charillon, 
eraterent , par ordre du Roi , depuis 1670 iuf qu'en 1É8 l , 
plut de 300 planches ferment fur la Bo-anique , de la 
mfmc grandeur- que lei orkinaux , & fur des defi'einj à la 
faneuine.trcs-loignei S; trés-intelligeni , qu'ils en avoien* 
fait pour éviter tout accident ; le Savant M Dodart donna 
la drlbiption des 1-7 premières planchct qui parurent l'ouï 
le titre de Mémoire! pour fenir i ÏHifîeirt des PUnttJ. 
Imprimerie R. 1678 , ïn-ftt. 
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belles fleurs pour les peindre en foie de diverfeJ cou- 
leurs, avoit fait naître la curioutû de rechercher & 
de cultiver les p'antes rares , fur les de/Teins defqUel- 
les !cs Brodeurs de ce tems-là puiTent travailler. 

Ce recueil fut long tems fous ia garde de M.. 
Marchand , de l'Académie R. des Sciences ; mais 
M Fagon , premier Médecin du Roi, voulant avoir 
ce précieu* trélor fous les-yeun , engagea Louis XIV à 
fc le faite apporter à Verfailles ; il y étoit reflé tant 
que M. Fagon avoit été en place , & c'eft de là que 
M. deLouvois, fur l'ordre qu'il en avoit obtenu du 
Régent , le fit tetirer, & remit à la Bibl. ces admira- 
bles peintures : ce fut vers l'année 1717. 

M. Colbert , informé du mérite de ia collection des 
Eftampes de M. l'Abbé de Marollej, & periuadé que le 
Roi pteniioit plaifir à ieter les yeux fur les témoigna- 
ges d'un Art & d'une découverte ^u'on devroit nwnmer 
le Type univetiel, en fit l'acjuiikion pour le Roi en 
ï(TÛ7j on le fit magnifiquement relier en 114 vol. 
couverts de maroquin rouge aux Armes de France. 
M. de MaralUs , Abbé de Villeloin , d'une Famille 
noble de Touraîne ,' joignoit à un goût décidé pour 
les Lettres , qu'il a beaucoup cultivées , celui des beaur 
, Arts & particulièrement de la Gravure , dont il re- 
cueillit , à grands frais , ce que cet Art aï«m créé de- 
puis fon berceau, en 1470, jufqu'à fon fïécle , en. 
16S0. De toutes ces productions il avoît formé çSeux 
cemfûixante-quatre Portef. prefque tous delà forme du 
grand Atlas , rangés fous trois divifîons : la première 
contient l'origine de la Gravure , qu'il nomme Vieu.t- 
Maîtres & Petits-Maîtres , à caufe de ia petitefTe de la 
planche de cuivre fur laquelle ils gravoient ; la féconde 
renferme les Grands-Maîtres , c'eft-à-dire , les oeuvres 
«le ceux qui font les chefs de chaque Ecole dans leur 
Patrie , & de fuite leurs S u ce e fleurs , qui fouvent les 
ont égalés ; dans la troifieme & dernière , les Eftampes 
font rangée» méthodiquement , & fubdivifées par Hif- 
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toite Unîverfelle, Sciences , Arts & Métiers ( i ). 

Vers l'année 1670 , Louis XIV augmenta encore 
fon Cabinet d'Eftampes d'une richelTc qui n'a point 
d'égale; ce font les Planches gravées en taille-douee , 
dont Sa Majelté fit exécuter la. majeure partie, & fit 
faire acquifition de l'autre ; toutes ces Flanches , au 
nombre de plus de treize cens , rappellent les évé- 
nemens militaires de ce Monarque, la magnificence 
des Fêtes, & les »ues des diverfes Maifons Royales 
qu'il avoit fait bâtir ou embellir - &c. telles font les 
maiibns royales , châteaux , pares , jardins , fontaines, 
baffins, tableaux., plafonds, gâteries, ftatues , va- 



: précîeufe eolïeflion , dit M. l'Abbé de 
ir lu Mon. p.XXXJX ) » l'on remarque 
101e de la main de cet amateur & Savant 
id qu'en l'année 16C0 , M. ÏJbbé it Ma- 



» fit fut l'épaule de la mete : le r>>* de cette EU.:mpc , 

*» lorftjue l'on fauta que feu M. ,', atieite pouedoit une 
« lettre du célrbtc Rembrandt , par laquelle il prie un de fet 

m lampes gravée/pariem.me I.rir.j.i ! , &d'endon- - 
» ncr luTqu'^ feiie ceni Hotins ( environ deux mille quatr» 
» cent livre! 1 a ; a verve du Cabinet de M. le Comte de CI,*- 
» banne f, Major du Régiment des Glldei Francoifes : il f» 
«trouva deux rpreui ci rares du Portrait du RÔiirtruerrirftre 
«de Hollande, Tejn Sixit . ami des T.ertres , & l>rotcc- 
« teur de RemhraKd! , l'une imprinnY (m papier de Chiue , 
S) épreuve parfaite , L'autre moins ! e! le d'épreuve , avec dei 
» variations : elles Fiinnt adjnséei pour cinquante louis 
«d'or, Deux Curieux de difrinction , piqués d'avoir lailTi 
wadiuger ces deux morceau* à un prix fi modique, ( cai 
» on leur avoir caché uu'ili érnrmr e-iii nét pour le CM- 
« net du Roi ) offrirent au Corn millionnaire trente pifto- 

•» les en fus, feulement pour l'eprcute la moins belle. 
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tes , médailles antiques , plans de guerre , places for* 
«s, camps, campagnes militaires' , fur terre & fur 
mer; les Fêtes que saMajefté donna , au retour de fes 
conquêtes, aux Tuileries, à Verfaillts & a Fontaine- 
bleau : ces Planches font exécutées par les plus célè- 
bres Artiftes du tems , dont les principaux font Ede- 
link. i Gérard Audran , Sébafticn Leclerc & autres ■ 
& forment un recueil connu fous le titre de Cabinet 
du Roi , en vingt-quatre grands vol, dont Sa majeftÉ 
gratine qui il lui plaît. 

En i6yy, tes planches gravées de la Bihl. furent 
tout-à-coup augmentées d'un grand nombre d'autres * 
qui rappellant les événeinens militaires de Louis XIV , 
faiibieni un aiTortiment convenable avec celles que l'on 
avoit déjà. 

Le Chevalier de Beaulieu , brave Officier , bon Ingé- 
nieur & excellent Deffinateur , ayant perdu un bral 
dans le Service , employa celui qui lui reftoit à drlîî- 
ner les batailles , les fiéget des Villes , & tout ce qu'il 
avoit vu de mémorable dans les différentes Campagnes 
ou il avoit fervi le Roi ; il mourut en 1674. M, des 
Ruches, qui avoit époufé la nièce de M. de Beaulieu, 
deflina aufli , &. fit graver plufieurs autres planches 
dans le même goût ; après fa mort , fa veuve & M. 
l'Abbé des Roches fon frère , voulurent continuer le 
même travail ; mais n'en pouvant foutenir la dépenfe, 
ils prirent le patti d'offrir au Roi tout ce qu'il y avoit 
de fait : ils s'adreiTercm à M. de Pontcharirain , alors 
Contrôleur-général des Finances, qui n'accepta pas 
toutes les Planches delà Dame des Roches ; 11 en re- 
tint feulement cent foisante-neuf, qu'il fit remettre à 
la B^bl du Roi. Il feroit à délirer que le furplus de ces 
Planches , & beaucoup d'autres , gravées aux dépens 
du Roi , fuflctw réunies au chef- lieu , c'eft-à-dire , 
avec celles de ce recueil, comme viennent de l'être 
depuis quelques années , les trois cens luisante - oua- 
tons Planches de Botanique dont il eft parlé ci-Jeffus. 
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En 1711 , une autre eollcftion unique & non 
tnoîns précieufe que les Planches gravées , fut lé- 
guée au Roi par M. de Gaignleres , Gentilhom- 
me , qui avoir été l'un des Inttiruieitrs de» Enfanj 
de France. Ce Savant , craignant que (on riche Cabi- 
net ( qui faifoit l'admiration des Curieux , ne fut dif- 
perfé après fa mort , crut avec raifon que la Bibl. drt 
Roi étoit le feul lieu digne de ce qu'il avoit raflemblé 
avec tant de foins Se de dépenfes. Quoique la donation 
foit de 1 7 n, la partie concernant le Cabinet des Eftartv 
pes , n'y fut dépoféequ'en r?!^. La France n'a prefquc 
pasd'Eglifes , d'anciens Edifices > de Tombeaux , Ta- 
bleaux , &c. qu'il n'ait fait deflinerou peindre en tout 
ou en partie , lorfqu'il y a trouvé quelque chofe de re- 
marquable par rapport à la Topographie , à l'-Hiftoire , 
aux anciens ufages , principalement aux habîlle- 
mens , 81 à ce que nous appelions modes , tout entroit 
dans fort plan. Ce recueil eft précieux pour notre 
Hiftoire , principalement pour ce qui concerne le cof- 
tume & la manière de s'habiller dans tous les tems de 
la Monarchie Françoife , depuis Clovis jufqueî k com- 
pris le Règne de Louis XIVj Ce font des defîîns, 
partie peints en miniature , a gouache , & partie co- 
, loriés ou lavés a l'encre de la Chine , i!sfont confer- 
Tés dans î o porte- feuilles ou boiftes couvers demaroq. 
rouge ans armes de France. To;isccs deffinsont fervi au 
Savant Dont Bernard de MtmtfauMn , pour fon grand 
Ouvrag: des Monumens de la Monarchie Françoife , 
préfervés de l'injure des rems , publié en ijif. Le 
Savant Falconnet avoit pris des notices de ce précieux 
-'recueil , qui ayant été communiquées à feaM.fevrei 
Je Fonteite, n'ont pas peu contribué i orner fa nou- 
velle édition des Hiftoriens de France du P. le Long, 
Parmi ce nombre confidérable de deffins , l'on dis- 
tingue an recueil en dix Porte-fe:ii!les in-foi. de plus 
de 1*50 Portraits des Rois Si Reines de France, des 
Princes 8c Prmccûes, Seigneurs & Dames , & des Pei- 
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fonncs de toutes fortes de profeffions: ces Portraits (ont 
également deffinés à la main , ou peints en miniature, 
& pris fur les monumens , pour faire connoitre les 
différens habiliemens de chaque Règne. Ce beau re- 
cueil i'e trouve dans le Cabinet , fous le n*. 442. 

il. de Gaignieres avoit ajouté àfon legs un recueil 
de portraits , gravés par divers Auteurs , qu'il avoit 
raffèmblés au nombre de douze mille. M. de Clairam- 
bault , Généalogifte , traita de la partie des Portraits 
qu'il avoit aulîi , montant environ à huit mille : ces 
deux parties fe font tellement accrues , que mainte- 
nant le nombre patte celui de cinquante mille Portraits, 
qui font auiant de titres honorifiques pour les Familles 
dîftinguées , tant par leur nailfance & leurs dignités, 
que par leur mérite dans les Lettres & dans le* Arts. 
Ces Portraits font rangés par pays & par état , a 
commencer depuis le fceptre jufgu'à la houlette, 

L'année fuivante , M- Clément, Garde de la Bibl. 
étant venu à mourir , légua au même Cabinet un au- 
ire recueil de Portraits gravés au nombre de dix-huit 
mille , diftribués dans un bel ordre , & renfermés dans 
plus.de cenr porte-feuilles. 

En 1711, le fieur Mortain , Marchand Image! ," 
ayant eu à un encan les vingt-neuf Planches gravées 
du Livre intitulé , Defcription det Invalides , par le 
fieur de Boulancourt (1), offrit à M. de Lou vois d'en 
accommoder la Bibl. du Roi: ce Miniflre faific avec 



' 1 ) Le lîcut de Boulancourt n'ell pat l' Auteur de cette Def- 
cription de. Invalides : il l'avoir acheiée avec les Difcour* 
qui accompagnent les EHampes des hfrirîeri du fieur de /* 
Font , Commilïaire dei Invalide! , qui a»oic fail (travcr 
les rUnj , les face* & les coupes de cet HÔ'el , avec les ex- 
plications , par ordre de M. de Louvois , & aux depens de 
ce Minlftre : le Commi (Taire en avoit fait tirir cinq-Cen* 
Exemplaires , & ^toit mort avant que d'avoir pu jouir du 
Privilège de 1er. débiter. Rou'ancoutt, en pofTeilîon de toutes 
ces Imptefliont , n'avoir fjit que mertre fon nom à la ri» 
du Litre, avec une Epitie Dedicaioirci 
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empreffement cette occafion d'augmenter encore -te 
recueil des Planche* gravies du Cabinet éu Roi, & en fie 
payer le prix au Si. Mottain. Ces Planches n'étoienr 
pastout ce qui detoit compoler la Oefcriptiort des In- 
valides ; on s'apperçnt dans la fuite qu'il falloit encore 
les plans & profils de l'Eglife , en quatorze morceaux , 
dont on avoit eu à la Bib). cent aflorriinens , en :6$7i 
Se dont il ne refloit plus rien depuis longtems : c'eft 
« qui fait que de tous ceux à qui le Rm a , jufqu'l cette 
époque , fait Dréfent du recueil de fes Edampes , il n'y 
en a pas un feul qui puiflèavoir eu l'aU'uniment entier 
des .pièces qui appartiennent à la Defcription de l'Hô- 
tel' des Invalides , Sa Majdté , dans les premiers 
tems , n'ayant donné que les plans & profils de l'E- 
glile , dont on n'avoir, pas les quatorze Planches , & 
depuis n'ayant pu donner que la partie qui vient du 
fleur Mortain. 

En 1731 . Louis XV enrichir ce cabinet en acceptant 
l'offre que fît M. l'Evcque du Puy de remettre au Roi le 
magnifique Cabinet d'Elhmpes de M. le Marquis de 
Beringhen fon pere. Il n'eft point de Curieux qui ne 
fâche avec combien de foin & d'aitemion feu M. le 
Premier , grand amateur de cette lorte de curioflréj, 
s'étoir appliqué à former ce Cabinet, Apres fa mort , 
M. l'Evcque du Puy en fit imprimer le Catalogue, qui 
con lifte en quatre cens foixame articles, où les ma- 
tières ne font énoncées qu'en général , & fans fpéet- 
fier le nombre des F'Umpes comprifes dans chaque 
article, un (i beau recueil ne potivoït guère convenir 
qu'au Roi , & il fembloit en quelque façtin que ce 
Seigneur eût prévu qu'un iour fa collection feroit 
fuite à ce'le de l'Abbé de Maro'dis : en effet , celle 
de M. de Berinçhen reprend , pour ainfi dire , à l'an- 
née 1660 ,'éi»qvte à laquelle Vslbliài Marolhs en 
(■toit relté ; elle renferme principalement des Maîtres 
de l'Ecole de France, jufqu'à l'année 17 )c. M . l'Abbé 
Bignon, inftruit du deffein où éioit M. l'Evé^ue du 
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Puy , de le rendre au Roi , St connoiffant la confé- 
queacc dont il était de joindre cetie acquisition à 
celle que M. de Colbett a»oic faite autrefois de 
l'Abbé de Marolles , pour faire des unes & des autres 
le corps le plus complet d'Eftampes qu'on eût encore 
vu , folliciia vivement M. le Cardinal de Fleury & 
M- Orry, Contrôleur-général, d'Être auprès du Roi 
favorables au (uccès de cette affaire; il y réu/ïit. M. 
l'Evcque du Puy n'en démandoit à Sa Majcfté que la 
fornme à laquelle le Cabinet de M- le Premier avoir été. 
porté dans l'inventaire oui avoit été fait de fes biens : 
c'etoit à la vérité beaucoup , mais la Cour ne balança 
pas , & au mois de Juillet , M. le Contrôleur- 
général manda a M. l'Abbé Bignon que le Roi avoit 
accepté la propofuion que M. l'Evcque du Puy avoic 
faite ; en conséquence le Recueil de M. le Premiet 
fut apporté a la BiM- & dépofé au Cabinet des Ef« 
tampes . à la fin de Septembre de la .même année. 
Il confiftoit en cinq cens foixante-dis-neuf vol. Caria 
mnxïma , le plus grand nombre reliés aux Armes de 
France & en maroquin rouge , comme les Livres de la 
Bibl. Royale , fit fur-tout comme ceux de la collection 
des-Eftampes de l'Abbé de Matolles , & en cinq grandi 
Porte - feuilles , outre quatre-vingt-dix-neuf paquets, 
renfermant le tout enfenible , bien au-delà de quatre 
Vingt mille Eftampes de toutes grandeurs. 

En i7ic , ce Cabinet fut enrichi tic quatre-vingts 
vol. d'Eftampes , qui avoient appartenu au Maréchal 
d'ijxelles , & de là avoient pafféàfëu M, Lallemant 
de Betz , Fermier-général. Cette colleétion cédée au 
Roi par échange , eft divifée fous deux points de vue ; 
le premier eft une fuite de Portraits d'hommes de rou- 
tes conditions , rangés chronologiquement , ou i l'é- 
poque de leur mort , depuis les Philofophes Grecs & 
Latins , jufqu'au milieu du Règne Je Louis XIV ; la 
féconde partie contient des pièces géographiques , 
typographiques , & le Coftume de chaque Royaume , 
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(fans Im quatre parties du monde : on a ajouté à cei 
deux parties les éloges d'André Thtvet , & la deferip- 
tîon du monde de Pierre Davity. 

En 1770 , M. Fevrtt de Fonttttt , Concilie» du 
Parlement de Bourgogne, traita pour dépofer dans ce 
Cabinet fon recueil fur PHiftoire de France , par Ef- 
tampes , contenu en foixame Portefeuilles, Cartm 
maxima, rangées par époque, commençant par le 
Peuple Gaulois , fous Jules Céfar , & finuTant avec 
le Règne de Louis XV, ( jufqu'en 1768}. Toutes ces 
Eftampes, bien ou mal exécutées , ont fervi pour ce bel 
enfemblc ; & Ci quelque chofe doit fuppléer au manque 
de perfection dans le détail , ce qui n'eut pas été 
poffible autrement , en s'afluïettiflunt à ne vouloir 
choit» que des Eftampes fupérieurement gravées , c'eft 
que cotte défefluofué inévitable a été remplacée par 
des annotations de la main du Rédacteur. 

M. de Fontetie traita égalcmentde ton beau recueil 
de Portraits des François & Françoifes illuftres ; beau- 
coup de ces Portraits font dellînés à la main. M, de 
Fontctte n'a traité que d'une pattie , il a gardé 
prefque tous ceux qui étaient deflinés. 

Cette même année , Sa Majeftéfir auflî l'aequiiîtion, 
du Cabinet d'Eftampes de M. Begon , Intendant de la 
Marine du Roi à Dunkerque : cette collection avoit 
été formée par fon aïeul , mon en 1710 , connu par 
fes fervices dans les Intendances de la Rochelle & de 
Rochefort , 8c par les bienfaits qu'il aimoit à répandre 
fur les Lettres & fur les Atrs. Dans le nombre conlî- 
dérable de vol. que contient cette eftimable colleftion, 
il en eft un entre autres du plus rare mérite; ce font dea 
oifeaux peints à gouache, d'une exécution admira- 
ble par le deflîn , la couleur & ta touche fpïrituelle : on 
ignore le nom de l'Auteur, mais on ieroit tenté de le 
croire de la main de la Vtnuofe Marie Sybllle Merlan, 
fille célèbre par l'uni ver fali té de fes talens , & par 
fon héioïfrae dans le voyage qu'elle entreprit pour 
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Surinam , & qui nous a produit un excellent Livre 
qu'elle a dtifiné, gravé, colorié & écrit elle-même 
en, latin. Chaque dénomination des oifeaux de ca 
vol. e(t écrite par la plus belle main Hollandeife qui 
fut alors; il provient de l'Inventaire du fteur Aubriet , 
l'eintredu Jatdin du Roi.. 

Quelques années après, vers 1775, ce Cabinet 
s'accrut encore par l'acquifition d'une partie de celui de 
feu M. Mariette , qui étoit -dans foii genre un des 
plus précieux qu'il y ait jamais eu en France ■ on. 
n'en acheta que les objets rares & précieux qui mari- 
quoient dans celui du Rui , & on en acquit pour plu» 
de çccoo livres. 

M. le Comte de Cnylus a aufïï enrichi ce Cabinet , 
pat un nombre confidérable de morceaux détachés 



à la gouache [ 1) , pour la Reine Chriitine de Suéde , 
pendant le fi jour qu'elle s'étok ehoifi à Rome : ces 
Peintures font fi ptécieules, que M. ie Comte dt Caytus, 
après les avoir fait graver , voulut ne faire tirer de ces 
Planches que trente Exemplaires , ainfi que du favant 
Difcours imprimé qu'il y joignit. Cet Ouvrage a pour 
titre : Recueil des Peintures antiques , imitées fidèlement 
poii' les couleurs & po»r le irait , d'après Us de'Tint co- 
loriés faits par Pierre Santé Bartoli ; par MM. le 
Comte de Caylus & Mariette. Paris 1757 in- fol. Cha- 
cun de ce* EKempiaireseftfifupétieurement enluminé , 
qu'ils le difputent de beauté aux detlins originaux. 



thji 
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C'eft peut-être , dit M. le Beau , » le Livre d'antiquités 
3) le plus Gngulieï qui paroîtra jamais; toutes les 
» pièces en font peintes avec une précifion & une pu- 
î) reié inimitables ; c*eft la Tivacité , les nuances , la 
» fraîcheur du coloris qui charma les yeux des 
» Cefars (■). 



avifer enfcrnblc l'il ne feroit pas poffible d'en tirer un plu* 
grand parti. 

On n'aioit abfolument tien qui pût fi*er 1rs ïdies fur la 
façon dont les ancienîdiftribiioicnt leurs couleur» ; le feu 1 
Georçe Turnbull avoït imagini un moyen qui , tout im- 
parfait qu'il itoit , pouToit en quelque façon conduite à 
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Quoique le Cabinet du Roi fût déjà potte" , pal 
tan» d'acquiiltions, à ce degré de magnificence qui n'a 
point d'égal , il y manquoit cependant un des objet! 

cette eonnoiiiance i cet oui de donner leulement le* contour* 
des objet*, & d'indiquer par de* lettres de renvoi la nature 
des couleurs qui rempli floient ccsvuideifùr quelque*-unes 
det Peinture! antiques qu'il pioduifoic- Ce moyen m'en fit 
imaginer un autre , il me vînt alors dans l'efprit de Aiivre 
le plan qu'avoit tracé Turnbull , par rapport aux traits qut 
' l'on feroit graver, 6c de peindre fut ce trait Ici épreuve* 
que le* Planches donneroient , conformément aux delïni 
coloriés ,dont il droit queftion défaite part au Public. 

On lui fourniflbit par-là le mojcn de connaître plu* parti- 
culièrement la méthode qu'avoient luivie les Anciens dan* 
l'emploi & la difliibuiion de leur* couleur*: on lui pré- 
fentoit un ouvrage neuf dans ton genre , ce qui auroit avec 
cela le mérite d'Etre très-rare : car M. le Comte de Cavlut , 
qui goûta ma propofition, ne voulut pas que le nombre 
d'Exemplaires qu» fe répandraient , lurpauât celui de 
trtntt i & de mon côté je ne jugeai pa* a propos d'éten- 
dre plus loin mes foins, M. le Comte de Caylu* avant 
«igéde moi que je p.éiid.nTe à cette opération , qui , f'of. 
led.ee, ne le leroit ïamais exécutée fi le ne m'en fuffe mêlé, 
& qui exigeoit un travail aflîdu de plut de quatre année*, 
l'ajouterai que non- feulement le* difeours qui donnent l'ex- 
plication de chaque fujet font de ma compoiïtion , mail 
que le Difeours en forme d'averti fiemeni qui les précéda, 
ift pateilement un fruit de ma plume. 

Nous obierverons ( dit M. Deburc , Biblic.gr. n». 5504) 
■ucM. le Comte de Cavlus , ayanifait tirer les jo Exem- 
plaires de cet Ouvrage, fit rompre les cuivres devant lui. 11 
diftribua ce petit nombte â des amis parriculiers , & a quel- 
quel Biblioth. qui ce-nfeniircnti prendre fur (eut compte 
letftaisde l'enluminure: chaque Exemplaireitu enlumine 
pardeipeifonnctqucM.lcComtede Cavlus avoir choilie* 
3 cet effet , & le prix en étoii de }oo livres. Quand a la 
partie Typographique, elle eft magnifiquement exécutée , 
Se les Imp.imeurt ( Meilleurs L. Guerm , & t- Fr. de la 
Tour 1 quien furent chargés, n'ont rien épargné pour la 
rendre aulli recommandable dam fon genre, que l'étoit 
dans le lien celle des L'einturet. Un de ces Exemplaires a tie 
•vendu dernièrement , à l'Inventaire de M- Goutard , it ■ 1 
livres. On fe difpofe attuellrmenr a donner au Publie 
une nouvelle édition de ces belle* Peintures antiques. Il 
evifte un de cet Exemplaires au dépôt det Livres imprime» , 
lettre J. n*. 8j(. ry. aajfi D, Sddes , mu». p.XLII. 
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les plus précieux : côtoient les diffère nies Eftampes, 
ou les premiers citais de la Gravure en taille-douce , 
trouvé - ! , i'uivant quelques Auteurs , par Majfo Pini- 
guera , Orfèvre de Florence , en 14S0. 

L'tcuvte de ce premier Graveur cenfifte environ en 
foixante Eftampes , dont piufieurs ont été faites pour 
orner une Edition du Dante , de 1481. Cet Ouvrage 
a la fingularité d'être le premier dans lequel l'Ait delà 
Gravuicentaille-d«uce ait été employé. 

Les autres repréfentent les Prophètes, les Sybîlles, 
&c, ce qu'il y a de ilngulier , c'eft qu'elles ont été trou- 
vées & achetées à Conftantinople par un Amateur , 
qui les a apportées en France ; Se après fa mort, fes 
héritiers les ont vendues au Cabinet du Roi, la Tomme 
«le 500 livres. Cette acquifuion eft la dernière qu'on aie 
faite pour ce Cabinet , elle eft du mois de Mars 
17S1. Ces différentes Eftampes qui font de la plu» 
grande rareté , réunies , pour ainfi dire , dans leur 
faniSuaire , deviennent bien plus précieufes par cette 
réunion. Jamais M. l'Abbé de Ma roi les & M. de Be« 
sin^hen ne purent fe les procurer , malgré toutes les 
recherches & les dépenfes qu'ils firent pour cela. 
Ordre & Arrangement des Livres <£ Eftampes* 
Ce précieux cabinet contient cinq mille vol. & plus, 
rangés en douze Claffcs , ou divifions , auxquelles on a 
affeflé des chiffres ou numéros . 

tes Eflampes qui compofent ces différentes Ciaf- 
fes ou divifions , font non-feulement précieufes par 
leur immenlité , mais encore par la beauté & le choix 
des épreuves. On s'eft auffi attaché à y réunir les eaux 
fortes , Se quand il y a eu pour certaines Eftampes des 
marques diftinâives pour les reconnaître , foit par rap- 
port à la beauté des épreuves , foit que le Graveur eût 
quelque prétexte pour faire ces remarques , &c. on les a 
tontes laffembléei , & il eft très-commun de voir dant 
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le Cabinet du Roi , cinq à fis épreuves d'une même 
E Hampe , à laquelle on apperçoit des différences fenfi- 
bles ; c'eft ce qu'on eft a porcée de remarquer dans plu- 
iîeurs œuvres, entr'auttes dans l'œuvre tieRembrant que 
l'on vole dans ce Cabinet, c'eft peut-être le. mieux 
choifi 8c le plus complet qu'il y ait en Ftance. Ce 
Peintre , qui étoit d'une avarice extrême, ufoit de 
louées fortes de rufes pour vendre fort cher & plu- 
iîeurs fuis les mêmes Eftampcs : tantôt il les faifoit 
débiter pat fon fils, comme fi celui-ci les avoit dé- 
robées; tantôt il feignoit de vouloir quitter la Hol- 
lande ; il le) vendoit torfque la Planche étoit à moi- 
tié terminée , en tiroit un nouveau prix après qu'elle 
étoit finie ; enfin il la faifoit paraître une j.c fois , & 
quelquefois une 4. e , en la retouchant. Ces petites fu- 
percheries le remarquent prcfque dans chaque œu»redei 
glands Maîtres : & c'eft de la réunion de ces différen- 
tes épreuves que dépend la perfection & la rareté de 
l'oeti vre f*e rcl ou tel Maître. Voici la diftribuiion des 
douze divifions, 

La première ClaiTe comprend les Sculpteurs , Ar- 
chitectes, Ingénieurs, Graveurs, depuis l'origine de 
la gravure (en 1470) julqu'à nos jours ! ce recueil 
cft diftribué par écoles-, & chaque école par œuvres 
de Maîtres. Les recueils d'Eftampes entières ou Porte- 
feuilles rélatifs aux arts font suffi de cette première 
ClaiTe. 

Cette première ClaiTe ou dîvifion comprend auflï 
les Eftampes gravées fur hots. Le Cabinet des Eftam- 
pes du Roi en poiTede environ 14000 , que l'on nomme 
ordinaires , & plus de 600 en clair obfcnt ou camayeu, 
toutes en taillés de bois : fur quelques-unes de ces Ef- 
tampes on voit le nom ou la marque de ceux qui les 
ont faites , avec l'année ; il y en a d'autres avec des 
marques feulement , que l'on ne peut appliquer à au- 
cun 
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curi Graveur connu; enfin les plus anciennes font 
fans aucunes marques quelconques , qui pnifle (iéligne* 
le teins , le lieu 8t l'Artîfte qui les a faites ■ on a 
été p-ir cette railQn oblige 1 de distinguer ces Graveur» 
en deux Clafles , dont l'une contient ce qu'on appelle 
les vieux Maîtres , les uns connus, les autres drltln- 
gués par quelques lettres initiales de leurs noms , ou 
quelques marques particulières , comme une pelle , des 
ckandclieri , une bague , une licorne, une étoile, &' 
autres figures Semblables ; l'autre Clafie comprend leJ 
Grands Maîtres connus par leurs noms ou leurs œu- 
vres (i). 



(il C'eft dans cette même Clarté que fe toit l'ceuvr- de 
MM. Papillon pere & tils , célèbres Graveurs en bois , morts, 
l'un en 1-^4. & l'autre en 1776 : ce dernier , digne hé- 
ritier des talent de l'on peie , adonne une luftoiitde la 
gravure en bnii , en t 766 , 1 roi. s» - 8". il a été long-irni* 
attache à Nmprimclie Kovaie , en qualité de Graveur en 
taille de bots. M. l'api ilon fil» , qui a donné ce reerrei. au Ca- 
binet des Eltarn|'es rfti Roi , a joint a Krnvrc de ton peto 
& an Gcn pluficurs mnrceaux d'une grande rareté, mime 
uniques , & qui ri'ttoiiiit. pas dans le Cabinu du J<or, l'ai mi 
Ces morceaux , l'on remarque entt'ai.tres une Eftarnpe 
gravée en bois par Marie de é.icis , Princeflc de Tofcane, 
& enfvrifc femme de Henri IV. Il yi deux de cej Eitimpes 
au Cabinet du Roi , l'une donnée pai M l'apilloo arec (on 
Otuvre. l'autre qui y étoit aupani nnr , mais qu'on ne favole 
pas y ê re ; Ces .ii-u'v Eltarnpi-s ■ ■ r-ivicniem ! f bulle d'une 
femme coiffée à la Romains, cr bulle a huit pouce, de haut, 
avec ces mots au-dsllons. Maria Médias H. 1(87.. 

Au bord du papier de l'Eflamfe donnée par M. Tapillon , 
il y ces mots ; <t,- <i-;- p.:r U /.Line stubeu'li , qui 

Ont été éciiti d'un:- main : iî-.o l a:-te Ce tulle elt d" profil, 
& le ccivorrrelt .!!!"■:■{ cnrreclr la g, avurc eft au-dtl.i de ce 
qu'on ponrrok rai fnnnaL'It-nifii: artendie d'une per tonne de 
cette'qiialité elle eÛ cha'ïée de cor.nwai'les de 01 .cl- 
ques tripîetailtes , a ,'a vëth'é un peu inégales & coupées à 
qirelqiiei-nncs de leurs cio iéei , mai' tins-n.lanr affti ien 
gravées pour perfuader qu'ciln avoir tait plun'curs autres gra- 
vures en b*is , avarif q ue d'entreprendre cette -Acçe. 

L 
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La féconde .comprend les Livres d'Eftampes , de 
piété , de morale , emblèmes & devifes facrées. 

La troifiemc comprend les Livres qui traitent de 
la Fable & des antiquités Grecques , Romaines *, 
&c. &c. 

La quatrième comprend les Livres qui traitent de 
la Généalogie . de la Chronologie , du Blazon des Ar- 
moiries , des Médailles & des Monnoies. 

La cinquième comprend les Eftampes repréfentant 
des fîtes publiques , entrées de Villes, cavalcades, 
tournois 8t. caroufels , qui le font donnés en divers 
pays. 

La lisieme comprend les Livres & E (lampes qui 
traitent de la Géométrie , des Machines , des Ma- 
thématiques , des Exercices militaires de terre & de 
mer, & d'autres pièces touchant les Ans & Métiers. 

La feptieme comprend quelques Romans & Porte- 
feuilles de facéties, plaifantetics Se bouffon et ies , &c. 

La huitième comprend la Botanique , ou rHiftoire 
naturelle des fiantes, Oifeaux , Quadrupèdes , Poif- 



On a douté long- tenu que ce butte ait iiê gravé par Marie 
de Médkis, maii la pareille Ellampe trouvée depuis dans 
le Cabinet du Roi , 8c qui eft placée au commencement du 
Recueil rfei Amateurs rtiftes, prouve bien ceitainemen» 
que la planche a été gravée par cette Princcfle ; voici la 
note qui cft écrire au bai : 

la Planche de cette PÛampe a été gravée par la Ktine 
Marie dt Midids , -twi la donna à M- Champagne, dan, U 
tams qu'il la peignait , lequel Champagne a écrit derrière lu 
Planche ce qui fuit ; 

Le Vendredi n de Février i6%9 . U S*i»f Mère, Marie 
de Mèdicis , Hf4 trouvé digne de ce rare Prifent fait de fa 

U Crav. en boit , par Papillvn , 

tem. premier , g*p lùU 
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fur la Bibliothèque du Roi. 14} 
Tons , Infectes , &c. Sic. ( on a fait un Catalogue à 
part , fuivant le fyftême de Tournefoit , des vol. de 
Plantos peintes en miniature , attendu qu'ils augmen- 
tent d'année en année; ) l'Anaiomie efteomprife-dans 
cette Clafle. 

La neuvième comprend une fuite confidérable de 
Porte feuilles de Canes Géographiques les plus exac- 
tes, Se faites par les plus favansen ce genre fi utile» 

La -dixième comprend une fuperbe collection de 
plu* de îoo vol. oii l'on voit les plans & les éléva- 
tions d'un grand nombre d'édifices anciens & mo- 
dernes , facrés &. profanes , des Palais Gothiquei 
de nos Rois , de ' leurs Châteaux , de ceux des Sei- 
gneurs contemporains , ou de riches Particuliers , en- 
fin des Villes tes plus célèbres , gravées ou deflinées 
à la main : ce corps Topographique contient auffi 
plusieurs Monumens Grecs & Romains. 

La onzier-e comprend une collection immenfe 
( environ quarante mille ) des Portraits des Hom- 
mes célèbres dans l'Europe , de tous états, de tout 
fexe, divifée par pays, 8tc, la plus grande partie» 
rapport à l'Hiftoire de France. 

La douzième & dernière comprend un recueil 
irès-piécieux de modes ou d'habilltmens , cotffures , 
en général pour tout ce qui concerne le coitume de 
chaque Royaume dani les quatre parties du monde , 
& en particulier du fameux recueil de modes , &c. 
de la Monarchie Françoife , depuis Cloviî jufqu'l 
Louis XIV. 

Outre les Livres Se Porte- feu il le s compofés d'Ef- 
tampes feulement , ce précieux Cabinet contient 
encore un bon nombre de Livres mixtes , c'eft- 
a - dite , cjui font nécelTaires pour l'intelligence de 
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l'ouvrage: ce! Livres traitent de l'HiftoIre (aérée & 
profane , des antiques , &c & font placés dans les 
différentes Claues , fclon la matière qui y tft 

Après ces différentes Clafles fuivenc les Planche» 
gravées , ( que l'on peut regjrder comme celle nui doit 
précéder toutes les autres: ) tes Plane, font an nombre 
de près de 1000, preique toutes gravées aux dépens du 
Roi ; elles font égaletie.u , comme les Eitampes de ce 
Cabinet ,'divifécs par Claflès, & l'on a futvi dans leur 
arrangement le même ordre >me celui que l'on a donné 
au recueil des Eftjmpes : en voiet l'énuméraiion, 

Ortire & Arrangement des Planches gravées 
du Cabinet du Roi, 

I. 

Tableaux du Roi. 
41 Planches 

Reprékntant fept fujetsd; l'ancien Teftament , vingt- 
deux du nouveau, fept de la Fable, un de l'Hiftoire , Se 
quatre allégoriques , formant le tom. premier de la 
collection du Cabinet dj B.oi. 

II. 

15 Planches 
Représentant cinq fuiets de l'Hiftoîre d'Alexandre 
le Grand , gravées d'après M. le Brun , ( favoir les 
Bitailles d'Alexandre 'formant le tom. II. 

III. 
fi Phnckes 
Des Viédaillons antiques du Roi, gravées par de la 
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fur la Bibliothèque du Roî. V45, 
Boiffiere , commençant à Aagufte , & finiffant aux en- 
fans de Conftantin ; & 48 Monnoies Se Médailles , 
gravée- en onze flanches par Sert, le Clerc , rélatives 
à l'Hiftoire de France , commençant a Châties Vil 
jufqu'à Louis XIII , inclufîvemeiu, de différentes gran- 
deurs (1), formant le 10m, 111. 



( 1 1 Nous apprenons par une note qui nous eft rombée par 
haï ard entre tes mains . que cette fuite de Med & Monn. 
eft improprement connue (ous le titre de Médailles du Ca'>. 



les fe trouvent dans le Cabinet de cette Rihl. les Religieux 
qui en ont 'a direCtïnn en cnnnoifenr à peine les t (lam- 
pes C'ett donc a toit qu'on les a appelles Médailles de Ste. 
Génciëve: ce (ont des Monnoies andennes de France, 
qui fe trouvent dans le Cabinet des Médailles du Roi en or, 
en atsent ou en cuivre, telles qu'ellr, ont é'é f.ip-e'es; 
elles ont été defÏÏnfrs .It gravée, par le célèbre Séb le Clerc , 
d'après ces originaux , aut Wosni de Sa Mateflé , pour 
quelque ouvrage fur les Monnoies anciennes de France , quo 

conferve les Planches gravées a i t abinet des Eftampcs du 

Sans révoquer en doute Ce qu'avance l'Auteur rie cette 
note , nous etevonr qu'il eft f<" pnfiîhk' que ces 48 Monn. 
on Médailles \o\rm Cirie- du Obi net de Veliie.ii s d • Sic. 
Génclève , & qu'on leur ait tourmus conferve le nom de 
leurs premiers Prolétaires vtci fur quoi nous nom 
fondons 11 eft certain que Meilleurs de Sic. Geneviève 
vinrent offrir à M. de i ouvois plue de jc-o Méd. de petit bron- 
re, pour le; réunir a celle' <]ue le Roi a' oit déjà i ne feroit-it 
pas poliible qu'ils v avent, ioint une nuarama'ne d'autrri 
MéJ. ou Monn. fur l'Hifl. de France . dont le Cabinet du Bol 
étoit très-peu fourni tV dont on falloir alors une exacte 
recherche ? Il peur auffi fe faire qu'on fe foie contenté de 
faire meniion des }oo Médailles de petit ronie , & qu'on 
ait oublié de parler des 48 autres Médail'es modernes , 
comme peu de chofe en comparai fon des aurres , & qu'el- 
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IV. 

v 40 Planches 
Renréfeniantles plans , élévations , vues , orne- 
mens'de peinture St de feulpture des Châteaux du Lou- 
vre Se des Tuileries, formant le tom. IV. 

v. 

Planches 

Steptéfentant les plans , élévations & vues du Châ- 
teau de Vetfaillei , formant le tom. V. 

VI. 

8? Planches 
Hepréfcntant la Grotte , le Labyrinthe , les Fontai- 
nes Stajffins de Veuilles, fondant le tom. VI. 
, - Grotte 
Vingt Planches gravées par le Pautre & autres. 

Labyrinthe. 
Quarante-une Planches gravées par Séb, le Clerc. 
Fontaines. 

Vingt une Planches gravées par le Pautre & Si- 
moneau. 

Bafins. 

Sept Planches gravées par le Pautre. 

VIL 

48 Planches 
Des Statues antiques & modernes du Roi , gravées 
par G. & J. Edclinck, G. Audran, le Pautre, Fr. 
Chativeau , Melian & Baudet , furmantle tom. VII. 
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viïï. 

yi Planches . ' ■ 
Dca Termes, Bulles , Sphinx & Vafes du Roi , . 
gravées par !e Pautre , Mcllan Se Baudet , formant 
le tom. VIII. 

I X. 

48 Planches 
Des Tapifierîes du Roi , gravées d'npris le Brun» 
pat Séb. ic Clerc , formant le tom. IX. 

X. 

97 Planches 
Repréfentanr des Cafoufels , courtes de tête» & de 
bagues 1 formant le tom. X. 

XL 

20 Planches 
Repréfentant les Fctes données à Vetfaille» , for- 
mant le tom, XI. 

XII. 

19 Planches 
Repréfentant tes plans, élévations , coupes & pro-' 
fils de l'Hôtel Royal des Invalides , gravées par le 
fieur de la Porte , CommilTaire des Invalides , par 
ordre & aux dépens de Kl . de Louvois; ces Planche! 
forment le douzième vol. du Cabinet. 

XIII. 
19 Planches 

* Des plans, profils, élévations & vues de diffé- 
rente* Mailons Royales., formant [-tom. XII?. 

L ïv 
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XIV. 

19 Planches 

Des profils & vues de quelques lieux de remarque , 
avec divers plans détachés des Villes .Citadelles & 
Châteaux , gravées par le Pautre & Audran , formant 
le ton». XIV. 

XV. - 

40 Planches 

Des plans & profils appellés communément les 
petites conquêtes, ferrant à THiltoire de Louis XIV, 
gravée) par le Clerc Si autres , formant le tom. XV. 

XVI. 

16 Planches 

De vues, marches , entrées, pafTages& autres fu- 
jets fervam àl'Hiftolre de Louis XIV , gravées d'après . 
"Wandermeukn, formant le tom, XVI. 

XVII. 

30 Planches 

Des vues , entrées & autres fujets fervant à l'Hif- 
toire de Louis XIV , gravées d'après le mÊme , for- 
mant )f torn. XVII. 

xvni. 

$ 8 Planches 

■' De payfa»es , morceaux d'éttide . &e. gravées j 
ffaprès le même , formant le tom. XV11I. 
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fur la Bibliothèque du Roi, 149 
XIX. 

- - ^18 Planches 
De plans, profils & vues de Camps , Places , Siè- 
ges & Batailles , fervant à PHiftoire de Louis XIV , 
des années ifi^x & '644 , gravées ii 'njirs-s Bi-aulicil , 
par F CoKgnon , M. Cocbin , G. Fertile & autres, 
formant le tom. XIX. 

X X. 

31 Pianches 

Réprimant auilï des plans , profils , &e. fer- 
vant à l'Hifioire de Louis XIV , gravées d'après le 
même j année 1^45, formant le tom. XX. 

XX!. 

3 a Planches 
Repréfentant les même» fuieti, gravées d'après le 
même, depuis l'année is-46 jufqu'i-n 1648., formant 
le ton. XXI, 

XXII. 

19 Planches ' 

Repréfentant également divers iujets de même na- 
ture , gravées d'après le même , pour les années 1650, 
Jdj4, juftjucs & compiis ifiîg. 

X X 1 1 1. 

30 Planches 
Auffi de plans, profils & vues de Camps , Places; 
&e. fervant à l'Hiftoire de Louis- le- Grand , & gra- 
dées d'après le même , pour les années 1Ô6», i6û8 „ 
1673,1674, 1676. 1677» 1684,1685, iâ68» 
IS91 , iû<)ï > 1693 ) > 6 94> & "97- 
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XXIV. 

374 Planches 

Repréfentant des Plantes de Botanique . gravées par 
ordre du Roi , par les célèbres N. Robert , Abiah. 
Baffe , & L. de Chatillon: cette collection forme 
trois gros vol. în-fol, forme d'Atlas. , 

Outre ce beau recueil de Planche* , que rien 
n'égale & n'égalera peut - Être jamais , il en eïifte 
encore un grand nombre d'autres gravées par les meil- 
leurs Maîtres; toutes ont été {comme nous l'av.om 
déjà dit ) gravées ou acquifes aux dépens de S. M. 

Defcription des diférens morceaux peints , 
de fines ou gravés , confervés fous verre ,0 
placés dans ce précieux Cabinet. 

Première pièce. 

On remarque dans la première pièce de ce riche c«- 
binet plufieurs deflins curieux < favoir , 

Une grande Carte de l'Amérique , portant ce titre: 

'Americ* , five novi orbis nova deferiptio. Flo- 
rent it Pecciolen Cofmogr. A. D. 1604. 

Un deflin précietiï de la mer Cafptenne , mefu- 
tée par l'ordre du Czar Pierre-Ie-Grand pendjnt les 
années 1719 • '7*° 17 1 '-» dépofé par S. M. 
Czarine > lors de fon féjour en France , entre les mains 
de M. l'Abbé Bignon, pour le cab. du Roi. Les anciens 
Géo^rjphes , à commencer par Ptoléïnée »« ! " fioriflbir 
fousTEmpereur Marc-Aurele , l'an -71 eniuite If.naël 
Aiulfeds, Prince de Syrie, & Auteur d'une Géogr, 
univerfelle , environ l'an 1300 , & de nos jours Jean 
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Struys , tous en un mot avoient tant fait varier les 
mefures & la forme de ectie Mer , que Pierre I". fc 
détermina à en prendre une connuiffance exafte pour 
des vues favanies & utiles au commerce de ion Empire. 
Ce grand Prince chargea de cettte opération l'un de 
fes plus habiles Ingénieurs M. Cari- von- Werden , le- 
quel étant accompagné de Navigareurs intslligejJS , 
mit trois années pour remplir les intentionsdu Czar» 

La même Mer placée à coté f à gauche ) & que Gé- 
rard van-Keulen , Hydrographe eftimé , publia vers 
l'an 16S0 , prouve clairement qu'il étoit rélervé à ce 
Prince fumommé le Grand , d'embraffër un projet 
fi utile & fi difpendieux. Guillaume de I'Ule a publié 
en 1711 , un favant mémoire a ce fujet , que l'Aca- 
démie Royale des Sciences a publié dans le recueil de 
fes Mémoires. 

A droite eft la magnifique Mofaït|ue de Paleftrine , 
expliquée par M. l'Abbé Earthelemi, de l'Académie 
Royale des Inscriptions & Belles-Lettres , &c. 

Cette Mofaïquea été trouvée dans un Temple de 
la Fortune , dans la ville de Paleftrine , ancienne ville 
d'Italie, dans la campagne de Rome; el'e avoir Six- 
huit pieds de long , fur quatorze & quelques pouces de 
large. Vers l'an 1660, le Cardinal Barberinï vou- 
lant la fouftraire aux accidens , !a fit tranfporrer 
dans le Palais des Princes de Paleftrine, & la fit pla- 
cer dans une efpecc de niche, au fond du veftibule , 
en face de la porte d'entrée. Les fragmens de marbre 
dont cette Mofaique eft compofée , font communé- 
ment de trois à quatre lignes en quarté ; ceux qui for- 
ment les fig. font encore plus petits. 

Pour faciliter a M. l'Abbé Banheïemi l'explica- 
tion de cette Mofaique , M. le Comte de Caylus en 
envoya prendre fur le lieu même le deffin & le* 
couleurs. 

Au-deftous eft un beau deifin représentant la Maifon - 
d'Autriche en 6a figures ; ce [ont les premiers Souve- 
Lvi 
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rains qui ont fucceffivemeiu gouverné la Bavière ï 
pendant «nviron icoa ans, depuis Noria ( Noricum ) 
Regens purg , Fondateur de Ratisbonne , & Bava- 
rus i venus de l'Arménie avant Jefus-Chrift. D'autres 
difent dans le cinquième fîécle , jufqu'au dernier qui 
eli Sigifmond , Comte Palatin , Duc de Bavière » 
«juivîvoit dans le quatorzième fîécle. Cette Peinture 
à gouache a été faite vers l'an 1400 , d'après un mo- 
nument confeivé à Ratisbonne: elle repréfente ces 
Princes dans l'habillement exact au coftume du tems 
de Charlemagne , dont parle Eginhard Ton Hifto- 
tien , c'eft-à-dite , en guerre avic l'armure de fer, 
k fabre , & la chauflure en brodequin , qui depuis a 
été remplacée par la chauflure à la Poulaine , ou les 
botines garnies d'éperons dotés & longs ; de la. cotte 
de maille , & de l'arbalêtre. L'habit de Cour con- 
HUoic ert une robe à la manière des Gaulois , garnie 
de fburute , moins longue & moins ample que la toge 
Romaine» avec le Sayon fur l'épaule; le pourpoint 
de peau de loutre par-dcfius la tunique de laine , bor- 
déede foie, le tout recouvert d'une chappe très-riche» 
quand ils parvenoieni au titre d'Empereur. Les épigra- 
phes en rimes & en vieux allemand , caraftérifent le 
génie & les mœurs de ces Princes. Ce précieux mor- 
ceau a douze pieds de longueur , il a été donné , en 
1758 1 au Cabinet des Eftampesdu Roi, par M. deFon- 
tenu. Abbé Cominendataire, de l'Académie Royale des 
Infcriptions & Belles-Lettres. 

Plus bas on remarque une Eftampe représentant 
l'une des Maifons de Campagne de l'Empereur de 
la Chine , aux environs de Pékin , gravure Chinoife , 
imitant le méchanifme d'un deflm qui feroit fait à la 
plume , Se qui n'eft décélé que par les lignes monoto- 
nes formant les eaux. 

Celte Eftampe a été donnée , en 1779 , a ce même 
Cabinet , par M. Beguillet le Jeune , de Dijon» 



Digitized by Google 



fur la Bibliothèque du Roi. if} 
Seconde Pièce. 

Dans In féconde pièce a droite en entrant , fur un 
dés pflaftres de la boiferie forma m le corps d'armoires 
qui reçoivent les Livres d'Efîampes , on voit 1 a co- 
pie gravée d'un Monument en peinture , à la gloire 
de François I". dont l'original a été donné au Ca- 
binet d^'S Eltampes du Roi en 176s , par M. le Comte 
de Caylus; ce tableau potte, akifi que PEftampe t 
neuf pouces de haut fur fis pouces de large. 

François I"- y elt repréfenté debout S: emblématî- 
qiiement , peint en miniature par Nicolo dtlï'^hhate > 
élevé du Primatice. Cet Artifte a voulu , fous cinq cm. 
blêmes différents, réunir dans une feule & même 
figure les principales vertus & traits de François I«. 
comme dans les vers qui fe lifem au bas , le Poëte 
lionfard a tenté d'exprimer ce que le Peintre montroir, 
aux yeux; ils ont uni leurs talens , pour mieux carac- 
tériel ce Héros , qui fut le Perc des Lettres & des 
Arts en France; voici les vers: 

Franfoys en guerre efi un Mars furieux, 
En paya Minerve & Diane à la chajfe , 
A bien parler , Mercure copieux s 
A bien aimer , vray amour plein de grâce. 
O France heureufe , honore donc la face 
De ton grand Roy qui furpaffe nature l 
Car l 'honorant , tu fers en même place 
Minerve , Mars, Diane , Amour , Mercure. 

le Monarque eft debout; le cafque de Minerve» 
orné de plumes blanches, couvre fa tête ^ il tient du 
bras droit , armé de fer , fon épée la pointe en haut ; 
fon bras gauche eft nud , dans Ta forme Se dans le ca- 
ïaftere de l'adoleicençe > ou du Dieu de l'Eloquence , 
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portant le Caducée , fymbole qui défigneque le Héros 
s'occupoit des Lettres , dans les inomens oii Mars Je 
laUToit repofer; il a fur la poitrine l'Egide de Minerve, 
chargée de la tête ic Médufe ; fon ha'billement, à la 
manière de Diane , cft négligemment agrafte* fur 
l'épaule par un mufle de Lion , & letrouiTé fur la 
hanche par une ceinture ; fur l'autre épaule il porte- 
le carquois avec un cornet de chafleur , & s'appuie fur 
un arc : ces attributs rappellent le goût que ce Prince 
avoit pour la chaile , plaiflr digne du loifir des Rois ! 
fa parure eft de couleur rouge, foyeufe &. frangée d'or ; 
elle retombe avec grâce fur fes jambes chauffées de bro- 
dequins , auxquels font attachées les talonnieres de 
Mercure , pour achever d'exprimer que fes qualités do- 
minantes étoient l'aclivité , la valeur & l'amour des 
Mules. 

Plus bas eft un delfin à la plume , fait & donné 
au cabinet des Eftampes , le 1» Oftobre 177J , par 
Madame Clotilde de France ; ce deflin repréfente un 
ancien Château à tourelles , environné d'eau avec un; 
pont de pierre. 

Le Mardi 11 Oflobre 1773, Madame Clotilde de 
France, née le 13 Septembre I7f9,*fœur de Mon- 
feigneur le Dauphin , depuis Louis XVI, étant arrivée, 
vers les deux heures aptes midi , de Verfaîlles à la Bibl. 
du Roi , oit cette Princefle étoit attendue , comme l'a- 
voit été Madame la Dauphine huit jours auparavant , 
accompagnée de Madame , Madame la Comtefled'Ar- 
tois& de Mefdames de France fes tantes^ fut conduite 
par M Bignon , Maîire des Requêtes, & grand Maître 
de la Bibl. , aux Manufc. aux Imprimés & aux Médail- 
les , Se enfuite au Cabinet des Eftampes. Cette Prirt* 
ceffe étoit accompagnée de Madame Elifaberh fa fœur , 
de Mademoifelle de Bourbon Condé , de Madame de 
Marfan , & d'une Cour nombreufe: M. Bignon reçut 
des mains de Madame ce deflin qu'elle dit être de fa 
compolîtion & deffiné de fa main , & qu'elle donna 
comme un gage de fort amour pour les Arts. 



fur la Bibliothèque du Rot. \ff 

On remarque au-defTous une Eitampe imprimée 
fur de l'écotee d'arbre : (ingulariré qui conftate là 
manière d'écrire des anciens far le papyrus, ufage 
qui 11 'eft plus pratiqué que parmi quelques peuples 
barbares ,> entr'autres chez les Malabares. Cette Eftam- 
pe , en outre, offre le fceau d'une Abbaye fondée par 
- la Maifon d'Autriche» depuis fon élévation à l'em- 
pire d'Occident & au Trône d'Efpagne, 

On croît ce curieux morceau de la main de Ma- 
thieu Merian , aufïi l'avant Cofmographe qu'habile Gra- 
veur , mort en 16^0. 

On remarque encore dans les embrafures des fenê- 
tres qui donnent fur la Cour, plufieurs morceaux pré- 
cieux , favoir ; 

Le Portrait de Jean, Roi de France , furnominé le 
Bon , mort en M6«, Monument de peinture du 14 e » 
fiècle. Le peu d'ufage oii l'on étoit dans ce tems de 
peindre en grand , a déterminé le Peintre à repré- 
fenrer le Roi dans la proportion d'un bufte , de prer- 
fîl , & fans mains : ce Prince eft vêtu d'un man- 
teau bleu foncé' avec un colet d'hermine , la tête dé- 
couverte & les cheveux ftotrans ; le champ "du tableau 
eft d'or , & le tout eft peint à gouache , fur toile collée 
fur bois : levemi donr il a été couvert depuis, avoir 
fait penfer qu'il étoit peint à l'huile. 

On ne connoit rien de plus ancien en peinturemo- 
derne que ce portrait , attribué a Jean de Bruges , que 
Charles V , dit le Sage , fils du Roi Jean , avoit dé- 
coré du -titre de fon Peintre. Il a 1-. pouces de hau« 
leur fur 1 1 pouces de largeur ; au-defTis de la tête on 
lit en caractères du tems , Jean Roi de France. La 
bordure pruir être du Règne de Louis XIT , envitotx 
Jjo ans aptes le tableau. 

Charles V, par amour pour !a mémoire du Roi fort 
père, avoir placé ce Portrait patmi fts Livres ; &. de- 
pu ; s, ce tableau eft demeuré dans la Bibliothèque des 
Rois les fu«ceflèurs : cependant M. de Gaignieres , cé- 
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lebrc Antiquaire & poflefleur d'un riche cabinet , pMi 
voie obtenu de M, Colbert , dont le cachet cft appoie 
derrière, pour le placer au nombre de fes rareté,' ; mais 
M. de «aignieres , en léguanr fon cabinet au Roi , fit 
rentrer dans la Bibliothèque Royale ce telle précieux 
du commencement de la Peinture en France. 

Au-deflîiuide ce précieux port tait eft celui de Jeanne 
"d'Autriche , née à Prague en 1 547 , peint d'après na- 
ture ; elle étoit fille de Ferdinand I«. , Empereur , & 
fut mariée en ijSj , à François I«. Giand Duc de 
Tofcane ; certe Princefle fut mère de Marie de Me- 
dicis, femme de Henri IV , & mourut en 1578, 
âgé de 3* ans. 

Cette belle miniature a été donnée le Juin i 7 5î » 
au cabinet des Eftampes du Roi , par M. le Marquis 
de Toa , Chevalier de l'Ordre Royal & Militaire de 
St. Louis , chargé des affaires de la Cour de France 
en Crimée , ( il eft le Vauban delà Cour Ottomane ).. 

Dans une autre embrafure de fenêtre , l'on veille 
Portrait de l'Amiral deColigni, aiTamné par le nommé 
Refme . en r (71 . ( il fut la première victime de la 
5, Barthelemi ). Catherine de Medicis voulant noir- , 
cirret Homme célèbre dans Mûrit du Duc d'Alençoti 
fon fils , ce Prince lui répondit: Madame.il eft un 
homme tris - fiJete au Roi & triplé povr l'Etat. Ce 
précieux tableau a été tiré de la colleâion de M. de 
Thou(i). 



m Toutes ce. Defcriftions four les mêmes [à quelque» 
ehangemrni près ) que ce 1rs qu'on ttouve feutra en cere 
de cet differens morceaux. 
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C A ti i N h r 
DES TITRES ET GÉNÉALOGIES. 

M. L'ABBÉ DE G E VIGNE Y , DE L'ACADÉMIE 
DES SUENCES ET BELLES - LETTRES DE 
BESANÇON , GARDE. 

On y reçoit le Public les mêmes jours que la 
Bibliothèque eft ouverte : on ne communique 
pas indistinctement a tout le monde les Titres 
& Généalogies. 

C E Cabinet eft pTacé au fécond étage , & y occupe 
Cinq grandes pièces, toutes garnies de tablettes pro- 
pres à recevoir les cartons & boeuf* bris leîqucU font 
renfermes ici liires II contient environ ^coo Porre- 
feuillesou bottes , &c. remplis de titre* Généalogi- 
ques , tous -très-précieu^ , non- feulement "pour les 
Familles de France , mais encore pour les plus iilufties 
de l'Europe. 

bon Origine &fes Accroiffemens. 

Le Cabinet des Titres & Généalogies commença k 
fe formel d'une partie de celui qui fut donné au 
Roi en 1711 , patM.de Gaignieres , & placé aptes fa 
mon, en 1715 , dans la Bibliothèque de Sa Ma- 
Jelté .- ce cabinet , compofé d'un précieux recueille 
Titres originaux fcellés , de montres militaires , Ma- 
nuferits & Généalogies des Maifons & Familles no- 
bles du Royaume , partit demander un Garde particu- 
lier ; peu de tems après il fut confié au» foins de M. 
Guiblet , alors Généalogifte de la Maifon d'Orléans» & 
desOrdres de N. D. du Mom-Carmel & de St. Lazare. 

En 1717, ce même Cab. fut augmenté de celui que 
M. Charles d'Hozîer , Juges d'Armes , Garde de l'Ar- 
moriai général de France , & Généalogiste de Sa 
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Majefté , céda au Roi pal Afle paflif en préïenee de 
M. Baudry ,-Maîtredes Requêtes , nommé par le Roi 
pour l'accepter. C'étoiten fon genre le plus curieux 
qui fût en Europe ; il confîftoir en Manufcrits, Gé- 
néalogies , preuves de Noblefle des Pages du Roi , & 
des Demoifeiles de Sr. Cyr , Titres originaux , Armo- 
riaux , extraits de Titres, Mémoires de Familles, 
l'Armoriai général , Lettres d'an obi i (Terne n s , Régle- 
mens d'Armoiries , recherches de NobleiTe , &c. c'é- 
toit le fruit d'un travail continuel déplus de cent ans , 
auouej ce Savant & le célèbre Pierre d'Hozierfon pare, 
qui avoir occupé les mêmes charges , s'étoient livrés 
fuccertivement , foit pour la Maifon du Eoi , fait pour 
différent Princes , Mai fon s & Familles illuftres, tant 
du Royaume que des P.-'ys étrangers. 

L'année fui vante, M. de Clairembault , Généalogifte 
des Ordres du Roi , fit , parordtedu Régent , l'inven- 
taire de ce cbifiet , conjointement avec M. Guiblet , 
& fur la requifirion de M. l'Abbé de Louvois , Biblio- 
thécaire de Sa Majcfté. Les Généalogies de M. de 
Gaignietes firent [ointes à Celles de M. d'Hozïer dans 
l'ordre alphabétique; ce qui fuma 117 bogies in-fol. 
qui fom reflues depuis dans le même ordre. 

Vers l'année 17:0, M. l'Abbé Bignon ayant fuccédé 
à M. l'Abbé de Louvois , obtint du Régent de parta- 
ger les différent es riehefles qui compofo'ient la Bibl. du 
Roi en plufîeurs pontons ; en conféquenct des Ordres 
de ce Prince , il fit diilraire du dépôt des Livres impri- 
més , & de celui des Manufc. de l'ancien fonds du 
Roi , des fonds de Bahize,de Dupuy & autres , tout ce 
qui en étoit purement généalogique , pour être joint " 
au*Titres & Généalogies de MeHîeurs de Gai^nieres & 
d'Hozier, & la garde en fut de nouveau confiée à M. 
Guiblet , en mêmetems l'on y jo'gnit les Titres gé- 
néalogiques amaifés par Jean Haudiquer de Blancour , 
gendre de François Duchefne , qui , foivant l'exemple 
fl:fon beau- père, s'étoit appliqué à l'étude des Généa- 
logies, Il fut aceufé d'avoir fabriqué «le faux titres , & 
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«ondamné en 1701 , à une prifon perpétuelle , par 
Arrêt du Gonfeil , du 10 Juillet 170- . Le Roi difpola 
en faveur de fa Bibliothèque , des Tiires & autres pie- 
ces précieuses que l'on trouva chez Kaudiquer , lois 
delà l=*ée du ïcellé ; en 1716 , en vertu d'un autre 
Arrêt , le Roi difpofa également en faveur de fa Bi- 
bliothèque , de cinq grands coffres remplis Je" Titres & 
Papiers , venant du même Haudiquer , mais qu'on avoir 
fait mettre en dépôt au Louvre jufqu'à nouvel ordre. 

Le Roi agréa par la fuite d'unir à fon cabinet des Gé- 
néalogies celui que M. Guiblei s'étoit formé i il étoic 
compofé de liaflei , porte - feuilles & cartons , & 
entr'autres de to; boè'tes remplies de Généalogies 8c 
mémoires rangés alphabétiquement. 

Le fieur Blomteau céda à Sa Majefté , en i7f+t 
une collection de 11730 Titres originaux & copies 
coil itionnées ;& quatre ans après , il céda également 
au Roi un autre recueil de 4800 Titre!. 

En 1761 & 1 , M. l'Abbé de Gevigney remit à 
Mi le Duc de laVrilliere, pour être tiépofées à la Bi- 
bliothèque du Roi , deux collections choifies ; l'une 
de Teltamens originaux de Gentilshommes Ses Duchc 1 
1U Comtés de Bourgogne , des tj „ 148c ne fiéclcs; 
l'autre de Titres concernant les Duchés & la Nobleflc 
de Lorraine & de Bar. 

Cette dernière année , M. de la Cour , fuccefleur 
de M. Guihlet dans les places de Garde des Tirtes & 
Généalogies , & de Généalogilte de la Maii'on d'Or- 
li'ans , voulant, s'occuper entièrement du travail im- 
menfe 3c de l'ordre qu'e^igeoit le dépôt qui venoit de 
lui être contîr , rraita pour l'augmenter d'une collec- 
tion de plus de 119Û03 tant Titres originaux , que Gé- 
néalogies & Mémoires, qu'il s'étoit procurés par fes 
foins & par un travail affîdu , dont il a jufqu'à fa morr 
confervé l'amour & la louable habitude. Il fe fit un de- 
voir de contribuer gratuitement à l'ace roi ffemenr de fon 
dépôt , commeavoit fait NT. Guihlet fon prédécefféur , 
en y remettant fes travaux relatifs à la Maifon d'Or- 
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léans , tels que lespreuves de nobleife , des Officiers , 
des Pages, à celles des ijernilshoivn» : s admis , fur 
la nomination du Prince , dans les Séminaires de ■ 
Joyeuleà Roue , ta dans le Col. de Beaumont en Auge» 

Trois ans aptes ,( en 176*), le Cabinet du Roi 
reçut encore de nouveaux accroiflèituns par les ac- 
quifÎEicms que fit le Roi , de la colleftiori de Généa- 
logies de feu M. du Rocheret , Préfidcnt en l'élection 
d'Kpemay de tel -e de feu M. le Chevalier Gougnon, 
compnfée de Tmes, extraits de Titres & Généalo- 
gies des Miifoni 31 Fa mil 'es de la Province du Berry. 

En 1770 ,5. M. acquit du fieur du BuilTun une-nom- 
breufe collection de Titres , Manufc, & Généalog. 

En 1777, ce dépôt fut beaucoup augmenté par le 
cabinet du fient Jault , confiftam en 1^ porte-feuil- 
les de Titres , & par cekti de feu M. B'.ondeau , com- 
poté de 640 p rte feuilles & boëtes de Titres, Mé moi- 
res "& Généalogies, 

En Décembre 1780, le Roi acquit encore du fieur 
Jault plus de f-ooo titres originaux en parchemin , de- 
puis 1150 îufquesà ce fiécle, pour è;re réunis à ceux 
de fon cabinet des titres & généalogies. 

Tanr de richeiTes jour es à ce que S- M. avolt déjà , 
firent bientôt connu tue à M. de la Cour , de quelle 
importjnce il étoit d'incorporer ces différentes acqui- 
ttions de Titres, &c à ceux de ce Cabinet, afin d'éta- 
blir un feùl & même ordre dans cette vafte collection. 

Occupé depuis quelques années de ce travail péni- 
ble & del'agréable , 8c fécondé dans ces travaux par 
le fieur Aubron fon commis , auffi intelligent que 
vetfc dans ce'te. partie . il étoit prei'iue parvenu au but 
qu'il s'étoit propofé , lorfque tourmente des douleurs 
de la pierre , il fe réfolut à fouffrir l'opération , dont 
il mourut le 7 Avril 177?; il eut pour lui fuccéder 
dans la place de Garde des Titres & Généalogies, M. 
r Abbé de Gevigney , Généatogifte ; qui eut la fur- 
vivance avec adjonction en 1773, 
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Ordre & Arrangement des Titres & Génial, 
Cette immenfe cblleâion cft iliiîée en quatre Glafr 
fes ; la première cumprend les titres originaux dans 
l'ordre alphabétique -les noms de ; amilles , contenus 
dans environ koo bue'tes , l'ut le dos desquelles on a 
eu loin de mente les no.ns , iiiruoms , die. des Famil- 
les dont les litres font renfermés dans lefd. boëtes ; 
la féconde contient ^7'; boeies de Mém. & Génial. 
rangés dans le mime ordre ; dans la noifieine eit com- 
pris if. Cabinet des Titres & Généalogies de M. d'Ho- 
zier , formant 117 boètes m fol. co.nmc 110115 l'avons 
déjà dit; & la quatrième eft formée d'environ 1400 
VDl. maiiulc, dont entr'auires 80 porte- feuilles de Rolles 
originaux, de montres miliiaires , depuis 1 J 44 iufqu'à 
la fin da dix-:epiierae fiécle , & 7 vol. in- fol. forme 
d'Atlas , de preuves originales fur velin , des Pages de 
lapeiite écurie du Roi , depuis \6Za jufqù'en , 
qui, fi:ivant "intention de M. de Beringben , furent dé- 
pofés après l'a mort dans le cabinet des Titres & Gé- 
néalogies de la Bibliothèque du Roi. 

Ce précieux Cabinet , que plufieurs Particuliers Te 
font fait honneur d'enrichie, peut maintenant pafler 
pour le plus riche de l'Europe , tant par l'immenfité 
des Titres & autres Pièces qui le compofent , que pat 
leur ancienneté &. originalité. 

Marque diftincle pour connaître les Livres de 
la Bibliothèque du Roi. 
Quoique les vol. de la Biblioibeque de Sa Maïefïé 
(oient prefque tous reliés ans Armes de France . 8c 
que l'on luive toujours cet ulage , on applique encore 
en dedans des vol. fur la première feuille ou frontifpice 
du Livre, l'ed. un pille ( empreinte en rouge ) aufii aux 
Armes de France, avec ces mots autour: Bibliotke- 
cx Régit , & à d'autres Bibliothèque Roy aie . Les Livres 
jnanuferits font ordinairement eftampillés au com- 
mencement, & 1 la fin ; & quand il y a plufleurs pièces 
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dans un même vol. on eftampille chaque pièce égale- 
ment au commencement Si à la fin. 

Dans les acquilîiions de parties ds Bibliothèque ou 
de Bibliothèques entières , lorfqu'il fe trouve des 
doubles, & que les Exemplaires rendus doubles font 
d'une confection plus parfaite que ceux du Roi , alors 
on les échange; & au moyen d"une féconde eftam- 
pille, également aux Armes de France, avec cm 
mots autour , double échangé , ou double de la Bibl. du 
Roi , que l'on applique fur le même feuillet du Livre 
où Ce trouve l'ancienne , le Livre eft cenfé avoir été 
examiné, il eft réputé double: ces différens vol. 
rendu) ainfi doubles , font deftinés ( ainfi que les 
doubles d'une autre nature ] à être vendus ou échan- 
gés pour d'autres qui peuvent manquer. 
Remarques fur les différentes Reliures que l'on 
a employées depuis François I er jufqiï a préfent. 
* Pierre Duchaftel , Grand Aumônier de France , & 
qui fut Bibliothécaire du Roi , fut le premier qui fon- 
cea à pourvoir à la confervation des Livres de la Bibl. 
du Roi , en'faifant relier ceux qui étoient venus en 
blanc des Pays étrangers , & ceux de l'ancien fonds 
qui avoienr, befoin de nouvelles reliures. 

Reliures fous François I er - 
Avant le Règne de François !«• la plupart des Li- 
tres de la Bibliothèque du Roi étoient couvetts de ve- 
lours , ou d'autres étoffes ptécieufes , de toutes fjçons 
&de toutes couleurs. Les couvertures de cuir y étoient 
fort lîmpUs , & différentes félon les pays où les Livre! 
avoienr été reliés : les Relieurs de François I^. n'em- 
ployoient , pour couvrir fes Livres , que des peaux de 
cuir ou de maroquin: on remarque que tous fes mi- 
nufe. latins , italiens & fiançois , excepté quelques 
Livres <le préfent & un petit nombre de Livres favoris, 
n'ont que des couvertures de cuir noir, peu façonnées- 
Quant aux Manufc. grecs .outre qu'ils font reliés a 
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l'orientale , ayant cous le dos uni & Uns nerfs , leurs 
' couvertures font de maroquin de différentes couleurs; 
les Armes de France avec les emblèmes de François I«. 
comme la falaraandre & la lettre F. y font empreintes 
en or Se en argent : les Dauphins ajoutés aus fala- 
mandres , marquent que le Livre a été relié du rems de 
François I"- non pour le Roi , maispour le Dauphin* 
Sous Henri IL 

11 s'en faut de beaucoup que tous les Livres acquis 
par Fraaçols 1«- ayent été reliés fous fon règne. Pen- 
dant les premières années de Henri II , il y eut , par 
les ordres de Pierre Duchaftcl , un grand nombre de 
vol, reliésàneuf, aux Armes du fils t lefquels avoienc 
été amalTés par le père ; c'eit ce qui empêche qu'on ne 
démêle facilement , du moins pour les Manufç. grecs , 
les acquittions faites en ce genre par Henri II. 

Les Livres reliés pour ce Prince fe reeonnoiflènc 
à fes emblèmes , ou à fes chiffres , formés des lettres 
H. & D. entrelaffés avec des croiiïàns , des arcs , des 
carquois , & autres fymboles de la chaffe : il y a dans 
la Bibliothèque du Roi près de huit cens vol. reliés de 
cette forte . avec beaucoup plus de propreté que ne le 
font ceux de François !«• 

Sous Frarifois II. 

On ne voit gueres plus de vol. manufe. reliés a la 
marque de François II , c'eft la lettre F.couronnée& 
fuivie du nombre II , elle eft quelquefois fans chiffre, 
& quelquefois accompagnée de la marque de Char- 
les IX, laquelle y a été ajoutée apparemment par le Re- 
lieur, chez qui le Livre étoit encore lorfque Fran- 
çois II mourut. ■ 

Sous Charles IX. 

Les Livres qui portent fur la couverture le chiffre 
ou l'emblème de Châties IX , font en bien plus grand 
nombre: on en compre environ cent quarante de ma- 
nufe. fans les imprimés , & il eft aifé de les reconnof- 
tie.ft.ux deux C. renverfé* & enttelaifés , quelques-uni 
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ont aulîï des K. couronnés: mais de tous ces Manufc. 
îl n'y en a qu'un que Ton fâche certainement avoir 
Été mis dans la BiliTiotheque de Fontainebleau du 
tems de Charles IX ; c'eit l'hiftoire de France de 
àa Tillet, 

Sous Henri I V. 
Jacques- Auguftc de'Thou , qui fut Maître de la Li- 
brairie foi» Henri IV. fignaia (on zele pour la Bibl. 
du Rui , en f.iijm relier une grande partie des Livres 
de nouvelle acquifition , &. une autre partie de ceux de 
l'ancien fonda , qui a voient hefoin de reliure. Pref- 
que tous les Livres reliés pendant le Reçue de Henri IV, 
font en maroquin touge, aux Armes .le France, avec 
ia lettre H. aux quatre coins de la couverture , & fui- 
vie du nombre 1 1 II ; quelquefois lans ce nombre , & 
& mêro: fans la lettre ; alors les Armes de France font 
d'un côte & de l'autre , ou au lieu des Armes et tte Inf- 
cription, Htnnci I11J Pairis Parrix vinutum Reflitttto- 
ris. A quelques vol. la lettre H le nombre 1111 & 
l'Jnfcription le trouvent réunis. 

Sous Louis XIII & les Règnes fulviins. 
SousLouisXIlI & les Règnes fuivans ,1'on s'occupa 
à faire relier les Livres de nouvelle acquifition & autres; 
mais on ne prit plus le foin de diilinguer les reliures par 
regres , on fe contenta feulement d'y faire mettre les 
Armes de France avec le chiffre du Roi St quelques 
fleurs de lys parfemées au halard lur le dos des Livres , 
quelquefois fur toute la couverture , félon la fan- 
laifie du Relieur. Un a toujours fuivi cette manière, 
foit pour les Livres de nouvelle acquifition , foitpour 
ceux tirés de d^fferens fonds du Roi qui ont befoin de 
reliure ; de forte qu'on ne dîllingue de Livres reliés fous 
ces différens règnes que ceux qui ont été donnés ou dé- 
diés à ces Rois, lefquelsfont ou ornés de leurs Portraits, 
ou richement reliés, avec leurs cbifftes ou attributs. 

i 

CABINET 
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CABINET 
DES MÉDAILLES ET ANTIQUES. 

M. L'ABBÉ BARTHELEMY , DE- L'ACADEMIE 

DES BELLES- LETTRES , &c. GARDE. 
Ce Cabinet n'efi pas public , & l'on n'y- admet 
pas indifiinclcment tous ceux gui demandent 
à le voir , mais les Savans & les Artifies 
■ y trouvent toujours un accès facile. 



DESCRIPTION 

VU CABINET DES MEDAILLES. 

Ce Cabinet fait aujourd'hui une des principales cu- 
riofités de la Bibliothèque du Roi ; on y entre commu- 
nément par l'cfcalier d'un Bâtiment appartenant à Sa 
Maielté , rue Colbcrt : mais , pour le rendre de plein- 
pied avec ia Bibliothèque , on a voûté un grand arc 
en plein ceimre dans la rue Colben , ce qui^ procure 
line communication de niveau à ces deux Bàiimens; 
8c au moyen d'une porte percée dans la principale ga- 
lerie du dépôt des Livres imprimés , on paiTe dans ce 
fuperhé Cabinet. 

Ceite pièce eft t-clair^e pat huit croTées , dont qua- 
tre donrwmTur U rue de Richelieu , & quatre fur la 
rue Colbert; eileeft décorée par un lambris enrichi 
de fculpnirçj , d'un beau travail & dont les principaux 
ornemens font dorés. 
Dans les mrnwaiH & entre les portes , 1 hauteur d'ap- 
pui , font distribuées des tables de marbre en cOnfo- 
Ics , d'un plan chantourné , qui fouiiennem de grandi 
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inWaHleM ou armoires d'une belle menuiferle , enri- 
chies de dorures. Chaque armoire a deux cens tiroirs , 
dans leiquels font rangées fur des tablettes de maro- 
quin rouge , à fleurs de lys d'or & à fond de velours 
verd , les différentes fuites de médailles d'or , d'argent, 
& de hronz; , quicompofent cette riche collection. 
■ Au-deflus de ces médaillers 8e en divers endroits de 
« Cabinet , font placés de très-beaux tableaux ren- 
fermés dans la boiferie : ces tableaux font, 

i°. Quarte deflus de portes peints parle célèbre 
Boucher , repréfemant autant de Mufes. 

x°. Six tableaux en hauteur font placés dans leJ 
trumeaux , dont trois de Carie Vanloo ; favoir , U 
l'oéfic amoureufe , ou Pfyché conduiie par l'Hymen; 
l'Inventrice de la flûte , ou Pan & Syrinx , les trois 
Protecteurs des Mufes , Apollon, Mercure & Hercule 
Mufagete. Ceux de M. Natoire font Thalic , Mufe de 
la Comédie , Terpflcore qui caractérife la danfe , & 
Calliope qui préfîde à l'Hiftoire. 

Aux deux extrémités de ce Cabinet, entre les portes, 
fe voient deux copies d'après Rigaulr , l'une repré- 
femant Louis XIV , 8c l'autre Louis XV , en pied de 
grandeur naturelle , & avec tous les ornemens de la 
«oyauié. 

« Origine & accroijfement - de ce Cabinet. 

Aucun de nos Rois, avant François 1er. n'avoir 
encore fongé à fe Former un cabinet de Médailles : ce 
Prince, fï utile aux Sciences & aux Arts , en fit remet- 
te pluileurs dans le garde-meuble de la Couronne ; ce« 
Médailles, félon le P. du Mouliner (i) , étoient ren^ 
fermées dans un certain bijou de vermeil "doré ; il y en 
«voit environ vingt en or, diftribuées fur les côtés, & 
use centaine d'autres Médailles d'argent enchaiTéea 
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dans un Service aufli d'argent , dans des batfins , de» 
aiguières , des falieres Se d'autres pièces, pour y fervir 
d'ornement. Ce Prince en eut encore plufîeurs , qu'il 
fit aufli remettre au Garde-meuble > excepté quelques- 
unes qu'il garda auprès de lui. 

Le goût que François I er - fit paioître pour les mé- 
dailles & antiquité) , devint bientôt celui de la nationi 
entière : la France fe trouva en peu d'années remplie 
de Curieux , & ces Curieux furent tout ce qu'il y avoït 
de grand & de diftingué dans le Royaume ; chacun k 
l'envi l'un de l'autre formèrent des cabinets précieûK 
en médailles Se antiquités. 

Ce goût fut également en vigueur , & même aug«< 
menta fous Henri II ; ce Prince acheva de perfec- 
tionner ce que fon digne Pere avoir commencé , il ne 
laiffa pas long-iems fa Bibi, privée d'un fi bel orne- 
ment , il y mit celles deFrançois I"- & les fiennes , 
& y fil bientôt réunir la belle colleftion que Catherine 
de Médicis avoir apportée en France avec les rare» 
» Manufc. de la Bibliothèque de Florence , qu'on regar- 
doit comme les relies de celle de Conflantinople. Cette 
" t rinceflè n'avoit pas peu contribué à exciter cetre ému- 
lation générale; elle étoit d'une Maifon qui s'étoic 
distinguée dam tous les rems par fon amour pour tes 
Sciences & pour les Arts , & il ne lui étoit pas per- 
mis de Tes regarder avec indifférence ; aufli n'oubiia- 
t-elle rien pour infpirer le même goût aux Princes fe» 
en fins. 

Charles IX fut celui qui parut répondre le mieux 4 
fes vues , il fe montra panifan de l'antiquité : ayant 
iéfolu dedonner une forme à cequi avoir été déjaraf- 
femblé précédemment , & à ce qu'il avoit lui-même re- 
çue) lî en médailles & antiques , il deftina un lieu par- 
ticulier dans le Louvre pour les y arranger & les ccm« 
ferver, & créa exprès une place de Garde particulier 
de ces médailles & antiques. 

Ce Prince ayant appris que le cabinet de médaillci 
AI ij 
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Au célèbre Grofller , mort en iffie, avoit été* tranf- 
povté à Marfeille pour le faire pafter de là à Roms , 
l'acheta & en fie pay;r le prix à fes héritiers ; il joi- 
gnit ces nouvelles richeffes à celles qu'il avoir, 
déjà (i). 

Les troubles dont la France fut agitée durant Ici 
guertes civiles , ne permirent pas à ce Prince de con- 
tinuer ce qu'il avoir fi heureufement commencé ; ce 
précieux cabinet qui > au rapport du P. Louis Jacob , 
paflbic pour une merveille du monde par fes raretés & 
antiquités , outre fis pierreries, (ut prefqu 'entièrement 
diffipé. Dans cesiems de malheurs, il eut le chagrin 
de voir enlever , fous fes yeus & en peu de ceins , 
prefque toutes Ces médailles & antiques , au moment 
même qu'il venoit de leur affigner un endroit fixe. 

A peine rdloit-il encore quelques vertiges de ce pré- 
cieux cabinet , lorfque Henri IV , commençant à îouir 
de Ces victoires , conçut le deflein , autant pour l'hon- 
neur & l'utilité rie fa NatioT , que pont fa propre fa- 
tisfaétion , da rétablir le cabinet que les Rois fes pré- 
décelTeurs avoient eu intention de former : le fiecr 
de Bagarris, Gentilhomme Proveuç.il*. le plus propre 
par fa Icience profonde dans tes médailles Se anti- 
quités à féconder le projet de Henri IV , fut choifi par 
ce Prince pour l'exécution de fes ordres ; il le fit venir à 
fa Courcn ioo8,!e prit à Ton fervice.&lui accorda dans 
la fuite le titre de Garde de fes médailles & antiques, 
qu'il devoit loger dans fon Château de Fontainebleau 
proche fa Blblioth. &v réunir celles qu'on avoit fau- 
»ées durant les guerres civiles. 

Bjgarriseur rtlufieurs entretiens avec Henri IV , fur 
l'utilité des médaille* ■ le Roi acheta prefque rouie} 
celles qu'il avoir apportées avec lui , il confemit auflî 
d'achetertout ce qu'il lui préfenteroit en médjilles & 



(i) Selon M. de Thon , h • en fut confiée à Jean de 
Chaurnont , mût c'eft une erreur. 
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antiques propres à enrichir fon nouveau cabinet. Ba- 
garris iravailloic à l'exécution des ordres de Sa Ma- 
jefté , lorfqu'une mort cruelle & fatale au bonheur tic 
la France empêcha Pesécurion d'un fi beau deflein. 

Au commencement du Règne de Louis XIII , Bagar- 
ris fii tout ce qu'il put pour faire réuffirce que Hcn<- 
ri IV avoir projeté ; mais la grande jeunefle du Roi » 
fon peu de goût pour l'étude des médailles , & les guer- 
res de religion qui furvintent, ne lui permirent pas 
de s'en occuper. Bagarris , voyant qu'il ne pouvoir 
léuflîr , repartit pour la Provence avec les pierres gra- 
des & une partie des médailles qu'il avoit apportée* 
avec lui. 

L'heureux rétabliflèment de ce cabinet eltoic rélervé 
à Louis XIV, dont le Règne devoir être marqué par 
des événemens glorieux en'to«t genre. Ce Prince fît 
réunir au Louvre tout ce qu'il y avoit de médailles & 
d'antiquités éparfes çà & là dans fes Maifons Royales, 
& s'en forma un cabinet qui devint bientôt l'un desj 
plus précieux de l'Europe , par le don que lui fit J. B. 
Gafton , Duc d'Orléans , oncle de ce Monarque , de 
celui qu'il s'étoit fait un piaillr de former pendant fa 
retraittà Blois. Ce cabinet étoit non-feuletneni com- 
paré de médailles précieufes , mais encore de Livres 
tant imprimés que manuferits , de mignarures , d'ef- 
iampes& de toutes fortes de raretés.. Ce Prince étant 
mort vers la fin de Février 1 66a , M. de Louvois écri- 
vit dès le 4 Mars à l'Abbé Bruneau , Bibliothécaire 
du Duc d'Orléans, pour lui ordonner de la pan du 
Roi de veiller fcîgueufement à la confervation de 
tout ce qu'il avoit en fa garde , & d'en envoyer un in- 
ventaire exaft. Sa fidélité & fon ze]e lui méritèrent { i ) 
la place d'Intendant du cabinet des médailles & anti- 
ques, vacante en 1664, par !a retraite de Jean de Chau- 
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mont, Confeilier d'Etat, qui en avoît été pourvu 

après que Bagarris ie fiît retiré. 

L'Abbé Bruneau ayant été afiàlliné dans le Louvre 
par un voleur , au mois de Novembre \666 , l'Inten- 
dance du cabinet des médailles fut réunie à la charge 
àt Garde de la Librairie qu'avoir alors Nicolas Colberc, 
qui de TEvÊché de Luçon avoit paffé à celui d'Auxerre, 
& les clefs furent remllesà M. de Carcavi , Commis à 
la garde. 

Le genre de monde l'Abbé Bruneau fit penfer à 
M. de Carcavi que le cabinet des Médailles n'étoii pas 
enfureré où ilétoit , & qu'il feroit mieux dans la nou- 
velle Bibl. c'eft-à-dire, dans la Bibl. du Roi , nouvelle- 
ment transférée dans la rue Vivienne, M. Colbert 
à qui il en écrivit , lui répondit qu'il en avoit parlé au 
Roi , & que S. M. n'avoir pas voulu que fes médailles 
& antiquités fortifient du Louvre , mais qu'il en par- 
Jeroit encore. Jl paroît que Louis XIV fé rendit aux 
xaifons du Miniftre , Bc les médailles avec le tom- 
beau de Childeric & quelques autres antiquités qui 
Croient auLouvrcen 16157, fu'em tranfponées dans 
Ja Bibl. celles de Gafton d'Orléans , avec fes Livtei 
& raretés , y furent également placéeî. 

M. Colbert , fatisfaït d'avoir réuni à la Bibl. le 
rabinet des Médailles , ne négligea rien pour le ren- 
dre digne de la grandeur du Roi , qui de tems en rems 
fe plaifoir à consulter ces reftes de l'antiquité favante : 
ce Miniftre , pour répondre & farisfaire un goût fi ho- 
norable aux Lettres, l'enrichit en peudetems par des 
acquittions immenfes , qui le rendirent bientôt Je 
plus célèbre de l'Europe. 

M. de Monceaux fur envoyé , en 1667 , dans le Le- 
vant, pour y raffembler des Manufc. avec ordre d'y 
«chercher aufli des médailles. Tous ceux qui entrepri- 
rent de femblables voyages , reçurent Je pareils ordres, 
& pas un n'en eft revenu fans en apponei de rare* 
& précieufea, 
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M. Colbert , informé du mérité de M. Vaillant 
dans la connoiffancc desmédailles , engagea ce Savant 
à aller en Italie , en Sicile & en Grèce , pour en 
faire la recherche , & d'y acheter toutes celles qu'il 
croiroit les plus propres à enrichir la fuite ouc feu 
M. le Duc d'Orléans avoit donnée au Roi : M. Vail- 
lant , ravi de pouvoir fatisfaire fon goût par une 
femblable recherche , & flatté du choix qu'on avoir faic 
de lui , partir & revinr a» bout de quelques années , 
chargé d'une abondante moiflbn ; le nouveau cabinet 
du Roi en fut p^efque augmenté de moitié ,& fe trou- 
va dès-lors au-deilus de tuus ceux que L'on connoiffoit 
çn Europe. 

Les cabinets particuliers fe refien tirent atilîî dei foin» 
de M. Vaillant , & fe remplirent à fon retour d'une 
infinité de 1 médailles qu'on n'avoir pas encore vues, ou 
que l'on croyoit uniques. 

Le Minime, perfuadé que M. Vaillant feroit tou- 
jours dans fes voyages d'importantes découvertes , le 
détermina une féconde fois à palîer la mer ; il partit 
de Pat!» eh Octobre 1674, & alla s'embarquer à Mar- 
fcilles ; mais ce célèbre Antiquaire fut moins heureux 
dans ce dernier , ayant été piis par des Algérien), 
qui ne lui rendirent la liberté qu'après quatre mori 
d'efeiavage ; il ne rapporta de ce funefle voyage 
qu'une vingtaine de médailles d'or qu'on lui rendit en 
partant , & revint à Paris après avoir encore couru 
piufîeurs autres daneers , qui le portèrent îufqu'au 
point d'à va lier les médaille» qu'on lui «voir refHiuoes-» 
de crainte qu'elles ne lui fufJem enlevées de nouveau , 
«'il venoit a être repris 

Après qnehiue fé'cur a Paris , ayant pris de nou- 
felles înitruftions , il en repartit St fît un voyage de», 
plus heureux ; il pénétra dans le fond de l'Egypte 
& de la Perfe , eu il trouva tout ce nui pouvoit ré- 
compenfer les peines d'un Antiquaire & le dédomma- 
ge! de fes fatigue». 
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Les nouveaux tréfors qu'il en rapporta , enrichirent 
tellement le cabinet du Roi , qu'à voir cet amas pro- 
digieux de. médaille! , on eût dit que la terre y avoit 
exprès reftitué tous ces dépôts en faveur d'un Prince 
qui fe plaifoit à confulter ces reftes vénérables de l'an- 
tiquité favante. Parmi le nombre immenfe de médail- 
les remifes au cabinet du Roi par M. Vaillant , on 
iematque une Jïiïana femme de Pertinax , en moyen 
bronze , & un jeitort d'argent le plus rare de la col- 
lection des lettons , c'elt celui de la ligue du Duc de 
Mayenne, qui a pour inftliption , Vaeanie L'dio > tnt 
régit Duxoptimas. 

Tandis que M. Vaillant enrichi (Toit ainll par feS, 
voyages le cabinet du Roi , Meflieurs Vanfleh , Petis 
de la Crois , Antoine Galland , de Nointel AmbafiTa- 
deut de France à Conftantinople , & autres , avoienc 
également ordre de rechercher dans leurs voyages tour, 
ce qu'ils ^outroient fe procurer en médailles pour le 
cabinet de S. M. Le célèbre Paul Lucas , chargé des 
mêmes otdtes , Penrich.it aufli de plufieurs médaille» 
rares & antiquités précieufes (i). 

L'attention de M. Colbert i perfectionner la collée- . 
tion des médailles du Roi , ne fe borna pas à faite 
faire iîes recherches chez l'étrange» , il donna ordte 
à M. de Carcavi d'en acquérir le plus qu'il pourroit : le 
nouveau Garde féconda en cela le zele du Miniftre , 
ét accrut en peu de tems le cabinet de plufieurs belles 
fuites de médailles , acquifes aptes la mute de plufieurs 
Cuîieu.t. 

i". Les premières furent celles amafTéei par M. 
Seguin (i) , Doyen de Saint - Germain- l'Auxerrois j 
elles étoient au nombre de plus de jooo médailles , 
& futent vendues 48000 liv. i! y en avou beaucoup en, 
or & en argent, de grand & moyen bronze, p!u- 
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ficurs grecques , & un aflèz bon nombre d'une grande 

ï° Celles qui furent trouvées après la mort de M, 
Tard jeu , Lieutenant-général , & que M. Ferricr for» 
beau-frere avoit amaflées , entrèrent dans la collection 
du Roi; parmi ces médailles étoit le Pcficnnïus niger en 
grand br. & plufieurs autres auilî d'une grande rareté. . 

3°. Le fameux cabinet de M. de Sere , Confeiller 
d'Etat , compofé de médaillés rares & précieufes , 
entre lefquelles il y en avoir beaucoup en or & de 
grand bronze , fur acquis pour celui du Roi après fa 
mort. 

4 0 . La fuite de moyen bronze qu'avoit M, le Comte 
de Brienne , pafla après fa retraite aux P. de l'Ora- 
toire , dans le même cabiner cette fuite étoit nom- 
breufe & très-fin guliere. 

î°. La fuite des médailles d'argent fui tout-a-coup 
augmentée par celles de M. le Charron , Auditeur des 
Comptes : on en acquit encore d'aifires de plufieurs 
particuliers , foie par argent ou par échange de mé- 
dailles doubles. 

6°. un parriculier de qualité voulant bien dépouil- 
ler fon cabinet d'une cinquantaine de médaillons ex- 
trêmement rares , les fit remettre dans celui du Roi ; 
& "chaque Médaillon lui fut payé 50 livres pièce. 

7°. La mort de deux Curieux , M. le Charron ( dont 
nous venons de parler) & M. de Trouenne, Intcn- 
- dant de M. d'Epernon , fournirent l'occafiot) d'en- 
richir confidérablement la collection des jetions 8c 
médailles modernes , que M. le Duc d'Orléans 
n'avoit point été curieux "d'amafier. La collection de 
M. le Charron coniîftoir en une très-belle fuite de 
médailles des Papes , & beaucoup de jertons d'argent; 
celle de M. de Trouenne étoit toute compofée de 
médailles & jetions auflî d'argent , des Rois de France 
& d'autres Princes étrangers. 

Ces deux acquifitions , que l'on peur regarder comme 
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If p ternie r fondement des médailles modernes du ca- 
binet du Roi , furent par la fuite augmentées par- M. de 
Carcavi , qui avoit ordte d'en acheter a mel'ure qu'il 
s'en préfentok. 

On ne négligea pas non plus l'augmenta don" dei 
agathes ; on réunir aux 14 boé'ces de M. le Duc d'Or* 
léans, dont la plupart ésoient en relief , celles qu'avoir 
amafTées M. lel'rocureur-général de Hathy , qui s'en 
priva volontiers pour enrichir le cabinet du Roi ; on 
y ajouta aulli celles de M. Ourfel , premier Commis 
-de M. de la Vrilliere , & celles de Meilleurs le Comte 
& le Comte, 

Les guerres de Hollande 6c de Flandres fiant furve- 
fiues , M. Culhert fii fufpendre pour quelques .années 
les dépenfes extraordinaires , tant de la Bibl. que du 
cabinet des Médailles, devenu partant d'acquifitions 
l'admiration de là France& deï'Europe; il refta fans 
recevoir aucune augmentation jufqu'à la mott de ce 
Miniftre , arrivée en Septembre >63^, 

M. de Lottvoîs, ayani été pourvu de la charge de 
Sur-Intendant des Bâtimens , prit d'abord connoif- 
fanec de l'état du cabinet des Médailles , & te fit 
l'année fuivante , conformémenr aux ordres du Roi, 
transférer à Veriàillcs, fous la conduite de M. Rain- 
fant, Antiquaire ,.à qui on en donna la garde , à la 
place de M. de Carcavi que fes infirmités & (on grand 
âge mettuient hors d'état de pouvoir la remplir : on 
plaça ces Médailles dans un magnifique cabinet près 
de l'appartement de S. M. 

M. Rainfant. voyant qu'il y avoit. beaucoup a tra- 
•ailler , tant à l'arrangement des fuites de médailles 
t]ans le nouveau cabinet , que pour en faire des Cata- 
logues , s'attacha M. Oudïnet ion parent , & engagea 
M. Vaillanrà lui aidera les meirre en oidre dans les ta- 
blettes qu'on avoit faites exprès'dans lenouvran cabiner. 

Pendant qu'on arrangeoit ainfi ces médaille* dans 
|eu» ubleues , le Roi prenoit plaiili à venir pieûjuc 
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tous les jours au fortir de la Meffe dans ce cabinet , 
pour les voir arranger, & tcmuignoit ta plus grande 
fatisfadrion à les étudier & a les admirer: comme autre- 
fois Augufte, ce Monarque aimoit à contempler l'anti- 
quité dans ces reftes précieux , raflëmblés par fes or- 
dres , rie l'Italie, de la Grèce & des extrémités de 
l'Orient. 

Sa Majefté ordonna à M. Morel , Suiflè de nation » 
qui deffinoit les médailles parfaitement bien , de deflï- 
ner toutes celles de fou cabinet, fur des canons ajus- 
tés aux (ablettes; H. Ra infant eut ordre en même* 
tems d'en Faire les explication s , a quoi il travailla fani 
relâche avec un de fes amis . & fit tout le grand 
bronze , tout l'or 3t la plus grande partie des médailles: 
le Roi lut prefque le tout , & témoigna à M. Rain- 
fanr&à fon ami combien il étoit flatté de ce qu'il! 
avoicm fait pour lui plaire. 

M. de Louvois , voyant que le Roi prenoit plaifir à 
cette favante cnrioilré , feco :da fes inclinarions , Se 
recommanda de chercher de tous côtés des médaille* 
propres à enrichir celles du cabinet de S. M. il écrivit 
même a tous les Amballadeurs & j tous les Réfideru 
auprès des Princes étrangers , pour les engager à en 
rechercher: plufieurs Savans voyagèrent ans dépens 
de ce Monarque pour en faite auffi la «cherche. 

Ce Miniftre , pour avoir une entière autorité fur la 
Bibl.& furie cabinet des Méda ; lles , traita de Pin ten- 
dance de ce cabinet avec Louis Colherr , qui en 
avoir été revêtu après la mort de l'Evêque d'Auxerre 
fon oncle ; il en fit expédier les provifîons en 1/184, 
en faveur de Ca nille le Tellier', depuis Abbé de Lou- 
vois , alotî âié de neuf ans. 

Meriiems Je Sic. Genrviève , pour féconder les v«e< 
de M. de Louvois. riierent de leur cabinet, plus de 
300 médailles prefqne toutes ;fe petit bronze ■ & les lui 
eff'ire'H généreufement pour être pintes à celles de S* 
Majefté ; on eil auffi redevable à M. de Harlay , 
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Procureur-général , de 100 pièces de monnoies trêt- 
rares & trèsfingulieres. 

M, de Camps , Abbé de Signy , connu par fon goût 
pour les médailles & antiquités, étoit dans l'ufage d'of- 
frir tous les ans au Roi des étrennes aflez fingulie- 
res ; c'étoient quelques méd. qui ponvoient manquer 
dans le cabinet de S. M. qui les recevoir avec plaifir. 

Outre les différentes moifïbns qui arrivojënt de 
tems-en-tems des pays étrangers , *outes très-propres 
à enrichir le cabinet du Roi , M. de Louvois n'en fai- 
llirait pas moins les différentes occafions qui fe pré- 
ïentoient dans le Royaume , & ce fut par fes foins 
que le Rot fit les acquittions fuivantes. 

i°. Celle dit cabinet de M. le Duc de Verneuîl , 
compofé d'un? très-belle fuite de médailles en bronze 
& en or. Mde. de Verneuit voulut avoir l'honneur 
de ptéfenter au Roi la plus belle& la plus rare : cette 
médaille étoit d'or, à quatre têtes de Pofîhumes, pefant 
Iîje louis d'or, 

i fl . D'une belle fuite de 100 médailles des Rois de 
Syrie, eftimée l'unique qui étoit alors en Europe. Cette 
belle fuite a fervi au célèbre Vaillant pour en compofer 
l'biitoire , qu'il a publiée , avec des gravures. 

3°. La coHeftion des méi. d'or amaifées par M. 
dé Monjoux , la plus belle & la plus rare qui fut alors 
en France , fut réunie à celle du Roi. M. Vaillant fut 
chargé dedrefTer un Catalogue particulier de toutes ces 
belles fuites. 

Malçié tant d'acquifitions , & un grand nombre 
d'autres , que la nature de ce petit ouvrage ne nous 
permet pas de détailler , lecahîne; ne le trouvoît que 
médiocrement fourni de médailles modernes: M. 
l'Abbé Biïot , qui fe connoiHoît le miens en cette 
partie de médailles, & qui avoir le plus d; corref- 
pondances dans les pays étrangers , fut chargé par 
M. de Louvois d'en faire la recherche: les foins qu'il 
apporta à fe conformer aux ordres du Miniftre , ne 
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furent pasinfructueuï, Se il procura en peu de rems au 
Cabiner , prenne tout ce qu'il étoit poifible de déli- 
rer dans cette clafle. 

Le peu de tems que M. Rainfant eui la garde des 
médailles , ne lui permit pas de donner à ce cabinet 
tout l'ordre qu'il s'étoit propofé de lui donner : fe pro- 
menant un jour dans le Parc de Verfailles , le long de 
la pièce d'eau qu'on appelle la Pièce des Suffis , il y 
tomba malheureufement & s'y noya , le 7 Juin 1689. 

M. Oudinet ,qui n'avoir point ceiTe" de lui être atta- 
ché , alla dans le moment reporter les clefs du cabinet 
à M. de Louvois ; mais ce Miniitte , dont il étoit 
déjà fort connu , lui dit de les garder , ajourant 
qu'il favoit qu'elles étoienr en de très-bonnes mains t 
& il ne fut pas long- tems fans lui procurer l'agré- 
ment du Roi pour cette place. 

Il n'eft gueres poflible de rendre compte 'de tout ce 
que M. Oudinet y a fait pendant *i ans qu'il en a eu 
la garde , il -faudrait pour cela comparer l'état ou il a 
trouvé le cahinet a celui où il le laifla ; encore ne ju- 
geroit-on que très-imparfaitement de l'ordre qu'il y a 
mis , Sr. des découvertes qu'il y a faites. Ce fut fous fa 
gatde qu'on fit par ordre de M. de Louvois les In- 
ventaires ou Catalogues de ce grand amas de mé- 
dailles modernes , auxquels travaillèrent M. l'Abbé 
Bizot & le P. D. M. ils en formèrent fi* vol. in-foï. 
contenant leurs deferiptions , inferiptions & expli- 
cations (1), 

le Roi , à qui le mérite , l'exactitude & l'applica- 
tion de M. Oudinet ét oient connus , & pour recom- 



(i).LeP. D. M. fit les trois premiers vol. ("avoir les mé- 
dailles , i°. de la France , i». des papes , 5 0 . dei Cardi- 
naux Se if Piinecj d'Italie ; & M. l'Abbé Bizot fit celles , 
1°. le l'Empila Se de ['Eloigne , de! Electeurs Se des Prir%- 
d'AUemagne , ï". des Roli du Nord, de la Pologne , de 
la Suéde , du Dannemarck & même de l'Anï/cicrrc , 
j?. éei Etats de Hollande. 
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penler Tes travaux , ajouta à ies appointe mens or Ji- 

naires une penfion de 500 écus. 

Un j.iuc que S. M. rai l'oit voir elle-même fon ca- 
binet des Médailles à Jacques II , Roi d'Angleterre $ 
ce Prince lui demanda ii l'emploi de M. Oudinéc 
n'éioit pas une chargedesplus confidérables de fa Cour, 
Ce n'en elt pas une , répondit le Roi , en montrant 
M. Ojdinet , mais , une place distinguée qui ne fc 
donne qu'au vrai mérite. 

M. Oudinec , étant mort en Janvier 1711, fut 
«mplacé par M Simon , habile Antiquaire , homme 
d'un grand mérite : cette place ne pouvoir Être en de 
meilleures mains , mais uneanort prompte ne lui laifla 
pas ie rems de faire pour le cahinet du Roi ce quelor» 
amour pour les belles choies lui eût fait entreprendre ; 
il m iurut au mois de Décembre 1719 , peu de temf 
après M. de Louvois (on illuttre Protecteur. 

M de Boze , l'un des plus grands hommes qu'il y 
ait eu pour la comiuiffànce des médailles, fut choifî 
pour remplacer M. Simon dans ce polte important. 

Le nouveau Garde , à l'exemple du célèbre Abbé! 
B^gnon , qui venoitde fuccéder à M. de Louvois, fe 
défit des dures de médailles qu'il avoit formées avec 
tant de peines & de fuccès , pour fe livrer tour entier 
au dépôt dont on venoir de lui confier la garde. II les 
vendit au. Maréchal d'Eftrées , après la mort duquel 
il les fit entrer dans le cabinet du Roi : elles en font 
encore au'ourd'hui l'un des principaux ornement * 
aullî bien que celles de grand bronze du Marquis de 
Beau veau , acquîtes vers 174^ , pour le Roi , p*ir M. 
le Comte d'Argent'on. Ce -lépôt s'accrur prefque du 
double e ure les mains He ce Savant Amiquaire; iln'a 
ceffé pendant $4 ans de l'enrichir pal Hes augmenta- 
tions fiiccedîves que lui proeurniem Tes correlpondan- 
ces , foit dans l'intérieur du Roytume . foit avec les 
étrangers; quelques-unes de ces augmen a ions ne 
faut même dues qu'à l'citime periurmellc dont il jouit 
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£oît. Le célèbre M. Mead , premier Médecin du 
Roi d'Angleterre , lui ayant fait prêtent de plulîeun 
médailles fingulieres , que leut rarelé rtndoit pré- 
cieufes , entre autres , d'un sJUcclus en or , d'une 
Htlt-ie du même métal , ^u'on chercherait peut-être 
en vain dans les plus célèbres cabinets de France , & 
d'un Caraufiui en argent, dont le revers paroit re- 
présenter la femme de ce Prince , médaille inconnue 
jufqu'alors M. de Boze aufli defintérelTé que for» 
ami , fe montra digne de pareils dons , en ne les ac- 
ceptant que pour les pijcer dans le cabinet du Roi. 
L'ace roi fie m eut produit pariant d'acquiiîtions , lui fît 
bientôt l'entir la néceflité de travailler à un nouvel 
Inventaire ou Catalogue ; il lecorrmença prefque aufli- 
tôt que le cabinet du Roi fut transféré , par ordre 
de S. M. de Vctfailles à Paris , pour être fUsé dans 
Un (allon attenant à fa B>bl. , & il eut la (atisfaflion 
de le voir finir avant fa mort. 

Ses foins n'écoieut pas moindres pour ta partie de» 
antiques , & ce fut fur fes r^préfenraiions réitérées 
qu'on acheta la nomhreufe fuite de fig. de buftes , de 
vafes , d'inftrumens pour les facrifices , & d'autres 
tnonumens en tout genre , r\ue M. Mahudel avoit raf- 
femblés. 

Ce dernier trait prouvera combien M. de Boze avoit 
à cœur de compléter le cabinet du Roi , & de 1« 
rendre le plus riche qu'il y eût en Europe. Ayant acheté 
le cabinet de M. Foucault , celui ci excepta de la vente 
deux figures d'une grande rareté , l'une la DéefTe Ifis , 
&. l'autre un .Vain d'Auçuftt , & les légua par fon tef- 
lainent à M, de Boze. Pe dernier , dans le fîen , fup- 
plia h R»i de les acrepter pour fon cabinet , où ellei 
font encore aujourd'hui. 

M. de Boze mour.it en Srptembre 1714 , dans la 
74 . année de fon Age, Il fut remplacé par Mt l'Abbé 
Barthelemi , de l'Académie des Infcriptions , que fê 
grande connoiffanec dans la feience des médailles » 
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& une érudition profonde appelloient naturellement à . 
une place que plusieurs années de travail dans ce ca- 
binet lui avoient bien méritée. 

.M. l'Abbé Barthelemi chercha toutes les occafions 
de procurer au cabinet du Roi de nouvelles richefies: 
environ un an après la nomination X la place de 
Garde, il eut ordre d'aller en Italie pour y faire des 
recherches fur les médailles qui manquoient au cabinet 
du Roi ; il partit en Août 1755 , Scie rendit a Rome, 
où. le crédit dont jouiffoit M. le Comie d'Eilain- 
vllle , qui étoit alors Ambafladeur de France auprès 
du St. Siège, & qui prenoït le plu* vif intérêt 1 un 
voyage dont il avoit eu la première idée , & doni il 
avoit facilité l'exécution , lui rendit tous les cabi- 
nets acceflîbles , & lui procura les moyens de faire 
des acquittions pour celui du Roi. 

Ce Savane acheta , pendant fon féjour à Rome , 
près de trois cens médailles, la plupart précieufes 
par leur rareté ; de ce nombre éioient trois mé- 
daillons d'or , l'un de Galiitn , l'autre de Confian- 
ce , le troifieme du jeune Conjlantin ; plufieurs mé- 
dailles impériales ta or , & entre autres celle de Ve- 
tranio qui manquoit non-feulement au cabinet du Roi, 
mais encore dans prefque tous les cabiners du monde ; 
quantité de médailles impériales en bronze , dont les 
unes très-propres à éclaircir des points de Chrono- 
logie 1 & tes autres à remplir plufieuts lacunes dans 
les fuites du Roi : on y remarque fur-tout deux mé- 
dailles ffAntûa Fauftina , troifieme femme dè /Em- 
pereur Elagabale : on n'avoir alors de cette Prin- 
ceflè , au cabinet , qu'une médaille il mal confervée , 
qu'on y diftinguoit à peine les traits du vifage. 

Le Roi acquit , il y a quelques années , ( vers 
1776 ) 8c réunit à fon cabinet la colleftion for- 
mée paf M. Pelietin , célèbre Antiquaire. Cette col- 
leâion compoféc de plus de trente mille médailles , 
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ïtoït une des plus belles nue l'on connût : celle 
du Roi . qui étoit déi a la plus diitmguée de l'Europe , 
a été portée par ceue augmentation à un dégié de 
perfection & de magnificence , que toutes les autres , 
prîtes en Terrible , ne pou noient peut-être pas atteindre. 
L'attention de M. l'Abbé Barthclemi à veiller a l'en- 
richi (Te ment & à la conlervarion de ce précieux tré- 
for , elt digne des plus grands éloges. 

Il n'eft pas polîihle de voir ce luperbe cabinet fans 
être pénétré d'admiration à la vue de tout ce que 
nos Rois ont fait pour le porter au dégré de perdition 
& de magnificence oîi il elt aujourd'hui , & fans 
fe rappeller tout ce que le zele des Miniftres TeW a inl- 
piré pour féconder de iî nobles vues par des acquittions 
nombreufes, & par des voyages au Levant, en Italie, 
en Angleterre , &c. entrepris fous lesordres des Col- 
bert , Louvois , Fleuiy , Maurepas , d'Argenion , 
Choifeuil , noms précieux aux Lettres, dont ils partie 
geront à jamais la reconnoùTance. 

Ordre tj Arrangement des Médailles. 

Cette immenfe coileflion eft dmfée en deux clartés 
principales . l'antique & la moderne. La première 
comprend pluiîeurs fuites particulières, celle des Rois, 
celle des Villes grecques , celle des Familles Romai- 
nes , celle des Empereurs , Se quelques - unes de ces 
fuites fe fubdivilent en d'autres relativement à la gran- 
deur des médailles & au; métal: c'eft ainfi que des 
médailles des Empereurs on a formé deux fuites de mé- 
daillons & de médailles eu or ; deux autres de mé- 
daillons & de médailles en argent ; une cinquième de 
médaillons en bronze , une fisitme de médailles de 
grand bronze , une feptieme de celles de mpyen 
bronze , une huitième enfin de médailles de petit 
bronze. La moderne eft diltribuee en trois claflës, 
l'une contient les médailles frappées dans les di lierais 
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Etais de l'Europe, l'autre , les monnoies tjuî ont cours 
dans prefque tous les Pays ilu monde , Si la iroifieme, 
les jetions. Chacune de ces fuites , foit dans la mo- 
derne , foie dans l'antique , pat la confervation , le 
nombre 3c la rareté des médailles, monnoies, &c. 
qu'elles contiennent, forment par leur réunion un dépôt 
ineftimable , digne de la. magnificence du Roi & de la, 
curio/itédes Amateurs. C'eftdans ce précieux Ttéfor , 
ouvert à tous les Savans de l'Europe , que les Vail- 
lant , les Motel , les Spanheini & prefque tous ceux 
qui ont travaillé for les médailles , ont puifé la plus 
grande partie des c on no i flan ces tépandues dans leurs 
ouvrages,' " 

Cabinet des Antiques* 

Àu-deflus du cabinet des médailles eft celui des an- 
tiques , qui , au rapport du P. Louis Jacob ( comme 
nous l'avons déjà dit) patfoit , du tems de Châtie* 
IX, pour une merveille du monde, tant pour fes ta- 
rdés que pour fes antiquités , outre fes pierreries. 
C'ert dans ce cabinet que l'on voit un ttès - grand 
nombre de fîg. de bufles , de vafes , d'inflrumens 
de facrifices , de maibres chargés dlnfcriptions , 
& enfin tous les monumens de cette efpece qu'on a 
pu ralTembler avec choix & avec goût. 

Feu M. le Comte de Caylus , fi connu par fort amour 
pour les Arts & pour le bien public, s'eftpUi à enrichir 
ce fupetbe cab. d'un grand nombre d'antiquités Egyp- 
tiennes , Etrufques , Grecques & Romaines , en bron- 
ze , qu'il avoit raifemblées avec beaucoup de foin & de 
peine , & dont il a donné au Public un recueil con- 
tenant 2.6 Planches , fans les vigneirei & culs de 
lampes. Ce recueil eft accompagné de difièrrations Se 
de noies d'un ftyle clair , & d'une érudition très - pro- 
fonde. . 
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Defcriptîon de différent objets curieux confer- 
vés dans le Cabinet des Médailles & An- 
tiques. 

Defcriptîon du Tombeau ài Chïlâtne. 

Un grand Bureau magnifiquement orné & entouré de 
■fauteuils , occupe le milieu du cabinet des Méd. C'elt 
dans les tiroirs de ce Bureau que fe conietvent les pré- 
cieux relies du tombeau de Childetic , père de Clôvis , 
découvert en 1 65 ; , à Touroay , par des ouvriers qui 
iravailloient a la réparation de l'Eglife de St. Brice , 
au-de!à de l'Efcaut. Cet endroit , lors de lamort de 
ce Roi, c'eit-à-dirc, l'an 4S1 , n'étoit pas encore 
renfermé dans l'enceinte de cette Ville : il fut inhumé 
près, d'un grand chemin , félon la coutume des Ro- 
mains . n"i étoit atifli celle des Batbates. 

A peine avoit-on creufé iept pieds en terre , que 
l'on trouva premièrement une boude , enfuite on dé- 
couvrit line cache dans laquelle étoient environ cent 
méd, d'or. L'ouvrier oui fit cette découverte , quoique 
fourd & muetder.aiiTance , fit Je fi grands cris , que 
plufieurs Particuliers accoururent auffi-iôt , pour la- 
voir ce qui avoir donné occafion à ce Maçon décrier 
de la forte : outre ces cent médailles d'or , qui étoient 
des premiers Empereurs Romains, on trouva au mi- 
lieu environ 100 médailles d'argent , auflî des premiers 
Empereurs, dont quatre étoient petcées , maistouteï 
tellement rouillées, qu'à peine pouvoit-on en déchif- 
frer les caractères. On découvrit enfuite un fquelette 
d'une grande perfonne, & tout auprès un crâne qui 
paroiffoit ètte d'un ieune homme ; enfin , après avoir 
fouillé on trouva une épée , dont l'acier fe réduifir en 
poudre aufli-rôt qu'il prit l'air. Le pommeau avec la 
garniture du fourreau qui étoit d'or , n'avoir point 
été endommagé : on y trouva suffi une hache ou fran- 
cifque , un javelot , un Graphium avecfon ftilet, & 
des tablctttes , le tout garni d'or ; des ageaffes Si dei 
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attaches pareillement d'or ; de filamens auflî d'or , qui 
étoient des relies d'habits ; une figure en or d'une 
tête de bteuf, avec quantité d'abeilles ou mouche) suffi 
routes d'or & émaillées , au nombre de plus de 300 , 
& un globe decryital. 

Tout le monde fut convaincu que ce tombeau étoit 
de quelque perfonne très-confidérable , mais jufques- 
là on ne voyoit encore aucun indice Ac qui il pouvoir 
Être : enfin , on trouva un anneau de fin or qui leva, 
route difficulté , dont l'Inlcription prouvoit qu'il étoit 
du Roi Childerk. Cet anneau repréïeme un Prince 
afTei jeune fansbarbe , avec des cheveux flottans fur 
Ici épaules , & un javelot en main , marque de la 
Puifîance Royale , avec cette Infcription autour de 
l'anneau , Chdderïci Régis. 

Comme l'on trouva auifi au même endroit un fer de 
cheval avec des reftes de houfie , des boucles & des 
attachesd'or , on ne douta pas que le erânequi étoit 
auprès du fquelatie du Roi, ne fût de celui qui avoir 
foin de fon cheval. La figure en or de la tète debceuf 
étoit vraifemblablement celle d'Apis adoré par les 
Egyptiens , & que ce Prince , qui étoit Idolâtre , ado- 
roit auffi. Les abeilles d'or étotent fans doute fon fym- 
taîe, &c. 

Cette riche dëpouilte fut donnée à l'Archiduc Léo- 
pold-Guillaume d'Autriche , qui étoit alors Gouver- 
neur des Pays-Bas ; & après fa mort , Jean-Philippe 
de Schonhorn » Elffteur de Mayence , l'obtint de l'Em- 
pereur par !e moyen, de fon Confeffeur : comme 
cet Electeur avoit de très-grandes obligations au Rui , 
il crut qu'il ne pouvoit mieux témoigner fa recon- 
ooirtince à Sa Majeflé, qu'en lui fuient prîfent de ces 
précieux reftes du tombeau d'un de les Prédéceffsurs. 
Il les fit préfeçter à Louis XIV par le fient Dufrcfne , 
qu'il envoya exprès l'an 166^. On les mit d'abord 
dans le cabinet des médailles , qui étoit encore au 
Louvre , Se on les en retira pour les placer à la Bibl. 
du Roi; mais, le Cabinet desMédailleî ayant été eit- 
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fuite placé à côté de la Bibliothèque , on remïl ces pré- 
cieux relies dans le dépôt d'oîi on les avoit tirés. Voy. 
JHêm. de t'Acad. des Infcriptions , tom. il , pag. 6J7. 
Vafe trouvé à Rennes ; autre vafe d'une feule 
dent d Eléphant. 

On conferve encore dans d'autres tiroirs de ce 
. même bureau plufieurs chaînes d'or , une agraffe an- 
tique de même méiai « & quelques auires raretés , 
tou[es très-précieules , entre le^uelles on remarque 
un vafe en forme de foucoupe , trouvé à Rennes en 
1774 , <lans des fouilles que l'on faimit pour la réconf- 
truflion d'une maifon du Chapitre de la Cathédrale; 
il efl d'or à double fond , & orné d'une quarantaine 
de médailles Impériales avec des revers très-rares 
& à fleur de coin -. ce beau vafe eft auflî enrichi de ■ 
deux bas reliefs , dont l'un repréfenie le repos d'Her- 
cule , & l'autre une Bacchanale. Le travail , la ma- 
tière , la confervation & l'antiquité de ce vafe , le 
mettent au rang des monmrcns les pins précieux. 
Lorfijii'on le découvrit , il renfermoit encore une 
centaine de médjillcs très-curieufes & très-bien cortf 
fervées, parmi lefquelles il y en avoit quelques-unes 
d'uniques. Ces médailles ont été inférées dans la belle 
collection de ce cabinet. 

Le Chapitre de Rennes en fit hommage au Roi 
peu de tems après la découverte. 

Le de/Tus .le ce bureau eft orné d'un vafe en forme 
de-calice , fait d'une feule dent d'Eléphant . montée 
& doublée en vermeil enrichi depierres dedivetfes cou- 
leurs. Ce vjfe porte avec fon couvercle de vermeil dis> 
huit pouces de haut fur (ix pouces de large; il repré- 
fente en bas relief un combat entre les Turcs & les 
Polonnois , lorf.iue Jea:i Snbieski les ob'igea de de» 
camper de devant Vienne qu'ils avoiem affitgé; ce:- bas- 
reliefs en occupent tout le pourtour , & font fupérieu- 
rementbien exécutés; il a été trouvépar M. de Lovendal, 

Aux deux extrémités du bureau font placées deux 
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commodes deftinées à renfermer des médailles , elteS 
font & delTus de marbre , & ornées magnifiquement. 
Dcfcription de deux Boucliers votifs placés 
dans ce Cabinet. 
1er. Bouclier , de Sclpion. 
On remarque dans ce même cabinet deux magnifiques 
boucliers d'argent , deftinés à être lufpendus dans les 
Temples; le premier fut trouvé dans le Rhône , en 
1656, par des Pêcheurs d'Avignon : ce fameux bou- 
clier votif (1) que M, Spon a fait graver dans fes re- 
cherches d'antiquités , repréfente une action mémora- 
ble de la continence du jeune Scipion , qui ne lui a 
pas fait moins d'honneur que toutes fes Conquêtes, 
lorfque ce jeune Héros cm pris d'affaut Carthage la 
Neuve , Tan *io avant J, C. on lui amena parmi 
les captives une jeune perfonnne d'une rate beauté : 
quoique fenfible aux traits de l'amour , il n'abufa 
point de fon triomphe ; dès qu'il fut qu'elle eitoit 

(i) On donne ordinairement le nom de Bouclier .votif l 
ceux qui par leur forme ou par leur grandeur , ît plus en- 
core par la lichcITe de leur matière, paroi (lent n'avoir jamais 
été d'aucun ufage dani Ici combat t , mail avoir uniquement 
«te faiti dani l'intention de let offrir aux Dieux , Se de les 
fufpcndre danf leurs Templei , pour les remercier d'une 
Yictolrc remportée , ou pourimmorralifer une action. Cet 
ufage de confacrer des Bouclier* , étoit en grande vénéra- 
tion ehex leî Grec» it chez le* Romain* , dés les premier! 
tems de la République , & jufques fous les Empereur*. 
L'ignorance, l'ai idiré , le beloin , l'erprit d'économie , la 
licriefle même de ces offrande! , tout a concouru à faire 
«iifparoître ces précieux relies d'antiquité! : la foif Je l'or 
in'i pu fe réfoudre 1 laitier inutiirs pendant plutïcurs fiée 1 ci , 
de* malles confîdérables d'un métal , dont les porrions le* 
plus léçcrci font d'un fi grand ulage : & Ce n'eft que pat 
jun très- grand hafaid que l'on peut elperer de découvrit de* 
rnonumens de cette ef pcce. 
Ce hafards'eft cependant pré Tenté deux foiiUepui s environ 
nnfiécle , Si elles ont toutes deux tourné a l'enrichi ffement 
du cabinet du Roi. Voy. Hifi. dt l-Ataàèmit dts Btllts-Uf 
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promife en mariage au Jeune Allutius, Prince des 
Cel|ibéricns enEfpagne, il refpefta les prémices de 
leur union., & n'ufa des droits de la Victoire , que 
pour joindre aux charmes & à la dor de la Pnncefle , 
tout ce tiue fes parens avoieiu apporté pour le prix 
de fa rançon j il la remit entre les mains de fon pere 
& de Ton amant, & dit à ce dernier: Je vous l'ai 
girdèe avec foin , pour que le préfint que je voulais vous 
en faire , fût digne de vous & de moi : foye\ ami delà 
République i voilà toute la reconnoijfance que j'exige de 
vous. 

Les Peuples témoins d'une action fi vertueufe & fi 
pure, la confacrerent fur un bouclier votif , & S ci- 
pion ne put refufer ce monument de leur reconnoif- 
fance & de leur admiration , où la gloire de Rome 
même étoit imérelTée. 11 y a bien de l'apparence qu'au 
retour de l'expédition , le bouclier de Scipion périt 
dans le partage du Rhône. 

Ce bouclier s'eft très-bien confervé fous le fable de 
ce Pleuve , & peut-être mieux que s'il eût été placé 
dans aucun des Temples auquel il pouvoir Être det 
tiné ; il eft d'argent pur , & parfaitement rond ; il a 
vingt-fix pouces de diamètre & péfe quarante - deux: 
marcs. Le goût naïf & tout uni qui règne dans le 
defîin , dans les attitudes & dans les contours des fi- 
gures, fait connoitre la manière fimple de ce fiécle , 
qui ne s'a t tac h oit qu'aux beautés naturelles , & s'é- 
loignoît de tous les ornement trop recherches dam 
le fiécle préfenr. 

Comme ce bouclier étoit couvert d'un limon endurci, 
qui l'avoit rendu extrêmement noir , les Pêcheurs qui le 
trouvèrent le crurent de fèr : un Orfèvre , à qui ilsle 
fireni voir, les entretint dans cette erreur pour er» 
tirer un meilleur parti, & en effet, ils le lui donnèrent 
pour peu de chofë. L'Orfèvre l'ayant nettoyé & poli» 
n'ofa le produire en entier , il le coupa en quatre , 
& fit pafTci chaque morceau en différentes villes : ce- 
lui qu'il envoya à Lyon , ; fut porté à uu curieiiy 
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nommé M. Mey, qui fit revenir & fouder le* trots 

autres. Après la mort de M- Mey , le bouclier palTa 
a fon gendre, fameux négociant de la même ville, 
mais qui par la Tuile ("-prouva tant de diigraces dans le 
commerce , que ce même bouclier , qu'on qualifioit 
alors de médaillon , devint une de Tes plus grandes 
reflburces ; il PadreiTa au P. do la Chaife ( en 1697 ) 
qui le fit acheter au Roi(i). 

Defcriptioa du fécond Bouclier. 
Bouclier d'jinmbal. 
Ce fécond bouclier votif femble avoir appartenu 
l Annibal , il eft très-entier & très-bien confervé , 
exactement rond, à-peu-près de la mèmegrandeur & 
du même poids que le précédent ; il a vingt-fept pou- 
ces de diamètre, & péfe quarante-trois marcs ; maitil 
n'eft pas à beaucoup près aufli chargé de figures Se 
é'ornemens. On y a feulement repréfenté au centre 
un lion fous un palmier , & au bas , dans une 
efpece d'exergue les membre» épars de divers animaux, 
fur-tout de Sangliers, De ce centre partent des rayons 
d'une cizc'ure (impie Se noble, qui 5'élevant & s*é- 
largiflant dans une iulle proportion , viennent aboutir 
4 la circonférence de Mut le bouclier , & forment en 
ce genre un très-agréable toup-d'teil. 

En 1714, un Fermier de laTerrede PafTage en 
:Dauphiné, Diocêfe de Vienne, f-ifani fes labours 
au lever du folcil , eut fa charrue accrochée par une 
JrolTe pierre , dont l'ébranlement rendit quelque fon ; 
j\ employa le ieftc de la journée à l'enlever, & en 
étant enfin venu à bout, il trouva au défions le bouclier 
dont il eft ici queftîon ; il le porta le foir même au 
Seigneur du lieu (1}, qui, ravi d'une aufîî belle dé- 



(1! voy /' •«■ dt I' Acsd. des BttUs-J.eltrei, tem. I , 
p. 1S3 . Mm IX . p- 154. 

(!) M. Gn'lirn dr flntio:\s , Ci»i>u'-i .ni Parltment de 

Grenoble, seigneur île la Terre Partage. 

couverte , 
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Couverte , donna fut le champ à fon Fermier quiiranee 
,dune année entière de fa ferme, lut recommandant 
feulement le fecret de la découverte St de la'réeom- 
penft; enfuitc il renferma précieuferoenc ce bouclier 
qu il appelloit une ubU de Sacrifice , dans une armoire 
de la facnftie de fa Chapelle , & l'on n'en eut con. 
noifiknce ou'aprèi fa mort. Alors fes héritiers appri. 
rent route l'hiftoire par fon livre de raifon ' " " 

:it AU* fî ïnmaic nn f« AAC-*:t\.:. j _ 



_ . r „, ,„„ 11VIC uc r anon , ou il avoit 

écrit que fi jamais on fe défaifoit de cette antiquité, 
il falloir que ce fut pour a.voir en échange un f on da 
capable A entretenir honnêtement un Chapelain au 
Château de PaiTage : il, rffolurent de fmvre cette vue S 
ils envoyèrent le bouclier , toujours appellé table de 
Sacrifice, à M. de Boze , pour favoir s'il convien- 
dront au cabinet du Roi; SaMajefté l'aeréa & !e fit 
payer le double de fa valeur intrinfeaue , & f 
placé à cotéde celui de Scipion (,;, 



balança *pat tfnmén u »t'.U , r",ï'' 9 " 

tipoof de la er antre de i-e ha„rr ri , - ' a 

deCarthage l'auioit |>„1 m.U^c ; ri' J, " -^'""ïli p ** 
"TeVtds^"J?ïe.m| ,in3ir , C ,'; lf ,"' ;f Vil ' c f; '™-]fe, achV 
e"or-, on alla «Cm i",, Cl>r,v, l P""»<« leur 

bien avoir iiSÉenu a . ,?C ï l l" c le boul *« pmmoie 
aurait ,>7e7 „ *,«-," d ri - e ' ,e 'f" 1 " 10 
téi des environ" S v ' v ' a ,! " H ' luei 

un fi. (pai'a.omw ,l V ,',,„• , t>» ' n" 7?" va 
decauterie étroit t .i't " TuL , !■ If . Camon i* 
du t'syi , la r, ire de jW,. . .,.„! 1[ r ' imcl<:nnc " adision 

Italie: on tenu,,,,,! c-r-i - r'-" , " ' '""-"«'j' en 

Lettres , tom. IX ,p, r/j, "'J*'"' * Aetéemie àtt Selles, 

H 
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11 paroft bien étonnant .que deux monumens de 
cette cfpcce , fi rares aujourd'hui , les deux feuls même 
que l'on connoifle , l'un fait en Afrique, l'autre en 
Efpagne > l'un pour le plus redoutable des Cartha- 
ginois , l'autre pour re Vainqueur de Catthage , le 
fiiffent comme raiTemblés dans un même canton des 
Gaules fi éloigné, & y euffent été trouvés au bout 
de près de deux mille ans , pour être réunis dans un 
des cabinets du monde le plus digne de les pofféder , 
fie le plus propre à les conierver. 



Dtfcription hlfiorique de plusieurs Médailles 
rares & curieufes du Cabinet du Roi. 

On ne peut difeonvenir que les différentes fuîtes 
qui compofent la Colleflion des Médailles «lu Roi , ne 
foient également pré cieufe s & intéreflantes , en quel- 
que genre que ce îbït ; il n'eft même pas poflible d'en 
voir de plus complexes. C'eft dans ce précieux tréfor 
ejuefe trouve exactement raflèmblé ce qu'il y a de plus 
rare & de mieux confervé dans les différentes parties de 
la feience numifmattque. Les fuites des Médailles 
grecques & romaines fur-tour , y fonr aufti immenfes 
que bien choifies : enfin les richefTes qft* renferme ce 
Cabinet , font fi précieufes , qu'il n'en exifte pas un 
dans le monde qui puiiTe lui être comparé. 

Chez les Antiques , les Médailles des Rois , celle» 
tles Républiques & des Villes fervent au développement 
ouau dépouillement des Arts, & aux recherches fur 
la Mythologie , ta Géographie , la Chronologie & 
l'Hiftoite; elles procurent des feconrs que la lecture 
feule des Auteurs anciens , malgré la fagacité de leurs 
Interprètes, ne fauroient procurer : chez les modernes^ 
les Médailles fervent 1 fixer ou à conftater l'époque de 
l'érabliiTc nient des Empires , leur.acctoifTement , leurs 
alliances, en un mot à nous retracer d'une manière 
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(impie 8c ingénieufe ces événemens qui firent alors 
tune d'éclat , Se qui fetvirent à diftinguer du refte des 
hommes tant de grands pcrfonnages, 

* Afin de ne pas confondre ce qu'on entend par Mé- 
dailles , il cft effcntiel de favoir en quoi elles confif- 
toient & à quel ufage on les dcftinoit alors ; car ex- 
cepté quelques pièces qui lont depuis long-tems de la 
plus grande rareté , & d'une grandeur remarquable, 
rout cequenous appelions Médailles étoit monnoies 
chez les Anciens. .Ces monnoies étoient Également en 
uiage de règne en règne, & jamais Prince ouMagiftrat 
ne s'avifa d'en interrompre le cours. Comme l'on 
n'employoit dans ce tems-là aucun autre moyen pour 
transmettre à la poflérité les événemens remarqua- 
bles qu'en les faifant graver fur les monnoies , en ar- 
rêter le cours eut été les livrer à l'oubli ; par ce moyen 
aucun Prince ni Magiftrat n'eut garde de fupptimer 
telle on telle monnoie frappée tous fes prédécelfcurs, de 
crjinre qu'il n'arrivât que celui qui lui fuccédeioit ne 
fit la même chofe à l'égard de celles qu'il auroit fait 
frapper fous fon règne & à fa gloire , &c. 

Il n'en cft pas de même des médailles & des mon- - 
noies modernes ; ces dernières ne font en ufage que 
dans le commerce , on fe contente feulement d'in- 
diquer fous quel Ptince & dans quel pays elles ont été 
fabriquées ; elles reçoivent ou font fuiettes à toutes le* 
Loi* qu'on leur impefe , & cèdent , par cette va- 
riation , l'honneur aux premières d'inftruîre ie monde 

■ des événemens remarquables qui peuvent l'intérefler. 
Comme leplan de cet ouvrage ne nous permet pat 
d'entrer dans- un plus grand détail fur cette matière » 
nous nous contenterons de donner la delcription hif- 
torique de plusieurs Médailles rares & fingulieres, 
prifes parmi celles appellées Médailles impériales anti- 
ques , foit en or ou en argent & aurres , dont la plu- 
part font uniques » & ne fe yoïent que dans le tiche 
Cabinet du Roi. 

Nii 
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Médailles de Céfar, 

Tant que la République exifta , toutes les mon- 
noies dédiées ans Dieux de la Patrie ne portèrent Pef- 
fïgic d'aucun de fes Magiftrars ; mais après que Céfat 
eutaffervi le monde , admis au rang des Dieux , il 
participa à tous leurs honneurs , 8c entre autres à celui 
de faire graver fa tète fur les monnoies ; s'étant. ap- 
perçu de quelle conféquence il étoit pour lui de ne pas 
trop effaroucher Tes concitoyens par cette marque de la 
fouverainc puiffance , il n'en ufa qu'avec modération. 
Les pièces de monnoie avec la tïte de Céfar étant de- 
venues très-rares , Trajan lui en reftitua(i) quelques- 
unes : malgré la précaution de cet Empereur, il eft ires, 
difficile d'en trouver. 

Il y a des Médailles de ce Ttinceen or , en argent, 
&c. elles font très-rates avec la tête de Marc-Antoine 
au revers.ainfi que celles reflituéespar Ttajan avec une 
Viûoire au revers. 

Celles également reftituées , qui ont au revers la 
figure de Vénus, font les plus rares de toutes ; on 
les eftime au - delà de 300 livres. 

M. J. Brutus. 

Après la mort de Céfar , M J. Brunis , l'un d* fes 
afTaffins , fit graver fa tête fur une monnoie qui porte 
au revers celle de L. J. Brutus, premier Conful , faifant 
par-là entendre qu'a l'exemple de fon ayeul il cher- 
choit à détruire la tyrannie. 

Cette Médail'e eit de la plus grande rareté , fa valeur 
eft de plus de 500 livres. 

■ Marc- Antoine pere. 

Parmi les pièces, toutes rrès-curieufes , frappée) 



fil t-es Antiquaires appellent Médailles rtftituiîet route* 
les pièces de nionsific . > < ^->ic\ fnuî tel ou tel Prince, . 

portent au revers l'emp teinte de l'un de fes ptedeceffeuti. 
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fous Marc-Antoine , celles qui portent la téte de Cléo- 
patre, font Tiy-tout remarquables, mais on n'y dif- 
tingue aucun de ces traits dignes de captiver les maîtres 
de l'Univers. Entre les autres Médailles ou Pièces de 
ce Prince qui font au Cabinet du Roi , les plus remar- 
quables font celles des Légions, delà 19=. en or , un 
autre également en or , des Cohortes Prétoriennes , 
& celles d'Odîavie quatrième femme de Marc-Antoine, 
Jes unes frappées i Pella , a ThefTalonique , & le» 
autres fabriquées en Afrique & à Tyr : ces dernières St 
celles des Cohortes viennent du Cabinet de M. Fellerin. 

- Marc-Antoine le Fils & Polemon I* rm 

Marc-Antoineje fils fit frapper des Médailles ; 
celle qui eft au 'revers de fon pere , eft de la plia 
grande rareté , elle eft en or , on ne la voit que dans 
le Cabinet du Roi & dans celui de Vienne ; elle eft 
eftiraée plus de £00 livres : celles qui font en argent 
II en bronze n'ont point le même revers. 

Les Médailles du Roi Phiiemon Ici* fort naturelle- 
ment fuite à celles d'Antoine , puifquc la téte de cet 
Empereur fe voit au revers des Médailles de ce Trium- 
vir : le Roi enpoflede pluiieurs en or avec des revers 
différens ; elles font toutes ttés-rares , Si viennent du 
Cabinet de M. Pelleriii. 

Jtugitjle. ' 

Tout le monde fait les grands avantages que re- 
cueilli; Augufte de la Comète qui parut à la mort de 
Julcs-Célar fon grand oncle, qui l'avoir, fait fon hé- 
ritier & adopté pour fon fils ; auiiï voulut-il éternifer 
fa reconnoiffance en faifant graver fur fes Médailles ce 
corps lumineux & bienfaifant. 

Cette Monnoie ou Médaille eft très -rare; elle 
porte en or : Cnfar ^ugujim, La tête d'Aujufte 
N iij 
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couronnée de Laurier : ( au revers ) Dlvus Julias, un* 
Comète- 
Elle porte en argent : 

M. Sanguinius lll Vir. Une tête namrelle couron- 
née de laurier , au-deiïusde laquelle eft une Comète 
ou un aftre ; au revers , Aitgujt. Divi F. ludos Sae. 
Un Salien debout rient de la main droite un Cfiducée 
ailé , & de la gauche un Bouclier. 

Parmi les Médailles en or frappées par Augufte , on 
diftingue celles qui porteur : 

1'. siugujlus Divi F. la tête d'Aug. fans couronne t 
au revers, Imp. X. SiciLDiant debout en habit de 
chaffe , tenant de; la droite une lance & de la gauche 
un arc , un chien eft à fes pieds. 

Imp. XII. Skil. autre Médaille à-peu-près du 
même type. 

î°. La tête d'Augufte couronnée de laurier , Imp. 
XII. AU. au revers , Apollon debout en habit de 
femme, tourné de l'autre côté , tient de la main 
droite une panthère , & de la gauche fa lyre. 

4 e . Dhus Augujlus, La tête d'Augufte avec une cou- 
Tonne rayonnée , au revers. 

Bifpama , une femme debout en habit court , tient 
At la main droite des épis , & de la gauche des ja- 
velots. • 

5°. La tête d'Augufte couronnée de feuilles de 
chêne fans légende, au revers. Fort. Red. Caeï. .Aug. 
£. p. Q. R. écrit fur un autel. 

6". La même Médaille, latètetouméede l'autre côté. 

7°. Augujim Divi F. la tête d'Augufte couronnée 
3e laurier, au revers. 

Imp. Silll Un Parthe qui offre un enfant qu'il 
tient de fes deux mains en l'air à Augufte , il eft aflls 
fur une tribune , & lui tend la main. . 
/" 8 P . -dugujlus. La tète d'Augufte fans couronne, 
k Armenia Capta. Une Victoire pofe le genouil fur 
^ua Taureau abbatu qu'elle tisnipar lei.cgmes. 
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/ Va Sphinx fans légende. 
>• ^rnunia Capta. Un Sphinx. 

9°. C*far, Divi. F. Pat. Pat. La tète d'AuguRe 
fans légende, au revers. 

Vota pùbtica. Cinq figures pour le facrifîce -, Au- 
giafte voilé facrifie l'ur un trépied ; un jeune homme 
eft devantlui , & deux Auteurs derrière le jeune hom- 
me , à côté eft le viftimaire prêt à affommer un Tau- 
reau. 

m°. AuguJius. Divi. F. La tête d'Augufte cou- 
ronnée de laurier , au revers. 

Tr. Pot. XVlL Une Viâoire aflife fur un globe. 

1 1 ». Cafar. ^ugujtus. Divi F. Pater Potri*. La 
tête d'Augufte couronnée de laurier , au revers. 

Ti. Cafar Aug.F. tr. Pot, XV. L'Empereur dans 
un ebar de triomphe tiré par quatre chevaux. 

11. Pellerin poiTédoit une Médaille d'Augufte > re- 
préfentant d'un coté fa tète rayonnée , avec cette 
légende Divo -dugujlo , 8c au revers la DéelTe Junor» 
dans un Temple de forme ronde , avec cette légende , 
Junoni Maniait. Cette Médaille, que l'on voit mainte- 
nant dans le Cabinet du Roi , a été trouvée en Bre- 
tagne il y a quelques années. 

Julie, 

T armi les Médailles frappées pour Julie fille d'Augufte 
& de Scribonie , troifieme femme de cet Empereur , 
on en remarque en moyen bronze, dont les îégendei 
font en caractères africains. 

Néron , Âgrippine. 

tel Médailles fervent ordinairement a reâiJîer l'Hif- 
toire , mais fous l'Empereur Néron ce n'eft plus cela ; 
elles induifent au contraire à l'erreur , prefque toutes 
portent l'emblème de la liberté & de la libéralité' * 
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tandis que l'avarice Si la cruauté de ce tyran réduifitent 

les peuples au plus honteux efclavage. 

Quelques une* des Médailles de.cet Empereur ont 
pour, légende : 

Ncro. CUud. Crtf. Drujùs. Germ. Prine. JuveTtt. 
La tèiede Néron (ans couronne; au revers Sactrd. 
coopt. inomn. eonL.fup'à, num. ex. S- C. Un trépied, 
une paiere , une fimpule , & le bâton augurai. 

Ncro. Cafar. siuguftui. La lête de Néron cou- 
ronnée de laurier , au revers , Roma ; Rome cannée , 
affife fur une cotte d'armes , tient de la main droite une 
.Yi&orre , & de la gauche le Parazonium. 

Nero. Cafir La tête de Néron couronnée de laurier, 
au revers, Germankus yiuguftus. Néron debout vrftu de 
: ïong la tête rayonnée , tient de la main droite une 
branche de laurier , & de la gauche un globe , fur le- 
quel eil une Vidtoire qui "tient de fts deux mains un 
trophée- 

Nero. Cafar. Jtugufiia. La tête de Néron couron- 
née de laurier, au icveri , Auguflus. Augvfta, Néron 
debout vétu de long la têie rayonnée , tient de la main 
droite une patere , Si de la gauche une halte ; à fa 
gauche ell Agrippine debout voilée , tenant de la main 
droite une f atere , &. de la gauche une double corne 
d'abondance. 

Nero. Claud. Divi. F. Çirf. -dug. Germ. Imp. 
tr. P. Cof. Les têtes de Néron & d'Agrippine l'une 
fur l'autre , au revers , j^grlpp. siug. Divi Claud. 
tîeronh &tf. Mater, ex. à. C. Néron & Agrippine 
sffis fur un char tiré par quatre élephans. 

■-dgripp- Jug- Divi. Ciand. Scronis Cxf. Mater. 
Xes têtes de Néron & d'Agcippine qui fe regardent , au 
xevers. 

Neroni. Claud. Divi. F. Caf. Aug. Germ. Imp. 
tr. P. Une couronne de feuilles de chêne , dans la- 
quelle, eft écrit , ex. S. C. 

fiero, Claudiut C*, Aug. La tîtç de K&on çouron- 
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ITée de laurier , au revers Libtnas ; la têie Je la Li- 
berté. 

OucTe les différentes Médailles de Néron , qui 
portent en partie l'emblème de la Liberté , plufieurs 
Empereurs lui en rettiruerent quelques-unes avec de* 
légendes à fa gloire , telles font celles d'argent frap- 
pées par Poppée au revers de Néron , &c. 

Parmi les Médailles reftituées a Néron , on en voit 
une venant du Cabinet de M, Pellerin , qui a pour 
légende , OSavU. Aug. C. J. F. Colonia Jutiafi* 
iix, au levers la tête de Néron couronnée de lau- 
rier, avec cette légende , Nero. Ctaud. C<tf. Aug. 
ann. C. MI. cette Médaille eil unique dans le Cabine): 
du Roi. 

Celles frappées par Poppée portent pour légende: 
nonnAlA". nephnOC . ifcBAiT. la tête de Poppée , 
au revers. 

nïphn . kaiïap . 2EBA2T0C. La tête de Néron 
couronnée de laurier. 

Britannicus. 

Britannicu$ , victime de la batte jaloulle de fon frère, 
eut aulTi fes Médailles ou Monnoies ; il eft repréfenté 
fur plufieurs avec la qualité d'Augufte; on en remarque 
uneentr'autres dans le Cabinet du Roi , que l'on croie 
unique; cette Médaille précieufe en petit bronze la- 
lin, vient de la collection de M. Pellerin. 

" Galba, 

Apres le règne de Néron , les Romains fous Galba 
virent quelques beaux jours , & ils s'cmpreJTerenc de 
les conftaier fur les monnoies du Prince, auquel il» 
en éioiem redevables ; elles portent prefque toute» 
au revêts Libtnas Auguft. Liberias reftituca ; une d'en- 
tr'elles a pour revers la ville perfonifiée avec cetra 
légende , Rama reaaftens. Les Piovinces , à l'imitation 
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de la Capitale , s'empreflètent au/D de célébrer fur des 

Médailles ou Monnaies qu'ils firent frapper à la gloire 
it ce bon Empereur, l'époque du recouvrement de leui 
liberté. 

Le Roi poiTéde une Médaille grecque de Galba » 
»vec le type de la Liberté & Je mot EAïTQEPlA . 

TrajanSc quelques -autres Empereurs lui reftirue- 
rent plufieuts Médailles. 

Othon, : 

On fait que les Médailles de l'Empereur Othon ne 
font pas très rares , & qu'il s'en trouvedam tous les 
Cabinets, mais qu'elles font introuvables en bronze 
de coin Romain, Les Empereurs & le Sériât fe par» 
tageoient alors l'autoriré de faire frapper la monnoie j 
les premiers avoient le département des monnoies d'or 
& d'argent ; les féconds avoient celui du cuivre. Com- 
me Othon ne fut pas reconnu du Sénat , i! n'a ja- 
maisexitté aucune monnoie de bronze de coin Romain 
avec la téie de cet Empereur. Celles qui nous font par- 
venues en bronze avec fa tête » ont été frappées dani 
les colonies : on en voit de la colonie d'Antioche , 
d'autres frappées à Céfarée , en G. B. M. & P. II. oïl 
il y a au revers le Mont-Argié\ cellesen G. B. font 
«(limées plus de )oo livres. Ces Médailles font toutes 
difficiles i trouver , fur-tout celles en G, B. qui font de 
la plus grande rateté. 

Titus , Julie fa fille & Domitien fon 
..... Succejfeur. 

Titus furnommé de fon vivant l'amour fc les dé- 
lices du genre humain , eut auffi fes médailles où mon- 
noies , 8c médaillons; on en voit en or , & au revers 
de Domftia fa femme , & d'autres aufli en or , grec , 
avee la tête de Rhefcuporide , & en G. B. qui portent 
au «vers cette ïégende ZET2 . KPHTATENH2. f 
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Ti-ajan & quelques autres Empereurs lui reftituerent 
des Médaille* ; lui-même en reïliiua à Ces prédécef- 

, On eonferve aullî dans le Cabinet du Roi un Mé- 
daillon d'argent fort rare , de Julie , fille de cet Em- 
pereur ; & un autre en or , de Domitien fon fuccef- 
feur à l'Empire, 

Trâjatu 

Le Règne de Trajan eft fécond en médailles , «oui 
en rapporterons quelques-unes. 

A certains jours du mois, fous les Empereurs , de 
même qu'encore aujourd'hui fous lesPomifes, on don- 
noir au Peuple Romain , de l'huile , du ris , du fro- 
ment & d'autres denrées néceffaires â la vie. Un Of- 
ficier avec quelques Soldats préiidoit à ces libéralités : 
les médailles éroient chargées d'en perpétuer le fou- 
venir; mais une d'elles au revers de Trajan , porte 
fous un type à-peu-prés femblable un caractère bien 
différent ; l'Empereur accompagné de fes principaux 
Officiers, fait la diftribution ; il afligne à plufieurt 
Candidats les Royaumes qu'il vient de conquétir , & 
en pofe lui-même les couronnes fur leurs têtes : on y 
lit pour légende Régna affignata. Cette médaille dit 
beaucoup ; mais celle que nous allons citer dit encore 
davantage. 

Les Parthes , ces dangereux ennemis, qui maffà- 
crerent onze légions que commandoit Craffus , & 
qui s'emparèrent de leurs Enfeignes , réfifterent à l'ha- 
■ bilité de Ventidius , & au bonheur d'Augufte , maij 
non pas à la puifTance de Trajan ; ils fe fournirent 
enfin l'an 115 aux loix qu'il voulut bien leur impofer. 
Sur une des médailles de cet Empereur , on le voit re- 
préfenté , remettant au maître qu'il deftinoit à ces peu- 
ples vaincus le feeptre & la couronne de Cofroés leur 
Roi , qu'il avoit détrôné. On y lit pour légende , Kex 
Pantins. 



Digiiized by Google 



JOÔ Ejfa't klfiorique 

pour éternirer la mémoire de ce bon Empereur , 
les Romains élevèrent à fa gloire une colonne où 
font gravés tous Tes exploits. Les voyageurs & le» 
curieux la revoient avec plaiiïr au revers de quclquc»- 
unes de ces médailles. 

Les revers fur lefqùeti on voit la colonne tra;anne , 
font autant de chefs-d'œuvies; les moindres détails 
qui y font réptéfentés , le font également fur ce) 
médailles , dont le fini précieux fe remarque fur les 
f lus petites comme fur les plus grandes ; il y en a qui 
font moindres qu'une pièce de douze fols. 

Hadrien 6> Antinous. 

Jufqu'au Règne de Trajan , il n'y avoit encore que 
très-peu de médaillons en bronze , ils commencè- 
rent à fe multiplier fous l'Empereur Hadrien ; on en 
voit de coin romain de ce Prince , & quelques-uns qui 
font grecs. Le Roi en poflède une fuperbe collection : 
c'eft fans contredit ce qu'il y a en ce genre de pluj 
beau Se de plus précieux dans le monde. On en re- 
marque pluiîeurs grecs de bronze , d'Antinous Favori 
d'Hadrien : celui où l'on voit ce Favori enlevé par un 
Grifon , eft un des plus rates. On voit également dam 
le Cabinet du Roi plufieurs Médailles ou MoanoieS 
en or & en argent , d'Hadrien & d'Ant. 

Ântonin le Pieux & Fauftine, 

Antdnin le Pieux , futnommé le Père des vertus* 
Jouit des mêmes honneurs qu'Augufte ; fes monnoieS 
nous le repréfentent avec cette légende Divo Pio S*Ct 
Sfnatu Confulto. 

On voit beaucoup de Médaillons latins , de bronze, 
de cet -Empereur; quelques-uns grecs , d'argeht , & 
plufieurs en G. B. de coin romain , en M. B. au revers 
de Fauftine Se au revers d'Hadrien , maisilsfontpUu 
rares avec les tites de Marc Aurcle & de Fauftine. • - / 
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Un frablUTcmcnt 1-peu-près femblable à celuifondé 
par Madame de Maintenon à St. Cyr , fait honneur 
i Gaieria Fauftina femme d'Antonin , fi décriée 
d'ailleurs par fes débauches (5c déréglemens. On la 
»oitfurfes médailles d'or , faifant lefruredefes conf- 
tiiutions en préfence des Pontifes , & fur fes médail- 
les d'argent recevant plufieurs enfans qu'on lui pré- 
fente : ces médailles portent pour légende Pueilu 
jFauftinianx. 

Comme l'établlflèmenr de St. Cyreft à-peu-prèsle 
même que celui créé par Fauftine , nous croyons ne 
pouvoir mieux placer qu'ici l'explication de là médaille 
frappée à cette occafion ; cette médaille en or porte 
pour légende C. C. C. Puell* Nobilcs Sancirlana. La 
Piété devant un grand édifice eft environnée des Da- 
mes & Demoifelles de St. Cyr , on lie dans l'exer- 
gue Pittas. M D. C. LXXXVJI. 

Il y a des médaillons de Fauftine , en potin , au 
revers d'Antonin , avec la fïgnre de cette Princefle de- 
bout , au revers du même Prince , & en G. 8. au 
même revers. 

On en voit également en G, B.&M.B. de Colon- 
nies , avec fa trie & celle d'Antonin , en G. fi, grec, 
en M. Er P. B. & en médailles de bronze d'Egypte. 

Il y a aufli des médaillons latins de Fauftine. 
Commode. 

Xes Médailles. d'or de l'Empereur Commode font 
extrêmement rates; le Cabinet du Roi en poflëde 
néanmoins plus de quarante, toutes différentes entre 
elles , malgré leur apparenie conformité. 

On voit dans le même Cabinet plntleurs médail- 
lons d'or du même Empereur , ils font de la plus 
grande rareté ; il y en a qu'on eftime plus de Boo Iît. 
la pièce. ïl y a aufîï des médailles grecques d'or , au re- 
vers la tere du Roi Sauromate, elles coûtent plu» 
de joo line*. 
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En Gt B. avec la tête de Fauftine au revers de 
Commode , & en M. B. au revers des (êtes «te Marc- 
Aurele & de Fauftine. On connoît plus de cent vingt 
médaillons latins 8c grecs de ce règne. 

C'eft ici le moment d'obferver ( par rapport au 
grand nombre de médailles & médaillons qui fe trou- 
vent dans le Cabinet du Roi ) que quelque rares 
que foient certaines médailles , &c. on n'en admet ja- 
mais deux femblables dans ce Cabinet. La fuite 
Impériale en or , la plus belle & la plus riche qu'il 
y aura jamais dans le monde . a été augmentée par 
M. l'Abbé Barthélémy de plus de 800 médailles , de- 
puis que ce Savant & zélé Antiquaiie eft à la tête de 
ce riche dépôt. 

Pertinatc. 

Les Médailles de fertinax font très-rares ; le Roi 
tn poflède plufieurs en or , favoir , celles avec fa 
confécration , & au revers l'aigle , & avec le bûcher. 
Ces deux médailles font eftirnées près de 4*0 livres la 
pièce. 

Celles d'argent en med. fontanflî de la plus grande 
rareté, telles que celle de fa confécration, Liberia* 
Civibus , & celle qui a pour légende, Menti Uu- 
dandtt. 

Il y a aufG des médaillons d'argent d'Egypte , d'une 
extrême rareté , fit en G. B. de coin romain ; celui de 
la liberté de plufieurs figures , & celui de fes confécra; 
lions , font eftimés plus de 100 livres la pièce. 

Pefunnius Niger. 

. De tous les Empereurs Romains du haut Empire, 
il n'en eft aucun de qui les médailles foient plus rarc< 
que celles de Pefcennius Niger ; celui qui difputa 
l'Empire i Septime Sévère : ces médailles font un peu f 
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moins rares en argent (i) qu'en bronze ; mais elles le 
font tellement en or. que le fendillent général des 
Antiquaires étoit qu'il n'en exiftuii aucune : de- 
puis , on en a trouvé une qui eft celle que l'on voit 
au Cabinet du Roi; cette médaille eft regardée comme 
l'unique qui foit vraie , elle a corné non Si eft efti- 
mée plus de 3000 livres. On en voit aulu en grand 
bronze* &c. 

Elle repréfente d'un coté la têre de Pefcennius Nigei 
couronnée de laurier , avec cette légende abrégée» 
Jmperator C*fa Caiut Pefannius Niger Juflas Au- 
gufius. On voit au revers la Dceflè de U Concorde, 
repréfentée fous la figure d'une femme debout , doni 
la tête eft ceinte du Diadème , Se qui élevant une de 
1rs mains vers le ciel , tient de l'autre deux corne) 
d'abondance. On ne lit autour que ce feul mot, 
Concordia ; car les deux P. P. placés plus bas dans 
le champ , aux deux côtés de 1a figure , font l'abrégé 
ordinaire de Pater Patrïs. , & doivent être regardés 
comme une fuite de Pinfcription gravée autour de 1» 
iStede Pefcennius. 

Malgré le préjugé Se l'opinion des plus céiebre» 
Antiquaires à fournir qu'il n'exiftoit aucune médaille 
vraie , en or , de Pefcennius Niger , M. de Boze pen- 
dant plus de trente années ne ceifa de rechercher Ae* 
Pefcennius en or .avec toute Pardeur d'un homme per- 
fuadé qu'il n'étoit pas impolîible d'en trouver; d'ail- 
leurs , convaincu que dès qu'un Prince ou un Général 
étoit proclame Empereur , n'importe en quel lieu ou 
par quel parti , le premier ufage qu'il faifoit de fon au- 
torité étoit défaire frapper, dans fon propre Palais » 



(ij C*eft néanmoins la plus rare des têtes Impériales en 
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de la monnoie d'or & d'argent à fort coin « n'ayant 
befoin de l'aveu du Sénat que pour les inonnoics de 
bronze latines qui av oient cours à Rome, & (jiii dé- 
voient porter l'empreinte ordinaire du Senatus-Cou- 
fulte , S. C. 

Dans Je cours des années 171s & 17*7 , on an- 
nonça à M. de Eoze une même médaille d'or Je Pef- 
cennius , d'abord comme venant d'Efpagne , enfuite 
de Sicile , p'nis de Malthe , & enfin d'Angleterre : 
» je la trouvai faufte , dit M. de Boze > & tous ceux à 
qui elle fut portée , en jugèrent de même, elle avoir 
été moulée fur une médaille d'argent de ce Prince , 
au revers de laquelle on voit le type de l'Efpéranee 
avec cette infeription , Bonet Sptï, 

1) Environ dix ans après , ajoute M. de Boze , un 
favant Anglois, qui venait de Montpellier, m'ayant dit 
qu'il avoir vu dans une colleftion peu nombreufe , for- 
mée par M. Veifîières , Confeiller i la Cour des Aides, 
Jeux Pefcennius d'or , dont l'un étoit vifiblemeni feux, 
& l'autre méritoit d'être examiné , je m'ari reliai à un 
connoifTcur quivit les deux médailles , autant que la 
délicatelTe du PoUelTeur le lui permit ; car il ne vou- 
loitpas qu'on les touchât , il craignoit qu'on n'yfît 
quelque tort en les regardant de trop près. Sa réponfe 
fut qu'il les croyoit toutes deux également faulTes , 
l'une groflié rement montée fut l'argent , l'autre réparée 
avec foin , Rempruntant du mauvais état de Ja pre- 
miete un ait de bonté qu'on ne lui trouveroit pas fé- 
parément 5 qu'elles avoient toutes deux le revers Bonx 
Spei , & qu'au furplus , telles qu'elles étoient , le 
propriétaire ne rouloic s'en défaire pour aucun prix. 
M. Veiflîcres étant mott , S l'examen de fes médailles 
étant devenu plus facile , il ne fetvit qu'à confirmer 
le jugement qu'on en avoir porté tu 

Au mois de Juillet 1749 , M, de Boze eut une nou- 
velle lueur rTcfpérance , & qui eut aufli une meilleure 
iflue que ks précédentes, Le père ÉUfée de St. Benoît , - 
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Carme -DéchauflS de la Maifon de Paris , apporta tout 
naturellement à M. de Boze , une lettte que luiécri- 
voit de Marfeille un Religieux de fon Ordre , arrivé 
depuis peu du Lerant , ail il éroir. employé dans les 
Millions . il lui marquait qu'il avoit une médaille d'or 
de i'efcennius Niger; que les < urieux de Maifeille, 
à qui il l'avoit fait voir , s 'em prévoient de l'acquérir , 
& lui en offroient même une lomme allez conlldéra- 
ble ; que cependant , comme il efpéroit en avoir en- 
core plus ï l'aris > fur- tout 11 elle manquoit au Cabinet 
du Roi , il le pliait de s'en informer , & de favoir 
combien Peftimoii M. de Boze. Ce Savant répondit 
qu'il la prendroit certainement , & à un très-bon prix 
il elleétoit antique , mais qu'il n'en pouvoir, rien offrir 
qu'il ne l'eût vue. Cette réponïe détermina ce Reli- 
gieux h venir à Paris pour y apporter iamédaillet 
M. de Boze l'ayant examinée , la trouva pure , nette , 
& n'y ayant trouvé rien qui pût la faire foupçunner 
le moins du monde , en ni l'acquilkion pour le Ca- 
binet du Roi (i). 

-Médaillon Grec , d'argent , de Pefeennîus, 

11 y a environ no ans que M. Vaillant célèbre An- 
tiquaire acquit pour le Cabinet du Roi , à Londres , 
de M. Fackner , un médaillon grec d'argent , ia 
même Empereur, que l'on regarde auflî comme uni- 
que en ion genre. 

Ce médaillon repréfrnte également le butte de Pet-- 
cennius Niger , la tire couronnée de laurier ; l'inf- 
cription grecque abrégée", qui règne autour-de ce 
bufte , efr conçue en .ces termes : ATTOK uuuvmû 
KAICAPI , là* UECXSmm NITP» , Impe- 



(i) roytt Mdmoirei de l'Académie des Belles- Lettre» 
«m. 14 • m- IoS & Cette nteilta sft gravis à U 

f*f. 10?. 
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ratori Ceifari Pefctnmo Nigro Juflo. On voit au re- 
vers un aigle pofé fur une maiTue , avec cent lé- 
gende, riFONOlA 07-nN Providem laDeorum, qui fe 
trouve aulfi li.r les médailles de Pertinax fon prédé- 
ceilëur. II a été Frappé dans le courant de l'année 1 93, 
qui étoit la première du règne de Pefceimius, ou dam ' 
le commencement "de la fuivante (1). 

Ce médaillon eft eftimé au-deli de fîoo liv. il y en 
a d'un coin faux, que l'on voit également dans le 
même cabinet, parmi la belle colleftion connue fous 
le nom des médailles , mon, jett. Sec, du Padouan (1). 

Diadumenien, 

Parmi les médailles de l'Empereur Dîadumenïen, il 
y en a de très-rares , on en remarque une en or dani 
le Cabinet du Roi, qui a coûté ioco liv. On voit 
aufli cette médaille dans ie beau Cabinet de Ste. Gé- 
nevieve de. Paris. 

Elagabahi 

Les Médaillons latins de bronze, de ce Prince font _ 
6e la plus grande rareté , mais moins en grec; il en 
exifte un latin , dans ie Cabinet du Roi , compofé de 
deux cuivres, fur lequel on voit au revers de la lêtç 
de ce Prince ,' ie triomphe de fon Dieu Elagabale , re- 
préfente en forme de cène , fur un char traîné par 
quatre chevaux. 

Sévère Alexandre^ 

Parmi les Médaillons rie Sévère Alexandre, on 
ïoitavec plaifir celui oii eft la tète de ce Prince , avec 



Cil la dclcription ôc la gravure de ce médaillon fe trou- 
Ventcgalement danî le 14e. vol. dci Mem. del'Acadimie des 
Belles -Lettres, p. 109 & fuiv. 

(1] Nous expliquerons à la fin de cet article et qu'on en- 
tend par médailles du Padauan , &c. 
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celle de Marnée en regards, U au revers Félicitas 
temporum. Ce médaillon cit eiïimé plus t!e Soa livres ; 
il y en a d'autres aufii en or, avec la téte de ce Prince, 
oii l'on voit au revers celie de Marnée , ils valent iC-0 
liïtes. 

Orbiana. 

On doit a la recherche que les modernes ont faîte 
des médailles antiques, la connoifîatiee que nous avons 
de l'Impératrice Saluflia Barhia Orbiana , & la cer- 
titude qu'elle a été la dernière femme de Sévère Alexan- 
dre. Cette Princefle eft repréfentée fur fes médailles, 
( principalement fut le grand bronze) comme une 
femme qui a la phyfionomie agréable , 8c quelque chofe 
de fin dans la vue. 

On voit dans le Cabinet du Roi une médaille d'or 
de cette Prince/Te , elle elï très-rare & tfi eftimée 600 
livres; on en voit aufïi en argent: le revers qui a 
pour légende Vudidtïa , eft le plus tare. 

Il y a aufli des médaillons latins de bronze d'une 
fraude rareté. 

Vranius furnommé Antonin. 

On ne eonnoir jufqu'à prêtent , dit M. de Beauvaij 
( Hijî. abrég. des Empereurs , 10m. 1er p. ;so. ) qu'une 
médaille d'Uranius , l'un des tyrans qui prirent la pour- 
pre fous le règne de Séiere Alexandre, Cettemédaille 
eft d'or , & a pafTé du cabinet du fieur. de Cleves dam 
celui du Roi: elle repréfente la ttie d'un jeune hom- 
me; il eft couronné de laurier St a une cotte d'armes » 
& pour légende Ludusjûlius Aurtllus Sulplcius Vra- 
nius jintoninus , fans aucun des titres de Céfar , d*Au- 
gufte ou d'Empereur. La légende du revers eft Fecun- 
dhai Aug. avec la Fortune debout , qui touche de 1» 
main droite un gouvernail , & tient de la gauche une 
corne d'abondance. Cette pièce unique ( ajoute M» 
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de Beauvaîs) eft une des plus rares qui foient connues, 
elle elt eitimée au moins 1500 livres, 
Gallien, 

Gallien , au lieu de chercher à venger l'affront que 
les Perfes faiioient a la Majefté Romains , au lieu 
d'employer les moyens poflibles de tirer de leurs mains 
fon pere Valerien , ^ui mourut dans une dure capti- 
vité , fe livra à la débauche la plus honteufe , à la ty- 
rannie la plus cruelle , & devint par fes excès la home 
de l'Empire. Tous fes Généraux le fuuleverent contre 
lui t & prirent , avec le commandement abfolu des 
troupes , le nom d'Augufte Bt d'Empereur: ces Gé- 
néraux font connus dans l'Hiftoiie fous le nom de* 
Trente Tyrans. Nous avons vu fous Néron des mé- 
dailles tiatieufes & menfongeres ; celle-ci p»rie les 
livrées de la plus ameretatyre. Cette médaille repré- 
fente d'un cô;é la tête .'e Gjllien , avec unecoëfture 
de femme couronnée d'épis de blé ; ce qui futprend , 
c'eft que la légende contient le nom d'une femme > 
elle eft conçue en ces termes : Gclliai* Augura; 
mais ce qui futprend davantage , c'eft qu'elle porte au 
revers une Victoire ailée , qui avec un fouet conduit 
un char traîné pat deux chevaux attelés de front , 
avec cette légende autour , Ubiaut Pax. 

Il y a toute apparence que cette médaille suffi cu- 
rîeulequc (ingulierea été frappée parles ennemis de 
Gallien , en dérifion , par ordre de quelqu'un de 
ceux qui s'étoient révoltés contre lui , & pour lui re- 
procher fa vie molle Si. efféminée- 
La tête de Gallien couronnée d'épis de blé , défigne 
affez clairement un Prince plus adonné i la bonne 
chère qu'à l'exercice des armes, Se le revers montre 
que cet Empereur languilToit dans une honteufe oill- 
veté , pendant que toutes les Provinces de l'Empire 
^toient défolées par une guêtre cruelle. 
. Le Roi poûede Également dm; médaillons latins de * 
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bronïe de la plus grande rareté ; l'un eft avec fa tête 
& le nom de Gallieri , fous la figure de la tète d'Her- 
cule , l'autre fous la figure de la tête de Mercure, 

M. Pellerin pofledoit une médaille unique , avec la 
confécration dîAuguile au revers du Temple de Junort 
Martiale ; cette médaille eft maintenant au Cabinet 
du Roi : elle fait partie des médailles d'argent que Gal- 
lien fit frapper , pour perpétuer ta mémoire descon- 
fécrations de fes ptédécefleurs. 

Caraujîus & Oriuna fa femme. 

Les médailles de cet Empereur font tris-rares en 
or ; leur valeur eft de 600 livres, & même davantage, 
avec la légende de V'tms Caraufù du coté de la, 

Il en exifte une en argent dans le Cabinet du Roi , 
qui eft unique ; cette médaille, que l'on peut également 
appliquer à Oriuna femme de cet Empereur , a été 
donnée (comme nous l'avons déjà dit pag. 179 ) par 
M, Mead , premier Médecin du Roi d'Angleterre , à 
M. de Boie , qui l'a remife tout de fuite dans le Cabi- 
net du Roi , aufli bien que deux autres médailles éga- 
lement rares qui faifoient partie du beau préfent de M, 
Mead , favoir , un Alleàtn en or , SL une Hélène. 

Nous nous contenterons de rapporter fur cette rare 
& fingulierc médaille , l'article qu'en a donné M. 
Beauvais , dan î Ton Abrégé del'Hiftoire des Empereur» 
Romains & Grecs , tom. 11 , pag tio. 

■> L'Hiftoire n'a point parlé de la femme de Carau- 
fiiis , & le nom de cette ('rincette feroit encore danj 
l'oubli fans une médaille d'argent qu'on trouva il y 
a quelques années en Angleterre , & qui p alla dans le 
cabinet d'un Médecin delondrei . nommé Mead. Elle 
repréfente , d'un côté, la tête de Caraufius avec fa 
légende ordinaire : ( Carmfius Augufiui ) , & de l'au- 
tre , la tète d'une femme , autour de laquelle on lie ; 
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Ofiuna Augujîa. On a donc cru que cette tête étoît 
celle de la femme de Caraufius , & qu'elle avait eu le 
titre d'Augulte. La rodeffe de fou nom faifoit petifet 
qu'elle n'étoit pas née d'une famille Romaine, & que 
Caraufius i'avoit épouféedans fon pays , avant qu'il 
fe tendit en Angictette j l'on ignoroit tout ce qui 
concerne cette Princeile, Si fi elle avoit laiffé une 
jtoftériié. 

J'appris, en 17^0 , la découverte de cette médaille, 
d'un Antiquaire Romain qui me patut bon connoif- 
feur , & qui venoit de Londres , où il avait vu & exa- 
minécette médaille, dont il m'aflura que l'antiquité 
iioii fans foupçon. 

Mais je crois devoir dite ( ajoute M. Eeauvais ) au 
fujet de cette tete qu'on voit au revers de Caraufius, 
que ci pourroit bien être , comme deux Antiquaires 
de ma connoiffani-e l'ont penfé , celle de la Fortune h 
laquelle la légende i'eroit relative , en fuppofant que la 
première lettre fe irouveroit manquée par la fabrique , 
ou détruite par le teins. Cette- ide'e a été prife à l'inf- 
peftion d'une médaille de Carauilus , gravée dansfon 
Hiftoire par Génébrier. , où l'on voit la tete de ce 
Prince accolée à une autre , 8c au revers le., type or- 
dinaire de la Fortune , avec fa légende , dans laquelle 
le Tdr prêcifément figuré comme un J ; enforte qu'en 
retranchant la première lettre du mot Fortuna, il ne 
doit relier que celui d'Oi/ma , dont le Doiteur Mead 
aura jugé a propos défaire la femme de Caraufius , 
pour rendre cetre pièce plus iméreflante. 

La réflexion que l'on vient de lire, a paru jufte au 
Cenfeur de cet Ouvrage (1 ) , qui n'a point trouve d'in- 
conrénient à laiflêr l'article tel qu'H eft. La médaille 
dont il s'agit demeure toujours une médaille antique , 
(ingulierefe fort rare-. 



<i) M. l'AbM BarthîUmT, *f 
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Médaillon d'or de Jufiinien. 

Le médaillon de Jttftimen que l'on voit dans le 
Cabinet des Médailles du Roi , elt , par l'on étendue , 
par l'on poids & pat le relief de fcs figures, le plus 
confidérabiedetousceui qui nous reitent des débris de 
l'Empire Romain. Il a plus de (rois pouces de dia- 
mètre; il peie cinq onces deus à trois gros , & le re- 
lief des figures peut 0<re évalué à près de tr«is lignes 
dans leur plus grande élévation. 

It repréleme d'un côté l'Empereur Juftînien , vu 
de face & à mi-corps , tenant de la main droite un 
long javelot , fon bouclier palTé dans le bras gauclie; 
fa rire oui cft entourée d'un nimbe ou cercle de lumière, 
elt ceittle d'un diadème, orné de plufieurs rangs de 
perle); elle eft couverte d'un cafijue enrichi de pierres 
précîeufes , & ombragé de plumes flottantes. On lie 
autour de ce médaillon , cette inicripiîon abrégée : 
Dominut nofler Jujilnianm perpetuus ~>4itfiu{2us. 

On voit au revers le même Prince à cheval , comme 
revenant de quelque expédition lointaine, d'où il ra- 
mené la Vi&oire marchant devant lui avec un tro- 
phée d'armes fur l'épaule. L'aftre qui a préfidé à 
l'on entreprife , paroît l'éclairer encore du-.is fou re- 
tour , & la légende qui eft au-deilus , a;oute que ce 
fuccès fait la gloire & la fureté de l'Empire : Salas c> 
Gloria Romanorum- 

Les cinq lettres que l'on voit dans l'exergue , n'ont 
aucun rapport au rype ni à la légende ; elles ne font 
que l'abrégé d'une formule employée fur la plupart des 
médailles d'or du bas Empire. 

Juftinien eft repréfenté fur ce médaillon dans la po- 
fition la plusavantageufe; fa phylîonomie y eft bien 
caraflérifée , l'habillement & les différentes parties de 
l'armure font traités avec beaucoup d'intelligence. Le 
revers , qui paroit être d'une autre main , eft d'un def- 
fin moins eoneft , mais l'idée en eft belle , la corn- 
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pofition henreufc , & l'objet de l'allégorie 'fi na- 
turel, qu'elle pourtoit fe palfei de la légende qui achevé 
d'en déterminer l'application. Le relief des figures eft 
remarquable , pour un teins oii les médaillons fe frap- 
paient au marteau (i). " 

Les Turcs , entre les mains de qui tomba ce mé- 
daillon, l'ayant apporté à Conftantinople , le propo» 
ferent à M. le Comte DeOlleurs , qui fut charmé d'en 
faire l'acquifmon , St qui l'envoya auffi-tôi i M. 
Rouillé, Miniftre & Secrétaire d'Etat , pour le pré- 
fencer au Roi : Sa Majefté chargea M. Rouillé ( en 
I7Î i 1 de le faire remettre à M. de Boze , pour le placer 
dans (on cabinet des Médailles. 
. Comme cette note eft déjà fort longue & que ce 
feroii nous éloigner du but que nous nousMbmine» 
preferit en lui donnant plus d'éiendue , & plus que 
tout cela , rimpoffibilité de détailler rouies les médail- 
les curieufes des fuites des Empereurs , qui fe trouvent 
dans le Cabinet du Roi(i) ,"nous terminerons cet ar- 
ticle par une indication pure & fîmple de quelqucl- 
unesdeî plus rares&des plus curieufes.. 



f_i} ta machine du balancier, dont la force & ta jufleffe 
fonr bien {upérieurcs à ious les efforts de la main, eft une 
invention toute moderne, & dont on n'a commence à faire, 
tlfage pour les monnoics que fous Louis XIII. 



«uvais , in:iiulé : Hi:':,nre ,cr. ; » JeS "».(•■ r tn °f p.-h r.-nl 
r Grtei , &c. in-11, ) vol. Paris, de Bure, quai dei 



fur tout dans celui du Roi île France. l a del'criptio. 

«otique de celles que roui ùonnojis , eft en partie faite 
• at'aprà ett excellent livre, 

Alexandre** 
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Alexandre. 

M. Pèlerin pofTédoit une médaille en M. B. d'A- 
lexandre ; tyran en Afrique). On la croh unique, 
elle eit actuellement dans le Cabinet du Roi. 

Artavafde. 

La médaille d'or d'Anavafde n'eft connue que dans 
le Cabinet du Roi - comme Anavaïdeelt repréfenté au 
revers de Constantin Copronyme , il faut, puiiqu'on 
a gravé leurs tftes fur une même pièce de monnoie , 
qu'il y ait eu entre eux une trêve dont l'Hiitoire n'a 
point parlé. 

Cette médaille eft eftimée fioo liv. 

Voyti H Ut. abr. 'des Emp. par M. B. tom. III , 
pag. 1*1. 

Il y a aiiffi dans le Cabinet du Roi , des médailles 
fort rares de l'Empereur Nicéphore au revers d'Ar- 
tavafde. 

Aurêlith. 

Le Roi poflede «n petit médaillon en or de cet 
Empereur , un médaillon d'Egypte , oîi Aurelien eft 
en regard avec la tête d'Athenodore : M. Petlerin 
en pofTédoit auffi un que i'on voit maintenant dans le 
Cabinet du Roi. 

Confiance III. 

On ne connoit que trois médailles en or de cet Em- 
pereur ; il y en a une dans le Cabinet du Roi , elle eft 
eftimée 400 livtes. 

Confiant. 

J'ai procuré au Cabinet du Roi ( rlîr M. Beauvais) 
une médaille **« de Flavius Julius Conftans , <ui » 

Q 
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pour légende au revers : Viftor omnium gentium , avec 

lies captifs aux pieds de l'Empereur. 

Le Roi pofiedepluiieurs médaillons d'or de ce Prince, 
donrdeux tout plus grands que le volume ordinaire. 
On en voit auifi un bon nombre en argenr. 

Conjiamin le Jeune. 

On voit dans le Cabinet du Roi un grand & un 
petit médaillon en or de cet Empereur. 

Cornelia fupera. 

Les médailles de Gnei* Cornelia fvptra -éuguft* 
font rares, fa tête ne fe voit point fur celles en' or ; 
on enconnoîc plufîeurs en argent : il y en a dans Je 
Cabinet du Roi, elles valent ^oo livres. Les médail- 
les en M. B. Gr. de cette PrincelTe , font de la plus 
grande rareté. M. Pellerin en avoir une en P. B. latin, 
qui eft unique. Cette médaille , qoe l'on voit à préient 
dans la Collection du Roi , a été frappée dans la co- 
lonie de Parficus, 

Km il'i en. 

Les médailles en or de C. ou M. Julius -Emilius 
'./Emïlianus Auguftus, fonrrrés-rares; on en voit dans 
le Cabinet du Roi , il en eKifte de plufieurs revers, 

Helenc. 

le Roi polîëde une médaille unique en or , de 
Flavia Julia Helena Augutta , mère de Conftantin j 
elle eft eftimée plus de 1000 liv. 

Cette médaille eft une de celles qui furent envoyées 
d'Angleterre par M. Mead à M. de Boze. 

Hérennius. 

les médailles d'Hérennius font toutes très-rares ; !e 
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Roi en poflede deux en ot , il y en a une qui vient 
du cabinet (Je M. Pellerin. 

Les médaillons grecs de ce ï rince ne font pas com- 
muns. 

UofiiUen. 

Xes médailles de Caius Valcns Hoftiiianus Mifîïus 
Quintus Auguftus , font cftimées plus île 600 livres 
pièce ; il y en a deux dans le cabinet du Roi, dont une 
vient de la colledion de XI. Pellerin, 

Magnta Arbïca. 

Les Médailles & médaillons que l'on a de cette Im- 
pératrice, nous ont appris qu'elle a été la femme de 
Marcus Aurelïus Catus Augudus. Ces médailles nous 
la teptéfentent avec un viiage agréable , 5t un ait fpi- 
rituel. 

Le Roi en poflede deux en or , cftimées 400 livres 
la pièce. 

Marius. 

Il y a deux médailles en or , de cet Empereur , 
au Cabinet <îu Roi, dont les réversion!, Concorda 
M'rfitum , ScSacuti Félicitas, Chaque médaille-ett ef- 
tiinée 400 liVi 

Philippe le Fils. 

Patmi les médailles que le Roi po/fede de Philippe 
le Fils, on en remarque un * gtecque en P, B. oii 
Philippe le Fils eft appelté Juîius Stverus ^ugufius , 
ce qui ne fe trouve fut aucune autre médaille de cé 
Prince. Cette médaille fient du cabinet de M. Pel- 
lerin. 

Les Médaillons latins 8t grecs de Philippe k ni ttès- 
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PtoUmêe* 

La Roi poflede une " médaille en M. B, de Colo- 
nies de Ptotétnée, fa tête y manque : on lit Re K 
Ptol. au milieu d'une couronne , amour de laquelle 
il y a C. Utititis Apalus. IL V. Q. de l'autre côté 
ell la tête d'Augufte , avec la légende , jiugujliit 
Dïvi F. 

Cette médaille vient du cabinet de M. Pellerin. 
Romulus. 

Un médaillon d'or de cet Empereur , il eft unique 
& ne fe voit que dans le Cabinet du Roi. M. Pel- 
lerin , âqutUappattenoit , en avoit refufé nooliy. 

TranquiU'me. 

Les médailles de Tranquilline font fort rares ; î! y 
ena/deuxen argent au Cabinet du- Roi , avec des 
tevets différens , l'une avec une figure affile , l'autre 
avec deux figures qui le donnent la main, 

Trebonianus Gallus, 

Les médailles en or de ce Prince font très-rares. 

M. Pellerin en poiTédoit une en argent , qui peut paf» 
fer pout unique : on y voit la tête de Voluiîen en 
icvers deG ùlus. Cette médaille elt actuellement dans 
le Cabinet du Roi. 

Les médaillons latins & grecs de Gallus font auffi 
fort rares; celui en latin , où l'on voit les têtes de 
Gallus Ht de Volufien Se. au revers le Temple de Junon 
Martiale, ell fur-tout très-rare ; il eft dans le Ca- 
binet du Roi, 

VaUntinitn II. 
fitmi les médailles d'or de ce Prince , qui font 
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dans la colleflion du Roi , il y en a une de forme or- 
dinaite , mais fans le litre de Junior, 

Valerien le Jeune. 

Le Roi poffede une médaille en G. B de Valeiïen 
la Jeune , avec ce liire Pitw Jkculi , & au revers Jovi 
mjeemi , Jupiter encore enfant , affis fur une ehevre. 

Outre les belles fuîtes des médailles antiques Impé- 
riales du Cabinet .lu Roi , dont nous venons de parler, 
on y admire également une des plus riches collections 
qui ayent jamais exiité lur la Mythologie ; lavoir , 
les Déliés ou les fuites de médailles d'argent & de 
bronze, des Dieux du Faganifme(i). Les Padouannes 
bu méd. médaillons, Sic de coins modernes , dont 
la plupart font connues fous lenom du Padouan (1) , 
offrent auffi , foit en or , foit en argent , bronze , &c. 
la plus magnifique & la plus nombreuse collection 
qu'on ait jamais vue dans aucun Cabinet de l'Europcf j); 



(1) M. le Comte de Cavlus , connu par <i™ amour pont 
les Arts , non-ltulcmciit a contribué à l'enrichi il tment du 
Cabinet du Roi pour la panie des antiques , mais encore 
pour celle des Dcités & autres. Plufîcurs particuliers ",' ani- 
més d'un même lélc , St pat un facrifice dont des curieux 
fc-nls peuvent connoître l'étendue , fe font l'ait honneur de 
dépokr v ( ,lot::nireii;L-iii dans ce c épôt , ce qu'ils avoient de 
plus précitux eu médaille! , foit antiques ou modernes. 

(il Louis Lion , furnomme le Padouan . Peintre , natif de 
Padnue, mort âgé de 71 ans , fous le Pontificat de Paill^V , 

aufl?erar/furl'ic C icV& fur 5 l'areent , des médailles fort re- 
cherchées des cutku.v to;-.!A.,!l-'.u a . On a gravi d'apiès lui. 
11 eut un fils qui fe failoi: .v. -pLl.tr I- 1' ■■.!,■:■.„>, . quoique né 
à Rome , où il mourut âgé de , a,. s Ou confond fouvent 
les ouvraees du pere & du fils , qui font dans le même goui 
& dans le même genre. 

( i Les médailles qu'on appelle en général du Padouan , 
font des médailles frappics dans des coins modernes , que les 
plus habiles ouvriers , foit d'Italie, foit d'ailleurs, ont gra- 

O iij 
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il n'efr mime gueres pcffiMe de voir de plus belles 
.médailles en ce genre, ni de suie tut confervées ; l'an- 
lique comparé peut feul effacer , par fa beauté & fa 



Manière de diftinguer les Médailles faujfes du Padouan 
d'avec celles qui font vraies. 

Jtièiaillts de grini brunir dt coin moderne. 

i e . Toutes Ici Médailles rfa grand brome , qu'on appelle 
du PjJohji , font oniii'ijiicmciu d'un flanc bien moins 
' «Spais que les aottquM- 

i». £lki 1 1 kuu ni u.'i^ ni rognfes. 

j". es lettres en panriflent modem** , c'eft-à-dire , du 

4 U . ElUs n'om jamais dt: vernis , i moins qu'il ne fort 
faux . & alors ïl cir tort aiii de le rteonnoître -, cai i! eit 
pour l'oidinaire noir . f,TH & luillnt , & tendre i la pt- 
ifuuie , au lieu que le veutis antique, cil exactement biil- 
, & aulf dur que la médaille même. 

— toujours et* lirait 

i moins ('caûb)e , poui peu qu/en y 
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ttobleffe ■ cette apparente vérité qu'offre la plupart 
tic ces médailles- modernes , fur- tout quart;! elles font 
d'un beau cboix , telles que celles que l'un, voit dan» 
ia Collection du Roi. 



iH.ii k règne de Trajan. 



Les médaillons de G. ij font également aifés à difeir-. 
net , & cela pat 1rs mêni-s ve;r.'S ; "oui cenx qui fï préfen-' 
tent depuis Jules < él u jii dura"; Lulrieti , doivent, ttvs regar- 
dés comme infiniment fulpc;;ls ; on n'ai trouve prelquo 
noint de véritables pendant e. 5 ..>:-ï.e |>iemiers règnes de 

regatdfs comme des pièces fopj oi écs , a un n cs-petit nom- 
bre près , qui ne fe trouvent véritablement antiques que dans 
les premieu Cabinets. 

Ceux ries règnes fui vans ne font pas plus difficiles à diilin- 
guet , ils portent les mimes m aimes de t'.tulfeié que ceux 
3u grand brome : c'eit la même fabrique , le me inc vernis , 
le même coupdccil, &e. 

Médailles d'argent & d'or, & iiêdaillei grtcqaes. 

les médailles Impériales d'argent ou d'or, & les mé- 
dailles grecques de coini modernes, de quelques métaux 
«ju'clks'lbicnt, font atiflî .liiéts i rtcor.iiuii rt. m les rebords 
en impofent quelquefois davantage , les lettres décèlent aifé- 

Ouirc les méibi'iles l'.i ■■ refti tuées pai le Padouan ou au- 
tres Graveurs , on en dîmngue encore d'autres , favoir , les 
médailles ninultcs l'ut ctllcs" iyii font de coins modetr.es , 
celles moulées fur les .ajui^nti , l.s antiques refaites,»: 
dont on change les têrei Se les rypes , les martelées k en- 
cattées , celles qui ont des fentes & des contremarques , les 
foutées & celles qui font inculés , les moulées qui font 
antiques & les méti sillons convoles de plulieuts cuivres i 
cntin les médailles que les faulfaircs ont inventées , celles 
fabriquées dans les Colonie) Romaines , les Quinaires, Ici 
Germâtes Oc médaillés antiques de plomb , contrefaites. Vov. 
Manière dedifettner Ut médailles antiques de celles nui font 
€<mtref*ittt , far M. Beawais . tom, 3 ,pag. 3SJ & fuiv. 
dt 'fon HMoiri atrtgh in Emftrmri, rej. aujfi la Scienct 
4a Médailles, in-fol. 1 val. 

Oh 
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Si les différentes fuites des médailles antiques da 
Cabinet du Roi, fuit Impériales, fuit Conluldires & au- 
tres . eii or , argent , bronze , S c. vraies on fini fit s , 
font regardées comme uniques & d'un prix ineltima- 
ble t 1« fuites des médailles , mon noies & jetions 
modetnes ne je fonr pas moins , & ne le cèdent 
en rien aux premières; & l'on peut affiner que la 
collection du Roi en ce genre de médailles, eft pareil- 
lement unique , poi-r le nombre & pour le beau 
choix des différentes fuites qui U compofeni & la ren- 
dent la plus belle de l'Europe. 

Nous ne citerons aucune médaille ni monnoie mo- 
derne , qmrqti'il en exifte de très- rares , d'infini- 
ment curlcufest&inéme quelques-unes qui font uniques; 
maisce-a nous mènerait irop loin , il fuffit qu'on fâche 
qu'il en esifte de toure^ les nations , de tous les pays , 
pour tous les icms , & pour tous les événemens mémo- 
rables, arrivés dans les difféiens Etats du monde. 
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SUPPLEAIENT 

Aux Notices des Cartulaires , &c. des Églifes 
de France & autres. 

ANCIEN FONDS. 

£765. Clîartes & Actes furlesMonaftetesde Long. 

Pont , de Luseu en Champagne , fur la fon- 
dation & la dotation de lu Chapelle du Pa- 
lais ; ( bon nombre d'Afles 1 fur le Monaf- 
tere de Cluny.furceuxde Corbie, delà Grafle, 
fur l'Églife de Beauvais , fur le Monaftere de 
Bonneval , fur le Collège de Navarre de Pa- 
. lis , fut le Monaflere de Fontevrault , fut 

celui de Sr. Pierre des FoiTés. 
Tous ces Actes & Chartes , &c. fur ces dif- 
férentes Abbayes & Eglifes fe trouvent dans 
l'inventaire des Chattes, fait par ordre de 
Louis XI , par Louis Louet Confeiller au 
Grand Confeil. 
Cet Inventaire des Chartes du Roi , fait pat 
ordre de Louis XI , par Louis Louet , en 
148:, indique une infinité d'autres Aftes , 
Titres , Fondations , Hommages , &c. 
qui regardent les Provinces , les Princes , 
les Ducs, les Comtes , les Villes , les Evè- 
ques , les Monafteres & les Seigneuts patti- 
culiers. 

Ce vol. dit le P. Montfaucon, doit être fou- 
vent confulté ; on y fait un abrégé du con- 
tenu de chaque Ai te & de chaque Lettre , 

Ov 
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tantôt plus long, tançât plus court. Les Char- 
tes & les Lettres font en latiD. 

Ejf 7. Bulles des l'ope* en faveur des Llucs & des Evè* 
1+ ques de Bretagne , tout. 1«. 

Fondations de plufieurs Abbayes & bénéfices 
de Breugne , tom- II , favoir , aux Abbayes 
&Couvens deBufe, de Villeneuve , de S.Mar- 
tin de Verion , de Kemperlé , de la Juyc , 
de Prières , de l'Hépital de ta Chauffée, de 
Sie. Croix de Guinipamp, de l'Eglife de Léon, 
de l'Abbaye de Mahé , du Couvent de St. Ma- 
thieu , de l'Eglife de St. Michel près Avray ■ 
des Carmes du Pont , de Notre-Darnf de Fol- 
goët , des Cordeiiersde Savanet , de la Cha- 
pelle de St. Antoine Ploërmel , de la Cha- 
pelle du Champ d'Avray , de la Chapelle 
de St. François , de Fontevrault , de Lil- 
ledever , du Courent des Chartreux de Nan- 
tes , du Couvent du Mont-Saint-Michel, du 
Couvent St. Morice , de Se. Antoine de 
Fade ès Fauxbourg de Nantes, de la Char- 
treufe d'Avray , de la Grande Chartreufe , de 
l'Abbaye de Saint Gildas de Rays, de la Cha- 
pelle du Fauïbuurg de Château-Briant. 
Toutes ces Bulles , Afles , Tittes , &c. Te 
trouvent dans le Manufcrit qui a pour titre? 
Regiftre de divers Aires & Tiires , Suc. 
copiés fur les originaux qui font dans les 
Archives du Duché de Bretagne au Château 
de Nantes, vers i tfb j, ia-fol. it v. n e . 8^7. 

Sj T7* -Plufieurs Inventaires avec leurs Tables, des 
15-)} Chartes de Lorraine , Barrois & Evêchés de 

Metz , Toul & Verdun , 19 vol. in-fol. 
85(7. Affaires Eccléfiaftiques de l'Eglife de N. D. de 
47 Paris, Templiers , Reliques & autres matiè- 
re», in -fol, t 
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B40S. Rentes que le Prieure' Je le Couvent de la SauU 

çaie ont ifc prennent chacun an en l'Hôtel du 

Roi Si &> la Reine. 
Noms des Archevêques , Abbés & AbbefTcs qui 

ont payé ce qu'ils doivent à Mefiite Jean 

d'Acte , Buuteillet de France. 
Noms des Abbayes qui doivent charroi au Roi , 

toutes les fois qu'il va en guette. 
Tcitament d'Abbon Patrice Romain, parle- 

3uel il a baillé de grands biens à l'Abbaye 
e Noualis en la Vallée de Suze. 
Deux Chartes des Rois Clotaite & Louis , en 
feveui de l'EgUfe de St. Etienne de Lyon , 
remarquables par leur ancienneté ; autre 
Charte en faveur de la même Eglife >de l'Em- 
pereur Charles le-Chauve. 
Ces articles fe trouvent dans un Manufc. qui a 
pour titre , Regiftre original de la Chambre 
des Comptes , contenant plufieurs Ordonan- 
ces & autres Pièces , depuis environ 11*9. 

9481. Dénombrement des Elections Se ParoifTes de 
i Normandie, 

949«. Regiftre des Bénéfices du Dtocèfe de Nevers, 
en 1441 , & autres Pièces. 

9570. Fondation du Prieuré de Bas ville , au Diocèle 
d'Auxerre , en 13*8. 

9871. Regiftre de plufieurs Chartes & Privilèges pour 

l'Egltie de Lyon. 
j8-jî. Copies des Titres de CEglifede lyon. 

Statuts de l'Eglue de la Dunciadc de Tou- 
loufe. 

9879. Conftitutions des Reiigieufes de Ste. Magdc- 
) leïne nommées Repenties , à Touloufe. 

O vj 
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yâfiy. Ttegîflre des droits ties Evêchés de Nice , de 

Grafle , d'Avignon & autres. 
iO) pi. Regiftre des fondations de PEglifedeSt. André, 

y hors la porte de Rouen. 
lOjyr. Antiquités & dignités du Prieuté de St Lo de 
6 Rouen, par Thom. Aviec Curé dud. Prieuré» 
en îfijfi. 

lojoi. Recueil de Contrats de l'Abbaye de Ccrify. 

IOJ9S. Collatéral ou Pouillé de l'Abbaye de la Cou- 
j ture. 

10594. Statuts & Règle de l'Abbaye des Moniales de 
3 St. Etienne près de Soiffons , de l'Ordre 
de St. Auguflin. 

Fonds de Dupay. 
<7j. Estrait d'un vieux Cartulaire de l'Egliie de Paris. 
Fonds de Teilier Louvois. 

$so8, Pouillé des Bénéfices des Abbayes deDoulas, 
6. 7. Lagny , BK-teuil , St. Bénigne de Dijon, 
Si Arnould de Crcpy , de l'Abbaye de Saint 
Etienne de Caen , Cluny > Moiflac, St, Vaait 
d'Atras , Vauluilant & Bonnecombe , in-fol, 

9S0B. Regiftre contenant en détail les revenus & pouil- 
S. lés des Abbayes de St. Bénigne de Dijon , 

St. Pierre de JLagny , Notre- Uun-.e de Dou- -, 
las , St. Etienne de Caen, Notre-Dame de 
Breteuil , & du Prieuré de St. Arnould de 
Crefpy. 

Dans le même vol. eft un état des gages & re- 
venus de la charge de Grand'Maître de la Cha- 
pelle du Roi, 

"i 



Digitized by 



fur la Bihiïotheque du Roi. )i| 
104 i : . Dénombrement dei Cures Se des Curés de tout 
n-ii-ij-14 le Diocife de Rheims , ia-fol. 4vol. 

Fonds de de Boçe. 

9597. Chartes de fondation de l'Abbaye de N. D, de 
8, Bonport &. de St. Defir de Lizieux. 

Charte de fondation de l'Abbaye de N. D. de 

Lepiney & de St. Pierre-fur Uive. 
Cartulaire de l'Abbaye de Fomenelle pris 

Honneur, Diocèfc de Rouen. 
Cartulaire de l'Abbaye de Taillcfontaine , Dio- 
çèfé de Chàlons-en-Champagne. 
• Monumens de l'Abbaye de St. Tourin d'E- 
vreux. 

Mémoires concernant le Prieuré de St. Lo de 

Mémoires , antiquités & diofes plus mémora- 
bles de l'Abbaye de St. Pierre d:Jumieges ', 
Ordre de St. Benoît , Congrégation de Saint 
Maur, Diocèfe de Rouen. 
9557. Cartulaire rte l'Abbaye de Blanche- lande , Or- 
p, dre de Prémontré , Diocèfe de Cnutances. 
Monumens del'Ahbaye de Montebourg , & Mé- 
moires pour l'Htttoire de «eue Abbaye , 
Diocèfe de Coûtantes. 
Mémoires de la fondation de l'abbaye de la BIou- 

tiere , Dîocéie de Coutances. 
Monumens deffinés au Crayon , du Monaftere 

de la Pertine , même Diocèfe. 
Monumens de l'Egiife Cathédrale de Coutances, 
& Mémoires fur quelques ParoilTcs dudit 
Diocèfe. 

Recueil de pièces & esrraîrs de divers Cartu- 
10. • laires des principales Egliles de Normandie. 
Cartulaire de l'Egiife de Langres. 
Titres & Monumens de N. D. de Silly , Ordre 
de Ptéraontré » Diocèfe oe-Seez, 
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Oiartrlei de la Terre & Seigneurie du Grlp- 
pon , Diucèl'e d'Avranches , avec îles monu- 
mens enlumines. 
Monumens des Eglifes de N. D. de Savigny & 
Je N.O- de Cherbourg, Uiucùe d,e Coû- 
tantes & d'Avranchss. 
Monumens de l'Abbaye de St. Sauveur le Vi- 
comte i Diucéïe dè Couiance$. 
Anciextnes Epiiaphes& Armoiries enluminées , 
avec le pian & élévation du frontifpice de 
l'Egliie faroiilïale & ollégiale de St. Malo 
de Valygne en Batfi:-N..r.nandiB , & des 
CordeHersde la même Ville, Diutcfe de 
Coûtantes. 

Moins des Seigneurs Si Evèquts , qui ont oc- 
cupé le Siège de Coûtantes , tirés du livre 
noir des Archives du Chapiue. 
9(97. Cartulaire , Monumens & Tombeaux de PAb- 
11. baye deFonrenay. Diocè'.e de Bayeux. 

Titres canternam l'Abbaye d'Aulnay , même 
Diocèfe. 

Monumens Si Armes enluminées de l'Abbaye 

ia Mont-Saint- Mûhel , Diocèfe d'Avran- 
• - cheî , aveçdes Mémoires pour fervir à l'Hif- 

t.oire du même Monallere. . 
Monumens de l'Abbaye de la Luzerne , Ordre 

de l'rémontrés, même Diocèfe. 
Monumens, Tombeaux & Titres de l'Abbaye 

de Trovart , Diocèfe de Bayeux. 
Armes enluminées telles qu'on les voit dans 

l'Eglife Paroiifiale de Ver, avec un extrait 

d'un des comptes du treïor de ladite Eglife , 

même Diocèfe. 
Monumens & Tombeaux dç l'Abbaye d'Arden- 

nes près rie Caen , même Diocèfe , avec un 

Règlement de ladite Abbaye. 
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far la' Bibliothèque du Roi. 
Titres concernant P Abbaye de Barbery , même 
Dlocèfc. . 

Fonds de Lamarre. 

4*8}. Taxe îles Bénéfices de France, tant confifto- 

4. . riaux qu'autres. 
9564. Inventaire des Archevêchés , Evêchés , Béné- 

3. fîtes de France, Ordre Religieux & Taxes 
en Cour de Rome, 

£435. Inventaire des Chartes de la S te. Chapelle de 

A. de Paris, 

9491!. Mémoires de PÀbbaye de la Charte-Dieu ■ 

4. contenant des Pièces originales. 

98 j 1. Cartulaire du Prieuré de Bellcval , Ordre de St. 

8. Benoît , Diocèle de Toul. 
lojçff. Mémoires de l'Abbaye de Rofey , Ordre de St. 

j. Benoît, Diocèfe de Sens, , 

Fonds de Baîurt, 

840S. Extrait du Cartulaire de l'Eglife de Font- Au- 
». demer. 

Dans le même vol. Te trouvent des extraitl 
d'un regiftre du Roi Charles-le-Bel , & de 
Philippe de Valois , dont l'original eft a la 
Chambre des Comptes de Paris , & des ex- 
traits d'un Regiftre de Louis XI , qui fe 
trouve à la même Chambte. 
_*49S. Papier terrier & livres de cens & redevances 
3. du Prieuré de Lieu-Dieu , Diocéfe de Bour- 
ges . dépendant, de l'Abbaye de N. D. de 
Fum-Doule , Diocèfe de Xaintes , en 154,0. 
10394. Hiftoire de Î^Eglife & du Diocèfe de Verdun , 
4. 4. compote en l'année ïûfij. 
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Fonds de Colbert, 

7840. tes Co nft.it utions îles Sœurs Relïgleufes Hofpî* 
3. j. talieres de Ste. EMabeth , Princefl": de Hon- 
grie , fous la régie Je St. François. 

7841. Le Livre de dubitations & définirions de l'Or- 
j. dre de Citeaux. 

81? 1. Configurions des Relïgieufes de FOrdrc de 

3. 3. Fotiievraulr, 

Si'6. Hiftoire des Evêijues de Rhodez , par Anroine 

7. Bonal. 

Sîîj. Cartulaire du Monaftere deSr. Jean du Jarr , 

*. 1. près Mclun , écrit au 1 je. ïlëcle, 

SjBo. Chronique de la Ciré & des Evêques de Liège, 

j. jufqu'en 1(7^ , écrite au is e . fiécle. 
7481. Touillé des Bénéfices de la Province de Nor- 
11, mandie. 

Roolledela cotifadon d'une décime fur tous 
les Bénéfices du LMocèfe de Limoges , ea l'an 
i; fS . 

Cattulaîre de la Chapelle de MieWilIe en HeS , 
5.5, du 14c fiéde. Ce Carrtilaire fe trouve dans 
A. un Man. qui a pour titre , Regiftre ries Fiefs 
& arrière- Fiefs de la Comté de Clermont en 
Beauvoifis. 

pgii. Ordonnances touchant les MarçuiiliersLaï,cs de 

j. de l'Eglife de Paris , du 1; & fiécle. 
9852. Cartul.dc l'Eglife de Langtes , du i4<..fiéclc 
j.}. &fuiv. 

9861. Repr-ifesdesFitfs de l'Evfché de Metz. 
t. 1. r 
3897. Procès-veibal de la faifiedu temrorel del'EvI- 
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ché de P*mie«, en l'année i; 4 7- a P cèï la 
mon de Bernard de Lordat. 
10591. Hiftoîre des Evêques de Metz jufqu'en l'an 
4.4. . in -f al - 

Manufcrits de Flandres. 

Notices des coptes coliatîonnées des Titres , Chartes, 
&c. de Languedoc & de Flandres, concernant les 
Esliies , Monafteres , &c. de cette Province. 

44-45. Inventaire de diverfes Pièces, Titres, Bulles 
des Papes , &c. concernant les affaires ec- 
cléfiattiques dans les Pays-Bas , depuis 134) 
fufqn'en ijyï- 
47. Privilèges & amorti terriens des Eglifes & Hô- 
pitaux de Flandres , &c. 

48-49. Recueil de plufieurs Lettres d'amorrïffement, des 
/ quittances de Finances, &c. des années ijij 

& 1 5 1 S , au fujec de diverfes fondations ac- 
.qiliiesen f.iveur de plufieurs Egtîles Paroif- 
fiales & Abbayes fit nées dans les Pays ^Places, 
cédées au Roi par le Traité d'Aix-la- Chapelle , 
en j6sS. 

4j. ' Subfuies Eccléfiaftiques des Pays - Bas , depuil 
l'an 1416 , jufyu'en 16(9. 
' t 3 . Amortiflèment des Eglifes & Béguinages de 
Lille , Exemption du Clergé du Diocèfe de 
Tourhay , en 1 5 37. 
'64. Temporel de l'Evèché de Tournay , de l'E- 
glrfe Cathédrale & des Couverts de ia même 
Ville. 

fj-jSfi. Recueil hiltorique eccléfiaftique de plufieurs 
«7-é8. Pièces &i. Actes concernant les Eveques & 
l'Evèché de Touinav, tranfcriies fur lei 
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originae»: gardés parmi les archives du tré- 
for des Chartes de l'Eveché de Tourn;iy , 
depuis l'an 1077 , jufqu'en 1671* ,■ ; 

fs-70. Fondations faites dans les douze Doyenné 
de l'ancien UiogèTe de Toumay , dspuis le 
ijc. (k' c le,&c. 

71. Amorti fletnent des Eglifes du Diocèfe de Tour- 
nay , Kglifc de Scclin & auttes du même Dio- 



71. Recueil concernant les preuves de !a Jurifdio 
tion des Evè^ues de Toumay fur l'Abbaye 
de St. Amand. 

7j. Reiiieil des Titres de 1 Abbaye de Sifoin , de- 
puis le 9c. fiécle , jufqu'au ije. inclufi- 
vement. 

S$. Amortiffement des Eglifes d'Anas , depuis 

Miî- 
Sc. Trivileges & Amortiflemens du Diocèfe d'Ar- 

ras, depuis 1165 , juftju'en 1611. 

Fonds des çoo de Colbert., 

77. Minute de l'Inventaire des Papiers 2c Titres de 

l'EvCebé de Metz , fait à Vicques, l'an k5J4, 
par on Coi-nmiiTiire du Roi in-fol. 

78. Mémuires concernant les Evêchés de Metz 

Toul & Verdun , in-foL. 

164. Mémoires roucliant l'Uoiverfîté;de Paris , & 
les Collèges <jui en dépendent , les Universi- 
tés Je Rbeims , Richelieu & Leiden , in fàl. 

iti. Fouillé des Bénéfices de l'Archevêché de Rouen. 
A la fin de ce vol. fe lit un dénombrement des 
Archevêchés , Evêchés , Abbayes & Béné- 
fices oui font à la diffof.tion du Roi , avec 
leur valeur. 

- ■ i 

Digitizeé by Gôogle 



r ■ 
- 

' * fur la' Bibliothèque du Roi. jjt 

190, Inventaire général des Titres de l'Abbaye du 

Bec en Normandie , drelle" en l'an 1S70 , 
avec une Table alphabétique desTitres. 

191. Inventaire général des Titres du Prieuré de 

N. D. de la Clu.rité fur Loire , Ordre de 
Clugny , contenant les droits , tant au (pi- 
rituel qu'au temporel , dieiFé par OMre de 
M. Nicolas Colbe'rt , Archevêque de Rouen. 
187. Table des chofes ecch-fiaftiques contenues dans 
les Titres de Nevers. 
Les Titres de Nevers font n». 181 , 181 ,i8j , 

314. Actes de la conférence faire en l'Abbaye de St. 
André-aux-iJ'jis , en 1(7^ , entre les Dépu- 
tés des Rois tr^'S - Chrétien & Catholique, 
touchant la propriété & la feudatité de ia 
Châtellenie de Beauren , Sic. 

415. iMémoires d'Alface & des Evêchés de Metz, 
ToilI & Verdun , par M. Charles Colbert , 
depuis l'année itfi*, [(((qu'en 1663. 

440. Mémoires concernant les Evéchés de Metî , 

441. Toul & Verdun -, & des Béi.éfkes qui en 
dépendent, depuis 1184 jufqu'en 1654. 

560. Recueil de diverfes Pièces , dont quelques-unes 
très-anciennes & origina es. Bulle du Pape 
Alexandre IV , de 1179 , aux Religieux de 
l'Abbaye de St. Denis en France. Fondation 
ia Collège des Jéfuites à la flèche , par 
Henri IV, &ç. 

Fonds de CangL 

8316. Pouîllé royal de l'Archevêché de Tours , avec 
7. , les onze ivêchés qui en font Suffragans. 
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' Fonds de . Lanceloc. 

E. Diverfes Pièces fur les Ordres Religieux ât 
*6ii. Fiance. Voy. Portef.de Fonranieu, ji6-^;i. 
£ji6. Ufages & Coutumes de l'Eglife de St. Pierre de 

7. Remiremont. 

9481. Hiftoire de l'abbaye de St. Etienne de Caeo , 
1, i, . fes Abbes Si leurs Blasons enluminés , des 
Moines & leurs blazon's, Si des Munumens qui 
j font, le tout deliiné par Jacques Ueltou- 
ches , fous les ordres de M. Foucault. 
9483, Epoque de l'Eglife & des Evéques d'Avraa- 

5.. clies , &c. 
949î. Déclaration du temporel de l'Abbaye de N. D. 
j, du Pont-alix- Dames , Diocél'c dsMeaux , de- 

Ejttrâit original des Re^iftres de la Chambre 
des Comptes , en iû 7 j. 

5868. Hiftoire de #Eglife de Chartres, par le fie tu 
». ». Duparc. 

Fonds de Duckefne. 

9*1». Mémoires concernant les Evêchés & Abbayes 
A. A. de France, commençant pat un extrait 

d'un manufc. de l'Abbaye de St. Benoît d'O- 

rigny.&c. 

961». Anciens Statuts & autres Pièces concernant 
L. !*Ea!ile & les Chanoines de l'Eglfe Cathédrale 
de St. Pierre de Rennes. 

9*1*. Extraits de Cartulaires d? l'Abbaye de LoTlpiayi 
V. Dans le même vol. font de*. Titres de plufieurs 
Maifonsde Champagne , & des Titres de l'é- 
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«hange fait entre Thibaut , Comte de Cham- 
pagne , St Hugues , Comte de Rbete!. 
fSitt Extraits de divers Titres , Cartulaires des EglifeJ 
X, de France, & autres Titres parmi lefquels 
eft l'Extrait du Ortulairc de l'Eglife de Mar- 
ciennes. 

Fonds de Dachefne & d'Oyenan (l). 

Les vol. qui compofent ces deux fonds font au nom- 
bre de 61 vol. ou porte feuilles ; ils contiennent 
une grande quantité de i'ieces tiréés de differens Car- 
tulaires des Eglifes & Abbayes de France , des Char- 
tes entières ou des extraits d'anciens manu Te. fur 
THidoire de France , fur les Eglifes particulières du 
Royaume , avec plufieurs généalogies de nos Rois St 
de quelques grandes Mailonsdu Royaume. 

Une partie de ces Extraits & pièces le trouvent dans 
b co'lcftion des cinq piemiers vol. des Hitturiens de 
France , publiés par Duchefne , & dans les différens 
vol. de Généalogies qu'il a aulli publiés. 

.4. Extraits de Cattulaites de diverfes Abbayes de 
Bourgogne , dont plufieurs écrits de la main de 
Duc bel ne. 
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7, Porte-feuille contenant des copies de beaucoup 
de Pièces anciennes & de Chartes tirées des 
anciens M on a (têtes de France , comme de 
Corbie & autres. 

jfcS. Extraits de Cartulaires de l'Eglife d'Amiens & 
B des Archives île la Comté d'Artois, avec un 
~ iecneil.de plufieurs pièces concernant l'hif- 
roire de France. ' > _ 

11. Pone-feuille contenant des copies d'anciens Ti- 
tres des Eglifes de Champagne 8t d'Artois, 
tom. II. 

H. Vol. contetianr des copies des Titres delà » 
fondation de plufieurs Monaftcres , & des 
donations faites à différentes Eglifes & Ab- 
bayes. 

14. Porte-feuille contenant quelques copies île Bul- 
les & autres pièces concernant l'Eglife de 
Tours. 

1 Un vol, contenant des extraits de plufieurs Cartu- 
laires & Martyrologes des Eglifes de Cham- 
pagne , & en particulier l'extrait du Cartu- 
laire de l'Abbaye d'Andefly proche Eper'nay , 
Diocék- de Chartres. Autre extrait du Cartu- 
laire de l'Hôiel-Dieu de Rheinis , autre extraie 
du Cartulaire du Prieuré de Senuques , Dio- 
cèfe de Rheims, Catalogue des Evèques d'A- 
miens, &c. 

16. Catalogue des Evêques d'Angers , extrait d'un 
Cartulaire de l'Eglife du Mans, Fondation du 
Monaftere de Chaflagne au Fauxbourg de Poi- 
tiers. Fondation du Prieuré de Mirebeau. 
Cnpie d'une Charte de p^i en favcui de l'E- 
gliie de St. Hilairede Poitiers. 
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17. Extraits des Cartnlairu de St. Denysen France , 

& de celui de St. Votip de Troyes. 

18. Emaiis de divers Cattuiaires , entr'autres de 

l'Abbaye de St. Jean du Jarre , de celui de 
Ste. Marie de Barbeau , & beaucoup d'autres 
Pièces anciennes. 

il. Extraits de quelques Cattuiaires , (avoir , du 
Canulaire de St. Bénigne de Dijon , &c. 

60. Vol. intitulé fur le dos, Actes £ celé fia ftiques» 
Recueil de pluficurs ex-traits de rlifferens Car- 
rulaires , comme de MoiiTac , Bolboune , Aîas 
d'Azile, &c. 

Fonds de Notre-Dame de Paris. 
D. Pouillé.de Bénéfices de Marmoutiers. 



E. Canulaire de PBgl'ifc de Meauit , écrit fur velin , 
j. dans le 14 e . iiéde. in-fol 

E. Cartulair; du Monaftere de Foiftn , dans le 
j. Diocèfe de Laon , Ordre de Cîieaux , depuis 
Pan 1111, i"uf(ju'en l'année i;oo, au mois 
de Mai, écrit fur velin en différens rems, 

E. Cartulaîre du Monaftere de St. Ctepin de Cavea, 
E» Diocèfe de SoiiTbns, depuis 1141, jufju'eri 

\^6£ , écrit fur velin, dans le 13e, fiéclc , 

fa- 4 0 . 

Il y a un acte 1 la fin concernant Chavigni, 
de l'an 1 166. , 
H. Cartulaitc du Monaftere de Foyfin , Diocèfe de 
Loudim , Qrdrs de Cîieaux , in-8°. 
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Nouvelles Acquittions. 

Archevêques & Evêques de France. 

Xiafle contenant des Papiers concernant l'Abbaye Je 
St. Bénigne de Dijon , &c. 

Titres & Papiers concernant les Abbayes de Sr. Bé- 
nigne de Dijon , du Grand Vicariat d'Ffte , de 
1'Ahbaye de Notre-Dame de Brereuil , de Notre- 
Dame Ooulaj , de Sr. Pierre de Lagny , de Sr. 
Erienne de Caen , de PArcl.evêcfie' de Rheîrrs, de 
l'Abbaye de la même ville & de celle de Bonnefon- 

Pîufîeursvol. & Pièces des Aires du Confiftoire de 

l'Eglife réfotmée de Nifmes , depuis 1 560 , jufqu'en. 

i«tfj, in-fol. 
Mémottes concernant le Prieuré de PoifFy. ' 
Plufieurs Titres , &c. des Chapitres, &c. de St. Se- 

verin de Bordeaux , Prieuré de St. Livradc , Dioc. 

d'Agen, Cure de Bordeaux, Cure de Bourezc, 

Sarlac , &c. 

Porte -feuille concernant les Communautés Religieure* 
& les PjroilTes de la ville Se du Diocèle de Rheims. 

Deux LiaiTes de Parchemins , contenant , l'une , des 
Titres & Papiers de l'Archevêché de Rheims , de- 
puis 1541 , jufqu'en 1701; l'autre, tiente-trois 
Pièces & plus fur le Diocèfe & les Doyennés de 
Rheims, desannées 1681 , isSi, 1683,16846: 
• i68 T . 

Collection de Chartes concernant la ville de Perpignan, 
&c. partie du rj*. fiécle . partie du 14c, vol. «1-4», 
parchem. iel. en baiane marbrée. 

& - 

BIBLIOTHEQUES 
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BIBLIOTHEQUES 

PUBLIQUES ET PARTICULIERES 
DE PARIS. 

O 1 ^ doit mettre ces fortes de Bibliothèques au nom- 
bre des fecours que Ton itouve à Paris , pour le per- 
fectionner dans les Sciences , ou pour éclaircir les 
doutes des Savans : on les appelle publiques , parce 
que tout Particulier y a un libee accès aux jours & heu- 
res où elles font ouvertes , & qu'il peut demander les 
Livres qu'il veut coflfnltCi , & y faire les recherches 
dont il a befoin , pendant tour le tems de la féance. 

L'ordre qui règne dans ces précieux dépôts des con- 
noiiTances humaines , en facilite les recherches ; le 
favoirde ceux à qui ils fonr confiés, accélère les décou- 
vertes , & leur honnêteté envers le Public en augmente 
le prix. 

Bibliothèque de l'Abbaye St. Ficior , rue du 
même nom* 

Bibliothécaire , M. Mulot , Chanoine Rég. 

La Bibliothèque de cette Maifon eft publique 
depuis 1651, c'eit la première quiaitété pu- 
blique dans Paris ; on y entre les Lundis , 
mercredis ^Samedis , à l'exception des Fêtes » 
fes vacances font depuis le ir Août jufqu'àla 
St. Luc. 

Selon plufieurs Auteurs', cette Bibliothèque doit fon 
principal luftre au Roi François 1er- & fe!on Claude 
Hemeré , Pierre C. Evêque de Paris . allant au voyage 
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de la Terre-Sainte , fit fon teftament Tan 1108 , & 
légua fa Bibl. à cette Abbaye. Ce qu'il y a de certain , 
c'eft qu'elle étoit déjà ttès-confidérable fur la fin du 
i î=. fiécle , & que l'on fit conftruire un corps de bâ- 
timent particulier , pour y placer les Livres qui la 
compofoient. Ce fut fous Sicaife de VQrme, 3 je. 
Abbé, 

Cette Bibliothèque eft devenue, par les difTérens 
• legs qu'on y a faits , & par ié' choix des Livres dont 
elle eft compofée , une des plus belles & des plus ri- 
ches de Paris. M. Boucher de Bournonrille fut un de 
-fes premiers Bienfaiteurs M. Coufîn , Président de 
la Cour desMounoteî, mort en 1707, légua fa Bibl. 
à cette Maifon , & y joignit 10000 liv. pour taire un 
fonds dont le revenu doit être employé à l'augmenta- 
tion de cette Bibliothèque, à condition qu'elle fera 
publique. M. <tu Traiagc lui a aufli légué le plus beau 
recueil de Cartes & de Mémoires Géographiques qu'il 
y ait peut-être au monde. « Le goût que ce favant 
» homme ( dit Piganiol ) a»oit pour cette forte d'é- 
» rudition , l'étude folide qu'il en avoir faite , & lest 
» grands fecours que (es rechercher* fes dépenfes ex- 
» ira ordinaires loi avoient fournis , rendoient ce re- 
» cueil digne de Louis-le-Grand. 

Parmi les Manufcrits que l'on eonfetve dans cette 
belle Bibliothèque , on y voit un recueil de tout ce qui 
a été fait pour & contre Jeanned'Arc, Iorfqu'on fui 
fit fon procès : ce recueil fut fait par ordre de l'Abbé 
de St. Victor de ce tems-là. On y voit auffi une Bible 
donnée à cette Abbaye par la Reine Blanche de Caf- 
tille , Se un Manufc. fur des tablettes de bois enduites 
ie cire. 

Ces tablettes font compofées de quatorze gros feuil- 
lets, y compris la couverture , dont la partie intérieure' 
fait le commencement & la fin ; elles font plus ton- 
gués & plus larges que celles que l'on voit ailleurs : 
leur çonfcrvatiori eft parfaite , & Ton n'y rencontre 
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preGtue point de lacunes. Elles contiennent les dé- 
pe 11 l'es faitespnr-Philippc-le-Bel , pendant une partie, 
lie fes voyages, depuis le 18 Avril ijetl, jufqu'au 
ji Mars i)oi. 

Bibliothèque Ma-^arine , au Collège du * 
même nom. s 

Bibliothécaire , M. l'Abbé H o o c s. 

On y entre le Lundi & le Jeudi ; fes vacances 
font depuis le premier Aqùt jufqti'àla Touf- 
faint. 

Cette Bibl. eft placée dans un des Pavillonj du'Collége 
des Quatre-Nations , elle eft publique depuis i&hH. 
Dans tout le pourtour font diftribucâ fur lis murs 
des corps de tablettes ornés de colonnes d'une belle 
menuiierie , .& enrichis de fculptures d'un beau tra- 
vail. 

La. Bibliothèque du Cardinal Mazarin étoit une de» 
plus belles qu'on ait jamais vues ; elle a été compo- 
sée de plus de 4000a vol. & avoir été amaffée par 
Gabriel Naudé : il avoir fait, par ordre de ce Cardinal, 
des voyages en Flandres, en Hollande, en Angle- 
terre , en Italie & en Allemagne , pour y acheter tout 
ce qu'il trouveroit de plus rite & de plus curieux en 
fait de Livres; elle avait été aufii con/îdéra élément 
enrichie par l'envie que les Princes & les MinUlrei 
étrangers avoienr dé faire piaille à cette Eminepce & 
de fatisFairefa curiofité; 

Cette Bibliothèque étoit placée dans une Galerie qui 
régnoit lut la rue de Richelieu. Le Cardinal Mazarin 
avoit réfolu de la rendre publique , mais les troubles 
qui s'élevèrent contre cette Eminence renverferent ce 
deuein ; les Livres les plus curieux & les plus rares 
furent en partie vendus ou détournés. Ileïifte à U 
Eibl. duRoi une efpece de procès-verbal contenant le» 
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noms de ceux qui Us ont volés ou détournés, avec le 
•détail des manœuvres qu'ils employaient pour y parve- 
nir ; il y a auflî pluileurs mémoires de Livres vendus , 
avec les prix Si les noms des perfonnes qui les ont 
acrtetés. 

Après que ces troubles furent diflipés , on recueillir 
le plus que l'on pue de fes membres difperfés , & on la 
rétablit de nouveau; mais'après la mort du Cardinal 
la meilleure partie fut portée à la Bibliothèque Royale , 
pour y être échangée avec les doubles de cette Bîbl. 
ce qui Fut exécuté conformément aux Ordres du Roi : 
le reliant de cette fameufe Bibliothèque , & ce qui 
revenoit de l'échange fait avec la Bibliothèque du Roi , 
fut placé dans le Collège des Quatre - Nations. On 
allure qu'il y avoit dans cette Bibliothèque pfus de fis 
mille vol. compofés par des Auteurs Proteftans. La 
Bibliothèque de M. Defcordes fut le premier fonds de 
celledu Cardinal , qui l'acheta environ zooeo livres. 
M. Defcordes l'avoir en partie achetée de Simon 
Boiïius. Ainfî cette Bibliothèque fut le fondement 
de celle de M. le Cardinal Mazarin , comme celle 
de ce Miniflre le fut également de celle que l'on voit 
aujourd'hui au Collège des Quai te -Nations. 

0« voit dans cette Bibl, une Bible latine imprimée 
avant 1461 ; cette Bible eft unique , & ne fe trouve 
que là ; elle tient le premier rang fur toutes les Bibles * 
c'eft de tous les Livres imprimés le plus rate , St celui 
qui doit le plus exciter la cutiofité des Amateurs. 
Bibliothèque des Avocats. 
Bibliothécaire f M. ThOuvenot. 
MeffîcuEs les Avocats & autres Savans ont le 

droit d'y entrer les Mardis & Vendredis après 

midi feulement. 

C'eft dans une des galeries de l'Archevêché qu'on 
a placé la Bibliothèque qu'Etienne Gabriau , Seigneur 
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d,' Riparfond , Avocat au Parlement, dlftingué par 
fu naiffance & par fa profelfion , légua en 1704, 
fa nombreufe Bibliothèque aux Avocats l'es confrères, 
avec des fonds pour l'entretenir" , à condition qu'elle 
feroit ouverte a tout le monde certains jours île la 
femaîne. 

L'ouverture s'en fit avec beaucoup- de folemniié , le 
% Août 1708. La cérémonie commença par une Me fie 
qui fut célébrée par le Cardinal de Noailles , dans la 
Chapelle haute de l'Archeveclic : le Corps des Avo- 
cats y affilia ; Son Eminence , & tous ceux qui 
compofoieni cette afîcmblée fe rendirent enfuite dans 
la Bibl. où le Bâtonnier des Avocats prononça un 
difeours , pour prouver l'utilité de cet.établifTeir.ent. 
Celte Bibl. eft ornée des -portraits de pttiuctm Ma- 
giltrats , & de ceux de quelques Avocats fameux : celui 
de M Ripirftmd eft au milieu ; à droite (ont ceux de 
Gilles Baurdin , de Jérôme Bignon , de Jacquet Talon, 
de Denys Talon , Ae Chrétien- François de Lamoignon 
&de Jofeph Orner Joly de Fltury s les Portraitsde» 
Avocats font de l'autre côté, &. l'on y voit eeux de 
Mathîas Maréchal, de N..... Gontlon , He Jean- 
Muric Ricard , de Germain Billard , de Jean Jjfàlis , 
de* Bonawnrure àe tounroix , de Lauh J~)upré &L de - 
Denys le Brun. 

Les fonds légués par M. de Eiparfond ne pou- 
vant pas fuffire à l'entretien de la Bibliothèque , pour 
y remédier ,> on augmenta , par Arrêt du Parlement, 
du 3 1 Août 1711 , ;d'un cinquième la fournie de 10 !. 
qui fe payoient pour droit de Chapelle par les Officiers, 
Avocate & Procureurs, à leur réception, & 011 at- 
tribua cette augmentation du cinquième à l'entretien, 
decette Bibliothèque. 

Depuis cet établiflement , on y fait des confulta- 
lions gratuites coûtes les femaines , en faveur des pau- 
vres. Le nombre des Avocats eft diftiibué de façon que 
chacun d'eux y vajjne fois l'an ; c'eit le premier Avo- 

Fiij 



■Digitizedby Google 



34^ Bibliothèques de Paris. 

cat-Général qui règle cette diitribution. L'ordre en eft 
jî fagement établi , qu'il le trouve toujours huit ou 
neuf Avocats dans cette Biblioth. aux jours marqués 
pour tes Constations gratuites: des Avocats choifu 
& distingués, dans leur profeflion , y Font tous les 
i$ jours des Conférences fur des matières de Juris- 
prudence; ceux oui doivent y parler , font nommés 
& invités par celui oui doit préfrder , & chacun des 
autres qui s'y rencontrent , y donne l'on avis : ordi- 
nairement c'eft un de MM. les Gens du Roi , ou le . 
Eâronier , qui y préfide. On y tient, deux ou trois fois 
l'année d'autres Conférences pour la difcipline du 
Bureau , & pour les règles néceiTaires au bon ordre de 
cette Bibliothèque : ce font les Gens du Roi , les an- 
ciens Avocats , & quelques Députés d'entre les autres , 
qui y donnent leurs fuffrages. 

Les conférences de charité s'y tiennent le Mercredi , 
& celles de la Domine le Samedi. 

Bibliothèque des Prêtres de la DoElrine , dans 1 
te haut de la rue des Fojfës-Saint- Victor. 

Cette Bihlicthcque s'ouvre le Mardi & le Ven- 
dre di depuis !a Saine Martin jufqu'à ia Saint 
Louis. 

M. Miron, Dotent en Théologie de la Maiûin 
de Navarre , a Wgué; à cette Maifon Keligieufe fa Bibl. 
à condition qu'elle feroit ouverte au Public certains 
jours de la femaine. L'ouverture s'en fit le 14 No- 
vembre de l'an 1718, par un eûfcours qui fut pro- 
noncé par le Père Bai^i , Bibliothécaire, enpréfence 
du Cardinal de Noaiiles fit de plufteurs perfonnes de 
liiftinction. 

Cette Bibliothèque eft très-belle & bien choifïe ; on 
y remarque plufieurs belles Editions , & quelques Ma- 
nuscrits précieux. 

* - 
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Bibliothèque de la Ville , rue St. Antoine , ' 
Mai/on de Saine Louis. 

Bibliothécaire , M. Ameilhon , de l'Académie 
des Belles- Lettres, CeiUtrur-Royal , terHiC 
toriographe de la Ville. 

On y entre les Mercredis & Samedis l'après 
midi, depuis deix heures jufqu'a cinq en Été, 
Se depuis deux heures juiqu'à quatre en 
Hiver. Les vacances commencent le premier 
Septembre, &mûiienc à la St. Martin. 

En i7<îî , la Ville de Paris a rendu publique la Bi- 
bliothèque que lui a léguée M. Mariait, Procureur du 
Roi &,de la Ville , décédé le 10 Mai 175?. Ce Ma- 
giitrat , lefpeftable par fa probité , par fon goût pour 
les Sciences , & par fon attention continuelle au bien, 
a voulu être encore utile à fes concitoyens après f» 

Il avoit touiours defiré qu'il y eût à l'Hôtel de Ville 
une Bibliothèque publique à rinftar de celle de Lyon , 
& il s'eft efforcé toute fa vie à faite acquifition d'un 
grand nombre de vol. en tout genre de littérature , de 
beaucoup de Manufc. curieux , de Portefeuilles remplis 
de Cartes Géographiques , Plans de Villes , Eftampes , 
Médailles 8c Jetons. MM. îes Prévôt des Marchands 
& Echevins , feu tant combien un pareil établiflement 
formé fous leur autorité , étoir glorieus pour eux & 
digne de leur amour pour les Lettres , fe font em- 
preffésde concourir aux vues de feu M. Moriau ;mais 
n'y ayant pas de vaiflèau à l'Hôtel de Ville capable 
de contenir cette Bibl. &ce qui pourra y être ajouté par 
la fuite , on l'a transportée de l'Hôtel de Lamoignon , 
rue Pavée , -a la Maiftm de St. Louis , rue St. An- 
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mine , & elle a été - ouverte pour la première Fois au 
nouvel é t ali 1 i (Terne nt , le Mercredi 16 Juin • 
après midi i & continue de s'ouvrir les mêmes jours. 

On remarque dans cette Bibliothèque prefque tous 
les Manufcrita du célèbre Denys Godcfroi. 

L'efcalier par où l'un monte à cette Bibl, cil »afte & 
très-bien éclairé , le plafond eft décoré de Belles 
Peinturts; on y remarque un Tableau allégorique, 
peint par M. Hallé au fuiet de la Paix dernière. Mi- 
nerve annonce la paix à la Ville de Taris , Et con- 
duïi elle-même cette Décile , qui tient une corne d'a- 
bondance ; elle en fait fortir des rieurs qui te ré- 
pandent fur les Génies des Sciences & des Ans . & fut 
leurs attributs ; ce Tableau a 14 piedsde large fur 10 
de haut. La Galerie ou font les Livres eft très-belle , 
le plafond eft orné de fuperbes Peintures. 

Bibliothèque de l'Univerfité , au Collège de 
Louis -le - Grand. 
Bibliothécaire , M. Maltok. 

Elle eft ouverte trois jours de la femaine , les 
Lundis, Mercredis & Samedis , rjcpjïs neuf 
heures jufqu'à midi , & depuis deux heures 
& demie après midi jufqu'à cinq heures. 

Cette Biblioth. eft recommandable parla rareté des 
Editions & par le nombre des Livres qui la compofent. 

Bibliothèque de la Faculté de Médecine. 

Bibliothécaire , M, Dubjrtrand, rue 
& vis-avis le Temple. 
Elle eft ouverte les Samedis après midi. 

Cette Bibliothèque eft compofée de Livres de Chi- 
rurgie & de Médecine, on l'augmente journellement 



Digilized by Google 



Bibliothèques de Paris. 34? 
avec le revenu annuel que M. de la Peyronie, pre- 
mier Chirurgien du Roi , a légué pourcet objet : elle 
'a 94 pieds de long , & 18 pieds de labeur. 

Il y a aufli un Cabinet d'Anatomie curieux à voir , 
il renferme toutes les pièces extraordinaires & lin- 
gulieres en ce genre ; on y conferve les inftrumcns 
de Chirurfie , t;uit anciens que modernes. Ce Cabinet 
a (.- pieds de long fur 18 de large , & eft décoré du 
Portrait du feu Roi, donné par lui-même. 

Bibliothèques particulières. 

Quoique ces Bibliothèques ne foi cm pas déclarées 
publiques, les Savans , les Artiftes&les Amateurs 
y uni un facile accès. 

Bibliothèque de St. Germairt-des-Prés. 

Bibliothécaires, les R. P. D. Pater & 

D. LlIÎLr, 

La Ribl. de St. Germain-des-Préseft publique de 
droit un jour de la icmaine, depuis que cttre 
Maifou a hérité de la Bibl. du Cardinal de 
Gevrcs i mais on l'ouvre tous les jours à nc;if 
heures jn/qu'à onze , Se l'après midi à trois 
jtifqu'à cinq. 

Cette Bibliothèque eft une des plus confidéraMes de 
Paris , tant par le nombre des Livres& anciennes Edi- 
tions , que pat les Manufc. précieux qui la compofeni; 
elleaété enrichie en 1718 , de la Bibl. de M. L'Abbé 
d'Eftrées , nommé h l'Archevêché de Cambrai , 8: en 
] 710 , de celle de M- l'Abbé Renaudor , fi cennu par- 
mi les Savans. M. le Cardinal -le Oevres a legu£ a la 
même Abbaye fa Bibliothèque entière , dans le dc-Hein 
que le Fuhlicen jouiroïr ime-fuis la feninine , le matin 
& de relevée, M. l'Evêque de Metz , Duc de Coailin , , 
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a légué \ ces mêmes Religieux un nombre de Mantifc. 
qui appactenoient ci-devant à M. le Chancelier Seguier, 
& qu'ils avoieni en dépôt depuis 1715. Cette Bibl. 
augmente tous les jours pat de nouvelles richetfes ; elle 
eft décorée de Tableaux, bas-reliefî , Buftesen marbre, 
bronze , terre , &c. on y voir un bas- relief en marbre 
de Girardon , fur lequel on a gravé une Infcription def- 
tinéeà apprendre à ta poftémé l'époque des découver- 
tes du Comte de Caylus , au i'ujtt de la Peinture à 
l'encan ftique- 

. Un Suite en marbre du grand Arnauld , fculpté par 
Girardon , & un autre aufïi en marbre , de Boileau 
dans fa jeuneiTe, 

Un Tableau de le Brun , «préïemant Caïn qui tue 
Abel. 

Le modèle de la tête du feu Roi , fait par Bouckar- 
den pour la Statue Equettre de ce Prince- Le Cortite de 
.Caylus en a fait prêtent à cette Abbaye , & l'a fait éle- 
ver d'après fes deflèins , fur un cippe avec une Inf- 
cription. 

Entre les Manufc. de cette célèbre. & riche Bibl. on 
remarque quelques Ouvrages de St. Auguitin , écrits 
fut le papyrus ou papier d'Egypte. L'âge de ce Manufc. 
ne fauroit être reculé au-delà du n=, llécle : pour en 
garantir les cahiers , on les a renfermés dans autant de 
feuilles de parchemin. La France n'a rien en ce 
genre de plus précieux ni de mieu;; confervé. Ce pré- 
cieux M.mufc. r.'eft pas le feuj morceau en papier 
d'Egypte confervé dans la Bibl. & dans les "archives de 
cette célèbre Abbaye: on y.voit plufieurs autrts Man, 
précieux, favoir , les Œuvres de Pierre Lombatd , 
Maîrre des Sentences ; la Bible dont on dit que le Car- 
dinal de l orraine & Théodore de Beze fe fervirerit au 
colloifie de PoilTy ; un Livre plein de chiffre!, qu'on at- 
tribue à Ciccron , & dont on croit que Sr. Cyprien 
s'étoitfervi ; un Livre rie Pfeaumes qu'on aflïi re avoir 
été donné à. St. Germain par l'Empereur Juttin ; un 
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Tfeauticr de l'Evêque Si. Germain, environ de l'an 
Î4i, lequel eft écrit en lettres d'argent fur du par- 
chemin pourpré ou violet , oii le* noms Dcus & 
Dominas , félon l'occurrence du texte , font écrits en 
or. Childebert 1er. du nom , apporta ce beau Ma- 
nille, deï dépouilles de la ville de Tolède en Efpagne. 

On y voir aufli des Tablettes enduites de cire , fur 
lefqueiles l'on écrivoit anciennement. 

te Cabinet des antiquités eftun des plusbeaux de 
Caris ; i! a été commencé, quant aux morceaux anti- 
que!, parle célèbre Do m Bernard de Montfaucon,& à 
l'égard des autres curïofîtés, par le Frère Mathurin fie- 
nert; il renferme une colleflion d'Antiquités Egyr- 
tiennes , Grecques, Etrufques, Romaines , Gauloifes ', 
des Monumens Ecdéfiaftiques , des Bronzes Indiens & 
Chinois , & une grande quantité de Pièces curieufes 
qui appartiennent a l'Hiftoire Naturelle. 

Bibliothèque de l'Abbaye Ste. Geneviève. 

Bibliothécaire .M.Pincré', Chanoine-Rég. 
Sous-Bibliothécaire , M. Vulon, Cha- 
noine Régulier. 

Cette Bibl. eft une des plus belles de Paris ; elle 
renferme un grand nombre d'anciennes Editions, dunt 
pluiieurs font extrêmement rares. 

Quoiqu'elle ne foit pas publique , MM. de Sainte- 
Génevieve fe font un honneur & un devoir d'en 
communiquer les tichefTes aux Savans : ceux qui veu- 
lent y étudier , peuvent s'y préfentet les Lundis , 
Mercredis & Vendredis , depuis deux heures jufqu'à 
cinq , excepté ies Fttes Se le rems des Vacances. 
Le corps de bâtiment de cette Bibl. forme une croir, 
au milieu de laquelle eft un dôme qui en éclaire. les 
quatre parties. Celle du -côté de l'Eglife étant plus 
courte que les trois autres , Lajoue y a peint , 
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en 17} ï , une perfpe£tive qui repréfentc un Salon 
ovale, éclairé par une grande croifée an milieu: à 
l'entrée de ce Salon paroiflènt deux urnes de marbre 
antique ; fur le devant eft une fphere fuivant le fyftê- 
me de Copernic. -• 

Dans la coupole qui eft au milieu de cette Bibi. 
on voit St. Auguflin revêtu d'une chafuble anti- 
que , entouré de plufieurs Anges & Chérubins qui 
l'enlèvent au Ciel : il tient d'une main un Livre , & de 
l'autre cette vi&orieufe glu me qui toujours défendit la 
vérité & la religion ; un peu plus bas font deux Anges 
qui portent fa croiïè & fa mitre; on voit partir de 
û nuée qui foutiem l'Eglife , un dard de feu ferpeti- 
tant qui tombe impétueufement fur les ouvrages de 
Pé!age,de Manès , de Donat & autres Hérétiques, 
lefqncls paroiflènt dévorés par les flammes , & répan- 
dre une épailTe fumée." 

Le pourtour de cette Bibl. eft orné de quantité de 
Suites en plâtre , d'Hommes ilUrftres , parmi lefquels 
on remarque ceux de Jules Hardt.uin Manfard , de 
Robert da Cotte , du Chancelier le Tellier , & de 
l'Archevêque de Rbei.ns du même nom faits par 
Coyievox , & celui d'Anioir.c Arn3uld, fculptépai 
Girardon ; ces derniers font de marbre & d'une 
grande beauté- 

Le Cabinet de cette Abbaye eft un des plus beaux de 
l'Europe ; il renferme une magnifique collection d'Àn- 
tiquirés Egyptiennes , Etrufques , Grecques & Romai- 
nes , de très-beaux morceaux d'Hiftoire Narurelle , Si 
une fuite aufTî nombieufe que riche de Médailles d'or 
& autres , données en partie par feu M. le Duc d'Or- 
léans. 

Ce Cabinet eft ouvert les mêmes jours & aux memel 
heures que la Bibl. excepté le Mercredi. 
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Bïbiiotke que de Sorbonne. 

Cette Bittl. eft très-conûdérable , & pafièpourune 
des plus riches de Paris en Manuk. piécieux : en Livres 
rares & anciennes Editions ; elle a été confidérable- 
ment augir.eniée par celle que lui a léguée le Cardinal 
de Richelieu ton Fondateur , laquelle pafluit puur une 
des plus confidérables dé ce lems , &. par celle 411e 
Michel le Mdfle, Prieur des Roches, Chantre de l'Eglile 
de Paris & Secrétaire de cette Eminence , donna en 
1646 àcetteMaifon, avec un contrat de renie fur l'Hô- 
tel de Ville de Paris pour l'entretien du Bibliothécaire , 
& pour acheter des Livres nouveaux. La Maifon de 
Sorbonne, par reconnoifTanct: de ce bienfait , accorda 
à Michel le Malle le droit d'tiolpitalité ou de Société 
honoraire , par lequel il avoir un appartement dans 
la Maifon , qu'il a gardé îufqu'à fa mort. Les Rois 
Louis XIV & Louis XV ont fait prêtent à cette BibU 
de tous les Livres ou Eftampes qu'ils ont fait imprimer 
eu graver à l^urs frais. Cette Bibliothèque eft placée 
dans un lieu vafte & très - bien éclairé , qui: occupé 
le delfis de deux grandes Salles deftinées peur les " 
Actes publics , & forme une galerie de vingt toifes 
de longueur fur cinq de largeur , décorée à fes extré- 
mités d'une cheminée , fur l'une defquelles eft le por- 
trait en pied du Cardinal de Richelieu , & fur l'autre 
celui de Michel le Malle fon Secrétaire, Sur le devant 
de celle qui eft du côté de la porte , on a mis un bufte 
en bronze du même Cardinal , qui eft de la main du 
célèbre Vatin: ce précieux morceau a été donné à 
cette Maifon par la DuchelTe d'Aiguillon, nièce du Car- 
dinal. A l'extrémité de cetre galerie eft une armoire 
dans laquelle on conferve une fphere de btonze , dont 
le travail eft très-eftimé. 

Parmi les Livres qui comporent cette riche Bibl. on 
remarque toutes les éditions des pi-emïers Livres im- . 
primés à Paris. Ce fut en Effet dans la Maifon de Sor- 
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bonne que l'Imprimerie de Paris prit nalflance : 
Guillaume Ficha & Jean de la Pierre , tous deux Doc- 
teurs , y firent venir d'Allemagne , en 1470 , trois 
Imprimeurs habiles, Ulrich Gering , Martin Crant s 
& Michel- Friburgcr , annuels Us procurèrent tous ies 
fecours poflîbles pour leur érabiifTement , en leur indi- 
quant les Manufcrits qui méritaient d'êire donnés au 
Public , 8c prirent foin d'en corriger eux - memès 
les épreuves. On l'ait qu'environ vingt ans auparavant , 
l'arc S'Imprimer avoit été découvert àMayence.par 
Jean Fuujl 8i pat Pierre i>ch<3effer , & que ces Im- 
primeurs apportèrent à Paris une édition de la Bible, 
qui caufa , dit-on , tant d'admiration , qu'on les ac- 
eufa de magie , & qu'ils furent obligés de prendre la 
fuiie pour fe mettre à l'abri des pourfuites de la 
Juftice. 

Les Livres de Théologie y dominent, & l'on y re- 
marque comme une chofe unique, plus de huit cens 
Bibles différentes , Recueil qui n'a pu fe faire qu'avec 
des foins infinis & une dépenfe confidérable : de 
ce nombre eft celle de 14S1 , dont voici !é titre : Biblia. 
Sacra Latina vulgatet edicion'is : Mo^ur.ùte per Johan- 
nem Fuji, & Petrum Schoeyffher , de Gernsham , annû 
Incarnai ion il Dominiez. 14Ê; , * vol.tn-fol. 

La rareté de cette Bible , connue fous le nom Je la 
Bible de Maytnce , eft très - grande : cette fameufe 
production de l'art de l'imprimerie , qui cit en let- 
tres gothiques , eft d'une exécution fort belle pour 
une des premières productions de cet art naiffànt ; 
elle nclaifie pas d'avoir des beautés particulières , qui 
fefonr aifément remarquer par les gens de l'Art. Cet 
Exemplaire cil: fur, vélin , ainfi que ceux qui «nilent 
dans les Bibliothèques fuîvantes , favoir, dans celle 
du Roi , du Collège de Nzvarrc , de Sre. Geneviève , 
de St. V'tUor , de M. U Duc de la Vailiert , & de 
l'Hôtel de Soubife, Les Exemplaires fur papier fout 
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beaucoup plus raies , mais cependant leur valeur 
n'eft p3s fi confîdérable. 

On y confiera encore un petit vol. Ut-fil. quia 
pour titre : Spéculum humanec. Saîvaz'wnis. C'eft 
un petit ïn-foL çompofé île 6% feuillets marques & im- 
primés d'un côte" feulement , ou' font représentes les 
Myftcrcj demotre Foipar 58 EfiampeS , fous chacune 
defquelles l'on remarque deu.x colonnes de latin rimé, 
en lettres gothiques : ces 58 Eilampes font en forme de 
vignettes , réparées au milieu par un ornement gothi- 
que , & chargées de quelques mots , pour faire parler 
les figures , ou les expliquer. On connoît trois Exem- 
plaires de cet ouvrage fameux , un dans la Btbl. du Roi, 
un autre qui étoit dans la Bibl. des Céieftins , & celui' 
que nous annonçons , lequel avoit appartenu a M. de 
Balefdens de l'Académie Françoifc. Les Libraires qui 
ignoroient que ce fût un Livre rate & curieux , le 
mirenr dans un paquet cotté 99 , & prifé 4 livres, 
M. Chevillier, Bibliothécaire delaMaïlon de Soi bonne, 
paffànr un jour fur le quai de la Tournelle , le trouva 
ouvert fur une rable qui fervoit de montre à une bou- 
tique ; il l'acheta auffi-t6t , & le. mit dans ia Biblio- 
thèque qui étoit confiée à fes foins,- .. 

M. Thefnard , avocat de Maçon , fit préfent i cette 
Mailon d'un Ouvrage intitulé , Corpus Juris civi/is , 
cum commemariis Acturfii. Parifîii Nivdlius 1 17* , in- 
fol. 5 vol. en grand papier, à la charge d'une Méfie 
de Beata tous les ans. Ce Livre eft un chef-d'œuvre 
d'Imprimerie , & l'édition pafie pour la plus corredte i 
elle eft rate Se très- recherchée. 

Parmi les Livres d'Eftampes eft une fuite des plus 
belles, que le Roi Louis XIV a fait graver d'après fes 
Tableaux , fes Statues , fes bulles & fes tapifleries i le 
CarroufeJ de 1 661 ; l'hiftoire des plantes , & les dif- 
fedions anatomiques des animaux. 
' Parmi les Manufc. il y en a beaucoup en langues 
orientales , Hébi. Spiaq, Arabe , Turque , Perf, &c. 
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On y remarque un beau Tite-Live en i v. in-fol. c'eft 
une traduction françoife , qu'on croit avoir été faite 
fous le règne du Roi Jean : Pierre Berchoir ou Ser- 
cheur, Bénédictin François , & Prieur de Sr. Eloy à 
Paris, fît cette traduction par ordre de ce Trince. Ce 
précieux Manufc. eft enrichi de miniatures à la tetede 
chaque chapitre , & de vignettes fur les marges, qui 
fjnr peintes très-proprement. On y voit un au>re Ma- 
nufc. en parchemin , lequel eft un catalogue des Livres 
rnanufe. S ui croient dans cette Maifon l'an iÎ8i» , avec 
le prix & l'eftûnatibn qui en fut faite alors ,& qui monte 
i4ooo liv. fomme très-confidérabla pour ce tenu. 

Outre cettegrande Bihliorheque , il y en a une antre 
dans un appartement qui donne fur le jardin , laquelle, 
quoique moins nombreufe que l'autre , ne laîffe pas 
d'Être compofée de beaucoup de Livres rares £s 
firl^uliers : on yen voit plufieurs où le nom des Bour- 
fiers de divers pays qui les ont donnés eft écrit , 
& prouve qu'il y énavoit autrefois dans ce Collège de 
1 toutes les nation s. 

Les Chartreux de Paris enrichirent cerreBibl. parti- 
culière d'un manufc. des Œuvres de Raîmond Lalli , 
qu'on dît être écrit de la main de ce Savant , fur- 
nommé le Duûeiir Illuminé, qui é toit né dans Mile 
de Majorque , en 

■Bibliothèque du Collège de Navarre. 
Les Exécuteurs Teftamentaires de la Reine Jeanne, 
en fondant cette Maifon, la fournirent de tout ce 
qui était néceiTairc à un Collège; ils y établirent 
une Bibliothèque qu'ils compoferent des meilleurs Ma- 
nuferits qu'ils purent trouver , car l'Imprimerie n'é- 

Pendant les troubles qui arrivèrent fous le règne de 
Charles VI , le Collège de Navarre fut prefque ruiné , 
auffi-bien que la Bibl. Charles VII ordonna, en 
14*9 » de les rétablir , mais ,ce projet ne fui exécuté 
qu'en 14&4 , fous Louis XI. 
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Le rétablifTement de la Bibl. & l'Ecole de Théolo- ' 
gîe furent commences par Jean Raulin , Grand-Maître 
de ce Collège , qui dans la fuite fe fit Moine à Cluny. 
Charles VIII , en 1456 , donna deux mille quatre cens 
livres pour achever les édifices. Raimond Péraulr , 
Cardinal de l'Eglife Romaine & Légat du Saint-Siège 
en Allemagne, qui avoir été autrefois Bourfterde ce 
Collège , lfii fit prêtent , en 1 foi , de plufieurs. Re- 
liques qui furent placées dans la Chapelle. En ipi , - 
Louis de Bourbon , Evêque de Laon & depuis Cardi- 
nal, donna cent livres pnur lambriffer le cloître , Se 
cent autres livres en recormoiffànce des foins qu'on 
avoii pris 3e Ion éducation pendant les quatre ans 
qu'il avoit demeuré dans ce Collège. Après la mort de 
M. de l'eirefc, arrivée le 14 Juin de l'an 1 «57 , fa Bibl. 
ayant été apportée à Paris , le Collège de Navarre l'a- 
cheta pour augmenter la fienne , Se. cène augmenta- 
tion eft ce qu'il y a de plus curieux. La Bibl. de CC 
Collège eft recommandable par d'anciens Manufcrits. 

Parmi les Livres dont elle eft compofée , l'on re- 
marque prefque toutes les anciennes Editions ,&. .une 
grande quantité de Manufc. authentiques. 
" Bibliothèque des Auguftins de la Place des 
Victoires, 

La Bibl. de ce Couvent eft très-curieufe par le nom- 
bre aUez confidérable de Livres dont elle eft compofée; 
on y remarque une colluflion completre de prefque 
tous les Journaux , & plufieurs belles Editions. 

Au-deifus de la porte de la grande Galerie de cette 
Bibl. eft placé le Portrait du Père Euftache Rigaud. 

Au milieu eft un morceau de Peinture a frelque, 
exécuté en dix - huit heures par Alathtï : la Religion 
y paroît accompagnée de la Vérité , qui avec un fouet 
chaffe l'Erreur, 

A côté delà Bibl eft un Qabinet d'Antiquités , dans 
lequel on conferve de cris- belles chofes en tout genre , 
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favoir , une jolie colleftion de Bronzes antiques & 
de Médailles , Médaillons, Sic. on y remarque plu- 
fîeurs bons Tableaux peines par de grands Maîtres. 
Ces Tableaux font : 

Un grand morceau , du Guerchin, repréfentant Béli- 

faire après fa difgtace. 
Une Sic Famille , A'^ndré del Sorte. 
DeUK vues de la Tamife, par le Gentil homme d'Ucrecht. 
Deux belles Cni fines , Ae SchaLken , dont une a tté 

transportée du bois fur toile. 
Deux Vunder-Meulen; dans l'un, des Soldats pillent 

un Village , Se dans l'autre , ils battent des Payfans. 
Une tete , .le Porbus. 

David tenant la tète de Goliath , par le Caravage. 
Un Berger, du même. 
Six morceaux , de Itïbera. 

Quatre Tableaux , de Ifowvermans , repréfentant 

difFérens fujets champêtres. 
Deux ruines , du Parmi , & deux autres fujets , dont 

l'un reptél'ente un concert , & l'autre , un banquet. 
Le portrait du Pere Jacques de S. Gabriel, par Rigaud. 
Diogene & Héraclite , du Valent!*. 
Deux Vietges , l'une de Ca^es, & l'autre de Stella. 

On y remarque encore plufieurs autres bons Tableaux. 

Bibliothèque de Soubife. 
Bibliothécaire , M. Dupuy , Secrétaire de l'A- 
cadémie des Infcriptions & Belles -Lettres, 
Se Cenfeur Royal 

En ija6 , le Cardinal de Rohan aoheta de M. de 
Menars , Préfident à Mortier au Parlement de Paris ,. 
la BibV de MM. de Thou , compofée d'environ quinze 
mille v ol. remarquables par les teliures & les belles édi- 
tions en beau papier. Dès que M. de Thou étoit averti 
qu'on itnprimoit quelque bon Ouvrage dans les Pays 
étrangers , auili-iôt il y fnvoyoit du grand papier, 



Digitizedby GoogI 



Bibliothèques de Par is. 355 
afin d'en avoir quelques Exemplaires plus beaux & 
rnieuï conditionnés une ceux des autres. Depuis que 
eetïe BiW. a pillé au Cardinal de Ruhan , elle a été 
tellement augmentée , que celle de M, de Tbou en fait 
aujourd'hui la moindie partie. 

Bibliothèque des Prêtres de l'Oratoire, 
rue St. Honoré. 

Cette Maifon eft la principale & comme la 'mère 
des autres Maifons de cette Congrégation. Pierre de 
Béruile , que fa grande vertu éleva dans la fuite i la 
dignité de Cardinal , inftitua en France , le 11 No- 
vembre i<5n , la Congrégation de l'Oratoire de 
N. S. J. C. 

La Bibl. de cette Maifon eft compoi'ée d'environ 
trente mille volumes - & eft une des plus curieutes 
de Paris. M. de BérulU commença par y mettre un 
petit numbre de Livres bien choifis, & fur-tout de boni 
Livres de comroverlV : il en mit auflï quelques-uni 
qu'il avoit apportés d'Efpagne , leiquels forjr fort ratei 
en France. Plufieurs perfoimes ont contribué depui» 
a augmenter cette Bibl. mais elle ne poflede tien de 
plus curieux & de plus rare que les Mamifcrits qu*<cf* 
c'-.iHe de Hartay , .Srarquts de Suncy , & Ambaflàdeur 
à Conftantinople , apporta de ion ambafl'ide. Parmi 
ces Manufc. l'on remarque un beau Penrateuque Sa- 
maritain que Pietro délia valle avoit acheté dans [le » 
Levant pour ce Miniftre , &* quelques Bibles donc ii y 
en a deux ou trois qui font d'un très - grand prix; 
l'on y vuit auiîî un Exemplaire Grec des (Euvres de 
St. Ephrem , une Chaîne Grecque fur Job , & une 
autre fur l'Evangile de St. Jean , écrite en gtarids 
carafleres grecs . & qui font liés eufemble comme 
des caractères arabes. 

Bibliothèque des Feuillans , rue St. Honoré. 
La Bibliothèque de ce Couvent, , fans Être des plus 
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nombreufes , .eft cependant très-curieufe. Le vaif- 
fe m n'en eft pas bien grand , mais il eft décoré 
_ d'une ordonnance de pilattres corinthiens d'une aiTez 
belle menuiferie : au-deiTus des armoires on a mis de 
fuite les Portraits de tous les Généraux de la Congré- 
gation , à commencer depuis D. Jean de la Barrière, 
jufyu'â celui qui l'eft àpréfent. 

Parmi les Livres imprimés , on remarque un 
Exemplaire du Catholicoti , imprimé en 1450 , Sec. 

Entre les Manufcrits , il y en a qui méritent une at- 
tention particulière. 

Le plus ancien elt un i/1-4 0 . écrit fur vélin , en 
très-beaus caractères , & bien confervé : il contient 
44 Sermons de St. Bernard , traduits en françois * 
de ce iems-!à. Le F- Mabilloi, dans fa Préface fur 
les Sermons de ce Saint , parle de ce Manufcrit , & 
- en vante l'antiquité & la Singularité, mais il croit 
qu'il n'aéré écrit qu'après la mort de ce Pere ; car 
dans le titre on lui donne la qualité de Saint. On 
trouve dans ce Manulc. un nombre Infini de termes 
& de cours qui nous font connaître l'état où étoît 
notre langue dans le douzième' fiécle. Ce curieux 
Manufc. fut donné à D. Goulu , par Nicolas Lefe- 
vre , Précepteur du Roi Louis 3(111. 

On y voit encore un Recueil manufc. en trois vol. 
in-4 0 . de tout ce qui fe paffa dans la Congrégation 
_ de AuxlU'ts : toutes ces pièces ont été recueillies par 
Jacques le BoiTu , Religieux Bénédictin de l'Abbaye de 
St. Denys , & Docteur en Théologie de la Faculté 
de Paris ; il avoit été Précepteur du Cardinal de 
Guife , qui fut rué à Blois; il étoit célèbre par fa 
piété , par fa doftrine , & pat le talent de la pré- 
dication. 

Les Livres des Calviniftes, des P>oteftans & des 
autres Hérétiques ont été diftraits de cette Bibl. & 
ont été placés dans une efpece de petir grenier, que 
l'on a nommé l'Enfer : cttLivtes font peu eoiifiddra. 
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Mes , & ont été donnés pour la plupart i ce Ma- 
nafterc par Dom Jean de St. Paul Vajfiin , Religieux 
de cette Ma Hou, nwrt le i Février iûjj. 

Bibliothèque des Jacobins Réformés de la 
rue St. Honoré. 

La Bibliothèque de cette Maifon a eu (le (cibles 
commencement. En isjtt , à la naiflànce du Dau- 
phin , qui a régné depuis fous le nom de Louis XIV , 
ces Religieux s'aviferent , pour l'augmenter , d'une 
rufe qui ne leur réullît pas ; ils la dédièrent au Dau- 
phin par cette Infcription , qu'ils firent mettre fur la 
porte: 

Hue Principi Delphine Bibliothcca dicata fuit « 
Die natali ejus ^ Seprembris , 
i6)S. 

Cette Bibl. eft aujourd'hui aflez nombreufe & tres- 
curieufe. En 1659 , M. Piques, Dofleur de Sor- 
bonne , leur légua la (ienne,qui étoit compofée de 
bons Livres imp. Se manufe. la plupart concernant 
l'érudition Si les Langues orientales: elle peut être 
compofée d'environ trente mille vol. & plus; on y 
voit le Manufe. original du Catéchifme des Jéfuites , 
compofé par Eftienne Pafquier , & écrit de fa main. 

Avant que de foirir de cette Bibl. on doit faire at- 
tention à un Tableau fingulicr & allégorique , qui eft 
fur U porte:' ce Tableau, (félon Piganiol de la 
Force ) elt de Nicolas Ninet de Lejlain , Peintre natif 
deTroyes , & Elevé de Simon Vouer, Au milieu de 
ce Tableau eft une fontaine ornée d'archireâurc , fur 
laquelle eft ailïs St. Thomas, furnommé VAnge de 
l'Ecole : cette fontaine jette de l'eau par plufteurs 
tuyaux , & l'on voit les Moines de diiférens Ordres , 
& des Eccléfiaftiques qui s'emprefleni tous d'aller 
remplir leurs taflès de cette liqueur angélique : fur le 
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devant du Tableau eft un Jéfuite qui lient une petite 
cruche, & qui par-là feroit croire qu'il agrandeen- 
vîe de s'enivrer de cette eau ; mais fon attitude eft 
d'ailleurs fi dîttraite, & fi peu empteflee t qu'on voit 
bien qu'il n'en veut point faite débauche. 

Le Cabinet d'hiftoire naturelle eft ttès-curieux, & 
très-bien conipofé. On garde très-précieufement dans 
ce Cabinet la Chaire qui a fervi à St. Thomas , l'Ange 
de l'Ecole. ». 

Bibliothèque des Jacobins, rue St. Jacques» 
La Bibliothèque rie ces Religieux eft très-riche en Li- 
tres imprimés & en Manufc. précieux. 

Bibliothèque des Jacobins du Noviciat-général , 
rue St. Dominique. 
La Bibliothèque de cette Maifon eft très-eonfidéra- 
fcle , fur-tout depuis qu'elle a hérité. de la Bibliothèque 
de M. le Duc d'Orléans. 

Bibliothèque de l'Académie d'Archhetturc , au 
Louvre. 

C'eft au fameux Colbert , le Mécène des Arts &. 
l'ami des Artiftes , que nous devons rétabiiuement 
<Je l'Académie d'Architeftute (en 1*71.) 
L'endroit ou eft placée cette Académie eft immédia- 
tement au-JefTus du paffage Au Louvre , vis-à-vis du 
Bâtiment des Pères de l'Oratoire. Unelcalier magnifi- 
que , où l'on arrive par - deflbus le portique , rue du 
Coi] , conduit à un beau veftibule divifé en deux 
grandes pièces: une porte en face de cet efcalier , 
donne entrée dans la Salle de l'Académie ; cette 
Salle eft éclairée par une valle croifée circulaite qui y 
répand un beau jour ; elle doit être ornée des portraits 
des Rois qui ont concouru à cet établiflement , ici 
portraits des DireaeursTfléHéiauxdea bitimens,& Uefi 
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buftesdes plus célèbres Attiftes qui ont illuftré cette 
Compagnie. Par une porte oppofée à celle d'entrée 
on arrive dans une très-belle Salle , dans laquelle eft la 
Bibl. de cette illuftré Académie ; elle eft coinpofée 
des meilleurs Livres d'Architeclure ,& autres relatifs 
à la pratique de cet Art : les Elevés ont la permillïon 
d'y confulter tous les Livres dont ils peuvent avoir be* 
foin pour leur inftruâton particulière. 

Bibliothèque du Monaflere & Prieuré-Royal 
de Saint-Martin- des-Champs. 
La Bibliothèque eft au rez-de-chauiTée du Jardin , 
elle eft fort bien tenue ; elle n'eft pas confidérable , 
mais elle eft'propte & bien choifie ; il y. avoit au- 
trefois un grand nombre de Manufc. qui font au- 
jourd'hui dans celle du Roi; il en relie cependant 
quelques-uns , parmi lefquels il y en a un qui eft ex- 
trêmement curieux , c'eft celui qui contient les Evan- 
giles félon la verilon de la Vulgatc :ce Man. eft écrit en 
lettres d'or fur vélin , il eft parfaitement bien con- 
fervé : on croit qu'il eft du tems de Char!emag»t, ou 
du moins de Charles-le-Chauve. Le fameux RTcîiard. 
Simon a parlé de ce Manufc. dans l'Hiftoire qu'ils 
faite des verrions du Nouveau Teftarnem , page irt , 
colonne i. 

Dans cette Bibliothèque font deux tables magnifi- 

2ues par leur grandeur ; elles font de pierre de liais , 
d'un feul bloc qu'on a felé dans fon épaificur ; on 
les a fait peindre en noir K & cette peinture -tient lieu 
de tapis. 

Bibliothèque des Petits Augufltns , autrement 
dits de la Reine Marguerite, 
La Bibliothèque de ce Couvent eft difperfée en -qua- 
tre ou cinq chambres différentes , 8c n'eft néanmoins 
Compofée que de n à m mille vol. tant impritnésque 
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mamifcrits , qui ont été donnés à ce Couvent par M. 
Mauguin , Fréfident de la Cour de* Monnoies. 

Parmi ces derniers eit te Manulc. original de l'ou- 
vrage que le Président Mauguin mit au jourenifi^o, 
fous le litre de Vindicte Prttdtjlinaùonis & Gratin. 

M- Pontas l'a aufli enrichie d'environ deux 'cens 
cinquante vol. de Livres- choilîs. Quelques autres per- 
fonnes affectionnées à ces Religieux leur en ont 
encore donné , Se le relie a été acheté des épargnes de 
ces Pères. 

On y voit un Buffet , qui leur fut donné par L'É- 
lecteur de Bavière , dans lequel font les Portraits de 
tous les Papes en médailles , de métal d'Angleterre. 

Ceux qui aiment les beaux Livres de Chant , doivent - - 
voit dans le Chœur treize ou quatorze gros vol. qui 
ont été écrits, notés & peints par un Religieux de 
ce Couvent, nommé Antoine Trochereau, natif de 
Moulins. Les Connoifleurs regardent ces treize ou 
quatorze vol. comme autant de Chefs-d' œuvres , & 
en admirent la netteté , la beauté des caractères , le 
feu & la délicatefle des vignettes & des miniatures. 

OAit furpris qu'un feul homme, qui ne s'eft ja- 
maisTUfpenfé de la moindre obfetvance régulière, 
ait encore pu trouver le tems pour écrire, noter & 
peindre tant de vol. dont le moindre feroit un long 
& pénible travail pour un homme : ce Religieux mou- 
rut en isje , âgé de 73 ans. 
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& mérîteroit d'Être plus connue qu'elle nel'eft. Le 
Cardinal du Perron ayant ordonné qu'après fa mort 
fes entrailles fulTent inhumées dans l'Eglile de ce 
Couvent, légua à cette Maifon une partie de la 
Bibliothèque qu'il avoit àja Maifon de Bagnolet. Le 
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P.'TttUot, qui «-toit. Chanoine du Sépulcre, avanc 
que d'entrer dans l'Ordre de St. François , donna 
fea Livres au Couvent des Picpus, où il prit l'habit , 8c 
où il vécut d'une manière fott édifiante : il étoit on- 
cle du feu P. Hcliot , Auteur de l'Hiftoite des Ordres 
Religieux. 

Bibliothèque des Recolets , Fauxbourg Saint- 
Martin. 

Il y a peu de Bibliothèques en France dont la lî- 
tuation puilTe être comparée à celle-ci par la richefle 
Se l'étendue des points de vue que l'on y apperçoir; 
le vaifleau a ioo pieds de longueur fur 18 rte largeur 
& 20 de hauteur; il y a deux cabinets de ;o pieds de lon- 
gueur fur ij de largeur & »o de hauteur -chacun ; !a 
façade espofée a l'orient a neuf grandes croifées qui 
lui donnent le jour , & la vue fur le village de Pantin, 
&c. trois autres grandes croifées au midi ouvrent la 
vue fur le centre de Paris : les deux cabinets font au 
couchant , éclairés par cinq grandes croifées. Le 
vailîêau & le premier cabinet font remplis de Livres fur 
les quatre faces, au nombre d'environ vingt - cinq 
mille vol. les deux premières tablettes font de format 
in-4°. les quatre Vivantes de format in fol. & les troij 
autres de format iiï-8». ia-n , & e . On a fuivî 
pour l'arrangement des Livres l'ordre des dalles ou 
diviûons de la Bibliothèque du Roi : tou:es les claffei 
ne l'ont pas également fournies ; les plus complexe! 
.font, l'Ecriture Sainte, les Interprètes & Com- 
mentateurs , les Saints Pères , les Théologiens , les 
Canoniftes & les Hiftoriens,- chacune de ces cl'aflfei 
renferme quelque collection rare; on y voit plu/leurs 
Ouvrages du commencement de l'Imprimerie , de P, 
Schoyffher & autres. 

Cette Bibliothèque eft peu riche en Manufc. on y 
conferve deux Bibles du 1,=. fiéde , un CarfcMfme 
Chinois , un Manufeiit en .caïaûeres Ethiopien , 

Q 
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donné à un Religieux de ce Couvent par Zaga Chrîft; 
Prince d'Ethiopie , fils du Prêtre Jehan; 6c un Ou- 
vrage intitulé, Htuftria SanSa , Ntujliin Via , Ncufiria 
MictUanca, en f vol. /n-jb/.-compofé par le Pere Artui 
rluMomier, Recolet :cet ouvrage a été fouvent confulté 
par les Auteurs du Gallia Chriftiana ; l'Académie des 
Belles-Lettres de Rouen defire lefaire imprimer: ony 
conferve encore plufieors autres Manufc. entr'au- 
tresdeus Livres d'Eglife fur vetin , ornés de magnifi- 
ques Peintures avec des lettres en or, &c.&c. 

On elt redevable; aux foinsïdu R. P. Jean Dumafiene 
le Bret , & du R. P. Fortuné Lantier, de l'iecroifle- 
ment de cette nombreufe Bibliothèque , généralement 
compofée de bons Livres. 

Bibliothèque des Minimes de la Place- 
Royale. 

La Bibliothèque de cette Maifon eft d'environ 14 
mille volumes tant imprimés que manuferirs. Parmi 
les premiers on eftime principalement un recueil 
de Rituels, amaffés par M. de Launoy , qui les 
donna à ce Monailere. Ce recueil eft regardé comme 
unique. Ccrre Bibliothèque pofiède un nombre aflez 
confidérable d'Ouvrages de Rabins , & un Livre inv 
titulé , Rulhtnica. 

Entre les Manufc. font les Originaux des Lettrel 
.qu'on écrivoit de toutes parts au R. P. Merfenne , le 
Correfpondant & l'ami intime de Defcaries. 

On voit auffidans cette Bibl. un précieux Manufc, 
intitulé , Herbarium Vivum , lequel contient une Def- 
cription de toutes les Plantes que le R. P. Chartet 
Plumer , Religieux Minime , ( qui avoit un goût déter- 
miné pour la Botanique , ) avoit vues en différente» 
parties du monde , fur-tout en Amérique : rien de plus 
exafl que les Defcriptions qu'en donne ce favant Re- 
ligieux. Les figures font toutes de fa main , & font 
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très-bien de Aînée s. Ce Manufc, compoferoît environ 
jj ou 16 vol. . in-fol. 

Bibliothèque det Carmes de la Place- 
Maubert. 

La Bibliothèque de ce Couvent eft aujourd'hui trâs- 
peu de choie : il y avoir autrefois d'anciens Manufc. 
entr'autres un des (Suvrti Je S. s4ugufî'tn, qui , dit-on, 
avoit huit cens ans d'antiquité. Tous ces Manufc. 
font à préfent dans la Bibl. du Roi , qui leur donna 
en échange llx minois de fel par an , à perpétuité. Ce 
fut M. Colbert qui eut leur Bible de Mayence , de 
l'an 1461 , &c. 

Bibliothèque de la Maifon de l'Injlhutionde 
l'Oratoire , p ajfé la barrière au - delà des 
Chartreux. 

la Bibl. de cettte Maifon eft peu nombreufe , mais 
compose de Livre* bien cho fis & de quelques Manufc. 
précieux; 011 y remarque entr'autres celui de* œuvres 
de St. Léon Pape Ce Manufc. avoit anciennement 
appartenu au Cardinal Grim^ni ; mais ayant cté ap- 
porté de Veiiife à Paris, il fut donnéà cetteMaifon par 
le R. 1'- du Bcrziau. C'eft d'après ce précietiK Manufc. 
que le tesrt désœuvrés de St. i.éon a été revu, & qu'ont 
été faites les dernières Editions de ce f eie de PEgliie , 
revues par le P. Quefnel. 

Bibliothèque des Cordeliers. 

te Roi St. Louis légua par teftament à cette Mai- 
fon Religieufe une partie de la Bibl. qu'il avoir amafiee 
pour fon ufage , & qu'il tcnoit renfermée dans le iré- 
for de la Ste. Chapelle. Il légua également une partie 
de cette même Bibl. aux Jacobins de Paris. ( Voy. l'Ejfai 
hifîorique ,0.4.) 

La Eibi. de ce Couvent eft belle Si bien choifïe ; on 
y emai^ue beaucoup de Manufc. précieux , dont la 



Digitiïed by Google 



'3 64 Bibliothèques de Paris. 

plupart ont été imprimés par Aide Manuee & par les 
£tiennes. Prefque tous lesManufc. grecs de cette Bîbl, 
ont été donnés à cette Maifon par Catherine de Médicis. 
Bibliothèque des Chartreux. 

. LaBibl de ce Couvent doit ion origine au Roi Sr. 
louis , Fondateur de cette Maifon : les différentes 
augmentations qu'elle a reçues , en ont fait un Bibl. 
recommandât! le par les choix des Livres qui la com- 
pofent. 

Bibliothèques des Capucins de la rue St. Honoré. 

Cette Bibliothèque eft confidérable Si bien choifie. ■ 
'Bibliothèque des Capucins de la rue St. Jacques. 

La Bîbl. de cette autre Maifon n'eft pas de moindre 
valeur que la ptécédetite ; on y remarque de irès- 
Lelies Editions. V 

Bibliothèque du Séminaire de St. Sulpice. 

La Rihliotheque du Séminaire de St". Sulpice eft allez 
confidérable ; elle eft eompofée de Livres deftinéspour 
l'ufagedes Séminarifles. 

Bibliothèque de la Paroijfe Sainte -Marguerite, 
Fauxbourg St. Antoine. 
M. Goy, Curé de !a ParoùTe de Ste. Marguerite > 
aïma fon Eglife cV fon troupeau jufqu'au dernier mo- 
ment de fa vie ; par fon teflament du ifi Novembre 
17)7, il léguai la Fabrique de celte Eglife deux Bi- 
bliorbeqtief , l'une nombreufe & bien choifie, confa- 
crée a l'utilité des Eccléfiaftïques de faParoific, & à 
être ouverte tous les lundis, Mercredis & Vendredis 
nuit Perfonnes ftudieufes , auxquelles on prêtera- les 
Livres qu'elles demanderont , fans les dépl.icet ; & 
.l'autre , compofe'e uniquement de Livres .de Fiété en 
langue vulgaire , dtjftinés à Être prêtés aux pauvres Pa- 
loîffiens qui feront dans le casd'en avoirbefoin, 
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